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DE  PARIS  AUX  PYRÉNÉES 

ET  LES 

DÉPSBTEPTÜ  DD  8DD-0DE8T 

DE  LA  FRANCE 


DIVISION  DE  CE  CAHIER 
1 

De  Paris  à Bordeaux  : Orléans,  Blois, 
Tours,  Poitiers,  Bordeaux,  Royan,  Sau- 
jon,  (pages  3 à 20). 

Il 

Les  Pyrénées,  établissements  divers, 
classés  par  ordre  alphabétique  de  loca- 
lité (pages  21  et  suivantes). 


Publicité  des  GUIDES  DIASfANT 
Exercice  1923 


Type  6 


ORLÉANS 


Hôtel  Saiiit“Aigiîaîî 

S^re  Gambetta  — Orléans 


Chauffage  à ^®>»s-toi]ette  et  W -C  - 

> '•  -“a-a,;;  fegÿ.y*.  - S>, 


BLOIS 


Grand  Hôtel  du  Château 

Avec  accès  direct  sur  le  château  historique 

Maison  entièsement  remise  a neuf 

de  ba“ii!^‘-!*Téîéphore  _ Salles 

courante  dans  le?  chambre^  ü"  ~ 

fosse.  — Gave  et  cuism»  • ^ -^“to-garage  avec 

tous  les  trains.  soignées.  — Omnibus  à 

__^CIément  ADELINE.  Propriétaire  I 


Téléphone  : 


TOURS 

Hôtel  de  l’Univers 

TOUT  PREMIER  ORDRE 

300  appartements  avec  salles  de  bains 
et  W.-C.  privés 

Garage  ~ Golf  — Tennis  — Jardin 

Téléphone  : o-5o 

Laurent  TREYNET,  Directeur 
TOURS 

€"  Hôtel  de  BORDEAUX 

sur  le  boulevard  en  face  la  gare 
PREMIER  ORDRE 

Renommée  universelle  — Prix  réduit  pour  séjour 
CHAUFFAGE  CENTRAL  — GARAGE 
TÉLÉPHONE  NO  0-32  — CHAMBRE  NOIRE 
Salles  de  bains 

OMNIBUS  A TOUS  LES  TRAINS 

Jules  BLANC,  Propriétaire 
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TOURS 


Hôtel  IttétFopole 

14,  Place  du  Palais, 

Téléphone  : 0.51 


Entièrement  neuf 

et  pourvu  de  tout  le  confort  moderne 

Eau  chaude  et  froide  dans  tous  les  appartements 
et  chambres.  — Salles  de  bains.  — Ascenseur.  — 
Jardin.  — Garage. 

— Arrangements  pour  séjour  — 

1 PRIX  MODÉRÉS 

- — ■ 


TOURS 

HOTEL  du  CROISSANT 

Rue  Gambetta,  en  face  la  Posle 

Chambres  et  appartements  confortables 

Cave  et  cuisine  renommées 

Chauffage  central.  — Électricité.  — Eau  courante 
chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — Salles 
de  bains. 

TÉLÉPHONE  : H93 
Maurice  MARIE,  Propriétaire 

TOURS 

HOTELdu  PALAIS 

RESTAURANT  TELLIER 
6,  rue  du  Palais  — Face  à VHôtel  de  Ville 

CHAMBRES  TRES  CONFORTABLES 

Chauffage  central  ~ Électricité 
Restaurant  attenant  à l’hôtel  à prix  fixe  et  à laicarte 
Cuisine  recommandée 
Téléphone  : U-U7 

BRUNET,  Successeur 
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POITIERS 


HOTEL  DU  PALAIS 


ASCENSEUR  — GARAGE  — CHAUFFAGE  CENTRAL 


Le  plus  recommandé  aux  familles 
Chambre  avec  toilette  à eau  chaude  et  froide  courante 
Appartements  avec  bains.  — PRIX  MODÉRÉS 


BORDEAUX 


HOTEL  TERMINUS 

Propriété  de  la  Compagnie 
des  Chemins  de  fer  du  Midi 

En  communication  directe  avec  la  gare 

TOUT  LE  CONFORT  MODERNE 

Géré  par  la  Société  des  Chemins  de  fer 
et  Hôtels  de  montagne  aux  Pyrénées 

BORDEAUX 

Qrand=Hôte!  Métropole 

et  Excelsior=  Hôtel 

Près  du  Grand  Théâtre  et  des  Quinconces 

Ascenseur 
Auto-garage  dans 
rhôtel 

LA  MEILLEURE 

CUISINE  DU  MIDI 
Restaurant  à la  carte 
Arrangements 
pour  familles 

POITEVIN  et  ÇLAVEL,  Propriétaires 
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BORDEAUX 


pôtel  de  BoFdeaox 

I,  3,  3,  4,  5,  place  de  la  Comédie 
Téléphone  : 403,  439,  484 
Adresse  télégraphique  : OTELBORDO 

Restaurant  de  premier  ordre 

Cuisine  nenommee 

KNTIÈREMENT  NEUF 


Eau  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres 

Appartements  complets  avec  salon,  salle  de 
bains,  W.-G.  et  téléphone  de  réseau.  — Chauffage 
central.  — Deux  ascenseurs.  — Salles  de  bains 
indépendantes.  — Cabine  téléphonique  à chaque 
étage. 

Arrangements  pour  séjour  prolongé 

Chambres  à partir  de  10  fr. 
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Type  6-1* 


r 


BORDEAUX 


Hôfel  et  Restaurant  de  Bayonne 

Cours  de  l’Intendance  et  rue  Martignac 

DE  TOUT  PREMIER  ORDRE 
NOUVELLEMENT  RESTAURÉ 


NEUF  AVEC  TOUT  LE  OONFOET  MODEENE 

Appartement  complet,  avec  salle  de  bains, 
douche  et  W.-G. 


Partout  eau  chaude  et  froide  courante 
Chauffage  à eau  chaude  et  à Vapeur 

PRIX  MODÉRÉS 

^Arrangements  pour  séjour 
SE  HABLA  ESPANOL  ENGLISH  SPOKEN 
Téléphone  88 

Succursale  : Hôtel  de  Nice,  de  tout  premier  ordre 
:E3.  J Propriétaire-Directeur 
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BORDEAUX 

Hôtel  des  Ouatre-Sœurs 

Place  de  la  Comédie 

ASCENSEUR  Téléphone  1600 

SITUATION  INCOMPARABLE 

près  des  Théâtres,  de  la  Grande  Poste 

Tout  confort  moderne 

Eau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres. 
— Beaux  appartements  avec  cabinet  de  toilette  et  bains. — 
Magnifique  hall.  — Salons.  — Chauffage  central. 

R.  SÎMÏON,  Propriétaire 


BORDEAUX 


Grand  Hôtel  Continental 

I Restaurant  de  tout  premier  ordre 

Cave  et  Cuisine  réputées 

-——-—En  plein  centre  — 

8o  Cliambres  avec  cabinet  de  toilette,  20  avec  salle  de 
bains.  Eau  chaude  et  froide.  Chauffage.  Ascenseurs  élec- 
triques. — Auto-garage. 

Arran(;eme.nts  pour  familles 

TOUTES  LANOUES 

I BOSCO  et  FREISSINET,  Propriétaires 
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BORDEAUX 


(jrand  Hôtel  Français 

12,  rue  du  Temple,  12 

(Cours  de  l’Intendance) 


INSTALLATION  MODERNE 

ASCENSEUR  — CHAUFFAGE  CENTRAL 
EAU  COURANTE  DANS  TOUTES  LES  CHAMBRES 
APPARTEMENTS  avec  SALLES  DE  BAINS  et  W,-G. 


Téléphone  10-35 

A.  PAIITROT,  Propriétaire-Directeur 


BORDEAUX 


REGINA-HOTEL 


Le  plus  confortable  et  le  plus  moderne  de  la  gare  Saint-Jean 

I^ace  à l'arrivée  gare  Saint-Jean 


Ascenseur  — Chauffage  central  — Bains 
Jardin  d’été  et  jardin  d’hiver  Interprètes  en  toutes  langues 

AUTO -GARAGE 

^ G.  ROZIS,  Directeur-Propriétaire 
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BORDEAUX 

Hôtel  du  Printemps 

RESTAURANT 

En  face  de  la  Cour  d'arrivée  de  la  gare  Saint- Jean 

Entièrement  transformé.  — Chauffage  central.  — 
Électricité  partout.  — Chambres  très  confortables, 
de  5 à i5  fr.  — Salles  de  bains.  — Déjeuner,  6 fr.  ; 
dîner,  6 fr.  — Service  à la  carte  et  à toute  heure.  — 
Vins  fins  des  meilleurs  crus.  — Salon  de  musique. 
— A proximité  des  lignes  de  tramways. 

TÉLÉPHONE  : lo  i3 

A.  SAUVANT,  Propriétaire 

BORDEAUX 

iûtei-üesfauraiit  U Nom 

10,  rue  de  la  Maison-Daurade 

Plein  centre  (près  de 
la  place  de  la  Comédie, 
à rentrée  de  la  rue 
Sainte  - Catherine) . — 
Membre  de  la  Société 
des  Voyageurs  de  Com- 
merce. 

PRIX  MODÉRÉS 

A.  ESPAGNE,  Propriétaire 
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BORDEAUX 


“ laAJESTIG  ” 


LE  MEILLEUR  ORCHESTRE 
LES  MEILLEURES  ATTRACTIONS 


CUISINE  ét  CAVE  RENOMMÉES 


BORDEAUX 


RESTAURANT  de  PARIS 

13,  Allées  de  Tourny 

Le  plus  beau  quartier  de  la  ville 
près  le  Grand-Théâtre 

PRIX  FIXE  ET  CARTE  PRIX  MODÉRÉS 

Excellente  cuisine  et 
cave  recommandées 

Téléphone  18-78  Ed-  PUJO,  Propriétaire 
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ROJTAN 

PALACE-HOTEL 


A..  O.  ap. 


De  tout  premier  ordre.  — En  façade  snr  la  mer 

Appartements  avec  salles  de  bains 
pour  familles 

Chambres  avec  eau  courante  chaude  et  froide 
Arrangements  spéciaux  pour  long  séjour 
OAR AOE 

TÉLÉPHONE:  22  - OMNIBUS -AUTO  GARE 
FANCIOLA  et  BIONNIER,  Propriétaires 
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ROYAN 


Bml  Pûtel  de  Paris 


Maison  de  ordre 


OUVERTE  TOUTE  L’ANNÉE 


Vue  sur  la  mer.  — Bains.  — Électricité 


DE  JE  AN,  Propriétaire 


RO^AN 

Family  Hôtel  et  des  Alliés 

OUVERT  TOUTE  U*A.NNÉE 


CC5 
H 

w 

O 

w 
O 

3 

Salles  de  bains.  — Électricité.  — Garage.  — Téléph.  ; i 
CUISINE  SOIGNÉE 

Vve  PINSON  et  J.  VERDAGÜER,  Propriétaires 
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j ROYAN-PONTAILLAG 

' HOTEL  MIRAMAR 

— OUVERTURE  EN  IQlS  — 

Sur  la  plage.  Situation  exceptionnelle 

TRÈS  RECOMMANDÉ  AUX  FAMILLES 

Ameublement  neuf.  — Électricité 
Eau  chaude  et  froide.  — Téléphone  dans  chaque  chambre 
Salle  de  bains.  — Excellente  cuisine 

Pension  tout  compris  14  francs 

Téléphone  : i3i 

L.  DESPAGNET,  Propriétaire 
ROYAN-PONTAILLAG 


ISTOUVEILa 

HOTEL  DE  LA  PLAGE 

Entièrement  neuf. 
— Vue  superbe  de  la 
haut©  mer.  — Cham- 
bres très  conforta- 
bles, éclairées  à l’é- 
lectricité. — Cuisine 
très  soignée.  — Prix 
très  modérés.  — Ar- 
rangement» pour  fa- 
milles. — Service 
automobile  pour  gare 
et  promenade. 

Téléphone  : 2i4 

BLANCHARD,  Propriétaire 
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RO  Y AN  (St-Georges-de-Didoniie) 


Grand  Hôtel  de  l’Océan 

Sur  la  Plage.  — Ouvert  toute  Tannée 
Téléphone  n®  8 

Chambres  confortables.  — Lumière  électrique 
dans  tous  les  appartements.  — Table  d’hôte.  — 
Restaurant.  — Cuisine  très  soignée.  — Prix  modérés. 
— Arrangements  pour  fainilles. 


GARAGE  POUR  AUTOS 

AGENCE  DE  LOCATION.  — Omnibus  à tous  les  trains 


A.  LAÇAGE,  Propriétaire 


Directeur  : 


Agence  Noderne 

34,  Rue  Gambetta 

nOYAlNT 
* 

Téléphone  X OorrcponOan, 

24  Crédit  Lyonnais 

r Agent  général 

de  la  NATIONALE  (Incendie  et  Vie) 

TOUTES  LES  VILLAS 

A LOUER 

Grand  choix  de  Villas  et  les  plus  beaux  terrains 
à vendre  c 

9^  Renseignentents  gi^atuits 
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ROYAN 


AGENCE  DEVEAUD 

3i.  RUE  GAMBETTA,  3i 

' Fondée  en  1888 

LA  PLUS  ANCIENNE  DE  ROYAN  ET  DU  LIHORAL 

Téléphone  : 0.23 
Ventes  et  locations  de  Villas 


GRAND  CHOIX  — Renseignements  gratuits 

Tél  : 1.36  ROYAN  Tél.  : i.36 

Pontaillac,  Foncillon,  Le  Parq,  Le  Chai, 
le  Bureau  S*-Palais,  S*-Gcorge?,  Meschers 

OFFICE  DE  L’OCÉAN 

MÉNARD  LÉGER,  directeur 
lOthoul.  Thiers  à Royan,  Charentednférîeure 

Agence  spéciale  pour  la  vente  et  la  loCStlOIl  balnéaire 

d’immeubles  {meublés  ou  non)^  de  villas,  chalets, 
terrains  à bâtir.  — 3 ooo  dossiers  où  vous  trouverez 
le  plus  beau  choix  de  la  Côte  d’Argent. 

Renseignemeots  gratuits  enjoignant  timbre  pour  réponse 
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3AU JO  W 

GRAND  ÉTABLISSEMENT  THERMAL 

VILLÉGIATURE  MÉDICALE 

Situé  à 9 km.  de  RO  Y AN  {Charente-Inférieure) 

AIR  TRÈS  PUR,  TONIQUE  SANS  ÊTRE  EXCITANT 
Très  favorable  pour  les  Maladies  nerveuses 

Autour  de  l’Établissement  : pensions  de  familles, 
hôtels,  villas,  chalets,  appartements  meublés  ; le 
tout  groupé  de  façon  à constituer  une  véritable 
villégiature  médicale  dans  laquelle  les  malades 
peuvent  s’isoler  ou  vivre' en  famille,  auec  une  direc- 
tion médicale  constante. 

INSTALLATION  UNIQUE  EN  FRANGE 

9 heures  de  Paris  — lo  minutes  de  Royan 
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II 


LES  PYRÉNÉES 


ET  LES 


DéprtenieB(84tt  Suil-Ouesl 


<S£ 


ÉTABLISSEMENTS  DIVERS 

Classés  par  ordre  alphabétique 

DE  LOCALITÉS 
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ARGAGHON 


Le  Perle  ile  la  Gôie  ü’ilrgeDt 

A 9 heures  de  Paris  — Al  heure  de  Bordeaux 

SAISON  D’HIVER 
Climat  idéal  très  tempéré 
Forêt  magnifique 

Golf — Tennis  — Chasses  à courre  — (Lièvre, 
Renard,  Sanglier)  — Drags  et  Rallyes  hip- 
piques — Concerts  et  matinées  classiques  — 
Casino  — Excursions  — Foot-ball  — Concours 
hippiques — Chasses  — Pèche 


SAISON  DÉTÈ 

La  Plage  ==  La  Mer  ==  Le  Bassin 

T achting  — T\owing 
Les  plus  belles  régales  du  Conîinenl 

Fêtes  en  plein  air  — Théâtre  de  la  mer  — 
Fêtes  vénitiennes  — Concours  hippiques  — 
Tir  aux  pigeons  Tennis  — Casino 
Pour  tous  renseignements 

s’adresser  au  Syndicat  d’initiative,  boni,  de  la  Plage 
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ARCAGHON 


Hôtel  ôes  Pins  et  Gentinentsl 

Allées  Carmen 

De  tout  premier  ordre.  — Situation  unique.  — 
Grand  jardin.  — Chauffage  central  à eau  chaude. 

— Appartements  avec  salles  de  bains  et  W.-C.  privés. 

— Toutes  les  chambres  avec  cabinet  de  toilette  et 
eau  courante  chaude  et  froide.  — Lumière  électrique, 

— Ascenseur.  — Téléphone  : 46. 

Automobile  à Varrivée  de  tous  les  trains 

B.  FERRAS,  Propriétaire-Directeur 


ARCAGHON 


Sur  la  Plage 


Eau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes 
les  chambres 

Salles  de  bains.  — Electricité 
Chauffage  central,  — Garage 
Arrangements  pour  séjour.  — Très  recommandé 
GRENIER,  Propriétaire 


— 24  — 


ARCACHON 

5^  REGINA  ^ 


PALACE-HOTEL 


Allée  Corngan  Téléphone  88 

Séjour  délicieux. — Ouvert  toute  l’année.  — Tout 
le  confortable  le  plus  moderne.  — Dans  la  forêt, 
.'i  3 minutes  de  la  Plage. 


Grand  parc.  — Appartements  avec  salle  de  bains. 

— Chauffage  central.  — Ascenseur.  — Eau  courante 
chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres. 

Réduction  de  10  fr.  par  personne  et  pal  jour, 
du  20  mai  à fin  juin,  mais  prix  minimum  de  la 
pension  25  fr.  par  jour. 

Auto-garages  avec  fosse.  — Auto  à tous  les  trains. 

— English  spoken. 
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ARCAGHON 


ÂRGÂGHON 


Le  Nouveau  Grand  Hôtel 


Restaurant  de  tout  premier  ordre 

INSTALLATION  MODERNE 


HOTEL  D’AQUITAINE 

OUVERT  TOUTE  l’aNNÉE 


123,  Cours  Lamarque  de  Plaisance,  123 
Transformation  complète 

Maison  de  famille.  — Tout  près  de  l’église  Notre-Dame 


! 


Belle  situation 
entre  plage  et 
forêt.  — Garantie 
absolue  qu’il 
n’est  pas  reçu  de 
malades  conta- 
gieux.— Salle  de 
bains.  — Cuisine 
soignée.  — Ex- 
cellent vin. 

English  spùken. 


E.  DIELS,  Nouveau  Propriétaire 
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ARCACHON 


Hôtel  Bristol  et  Jampy 

268,  Boulevard  de  la  Plage 


' Pension  de  famille  depuis  18  francs 
BOUTÎLLIER,  nouveau  propriétaire 


ARGAGHON 

TIVOLI  HOTEL 

47,  avesîue  Oambetta 

Pfès  de  la  Gare,  la  Poste,  entre  la  Forêt  et  la  Plage 
à 200  mètres 

Repas  par  petites  tables 
Jardin  d'été  — Beaux  ombrages 
GARAGE  GRATUIT 

Prix  modérés  et  arrangements  pour  long  séjour 
GAILLARD,  Propriétaire 
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ARCAGHON 


LOCATION  DE  VILLAS 

ggeoce  Sierele  I 

G.  DE  CAUBIOS  et  SEGUÈS 

20,  avenue  Gambetta  {en  face  Poste  et  Gare) 

ARCÂCHON  — MOULLEAU  — GAP  FERRET 
Plage.  — Ville  d’été.  — Ville  d’hiver.  — Forêt 
Correspondant  des  Voyages  Duchemin 
REINSEIGNEMENTS  GR.4TUITS.  — TÉLÉPHONÉ  *.  3.34 

ARCAGHON 

- LOCATIONS  DE  VILLAS  - 

Ville  d'hiver  et  Plage 

ARCACHON-OFFICE 

Ancienne  AGENCE-EXPERT,  fondés  en  ]880 
25o,  boulevard  de  la  Plage,  et  i,  avenue  Gambetta 

RENSEIGNEMENTS  PRÉCIS  ET  GRATUITS 

sur  tout  ce  qui  intéresse  les  étrangers 

PL^AlSr  OÉNÉRAL  ET  BROCHURES 

Télég.  : Arcachon-Office,  Arcachon 
Téléphone  : 0.80 
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ARGAGHON 


AGENCE  AMANFEU/IS 

J.-J  AMANIEU  et  Fils 

Cours  Lamarque 

près  la  Chapelle 

ARCACHON 

..  A' 


A V>^e  4^ 


' Assurances 
C-“  rUNION  : 


^0^  Vol  — Rentes  viagères 


Incendie  — Vie 
Accidents 


Renseignements  gratuits 
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ARGELES'GAZOST  (Hautes-Pyrénées) 


Directeurs  : 

Drs  FRAIKIN  et  GRENIER  DE  CARDENAL 

Ex-internes  lauréats  des  Hôpitaux 
Anciens  chefs  de  clinique  à l’üniversité  de  Bordeaux 


L’Institut  d’Argelès  emploie  tous  les  agents  physiques 
modernes  : hydrothérapie,  électrothérapie,  rayons  X,  air 
chaud,  bains  de  soleil,  massage,  mécanothérapie,  réédu- 
cation motrice,  gymnastique  suédoise,  médicale  et  culture 
physique. 

Maladies  traitées  : maladies  nerveuses  (névroses,  neu- 
rasthénie, surmenage,  paralysie,  ataxie);  maladies  de  la 
nutrition.  Troubles  nerveux  de  l’estomac  et  de  l’intestin. 
Maladies  des  muscles  et  articulations  (suites  de  blessures 
de  guerre). 

Une  maison  médicale  de  repos  (villa  du  Labéda)  ®st  an- 
nexée à l’Institut.  Dirigée  par  les  médecins  de  l’Institut, 
elle  est  destinée  aux  cures  de  régime  et  à la  psychothérapie. 
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ÂRGELÈS-GAZOST 


6raDi!  itel  d’RDglelerre  et  eii  Parc 


Installalion  moderne.  — H.  LASSUS,  propriétaire 


Situation  unique  dans  le  vaste  parc  des  Thermes.  — Vue  incomparable  des 

Suatrc  façades  sur  la  montagne.  — Grands  -saions,  fumoir,  billard,  terrasse.  — 
lôstaurants.  — Salles  de  bains.  — Eclairage  électrique.  — Chauffage  central. 
— Téléphone  n«  6.  — Garage.  — Arrangements  spéciaux  pour  familles.  — 
Omnibus. 


ARGELÈS  GAZQST  Pyrénées) 

HOTEL  DE  FRANCE 


laminant  la  vallée.  — Saison  de  printemps  et  d’été.  — Golf  links  dépendant* 
4e  1 hôtel.  — Téléphone  ; 4.  S.  PEYRAFITTE,  propriétaire 
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ARGELÈS-CAZOST 


AGENCE  RICAU-LAC 

CHALET  FAX,  PRÈS  LA  GARE 

Location  de  Villas  et  Appartements  meublés 

Châteaux  et  maisons  de 
campagne  dans  la  vallée. 
Brochures  et  renseignements 
sur  la  station,  ^Etablissement 
thermal  (eaux  sulfureuses  so- 
diques  iodobromurées)  et  sur 
séjour  et  excursions  aux  Pyré- 
nées. 

Vente  ou  location  d'un  Eta- 
blissement thermal  et  sources 
sulfureuses  dans  les  Pyrénées. 

RICAU-LAG 
ARREAU-GADEAG 

Grand  Hôtel  Foch 

Maison  historique 

Cure  d^air.  — Altitude  700  mètres 

T.  G.  F.  — Confort  moderne.  — Bains.  — Garage. 
— Jardin  anglais.  — Terrasse.  — Cuisine  soignée; 
truites  et  plats  du  pays.  — Prix  modérés  et  arrange- 
ments pour  familles.  — Téléphone  : 3. 

Succursale:  Tarbes,  Hôtel  Royal  Henri  IV 

Téléphone  : i*68  ^ 

J.  COMPAIN,  Propriétaire 
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AUGH 


Eraod  piel  le  France  et  les  fmtiassalenrs 

Place  de  VHôteî-de-Villej  près  la  Cathédrale 
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Appartements  complets  avec  salles  de  bains  et  W.-C.  — Eau 
chaude  et  eau  froide.  — Pension  pour  familles. 

G.  RICilER,  Propriétaire 

Successeur  de  CASTÉRA,  ei-maître  d’hôtel  du  Continental  de  Biarritz 


2 g 


S a 


S & 


AX-LES-THERMES  (Ariège) 

HSteJ-Vm»  Sùse-Mar^uerite 

15,  route  d’Espagne 

Adresse  télégraphique  : Rose-Marguerite- Ax-les-Therm^s^ 

ordre:  ^ 

Situation  la  plus  aérée,  laplusjol^,f 
près  les  établissements  thermaux^  — 
iVue.  — Jardin.  — Terrasse.  — Restaur 
rant  en  plein  air,  en  face  du  Grand 
Cirque  de  montagne.  — Confort  mo- 
derne. — Electricité.  — W.-G.  à l’an- 
glaise. — Garage.  — Cuisine  réputée 
et  très  soignée.  — Arrangements  pour 
familles.  — Prix  modérés. 


AMERICAN 

HOTEL, 


jgys 

T.C.F.,  A.C.F. 


ROSE-MARGUERITE,  Propriétaire 
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Type  6 2 


BAGNËRES-DE-BIGÔRRE 

Grand  Hôtel  de  France 


Près  de  l’ÉtabUssement  thermal  et  du  Casino.  — Cuisinr 
renommée.  — Galerie-promenoir.  — Téléphone  n*  i6. 

Daniel  STYLITE,  Propriétaire 


BAGNÈRES-DE-BIGORRE 

fiRAND  HOTEL  VICTORIA  et  D’AROLETERRE 

Promenade  des  Coiistous 


De  tout  premier  ordre.  — A.  G.  F.  — Garage  gratuit.  — Téléphone  a®  20. 
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TrésoriiaToiletle 


Le  Coaltar  Saponiné  Le 
Beuf  reste  l'antiseptique,  le 
microbicide,  le  détersif  par  excel- 
lence  pour  les  soins  sanitaires  du 
corps. 

G>mme  Dentifrice,  il  assainit 
la  bouche  et  raffermit  les  dents  ; 
employé  en  lotions  Capillaires, 
il  nettoie  la  tète  et  s’oppose  à la 
chute  des  cheveux;  il  est  égale- 
ment précieux  pour  le  lavage  des 
nourrissons,  etc. 

Le  Coaltar  Sàponlné  Le 
Beuf,  qui  n’est  ni  vénéneux,  ni 
caustique,  a été  officiellement 
admis  dans  les  Hôpitaux  de 
Paris. 
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BAYONNE 


Hôtel  de  la  Compagnie 

des  Chemins  de  fer  du  Midi 

En  Gommunlcatlon  directe  avec  la  oare 

■■■■■■■■•■■il 

TOUT  LE  CONFORT  IWODERNE 


Géré  par  ta  Société  des  Chemins  de  fer 
et  Tiôtets  de  montagne  aux  Pyrénées 

BAYONNE 

Grand  Hôtel  de  Paris 

et  Bilbaïna 

T\ue  ThierSy  dans  te  ptus  beau  quartier 

CHAMBRES  ET  APPARTEMENTS  CONFORTABLES 

Spécialement  recommandé  à la  clientèle  des  familles 
pour  ses  attentions  et  sa  cuisine  réputée 

Bains  - Électricité  - Téléphone 
Prix  modérés 

OMNIBUS  A TOUS  LES  TRAINS 

HENRI  CAZENAVE,  Propriétaire 
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BIARRITZ 


HOTEL  VICTORIA 

(GRANDE  PLAGE) 

(AVENUE  ÊDOUARD-VII) 


DE  TOUT  PREMIER  ORDRE  — MAGNIFIQIE  VIE  DE  MER 

La  plus  belle  situation 
près  du  Grand  Casino  et  des  Thermes  salins 

GRAND  JARDIN  — LAWN-TENNIS 

Salle  de  bains.  — Calorifère.  — Lumière  électrique. 

ASCENSEUR 

FniX  3SÆ03DÉRÉS 

J.  FOURNEAU,  Propriétaire. 
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BIARRITZ 

Qrand-Hôtel 

et 

Bellevue  Palace 

TOUT  PREMIER  ORDRE 
Spécialement  recommandé  aux  Familles 


Seul  établissement  en  face  la  mer  qu’il  domine 
Entre  les  deux  casinos  et  en  plein  centre 


GRAND  RESTAURANT  SUR  LA  MER 
::  GRILL-ROOM  A LA  CARTE  :: 

indépendant  de  rHôtel 

::  ET  GRAND  BAR  BASQUE  :: 


Conditions  particulières  pour  long  séjour 


— 38  — 


HOTEL  REGINA 


Situé  sur  le  plateau  du»  Phare 

attenant  aux  terrains  du  Golf 


Vue  merveilleuse  sur  la  mer  et  sur  les  montagnes 

Toutes  les  chambres  en  façade,  soit  sur  la  mer,  soit 
sur  le  Golf,  avec  cabinet  de  toilette  et  salle  de  baîns. 


Vastes  salons  de  réception 

Au  centre  grand  jardin  d’hiver 
Restaurant  à prix  üxe  et  à la  carte 
CHAUFFAGE  CENTRAL 

Directeur  : 

Fernand  JOURNEAU 
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BIARRITZ 

Hôtel  iAttgktem 


ENTIÈREMENT  REMIS  A NEUF 
DERNIER  CONFORT  MODERNE 
APPARTEMENTS  COMPLETS.  150  CHAMBRES 
SALLES  DE  BAINS 

Grands  jardins  au  midi  et  sur  la  plage.  Au  centre 
de  la  ville  et  des  plages.  A proximité  des  casinos. 
Situation  unique.  Vue  sflendide  sur  la  mer, 

OUVERT  TOUTE  L’ANNÉE 
Arrangements  pour  Phiver 
^ 

E.  FERRARI,  Directeur  
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BIARRITZ 

HOTEli  DM  PBLAIS 

Ex-résidence  impériale 

OUVERT  TOUTE  L’ANNÉE 
Parc  de  26000  mètres 


Situation  unique.  — Sur  la  mer 

Dernier  confort  moderne 

RESTAURANT  RENOMMÉ 

G.  C.  CIGOLÎNI,  Directeur  général. 
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Type  6-2'^ 


BIARRITZ 


Hôtel  de  tout  premier  ordre 
OUVERT  EN  1910 


300  6Ipta8ïsc  sais 

Vue  magnifique  sur  la  mer 

RESTAURANT  A LA  CARTE 

nmn  jjMÉmcAm 


BIARRITZ 

HOTEL  CONTINENTAL 

DE  TOUT  PREMIER  ORDRE 

200  chambres  et  salons  sur  la  mer  et  au  midi 

Cabinets  de  toilette  à eau  courante  dans  toutes 
les  chambres,  et  en  majorité  avec  installation  de 
bains,  W.-G.,  etc. 

Ascenseur.  — Chauffage  central 
aRAND  JARDIN,  TENNIS,  OARAOE 
PRIX  MODÉRÉS 
Î.-D.  CAMY,  Adm'-Directeur 
MexMe  maison  : Le  Grand  Hôtel,  à Monte>~Carlo 

BIARRITZ 

HOTEL  DES  PRINCES 

MAISON  DE  PREMIER  RANG 
Près  de  la  Poste  et  des  Casinos 

Recommandé  aux  familles  pour  son  confortable 
Cuisine  et  cave  renommées 
Téléphone.  Lumière  électrique.  Ascenseur 
Arrangements  pour  familles 
PRIX  MODÉRÉS 
L.  COÜZAIN,  Propriétaire 

Ui_  . ~ .4B  I ^ 


BIARRITZ 


Hôtel  de  Bayonne 

et  Métropole 

Tout  le  confort  moderne 
CUISINE 

DE  TOUT  PREMIER  ORDRE 

GRAND  JARDIN 
Vue  sur  la  mer 


OUVERT  TOUTE  L’ANNÉE 

TÉrjÉPHONE  : 0.89 

L.  OHEVAYDEL,  Propriétaire 


BIARRITZ 


HOTEL  DE  FRANCE 

La  plus  belle  siluaîion  de  BiarrUz 
enhe  les  deux  Casinos 

De  tout  premier  ordre.  — Dernier  confort 
moderne.  — Restaurant  à la  carte  et  à prix  tîxe. 
— Tea  room.  — Prix  modérés.  — Moderate 
charges.  — Arrangements  pour  familles. 
Cyprien  LABÂT,  propriétaire 

BIARRITZ 


INSTALLATION  MODERNE 

Dans  toutes  les  chambres,  cabinet-toilette  ayec  layabos 
à eau  chaude  et  froide 

Chauffage  central  — Salles  de  baine 
ASCENSEUR  — ÉLECTRICITÉ  — TÉLÉPHONE 
VVE  SUR  LA  MER 
PRIX  MODÉRÉS 
L.  CASENAVE 
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BIARRITZ 


Monhau£xcelsior  Hôtel 

RESTAURANT  — PENSION  POUR  FAMILLES 
de  premier  ordre 

Magnifique  situation  sur  la  mer,  entre  le  Casino 
Dellevue  et  le  Casino  Municipal.  — Vaste  salle  à 
manger  vitrée,  très  aérée,  dominant  la  plage.  — 
Superbe  vue.  — Chauffage  central.  — *•  Bains.  — 
Téléphone.  — Ascenseur.  — Jardin.  — Arrange- 
ments pour  familles  et  séjour. 

PRIX  MODÉRÉS 
M.  GRIMâUD,  Propriétaire 


BIARRITZ 


HOTEL  COSMOPOLITÂIN 

Avenue  Victor-Hugo  et  place  de  la  Mairie 

Situation  très  centrale  entre  deux  Casinos.  — 
Vue  sur  la  mer.  — Tout  le  confort  moderne. 
— Ascenseur.  — Salles  de  bains.  — Lumière 
électrique.  — Chauffage  central.  — Cuisine  très 
soignée.  — Arrangements  pour  familles  et 
séjour.  — Téléphone  0.87. 

PRIX  MODÉRÉS 

GENETIER,  Propriétaire 
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BIARRITZ 


Eî.  ^ 3sr  X> 

Hôlel  U Parc  et  à HeMer 

Avenue,  et  place  de  la  Liberté 
Situation  centrale  près  des  gares  et  des  Casinos 
VUE  SUR  LA  MER 

Chauffage  central.  — Salle  de  bains.  — Électri- 
cité. — Téléphone  0-20.  — Cuisine  très  soignée 
faite  par  le  propriétaire.  — Prix  modérés. 

OMNIBUS  A TOUS  LES  TRAINS, 

Henry  PÉDEZERT,  Propriétaire 
BIARRITZ 

HOTEL  SAINT-JAHES 

RESTAURANT  AVEC  TERRASSE  OMBRAGÉE 

Sitnation  très  ceotrale,  près  !a  poste,  la  mer  et  les  casinos 

CUISINE  SOIGNÉE  ET  SERVICE 
PAR  PETITES  TABLES 

Pension  depuis  18  fr.  par  jour 

Petit  déjeuner  du  matin  compris 

DÜGLOÜX,  Propriétaire 
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BIARRITZ 

HOTEL  PAVILLON  DES  ROCHES 

Place  du  Port-Vieux 


Vue  admirable  sur  la  mer  et  le  rocher  de  la  Vierge,  — Belle 
terrasse  ombragée  sur  le  Port-Vieux.  — Recommandé.  — 
Confort  moderne.  — Circulation  eau  chaude  et  froide  dans  les 
chambres.  — Salle  de  bains.  — Cuisine  faite  par  patron.  — Pris 
modérés.  — Téléphone  6.24. 

A.  SAGE,  Propriétaire 


BIARRITZ 


HOTEL  VILLA  ARNOULD 

Place  de  TAtalaye 


§ 

K 

<y 

SJ 


Magnifiqxie  vue  de  mer.  — Dans  toutes  les  chambres,  cabinet-toilette  avec 
lavabos  à eau  chaude  et  froide.  — Bains.  — Cuisine  recommandée.  — Service 
irréprochable.  J. -P.  GOURDY,  Prop. 


— 48 


BIARRITZ 

Hôtel  Pavillon  Alphonse=XllI 

Avenue  de  la  T^eine ••Victoria 

Ouvert  toute  l’année.  — Ilôlel  de  famille  par  excel' 
lence,  situé  dans  le  quartier  le  plus  select  de  Biarritz,  à 
100  mètres  de  la  plage,  200  mètres  des  Thermes  salins  et 
à proximité  du  Golf. 

Grands  appartements  privés  avec  salle  de  bains 

Confort  moderne.  — Chauffage  central.  — Eau  chaude 
et  froide.  — Electricité  partout.  — Vaste  jardin  ombragé. 

RESTAURANT  AVEC  TERRASSE.  — GRAND  HALL 

Prix  modérés.  Arrangements  pour  familles.  — Téléphone  : 4.10 

H.  DARRÎGADES,  Propriétaire 


BIARRITZ 


Hôtel  Biarritz  Salins 

Ouvert  toute  l’année  — Télép.  : 6.66 

Le  seul  qui  soit  relié  à rEtablissement  Salin-Thermal  par  une 
passerelle  couverte  et  fermée  permettant  à ses  clients  : 

1®  D’aller  au  bain  en  peignoir  et  par  tous  les  temps  et  sans 
fatigue  ; 

2®  De  pouvoir  se  reposer  dans  leur  lit  aussitôt  après  le  bain. 

Cure  thermale.  Cure  de  repos.  Cure  marine.  Cure  de  soleil. 

Cuisine  soignée.  — Spécialité  de  régimes.  — Magnifique  façade 
au  midi  avec  grand  jardin  abrité.  — Façade  nord  sur  square 
public  des  Thermes-Salins. 

Chambres  avec  cabinet  de  toilette.  Salles  de  bains.  W.-C.  — 
Lavabos  à eau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes  les  cham- 
bres. — Chauffage  central.  — Tennis. 

Séjour  recommandé  aux  enfants  et  aux  personnes 
nerveuses.  — Arrangement  pour  familles. 
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BIARRITZ 


LES  CHARDONS 

Pension  de  famille  de  ordre 

Grande  villa  moderne,  à la 
porte  des  Thermes  salins 

Mobilier  entièrement  neuf 

Électricité  — Bains  — Téléphone 
Calorifère 

Service  par  petites  tables 
Prix  modérés 
Mme  têtard,  Propriétaire 


BIARRITZ 

AGENCE  BENQUET 

la  plus  ancienne,  fondée  en  1872 

Locations  de  Villas  et  Ventes  de  Propriétés 

Fournit  des  renseignements 
SUR  HOTELS  ET  PENSIONS  DE  FAMILLE 


JOURNAL 

L’Indicateur  des  Ventes  et  Locations 
0 fr.  25  le  Numéro 


Adresse  : Jules  BENQUET,  Biarritz.  — Téléph.  81 


BIARRITZ 


Place  de  la  Liberté 

Grand  choix  de  Villas,  Chalets,  Maisons  I 
Magasins  et  Appartements  meublés  \ 
ou  vides 


Gérance  d'immeubles 

Vente  — Achat  de  Terrains  et  de  Propriétés 
Renseignements  gratuits 

Adresse  : AGENCE  COTE  BASQUE,  Biarrilx 

TÉLÉPHONE  4-22 


— 51  — 


BIARRITZ 

mande  Agence  de  Locatm 

Location  de  Villas  et  Vente  de  Propriéte's 

Paul  DELVAILLE 

12,  place  de  la  Mairie,  12  — Tel.  : 2.i3 
CHANGE  DE  MONNAIES 

Excursions  automobiles  Espagne  et  Pays  Basque 
Billets  pour  les  Courses  de  taureaux  à Saint-Sébastien 

renseignements  sont  graluils 

BIARRITZ 

Agence  P.  Brion! 

Avenue  Edouard-VII  - Arceaux-Lacombe.  n«  13  ; 

Ancienne  Agence  MASSARD 
Agent  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique  i 
Venles  el  Locafioas  de  Terrains,  Villas  el  Propriétés  j 
Ventes  de  Fonds  de  Commerce  | 

Envoi  contre  50  centimes,  du  Moniteur  P 

_Adr^télégr,  : Agence-Brion-Biarritz  - Téléph.  : 6.70  f 


lEBOUUO 


(Pyrénées-Orientales) 

EAUX  BICARBONATÉES, 
SODIQUES,  GAZEUSES 

Fournisseur  des  Ministères  de  la  Guerre 
de  la  Marine,  des  Colonies 


Maladies  traitées  avec  succès  par  les 

EAUX  DU  BOULOU 

Maladies  de  Vestomac,  du  foie,  de  Vintesiin, 
de  la  vessie,  le  diabète,  le  paludisme  chronique, 
Vanémie,  les  longues  convalescences 


ÉTABUSSEMENT  OUVERT  TOUTE  L’ANNÉE 


CHAPELLE  - CHEMIN  DE  FER 
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GARCASSONE 


O 
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Directeur:  Miche!  JO  RD  Y 


CARCASSONNE 


HOTEL  CENTRAL 

Boulevard  Jean-Jaurès  en  face  le  Palais  de  Justice 
Restaurant  de  i®-  ordre 

Spécialité  de  Langoustes  tous  les  jours 
Repas  8 fr.  50  vin  compris  et  à la  carte 
HOTEL  AVEC  LE  CONFORT  MODERNE 

Eau  chaude  et  froide  dans  les  chambres.  — » Élec- 
tricité. — Chauffage  central.  — Salles  de  bains.  — 
Salies  de  correspondance.  — Prix  spéciaux  pour 
long  séjour.  — Téléphone  3,84* — Omnibus  gare. — 
Recommandé  aux  familles, 

L.  MAS,  Propriétaire 
CARCASSONNE 

GRAND  HOTEL  BERNARD 


Établissement  entièrement  remis  à neuf 
et  agrandi  Kiï  Pimportance  de  la  clientèle 

I 


EnglisH  spoEeS.  s Diplônie  flü  0?ouring-Club 
de  France.  P.  JAGMET,  Propriétaire 


oo 


CAUTERETS  (Hautes-Pyrénées) 


GRAND 

HOTEL  D’ANGLETERRE 

OUVERT  TOUTE  VANNÉE 


VUE  DU  GRAND  HOTEL  D’ ANGLETERRE  A CAUTERETS 

35o  chambres  pourvues  cTeau  courante  chaude  et 
froide. — Appartements  complets,  bains  et  W.-G. 
Ascenseur.  Téléphone 

GRAND  GARAGE  : JARDIN  ANGLAIS 

Arrangements  pension  pour  séjour. 

CHAUFFAGE  CENTRAL  — SPORTS  D’HIVER 

Maison  particulière  à côté  de  Vhôtel 
avec  appartements  et  cuisine 

MEILLON 

Propriétaire  de  l’HOTEL  GASSiON,  s PAU  (Baeses-Pyr.) 
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CAUTERETS 


CONTINENTAL-HOTEL 


Ch.  DUCONTE,  Propriétaire 
Situation  exceptionnelle  — Jardin  dans  l’intérieur  de  l’iiôtel 


ASCENSEUR 

Salles  de  bains,  260  chambres  et  cabinets  de  toilette 
GRAND  RESTAURANT  LOUIS  XV 

Salle  des  fêtes  — Garage  avec  fosse  attenant  à l’hotel 
Correspondant  du  T.  C.  F. 

OMNIBUS  A LA  GARE 

Ch.  DUCONTE,  Propriétaire 
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CAUTERETS 


Grand  Hôtel  

de  rUnivers 

Excellente  maison  de  1*'  ordre,  recom- 
mandée spécialement  aux  touristes  et 
aux  familles,  très  bien  située,  près  des 
promenades,  des  établissements  thermaux, 
des  églises,  etc.  — Vaste  garage.  — 
Téléphone  n®  1.  — Table  d’hôte.  — Res- 
taurant renommé  pour  sa  cuisine  fine  et 
le  bon  choix  de  ses  vins.  — Omnibus  à 
tous  les  trains.  — Prix  modérés.  :: 

::  ::  L.  CIER,  Propriétaire 


Du  MÊMB  PKOPBIÉTAIBB  : VILLA  DES  ROSES 

Appartements  et  Pavillons  divers  à louer  meu- 
blés par  mois  ou  pour  la  saison.  ::  ::  ::  ::  :: 


CAUTERETS 


HOTELS  MODERNE 
::  ET  DE  PARIS  :: 


P.  BARTHE,  Propriétaire 


Englisb  spok^n  ::  ::  Se  hahla  espahol 
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Complètement  transformé 
Seul  situé  sur  la  place  des  Œufs 
Téléphone  : i3 


CAUTERETS 


HOTEL  RÉGINA 


•b  ^ 

0 3 

S b 

Pe.  JS  O 

1 :z:  JiJ 

I CQ 


Auto- Garage.  — Omnibus  à tous  les  trains  tS 

J.  DUCONTE,  Propriétaire 


CAUTERETS 


irand  H@tel  de  France 

Composé  de  dix  Pavillons 
Le  seul  avec  Jardin 
Vue  splendide  sur  la  Montagne 
150  chambres.  — Salons 

Saison  d’été  : de  mai  à octo- 
bre.— Confort  moderne.— "Eau 
courante  chaude  et  froide.  — 
Chambres  avec  salle  de  bains. 
— W.-C.  — Auto-Garage  gra- 
tuit dans  l’Hôtel  même.  — La 
meilleure  cuisine  du  Midi.  — 
Cave  renommée. 

I-i.  RQUHETTE  Prop. 
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CAUTERETS 

Maison  LABORDE-MANAGAU 

PENSION  DE  FAMILLE 


Rue  de  la  Raillère,  19  et  21,  et  rue  de  l’Église 


Excellente  cuisine.  — Très  belle  vue  des  montagnes 


CAUTERETS 

MAISON  SAINTE-CÉCILE 


Boulevard  Latapîe-Flurin 


CASTAYBERT,  Propriétaire 
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CAUÎERETS 


Hôlei  et  Maison  des  Familles 

SITUATION  CENTRALE 

(en  face  des  Thermes) 

CONFORT  MODERNE 
Éclairage  électrique.  — Cuisine  et  cave  renommées 

— Prix  modérés  — 

Spécialité  : Produits  aux  truffes  du  Périgord 
Chalet-belvédère  à louer,  meublé  pour  saison 

M®e  V^®  GUINIER,  Propriétaire 
GAUTERETS 

HOTEL  Dü  PARC 

RESTAURANT 

Près  les  Établissements  thermaux  et  le  Casino 

Appartements  pour  familles 

GRAND  JARDIN 

PRIX  MODÉRÉS 

Spécialité  de  Pâtés  de  foie  gras  truffés 

Marque  très  recommandée 

PAUL  FERRÉ,  Propriétaktt 
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GAUTEBETS 


HOTEL  DE  LA  PAIX 

Excellente  maison.  — Très  bien  située,  près 
les  Établissements  thermaux  et  le  Casino.  — 
Superbe  vue  des  montagnes. — Grand  confortable. 
— Arrangements  pour  familles.  — Omnibus  à la 
gare.  — Téléphone  n®  5.  — Auto-garage. 

CmSiNE  TRÈS  SOIGNÉE 
J.  LARRIEU,  Propriétaire 
GAUTEBETS 

Hôtel  Homa 
et  de  Bordeaux 

5,  rue  Richelieu,  près  de  la  Gare 

Grands  et  petits  appartements.  — Confort  mo- 
derne.— Cuisine  de  famille. — Service  à la  carte. 

PRIX  MODÉRÉS 

G.  NOLIBOS,  Propriétaire 
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GAÜTERETS 


Hôtel  des  Pjrénées 

2/,  rue  Richelieu 

Ouvert  toute  Tannée.  — A proximité  des  Sources 
et  du  Casino.  — Confortable  moderne.  — Chauffé 
pendant  la  durée  du  sky. 

Cuisine  très  recommandée.  — Réputation  très 
méritée.  — Arrangements  pour  familles  et  prix 
modérés.  •—  Téléphone  i5. 

Léon  SOULAS,  Propriétaire 


CIBOORE  (Basses-Pyrénées) 

RIVE  GAUCHE  DE  LA  NIVELLE 
GARE  : SAINT  - JEAN  - DE  - LUZ 

MER  et  MONTAGNE 
Saison  d’été  et  Saison  d’Iiinr 

Pension  familiale 
de  repos  et  régime 


FRIGHOU- 

COTEAU  DE  BORDAGAIN 
::  VUE  SPLENDIDE 

Situation  exceptionnelle  pour  cure  d’air.  — Ter- 
rasse pour  bains  de  soleil.  — Jardins  ombragés. 
CONFORT  MODERNE 
Téléphone  : 93  Saint-Jean-de-Luz 
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rL\NDE»)  D A!X  (LANDES) 
STATION  THERMALE  a SALINE  D’HIVER  a D’ETÊ 


CLIMAT  TEMPÉRÉ  ET  SÉDATIF 

sou  LA  Gft'ANDU  LIGNE  OU  PARIS  A MADRID 

Desservie  par  les  trains  Erpress,  Rapides,  de  Luxe,  Wagons-Lits 

A 10  heures  de  Paris 

A 1 h.  de  Biarriu  et  de  Pau,  à 1 h.  1/2  de  Lourdes,  à 2 h.  de  Bordeaux 


EAUX  HYPERTHERMALES 

(W  cent.)  sulfatées  CALCIQUES  (64*  cent.) 

BOUES  THERMALES  VÉGÉTO-MINÉRALES 

Les  plus  complètes  — Les  plus  actives 


Établissement  et  Hôtel 

DBS 

GRANDS  THERMES 

Situés  au  centre  de  la  ville 
et  en  face  du  Casino  et  des  Bains  salés 
OUVERTS  TOUTE  L‘ANNÉE 
entièrement  remis  à neuf 
Avec  tout  le  confort  moderne 
Ascenseur,  luiniere  électrique,  chauff 
central,  distribution  d’eau  chaude 
et  froide,  garages,  box  fermes,  lél  n®17 
Galeries-promenoirs  <l  tons  les  étapes 
Les  btia*  «ont  immédiatement  situes  dans  le 
sous-sol  de  l’hôlcl 
Bains  ne  boues  et  applications 
locales  (U  boues  — installations 
hijdioiliérnpiques  reinnrquabtes. 
Direction  médicale  : 

Docteurs  R.  Larauza  et  A.  Delmas 


Gd  Etablissement  él  G<i  Hôtel 

DES 

BAIGNOTS 

OUVKRTS  TOUTE  L’ANNÉE 
Pension  1”  et  y*  classes,  prix  modérés 
Ascenseurs — Téléphone  n®  19 
Eclairage  électrique 
Chauffage  par  l'eau  des  geysers 
Les  malades  suivent  leur  traitement 
sans  sortir  de  Dhôtel 
Boues  légéto-mviérales 
Eaux  thermo-minérales  (6’4»i 
Deux  grands  geysers  iTemu  à 6i’> 
Bains  de  houes,  ApplicAtions  locales  fis 
houes,  Douches,  Bains  de  vapeur  (complets 
et  partiels),  Massage,  Mécanothérapie. 
Sous  la  direction  médicale 
de  M le  D'  Louis  Lavielle 


GUÉRISON  DU  RHUMATISME  SOUS  TOUTES  SES  FORMES 
HYDARTHROSE.  ARTHRITES  SÈCHES,  NÉVRALGIES  SCIATIQUES 


ENVOI  FRANCO  OE  PROSPECTUS  ET  BROCHURES  MÉDICALES,  S'ADRESSER  A LA  DIRECTION 

EAUX  SALÉES  I EAUX  MÈRES 

CHLORURÉES  80DIQÜE8  FORTES  I BROMO-IODURÉES 

THERMES-SALINS 

BAINS  SALÉS  ET  DOUCHES  SALÉES 

Installation  spéciale  pour  bains  et  douches  pour  les  enfants 
Pour  le  traitement  des  maladies  des  enfauts  et  des  daines  • Anémie,  lymphatisme, 
ecrofulose,  paralysie  infantile,  affections  utérines,  névroses. 

<üus  la  direction  médicale  de  MM.  les  Docteurs  Bourretère  pere  et  dis, 
Cayla,  Consirolle,  Dabadie.  Defonq,  Delmas,  Dufau,  Feraud,  Larauza, 
Ribérol.  René  et  Louis  Lavielle,  Picot. 

Autres  établissements  : Bains  Lauquet.  Hôtel-Établissement  " Dax  Thermal.  " 
Sains  Lavigne.  Thermes  Romains.  Bains  Lacouture.  Bains  Sarrallli. 
Appartements  meublés,  Pensions,  Villas 
INSTITUT  DE  MÉCANOTHÉRAPIÉ  ZANDER 

Q-ASiisro 
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DAX 


ET  THERMES  ROMAINS 

Au  centre  de  la  ville 

Près  de  la  Fontaine-Chaude,  des  Thermes  salins  et  du  Casino 

CHAMBRES  Eï  APPARTEMENTS  CONFORTABLES 

POUR  FAMILLES  ET  TOURISTES 

CUISINE  TRÈS  SOIGNÉE 

Pension,  petit  déjeuner  du  matin,  vin,  service, 
tout  compris  depuis  12  fr.  par  jour.  — Arrange- 
ments pour  familles. 

Veuve  BARBE,  Propriétaire 


DAX 


Raison  de  famille,  de  régime,  de  repos 


DE  PREMIER  ORDRE 

Appartements  pour  familles,  avec  ou  sans  pension. 

— Chambres  confortables.  — Cuisine  très  soignée. 

— Grand  jardin.  — Véranda  au  midi  pour  l’hiver. 

— Auto-garage.  — A proximité  des  établissements 
thermaux  (bains  de  boue  et  bains  salés).  — Prix 

i modérés. 


S’adresser  à la  Gérante  pour  renseignements 
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Type  6^3 


EAUX-BONNES 


B0I8I  Ms-laparre 

Près  les  Thermes 

- DE  TRÈS  ANCIENNE  RÉPUTATION  - 
Appartements  pour  familles  --  Chambres  confortables 
Grande  hygiène 

CUISINE  SOIGNÉE  — PRIX  MODÉRÉS 
Arrangements  pour  familles 
Mme  Vve  Raymond  BERNIS,  Propriétaire 

EAUX  BONNES 


HOTEL  VICTORIA 

R.estaTX2?arLt  recoiïxrrLariLdLô 
- et  cave  d.e  1®'  or^dx^e  - 
Correspondant  du  T.  C.  F 

Prix  modérés 

et  arrangements  pour  familles 

HUE  et  NIGKELS,  Propriétaires 
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LES  EAUX-BONNES  (Basses-Pyrénées) 

HOTEL  PIERRE  ABBADIE 

Situation  magnifique,  face  au 
jardin  Darralde.  — Electricité.  — 
Salles  de  bains.  — Eau  courante 
chaude  et  froide  dans  les  cham- 
bres. — Téléphone  privé  dans  les 
chambres.  — Boîte  aux  lettres 
levée  par  le  Service  des  Postes.  — 
Cuisine  très  soignée.  — Service 
par  petites  tables.  — Correspon- 
dant A.  C.  F.  et  T.  C.  F.  — Auto- 
garage — Téléphone  n®  3.  — 
Déjeuners  ou  dîners  : 8 fr.  5fi.  — 
Chambres  depuis  6 fr.  — Pension 
depuis  18  fr. 


LES  EAUX-CHAUDES  (Basses-Pyrénées) 


MAISON  PIERRE  ABBADIE 

Pension  de 
famille  de  tout 
premier  ordre. 
— Cure  d’air  et 
d’altitude . — 

Appartements 
avec  cuisine 
particulière.  — 
Electricité.  — 
Eau  à tous  les 
étages.  — Tél. 
n*  4.  — Pension 
depuis  18  fr. 

CHALET  INDÉPENDANT  A LOUER 
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FONT-ROMEU  (Pyrénées-Orientales)  j8oo“  d’altitude 
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INSTALLATION  LE  GRAND  CONFORT 

Pour  renseignements,  s’adresser  à M.  le  Directeur  du  Grand  Hôtel 
Font~Romeu  (Pyrénées-Orientales). 


GUÉTHARY 


KtOlTEîL. 

Superbe  vue  de  mer  et  des  montagnes 


Excellente  maison.  — Eau  de  source.  — Cuisine  de  famille.  — Appaptements 
confortables  sur  la  mer  et  au  midi.  — Prix  modérés^ 

ÉLECTRICITÉ.  — TÉLÉPHONE  N°  9.  — AUTO-ÛARAGB 

Veuve  DUHON,  Propriétaire. 


GUÉTHARY 

Agence  HEUTY  MARTIN 

Location  de  Villas  et  Appartements 

GÉRANCE  D'IMMEUBLES 

ACHAT  ET  VENTE  DE  PROPRIÉTÉS 
ET  TERRAINS 


RENSEIGNEMENTS  GRATUITS 
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70 


De  tout  premier  ordre  125  chambres  75  salles  de  bains  Electricile  Ascenseur 

PRIX  DE  PENSION  POUR  FAMILLES 
Casino  Grand  Parc  des  Sports  Golf  Tennis,  etc. 


HENDAYE 


GRAND  HOTEL 

OOUTIIEUTIL  et  de  la  PLilflE 

DE  PREMIER  ORDRE 

SUR  LA  PLAGE 

Magnifique  vue  sur  le  cap  Figuié,  Fontarabie 
et  les  Pyrénées  espagnoles 

ÉLECTRICITÉ  BAINS  — TELEPHONE 

GARAGE  ET  FOSSE  GRATUITS 

CHAUFFAGE  CENTRAL 

Clément  BERDOU,  Propriétaire 

HENDAYE 


M pûtel  le  France  et  ûnileterre 

DE  TOUT  PREMIER  ORDRE 

La  plus  belle  situation  sur  la  mer,  la  Bidassoa  et  les  montagnes 
Tous  les  conforts  modernes 

LËGARRALDE,  Propriétaire 
HENDAYE 

Sranil  piel  iHflTZ  et  la  Goinmerce 

Pi.  de  VÉglise  et  sur  le  chemin  de  l’embarcad.pour  Fo7itarabiê.  P.IM  ATZ,Prop. 
Maison  de  premier  ordre,  recommandée  par  son  confort  et  son  excellente  cuisine. 

— Vue  splendide  sur  la  mer,  les  Pyrénées  et  Fontarabie.  — Chambres 
et  appariements  confortables.  — Voitures  pour  promenades  et  excursions.  — 
Omnibus  à tous  les  trains.  — Arrangements  pour  familles  l’été  et  Thiver.  — 
Restauré  à neuf.  — Prix  très  modérés.  — Electricité.  — Salle  de  bains. 

— W.-C.  — English  spoken.  — Téléphone-  — Garage. 

CORRESPONDANT  DU  T.  C.  F. 
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MERVEILLES  DES  PYRÉNÉES 


GROTTES  DE  BETHARRAM 

Les  Grottes  de  Betharram  sont  des  plus  belles  qui  existent 
par  leurs  richesses  en  stalagmites  et  stalactites.  Ces  grottes  ont 
été  aménagées  avec  un  goût  artistique  et  une  ingéniosité  reniar- 
quable  ; la  lumière  électrique  y est  répandue  à profusion.  Rivière 
souterraine.  Promenades  en  gondoles.  Visions  féeriques. 

Route  carrossable  jusqu  aux  grottes  mêmes, 

SERVICE  JOURNALIER  EN  AUTOS-CAR 

P*'  départ 8 h.  matin  j 2*  départ.  1 h.  après-midi 

Retenir  ses  places  à l’avance,  Bureau  des  Grottes,  place 
Mgr-Laurence,  à côté  de  THotbl  Royal. 

NE  PAS  CONFONDRE 
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LOURDES 

GROTTES  DU  LOUP 

/ 0 minutes  de  la  Basilique 


Merveilles  incomparables  absolument  naturelles.  — Pas 
de  trucage.  — Salles  impressionnantes  tapissées  de  cristaux, 
r—  Lumière  électrique^ 
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Type  6-3^' 


LOURDES 

Les  Grottes  da  ftoy 


Les  plus  belles  à visiter,  se  classent  au  premier  rang 

des  curiosités  souterrraines  du  monde,  ouvertes  toute  l’année. 
À 20  minutes  de  la  Basilique,  route  automobile,  serrice 
BUREAU  : 4,  place  Monseigneur  Laurence 

Automobiles  pour  toutes  excursions  — Téléph.  : 70 
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LOURDES 


Eonei  ei  Teiiiiiis 


Tonring  flOtel 


Lauréat  du  T.  C.  F. 


Téléphone  22 

CLAVERIE,  Propriétaire-Directeur 


LOURDES 

GRAND  HOTEL  HEINS 

Villas  Solitude  et  Grand  Hôtel  du  Boulevard 

MAISONS  DE  PREMIER  ORDRE 

I d| 
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Automobile  à tous  les  trains.  Garage  gratuit  et  fosse  pour  autos 
Se  habla  espanol  — English  spoken 

Téléphone  63 


FRANÇOIS  HEINS,  Propriétaire  | 


LOURDES 


Wi«<t  ^ét^anxe 

En  face  l’Esplanade  et  la  Grotte 

Hôtel  de  i*'  ordre  très  recommandé. — Ouvert  toute 
l’année.  — Site  unique  près  de  la  grotte.  — Vue 
superbe  sur  les  Pyrénées. 

CONFORT  MODERNE 

Chauffage.  - Éclairage  électrique.  - Salles  de  bains 

. iLÉPHONÉ  28.  — ■ SêRVICÉ  POSTAL  — AuTO-GARAGE 

PRIX  MODÉRÉS 

M.  et  M“®  BENQUET,  Propriétaires. 

tiOÜRDES  * 

SRAHD  HOTEL  DES  AMBASSADEURS 

La  plus  belle  situation  Je  'Lourdes  — Très  pris  de  la  Grotte 
Eecônunandâb|e.soüs  tous  les  rapports 


Chambres  arec  cabinet  de  toilette.  — Ascenseur.  Chauffage  central 
Salles  4e  bains.  — Qarage.  — English  spoken. 

M.  ROMAIN,  Propriétaire 


LOURDES 

Qrand  Hôtel  de  la  Grotte 


Rue  de  la  Grotte 


DE  TOUT  1er  ORDRE.  , 

Recommandé  pour  son  confortable.  — Bains,  — Douches.  — Electricité. 
Parc  de  10  000  mètres,  très  bien  situé,  dominant  une  admirable  vue  sur  le  uave 
et  les  environs. — De  l'hôtel  ou  voit  les  processions  de  jour  et  de  nuit.  — - Cuisin© 
renommée.  — Omnibus  à la  gare.  — Auto-garage  gratuit  dans  1 hôtel.  — 
English  spoken.  •—  Se  habla  espanol. 


LOURDES 

Hôtel  Moura  et  du  Commerce 

Correspondant  du  Touring-Club  de  France 

Confort  moderne 
Arrangements  pour  long  séjour 
et  pour  familles 

SALLES  DB  BAIIfS 

Chauffage  central  dans  toutes 
les  chambres 

TÉLÉPHONE  o6 
CHAMBRES  - TOÜRING-CLÜB 
PRIX  MODÉRÉS 
English  spoken 

Se  habla  espâftol 
Mme  MOURAf  Propriétaire 
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LOURDES 


(BI|D  IITEL  lE  l'IlllEIS 

J.  ARQUÉ,  Propriétaire,  Boulevard  de  la  Grotte 

Très  recommandé  au  Clergé  et  aux  Familles 
OUVERT  TOUTE  L’ANNÉE 
« RESTAURANT  EN  RENOM  ” 
CONFORT  — JARDINS  D’AGRÉMENT  - ÉLECTRICITÉ 
Téléphone  36 

Se  habla  espanol  — English  spoken 

LOURDES 

NOUVEL  HOTEL 

ET 

SAINT-LOUIS  DE  FRANCE 

à proximité  de  la  grotte 

Tout  à fait  au  bord  du  Gave,  sans  vis-à-vis 
Belle  vue  sur  les  montagnes.  — Terrasse 

Confort  moderne.  — Chauffage  central.  — Bains 
Électricité.  — Ascenseur 

CUISINE  RENOMMÉE  — PRIX  MODÉRÉS 

M“®  JACOB,  Propriétaire 

Membre  de  TUnion  fraternelle  catholl|ue 

— 78  — 


LOl^ES 

Splendid-Hôtel  Beau-Séjour 

Ne  pas  confondre  nom  de  V hôtel 

EN  FACE  DE  LA  OARE 
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Petites  tables.  — Porteurs  à la  gare.  — Téléphone  : i8. 
— Auto-garages.  — Repas  : 6 fr.  vin  non  compris. 

CAMPS  PE YROUZA,  Propriétaire 


LOURDES 

Grand  Hôtel  de  la  Chapelle 
el  du  Parc 

LANOË-SOUBIROUS,  Propriétaire 

A proximité  de  la  grotte 

La  plus  belle  situation 

Grand  parc 

Adr.  télégr.  : Hotel-Chapelle  Tél.  ; »© 

visitez  les  graqils  magasins  de  t’Hotel 
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et  pour 


LOURDES 


€KAND  HOTEL  DH  VATICAN 

Kue  de  la  Grotte,  95 

Immeuble  et  mobilier  nou- 
veaux depuis  igi4.  — Tout 
près  de  la  Grotte.  Arrêt 
du  tramway  devant  la  porte. 
— 5o  chambres  très  claires, 
très  gaies.  — Salles  de  bains. 
— Grand  confort.  — Cui- 
'sine  soignée,  — Prix  mo- 
dérés. — Téléphone  : 21.  — 
Automobile  de  Thotel  à 
tous  les  trains. 

J.  CLAVERIE,  Propriétaire 

LOURDES 

VILLA  ESPÉRANCE 

PENSION  DE  FAMILLE 

Près  de  VHôpiial  des  Sepi-Douleurst  à 5 minutes  de  la  Grotte 
Tramway  station  Pont-Vieux 

Ravissante  situation  au  bord  du  gave 
Jardin  très  ombragé  | 

Appartements  confortablement  meublés  f 

— CUISINE  SOIGNÉE  — 

Téléphone  H.  DABAT,  Propriétaire 
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LOURDES 


VILLA  MADONA 

Avenue  Peyramale 

{près  de  la  Grotte) 

PENSION 

. ■ z:  ORDRE 

TRÈS  RECOMMANDÉE 

LOURDES 

lôtel  H’Espape  et  îles 
missioiis  Gattiollpes 

COMPLÈTEMENT  REMIS  A NEUF 
Tout  près  du  Pont-Vieux  et  de  la  Grotte 

CONFORT  MODERNE  - TERRASSE  OMBRAGEE 

RESTAURANT  A LA  CARTE  - CUISINE  SOIGNÉE 

XFLÈ  INÆOXDÉIAÉS 

GARAGE  — ÉLECTRICITÉ 
J.  BIRABEN,  Nouveau  Propriétaire 
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LOURDES 

G'  Hôtel  de  la  Basilique 

Ve  tout  I*'  ordre 

Complètement  remis  à neuf. 

Tout  près  des  Sanctuaires. — Vue  directe  sur 
les  processions  à 6o  mètres  de  toutes  les 
fenêtres  de  l'hôtel.  — Électricité.  — Garage. 
— Cave  très  soignée.  — Téléphone:  166. 

Englisb  spoken.  — Se  babla  espafiol 
LOURDES 

Gallia-Londres  Hôte! 

Rue  de  la  Grotte  ===: 

: — Ouvert  toute  l’année 

V 

PARC  AVEC  VUE  SUR  L’ESPLANADE 

V 

Ascenseur,  — Chauffage  central 
Oains.  — Téléphone  : 14.  — Auto-Garage 

J.-M.  LARENO,  Propriétaire 
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LOURDES 


Grand  Hôtel  Beau=Rivage 
et  Villa  J.  Pécassou  Réunis 

— Avenue  Peyramale  — 

Hôtel  nouvellement  construit»  installé  d’après  le  dernier 
confort  moderne.  — Situation  centrale  et  tranquille,  à 
3 minutes  de  la  Grotte  et  de  rhôpital  de  N.-D.-des-Sept- 
Douleurs.  — Vue  splendide  sur  le  Calvaire,  le  Gave  et  les 
Pyrénées.  — Jardin-terrasse.  — Lumière  électrique.  — 
Salle  de  bains.  — Ascenseur.  — Propreté  irréprochable.  — 
Cuisine  très  soignée.  — Arrangements  pour  familles,  — 
Prix  modérés. 

Tél.  : 53  et  33.  — Omnibus  à tous  les  trains 

M,  BRUNOMt  Propriétaire 
Même  Maisin  : INTERNATIONAL-HOTEL  CBATEL-tiüYON 


LOURDES 

GRAND  HOTEL 

JEANNE  D’ARC 

Avenue  Peyramale 

::  ::  Téléphone  107  :: 

Construit  en  1914  — Dernier  confort 

TOULET-SAUMATÉ,  Propriétaire 
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LOURDES 

MYRIAM-HOTEL 

{Ouverture,  mai  i922) 

Quartier  Peyramale  (à  proximilé  des  sanctuaires) 
Tenu  par  M.  et  M'"*  GALY 
Entièrement  neuf.  — Confort  moderne.  — 
Prix  modérés. 

Piecommandé  au  clergé  et  aux  familles. 
Prendre,  à la  gare,  le  tramway  Marcadal 
et  descendre  à l’arrêt  Pont-Vieux. 

L’Hôtel  est  situé  dans  la  troisième  rue  de 
l’avenue  Peyramale. 


LOURDES 


Grand  Hôtel  Belge  et  de  Madrid 

Très  près  de  la  Grotte 


toiitort 
moderne 


Ascenseur 
Salles 
de  bains 
Autobus 

à la  gare 
Garage 

M0I\TEAGlD0,  Proprié r* 
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LOURDES 


M plel  l'MeleiTe 

Rue  Sainte  Marie.  Tout  près  de  la  Grotte 


Téléphone  : 15  — Garage -Box  — Ascenseur 
Auto  à tous  les  trains 

PRIX  MODÉRÉS  

Adresse  télégraphique  : HOTEL  D' ANGLETERRE-LOU RDES 

CAZAUX-LANOÊ,  Propriétaire 

LOURDES 

Hôtel  fllafis-Stella 

^ue  La  Tour^de^^Brie 

La  plus  belle  vue  et  situation  de  Lourdes 
Confort  moderne.  Jardin  anglais 

TERRASSE  OMBRAGÉE.  CUISINE  SOIGNÉE 

Pension.  Arrangements  pour  séjour 
Prix  modérés 

Omnibus  à tous  les  trains.  Garage.  Téléph.:  1-77 

P.  ABADIE»  Propriétaire 


LOURDES 


Grand  Garage  Central 


T nÈS  E C O M Æ TV  D JÉ 

Stock  Michelin.  — Grand  atelier  de  réparations 

Location  de  voitures  les  plus  confortables,  les 
plus  modernes  pour  tous  parcours.  — Chauffeurs 
expérimentés.  — Service  d’auto-cars  montés  sur  pneus 
pour  Gavarnie,  Gauterets. 

Téléph.  : 30.  — Adresse  télégraphique  : Boudou-Lourdes 

Charles  BOUDOU,  Propriétaire 


8,  Chaussée  Maransin,  8 
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YO-YO 

Seul  chocolat  déjà  cuit  à l’usine 

UNIQUE  POUR  FAIRE 

One  Tasse  de  chocolat  cuit  sans  le  faire  cuire 

VERSEZ  VIDEZ  BUVEZ 

le  lait  ou  Teau  chaude  le  paquet,  remuez  .... 
dans  la  tasse  avec  la  cuiller  • • • . 

CHOCOLATINE  DAROENNE 

SUCRÉE.  CUITE 

Aliment  complet  de  restauration  et  de  force 
Convient  a tous  les  âges 

Déjeuner  Collation  Entremets 

Délicieux  entremets  fait  en  dix  minutes  : sans 
sucre,  sans  vanille 

w 

Société  du  YO-YO  Chocolat  cuit 

LUCHON  (Hte-G.) 

Echantillons  sur  demande 
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I LUCHON 

J(eine  des  Pyrénées 

50000  Visiteurs  par  Saison 

Trains  rapides  et  de  luxe  à 14  heures  de  Paris 

Chemin  de  fer  à crémaillère  de  Superbagnères 
Inauguré  le  1"  août  1912. —Altitude  1800  mètres. 

■ ■ ■—  Panorama  splendide.  - 
• Lnebon  est  la  plus  riche  des  stations  sulfureuses  sodiques.  » 

(Ed.  Filbol). 

« Luehon  est  la  Reine  des  stations  sulfureuses.  • 
ff  Lnohon  est  la  plus  forte  des  eaux  sulfurées.  » 

(Prof.  Landoüxt). 

TRAITEMENTS  DIVERS  : 

Diathèse  rhumatismale  et  arthritique.  — Rhuma- 
— Affections  cutanées.  — Voies  respiratoires. 
— Humages.  (Inhalation  spéciale  de  Luchon).  — 
Lymphatisme.  — Syphilis. 

^llez  §üèrir  à ^nchon 


CASINO  DE  r ORDRE 

Tourisme  — Excursions  variées 

Atctmion  de  hauts  sommets  : 

Por  de  Venasque,  ait.  a 4i7  m.  — Pic  de  la  Sauvegarde, 
ait.  a 736  m.  — Pic  Sacroux,  ait.  a 678  m.  — Pic  de  la 
Glère  et  le  lae  de  Gourgouttes,  ait.  a 3a3  m.  — Tusse  de 
Maupas,  ait.  3 110  m.  — Pic  de  U Fourcanade,  ait.  a 88a  m. 
— Pie  Poseta,  ait.  8‘  $67  m.  — Maladetta,  pic  de  Néthou, 
elt.  3 4o4  m. 

GOLF  — SPORTS  D HIVER 


LUCHON 


GFacd  Hôtel  SaeaFoû 

DE  TOUT  PREMIER  ORDRE 

Eau  courante  chaude  et  froide  , — — 

— ■■■=  dans  toutes  les  chambres 

Tout  le  confort  moderne 

A. -J.  CERVELLlf  Propriétaire-Directeur 
BAGNÈRES-DE  LUCHON 


DE  TOUT  PREMIER  ORDRE 


Situation  unique 

::  Allées  d’Étignv  et  Parc  des  Quinconces 
Le  plus  proche  des  Thermes 

==  GRAND  CONFORT  == 
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BAGNÈRES-DE-LUGHON 


Grand  Hôtel  d’Angleterre 


Situation  exceptionnelle  allées  d'Étigny 

PRÈS  DU  CASINO  ET  DB  l’kTABLISSEMENT 

Appartements  pour  familles.  *—  Beau  parc.  — Res- 
taurant à la  carte  et  à prix  fixe.  — English  spoken. 
— 5e  habla  espanol.  — Omnibus. 


Ouvert  du  1®^  mai  au  octobre 
L’Hiver  : LB  GRAND  HOTEL,  à Pau 


GRAND  HOTEL  DES  BAINS 


Allées  d’Étigny,  à 5o  mètres  des  Thermes  et  des  Quinconces 

MERENS  MIFFRE,  Propriétaire 


DE  PREMIER  ORDRE 


SEGHIN,  Propriétaire  Directeur 


BAGNÈRES  DE-LUGHON 
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LUGHON 


Hôtel  Continental 

Près  [a  Poste  et  le  Funiculaire 


Dirigé  par  la  famille  PELLISSIEB 


LUGHON 


Le  Grand  Hôtel 

RESTAURANT 
Allées  d*Ètignyy  face  aux  Thermes 

Nouvelle  direction.  - Entièrement  restauré 

Jardins.  Terrasses.  Bains 
Téléphone  : 46 

Cuisine  et  service  recommandés.  — Prix  modérés 
English  spoken.  Si  parla  italiano 

E.  PRAT 
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LUGHON 


ROYAL  HOTEL 

"Place  des  Quinconces 

Face  à l’Établissement  thermal 

/\AAA/WW\ 

TOUT  CONFORT  MODERNE 

/W\>\A/WV\ 

Eau  courante  chaude  et  froide  

— dans  toutes  les  chambres 


BAGNÈRES-DE  LUGHON 


Gabriel  BAQUÉ,  Propriétaire 


Grand  Hôtel 


Allées  des  Bains 
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LÜCHON 


HOTELS  DE  BORDEAUX 
ET  PARDEILLAN  RÉUNIS 

15,  Allées  d*Étigny 

Belle  situation.  Vaste  jardin  d’agrément  ombragé. 
Chambres  confortables. 

Cuisine  soignée.  — Prix  modérés, 

SAFFORES,  Propriétaire 
LUCHON 

HOTEL  BELLEVVE 

RESTAURANT 

3,  allées  d’Etigny.  — Ouvert  toute  l’année 

CHAMBRES  CONFORTABLES 

Chauffage  pendant  la  saison  d'hiver 

Cuisine  très  soignée  faite  par  le  propriétaire 
PRIX  MODÉRÉS 

Omnibus  à tous  les  trains  

GABRIEL  COUILLz^RD,  Propriétaire 
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LUCHON 


HOTEL  DE  FRANCE 

'Allées  d'Etigny,  n*  lo 
Très  bien  situé.  — Chambres  confortables 

BAINS  AUTO-GARAGE 


CUISINE  RECOMMANDÉE 
PRIX  MODÉRÉS 

AFtTIOXJE,  Eropriétaîro 
LUCHON 

MAISON  SALAMÉRO 

Cours  des  Quinconces 

En  face  les  Thermes 


Admirablement  située  au 
centre  de  toutes  les  prome- 
nades et  près  du  Casino.  — 
Appartements  et  chambres.  — 
Confort  moderne.  — Cuisine 
très  soignée.  — Prix  modérés. 
— Cuisines  particulières. 
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LÜGHON, SÜPERBAGNÈRES 

L’Hôtel  de  Superbagnères 


1800  mètres  d’altitude 

relié  à Luchon  par  un  chemin  de  fer  électrique  à crémaillère 


INSTALLATION  DE  GRAND  CONFORT 
Saison  d’hiver  : de  décembre  à mars 


TOUS  LES  SPORTS  DE  NEIGE  ET  DE  GLACE 

Remontée  mécanique  des  appareils 
Saison  d’été  : de  juin  à octobre 
SPORTS  — ASCENSIONS  — EXCURSIONS 
Services  d’auto-cars  de  la  route  des  Pyrénées 

Renseignements  : M.  le  Directeur  de  PHôtel  de 
Superbagnères,  Luchon  (Haute-Garonne), 

LUCHON 

3E3COT3ESXJ  T E IMC 1 TJ ® 

Attenant  à la  gare  du  chemin  de  fer  à crémaillère 
Chauffage  central 
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LUGHON 


jlDEICE  DE  LOGOTIOD 

VILLAS.  CHALETS 
APPARTEMENTS  MEUBLÉS 
A LOUER 

Pour  renseignements,  écrire  ; 

Mademoiselle  BOULARAN 

Cottage  Jo,  rue  Spont,  LUCHON 

LUGHON 

AGENCE  DE  LOCATION 

POUR 

Chalets,  Villas,  Appartements  meublés,  Hôtels 
Pensions  de  famille  et  Maisons  de  régime 
Eatremise  et  renseignements  gratuits  pour  la  clientèle  étrangère 

Pierre  CAVAILHIÉ,  greffier,  Luceon 
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LÜZ-SAINT-SAUVEUR 

üniDl  Hûlei  0B  uniGS 

Tout  le  confort  moderne 

Eau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres 

SALLES  DE  BAINS 

Le  plus  près  de 
là  gare  et  du  bu- 
reau des  voitures 
de  correspon- 
dance pour 
Gavarnîe. — Cor- 
respondant du 
T.  C,  F, Auto- 
garage gratuit, 
avec  fosse  dans 
rhôtel. 

Automobile  de  familles  pour  excursions 

Téléphone  : 9 
Succursale  à Gavarnie  : 

HOTEL  DU  POINT  DE  VUE  DU  HARBOKÊ 

POÜEY,  Propriétaire 

PRIX  MODÉRÉS 
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T>pe  6-4 


LUZ  SAINT-SAUVEUR 


LUZSAINT-SAUVEUR 


Grand  Hôtel  de  rUnivers 


> 

Bains.  — Eau  courante  chaude  et  froide  dans  les  chambres. 
Électricité.  — Garage  pour  autos.  — Correspondant  du  T. 
C.  F.  et  du  C.  A.  F. 

Téléphone  : 8 Albert  PAYOTTE,  Propriétaire 


HOTEL  PINTAT 

des  Bains  et  des  Princes  Réunis 

Premier  ordre,  ouvert  toute  Vannée 


« Partir  est  un  destin  funeste, 

Si  j’étais  chef  d’un  grand  Etat 
J’aurais  pour  cuisinier  Pintat 
Et  je  me  ficherais  du  reste  » 

Armand  Sylvestre 

Près  les  Thermes.  — Chambres  Touring-Cluh.  — 
Pension  de  ib  à v.o  /r.  — Nouvelle  installation  d’un 
magnifique  restaurant  avec  terrasse  dominant  la  val- 
lée àôomèt.  au-dessus  du  Gave.  Point  de  vue  unique. 
Cuisine  de  premier  ordre 
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Ouvert  toute  Tannée 


PAU  (Basses-Pyrénées) 


CHAUFFAGE  CENTRAL  DANS  TOUTES  LES  CHAMBRES 
Entièrement  remis  à neuf 

Situation  unique  au  midi  sur  le  bouleyard  des  Pyrénées 
Eau  chaude  et  froide  dans  les  chambres 

APPARTEMENTS  AVEC  BAINS  ET  W.-C. 
Luxe.  — Confort.  — Hygiène  moderne 
ASCENSEUR  — TÉLÉPHONE 

GARAGE  — JARDIN  D'HIVER 

Arrangements,  pension  pour  séjour 

A.  MEILLON,  Propriétaire  de  l’Hôtel  d’Angleterre 

à Cauterets  (H. -P.) 
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FAXJ 

Kitel  d(  France 

Place  Royale  et  Boulevard  des  Pyrénées 

Clientèle  de  g:randes  familles 

F.  CAMPAGNE 

Nouveau  Propriétaire 


Entièrement  reconstruit. — Remeublé  par  la  Maison 
Maple  et  C\  — Magnifiques  hall  et  salons.  — Appar- 
tements et  chambres  avec  Salle  de  bains.  — Vue 
incomparable  sur  les  Pyrénées.  — Ascenseurs 
électriques.  — Garage  moderne  et  gratuit. 


LE  GRAND  RESTAURANT 

à V instar  des  meilleurs  de  Paris  est  ouvert  toute  Vannée 


Chauffage  à vapeur  dans  toutes  les  uuamnres 
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PAU 


Sur  le  boulevard  des  Pyrénées,  à côté  du  Palais  d’Hiver 


OUVERT  TOUTE  L’ANNÉE 

De  tont  premier  ordre  — Recommandé  anx  familles 


Vue  unique  sur  la  chaîne  des  Pyrénées 

Plein  Midi  — 160  Chambres  — 25  Salons 
GRAND  CONFORT 
Ascenseurs  — Chauffage  cental  — Électricité  partout 

BAINS  ET  APPARTEMENTS  AVEC  SALLES  DE  BAINS 
BEAU  JARDIN  ABRITÉ 

Arrangements  — Pension  pour  séjour 

Garage  — Téléphone  1.07 

F.  BONNAFON,  Propriétaire 
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PAU 

Le  Dranil  lûlel 

Dé  tout  1"  ordre 

Ouvert  du  1"  octobre  au  juillet 

TOUT  LE  CONFORT  MODERNE 

avec  chauffage  central, 
Ascenseur,  Salles  de  bains,  etc.,  etc., 

GRANDS  ET  LUXUEUX  APPARTEMENTS 

Select  Society 

Arrangements  pour  familles  et  pour  séjour 
CUISINE  DE  TOUT  ORDRE 

UÊté  : Grand  Hôtel  d*Angleterre,  Luchon 

SÉGHIN,  Propriétaire-Directeur 

Successeur  de  Guichard 
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PAU  , 

Srani  ptei  le  la  Paii 

PLACE  ROYALE 
LA  PLUS  BELLE  SITUATION 


Grand  confortable.  — Électricité.  — Bains.  — 
Chauffage  à vapeur.  — Lavabos,  eau  courante 
dans  les  chambres.  — Téléphone.  — Ascenseur. 
— Restaurant.  — Prix  en  pension  et  arran- 
ments  pour  familles.  — Correspondant  du 
T.  C.  F.  — Garage  attenant  à Thotel. 

AUTOBUS  A LA  GARE 

BERNIS,  Propriétaire. 
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PAU 


Grand  Hôtel  de  la  Poste 


Près  le  Château  et  les  Promenades 


English  spoken  — Se  habla  espanol 

Entièrement  transformé  en  1922.  — Chauffage  à 
vapeur  et  eau  courante  dans  toutes  les  chambres 

Électricité  — Bains 

Téléphone  0.51  — Ascenseur 

LE  PLUS  VASTE  AUTO-GARAGE  GRATUIT 
Cuisine  et  cave  recommandées 

Restaurant  — (Arrangements  pour  familles) 
Correspondant  A.  C.  F.  — Autobus  à la  gare 

DÂBBÂDIE,  Propriétaire 
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HOTEL  CONTINENTAL 
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Arrangements  pour  familles. -Appartements  ayecBains  et  W. -G. 

AUTOBUS  A TOUS  LES  TRAINS 


P^U 

'JELJElGrT.JSr^ 


HOTEX- 

10,  rue  Gassion 

ENTIÈREMENT  NEUF 


Confort  moderne 
CHAUFFAGE  CENTRAL 
BAINS 

Pension  depuis  14  fr, 
PR  AT,  Propr. 
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Type  6-4^ 


PAU 

HOTEL  BRISTOL 

Ouvert  toute  Vannée 

Au  centre  de  la  ville,  près  la  poste,  le  boulevard 
du  Midi  et  le  Palais  d’hiver.  --  Installation  nou- 
velle et  confortable.  — Hydrothérapie.  — Jardin. 
— Garage.  — Téléphone  2.98.  — English  spoken.  — 
Se  habla  espanol. 

Pension  depuis  20  francs 
Même  maison  : Cauterets,  rue  de  la  Raillière,  33 
Raymond  COUTURE,  Propriétaire 


PAU 

HOTEL  DE  COMMERCE 

9,  rue  de  la  Préfecture 

Situation  la  plus  centrale,  près  la  place  Royale  et 
le  Palais  d’hiver.  — Entièrement  remis  à neuf.  — 
Confort  moderne.  — Électricité.  — Chauffage 
central.  — Recommandé  aux  Touristes.  — Garage 
gratuit.  — Téléph.  : 5.02.  — Se  habla  espanol. 

English  spoken 

Pension  depuis  15  francs,  vin  compris 

J.  LACOUETTE,  Propriétaire  / 
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PAU 

Hôtel  de  l’Europe 


ET  MODERNE 


7 et  9,  place  de  la  Halle 

Chauffage  central.  — Bains.  — Garage.  — A.ppartements  pour 
familles.  — Pension  depuis  22  fr.  par  jour^  vin  non  compris  [petit 
déjeuner  compris).  — Recommandé  du  T.  G.  F.  — Télép.  : 3-40. 

David  GRABETTE,  Propriétaire 

PAU 

L.-0.  Sarradet 

Téléph.  : 2-53  RUE  TAYLOR,  12  Téléph.  ; 2-53 

LA  PLUS  ANCIENNE 

Agence  de  Locations  de  Villas 

ET  D’APPARTEMENTS 
Vente  d’immeubles  et  de  Propriétés 
Fondée  en  1847 

RenseioQements  prompts  et  précis.  - Répertoires  complets 
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i P^U 

LOCATIONS  DE  VILLAS 

ET  APPARTEMENTS 

VENTE  d’immeubles  et  Propriétés 


AGENCE  PYRENEENNE 

P.  BARRÉRE 

6,  place  G. -Clemenceau,  près  la  rue  Latapie 
- Téléphone  : 4*56  - 


PAU 


LOCATIONS 

APPARTEMENTS 

VILLAS 


TwT 

Vente 
TERRAINS 
PROPRIÉTÉS 

IMMEUBLES 

Renseignements  gratuits 
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PAU 

CENTRAL=OFFICE 

Ancienne  Agence  BOURDILA 

2,  rue  Gambetta 

L'agence  la  mieux  placée  pour  l'installation 
des  étrangers 

Location  de  Villas  et  d'Appartements 
Vente  d'* Immeubles,  Fonds  de  commerce 

Assurances.  — Publicité.  — Renseignements  gratuits 
Télégr.  : Central-Office-Pau,  — Tél.  : 2-39 
Marcel  LESIRE,  Directeur 
PERPIGNAN 

GRAND  HOTEL 

Quai  Sadi-Garnot  (Prés  de  la  Préfecture  et  de  la  Poste) 


De  tout  premier  ordre,  — Hall  superbe.  — Ascenseur.  — nains.  — Télé- 
phone. — hlectriciié  partout.  — Arrangements  sanitaires  parfaits.  — Cuisine 
^ ®P®cialement  recommandées.  — Prix  modérés.  — A.  G.  F., 
T.  G.  F.  — Ghauffage  central. 

Eugène  CASTEL,  Propriétaire 
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Type  6-4** 


PIERREFITTE-NESTALAS 

GRAND  HOTEL  de  FRANCE 

VIS-A-VIS  DE  LA  GARE  ' 


Ouvert  toute  V année.  — Vue  merveilleuse  sur  les  montagnes.  — 
Centre  d’erxcursîon.  — Point  de  départ  pour  Gauterets,  Luz  Saint  Sauveur,  Ba- 
règ-es,  Gavarnie  et  Saint -Savin.  — A proximité  des  bains  - e Baucens.  — 
Entièrement  neuf.  — Grand  confort  moderne.  — Electricité  — Bains.  •— 
Garage  avec  fosse  attenant  à l’hôtel . — Chambre  noire.  — Fumoir.  — Salle  de 
billard.  — Prix  modérés.  — Téléphone  n*  3,  T.  G.  F.  Mme  RECOLIN,  Prop 

SAINT-JEAN  DE-LUZ 

Grand  Hôtel  de  la  Poste 

EXPOSITION  MIDI  ET  NORD 
BELLE  VUE  DES  PYRÉNÉES 
Chauffage  central,  — Salles  de  bains 
MAGNIFIQUE  JARDIN  DEVANT  L’HOTEL 

ARRANGEMENTS  POUR  FAMILLES 

L.  BRANQUET,  Propriétaire 
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SAINT-JEAN-DE  LÜZ 


GOLF-HOTEL  REAO.RIVACE 

PREMIER  ORDRE 

Situation  unique  sur  la  mer  avec  panorama 
des  Pyrénées.  — Le  mieux  exposé  pour  séjour 
d’hiver.  — Appartements  complets  avec  tout  le 
confort  moderne.  — Cuisine  très  soignée,  — 
Chauffage  central.  — Jardin.  — Tennis.  — 
Garage.  — Téléphone  o.4o. 

Changement  de  propriétaire  : 

Henri  SAVAGLÏO 

SAINT-JEAN  DE-LUZ 

MODÉRÉ  HOTEL 

((  Terminus  Plage  » 

Situation  incomparable 

AU  CENTRE  DE  LA  BAIE  ET  A COTE  DES  BAINS 

Panorama  splendide  sur  l’Océan  et  les  Pyrénées. 

— Eau  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres, 

— Chambres  avec  cabinet  de  toilette  et  W.-G.  privé. 

— Chambres  avec  véranda  sur  la  mer.  — Grands 
et  petits  appartements  avec  salon  et  salle  de  bains 
pour  familles. 

30  salies  de  Bains 

ÉLECTRICITÉ  - CHAUFFAGE  — ASCENSEUR  - GARAGE 

Plans  des  chambres  et  appartements  sur  demande 

HIGNY,  nouveau  propriétaire. 
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SAINT-JEAN-DE-LtJZ 

Hôtel  Beau-Séjour 

GRAND  RESTAURANT 
Service  à la  carte  et  à prix  fixe 

Boulevard  Thiers^  au  centre  de  la  ville 

Confort  moderne.  — Eau  courante  chaude  et  froide 
dans  toutes  les  chambres.  — Vue  splendide  de  la 
montagne  et  vues  de  mer.  — Chauffage  central.  — 
Salles  de  bains.  — Ascenseur.  — Cuisine  très  soi- 
gnée. — Prix  modérés. 

B.  DELRIEU,  Propriétaire 


SAINT-JEANDE-LUZ 


Hôtd  de  Paris  et  du  Parc 

Grand  Restaurant.  En  face  la  gare 

Entièrement  remis  à neuf.  — Vue  splendide  sur 
les  Pyrénées.  — Golf  et  plage  à proximité.  — Élec- 
tricité. — Chauffage  central.  — Bains.  — Garage 
avec  fosse.  — Cuisine  et  cave  recommandées.  — 
Pension.  — Arrangements  pour  familles  et  pour 
séjour.  — Téléphone  : 62. 

DULOUT  FILS,  Propriétaire 
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SAINT-JEAN-DE-LUZ 

HOTEL  DE  FRANCE 

Boulevard  des  Pyrénées 

{Presque  en  face  la  gare) 

Chambres  confortables  — Bains  — Douches 

V TÉLÉPHONE  N»  3o 
PtESTA.XJR.A.NT 

Service  à la  carte  — Prix  modérés 
GÉLOS,  Propriétaire 
SAINT-JEAN-DE-LUZ 

AGENCE  GONZALEZ 

Boulevard  Thiers 

Location  de  Vfllaa.  - Vente  de  Propriétés.  Terrains,  Villas 
AGENCE  de  la  Int-  des  WAGONS-LITS 


LIBRAIRIE-PAPETERIE  DE  LUXE 

Adr.  télégr.  : Agence  Gonzalez.  Télép.  : 2-25 
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San  Sébastian 

(ESPAGNE) 

La  plus  belle  plage  du  Monde 

Climat  incomparable  toute  l’année 

La  mer  et  la  montagne  réunies 

II  heures  de  Paris 

20  minutes  de  la  frontière  française  (Hendaye) 

SAISON  D'HIVER,  Printemps.  SAISON  D’ÉTÉ,  Automne 

Tirs  aux  pigeons.  — Courses  de  taureaux,  les  meilleures  en 
Espagne.  — Grandes  régates  internationales,  les  plus  importantes 
du  littoral.  — Concours  hippique  international  avec  des  prix  très 
importants.  — Football.  — Tennis.  — Golf.  — Pêche.  — Tous  les 
sports.  — Centre  d’excursions.  — Pays  splendide. 

GRANDES  COURSES  DE  CHEVAUX 
Deux  meetings  par  an  : Avril-Mai  et  Septembre-Octobre 
Un  million  et  demi  de  prix 


GRAND  CASINO  OMwer#  toute  l’année 

MÊiyiES  ATTRACTIONS  QUE  SUR  LA  RIVIERA 

Orchestre  de  80  musiciens.  — Deux  concerts  par  jour.  — Con- 
certs classiques.  — Concerts  artistiques  avec  les  plus  grands 
artistes.  — Festivals. — Représentations  théâtrales.  — Grands  bals 
cotillons.  — Fêtes  de  nuit.  — Restaurant  de  tout  premier  ordre 
à prix  fixe  et  à la  carte.  — OUVERT  TOUTE  PANNES. 
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SAN  SEBASTIAN  (Espagne) 


Hôtel  iSaPîa  GPîstina 


Sous  le  patronage  de  la  Famille  loyale 
OUVERT  TOUTE  L’ANNÉE 


— Vue  splendide  sur  la  mer  et  les  mon- 
tagnes. — Superbes  Terrasses  et  Galeries 
pour  fwe  o’clock  tea.  — 200  Chambres  et 
Salons.  — 100  Salles  de  bains.  — American 
bar.  — Salon  de  coiffure.  — 2 Ascenseurs. 

— Garage.  — Auto  gare. 

TÉLÉPHONE  : 5.7.6 
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SAINT-SÉBASTIEN 


HôUl  Ezcurra 

Sur  la  Promenade  de  la  Zurriola 
DÉLICIEUSE  VUE  DU  MONT  ULIA 
PREMIER  ORDRE 

Appartement  avec  salle  de  bains.  — Chaiiffage 
central.  — Cuisine  française  très  soignée. 

ÉLECTRICITÉ  — ASCENSEUR  — GARAGE 

Filles  de  EZCURRA,  Propriétaires 

SAINT-SÉBASTIEN 


Hôtel  de  Paris 

Complètement  transformé 

Restaurant.  — Galles  Fuenterrabia  et  Principe.  — 
Situation  centrale. — Confort  moderne. — Eau  chaude 
et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — Ascenseur.  — 
Prix  modérés. 

I.  SESMA,  Propriétaire 


Salies-iîe-6éafiî 

(Basses-Pyrénées) 

Hôtel  de  tout  premier  ordre,  médaillé  et  diplômé  par  le 
Touring-Club  et  V Automobile-Club  de  France 

Le  Grand  Hôtel  du  Parc  et  de  l’Établissement  Thermal 


fÉTABLISSEMEMT  • LE  ÈAsiKO  - fHOTEL 


Attenant  aux  salles  de  bains  et  douches.  — Hall 
splendide.  — Grande  terrasse  et  véranda.  — 
Chambre  noire. — Eclairage  électrique. — Tennis 
en  ciment.  — Garage  pour  automobiles,  etc., etc. 
Chauffage  central  à eau  chaude 
TÉLÉPHONE  N"  2 
Eau  chaude  et  froide  dans  les  chambres 
Appartements  privés  avec  salles  de  bains  et  W.-C. 

I G.  GRANER,  Propriétaire 
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SALIES-DB-BEARN  (Basses-Pyrénées) 


Situation  idéale  au  milieu  d’un  vaste  parc,  à côté  de  l’Établissement,  dans  le 
quartier  neuf.  — Installation  entièrement  neuve  et  moderne.  — Eau  courante 
chaude  et  froide.  — Chauffage  central.  — Salles  de  bains.  — Garage.  — Tennis. 
— Téléphone  17.  — Location  de  villas.  — Prix  très  réduits  en  mars,  avril  et 
octobre.  TRIBOLET,  Propriétaire 

SALIES-DE-BÉARN  (Basses-Pyrénées) 

GRAND  HOTEL  BELLEVOE 

T.  C.  F. 

Tout  premier  ordre 

Chauffage  central  — Eau  courante  chaude  èl  froide 
Salles  de  bains  — Ascenseur 

Téléphone  N°  5 — Garages  — Tennis 
iVâsle  parc  attenant  à l’Établissement  thermal 

Ouvert  toute  Pannée 

Conditions  spéciales  de  pension  de  Novembre  à Mars 
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SALIES-DE-BÉARN 

VILLÂ  SAINT-JOSEPH 


Boulevard  de  Paris 


Maison  de  toute  confiance  pour  familles,  dames, 
jeunes  filles.  — Cure  d^air  et  de  repos,  — Chapelle. 
— 12  fr.  50  à 14  fr.  50.  — Grand  parc.  — Installa- 
tion spéciale  pour  enfants  : 6 fr.  à 8 fr. 

Madame  CURTET,  Directrice 
SALIES-DE-BÉARN 


VILLA  JEANNE 

Pension  de  famille.  — Parc  Sully.  — Avenue  de 
Bayonne,  à proximité  de  l’Etablissement  thermal.  — 
Confort.  — Jardin  ombragé.  — Cuisine  soignée.  — 
Alimentation  spéciale  selon  le  cas  de  chaque  malade. 
— Lumière  électrique.  — Pension  depuis  16  fr.  — 
Chambres  depuis  7 fr. 

Madame  LION,  Propriétaire 
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TARBES 

eeiHD  hotTl  hodebie 

Place  Mauhourguet 

Ascenseur  — Chauffage  central 
Bains  — Électricité 

Eau  chaude  et  froide 
GRAND  GARAGE 

English  spoken  — Se  habla  espanol 

Jean  BESQUES,  Directeur 

TARBES 


En  face  la  Gare 
ENTIÈREMENT  NEUF 

Chambres  Touring  Club.  — Confort  moderne,  — 
Electricité.  — Téléphone  : 0-33.  — Garage.  — Petit 
déjeuner,  2 fr.  — Déjeuner,  5 fr.  — Dîner,  5 fr.  — 
Cuisine  très  soignée.  — Chambres  depuis  5 fr. 
Grand  lit  deux  personnes,  de  6 fr.  à 8 fr.  ; à deux 
lits,  depuis  12  fr.  — Correspondant  du  T.  C.  F.  — 
Transport  de  bagages  gratuit. 

Mme  Yve  LOÜSTAU,  Propriétaire. 
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TOULOUSE 


Hôtel  de  la  Compagnie 

================  des  ^ 

Chemins  de  fer  du  Hidi 

En  communication  directe  avec  la  gare 
OUVERT  TOUTE  L'ANNÉE 


TOUT  LE  CONFORT  MODERNE 

Géré  par  ta  Société  des  Chemins  de  fer 
et  Jiôteîs  de  montagne  aux  Pyrénées 
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TOULOUSE 


(giHi-iiiïSeiiimTnoiiia 

(RÉUNIS) 


Rue  de  Metz,  rue  Boulbonne  et  rue  d’Âstorg 


Le  hall  du  Grand-Hôtel 


Installation  de 
l®*"  ordre,  avec  tous 
le  luxe  et  le  con- 
fort désirable.  — 
200  chambres  et 
salons.  — Appar. 
tements  deluxe.— 
Salles  de  bains  à 
tous  les  étages  et 
dans  les  principaux 
appartements.  — 
3 ascenseurs.  — 
Chauffage  cen- 
tral. — Eclairage 
électrique .—  Té- 
léphone. — Hôtel 
diplômé  par  le  Tou- 
ring-Club  de 
France. 

Dans  l’hôtel  : 
Postes  et  télégra- 
phe.— Garagepour 
automobiles  avec 
fosse  de  réparation. 


Restaurant  TIVOILIER  et  &RAO-ÏÏOTEL 

TOUT  PREMIER  ORDRE 
Service  à la  carte  et  à prix  fixe^  Cuisine  et  cave  renommées 
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TOULOUSE 

GRAND  HOTEL  DE  PARIS 


Trèsricommandé.  — Confort  moderne.  — Chauffage  central,  etc- 

— Très  belles  chambres. — Cuisine  soignée.  — • Service  par  petites 
tables.  — Salle  à manger  vitrée.  — Bonne  exposition.  — Hall. — 
Garage.  — Tram.  : Gare-Capitole  — Arrangements  p our  familles. 

— Prix  modérés 

A.  METTEIX,  Propriétaire 


TOULOUSE 


GRAND  HOTEL  delaPOSTE 

36-38,  rue  Alsace-Lorraine 

l50  CHAMBRES 

Électricité.  — Ascenseurs  électriques.  Chauffage 
à eau  chaude  dans  toutes  les  chambres.  — Eau 
chaude  et  froide.  — Bains  à tous  les  étages.  — Salles 
de  lecture  et  de  correspondance.  — Jardins  d’hiver. 
— Chambre  noire.  — Téléphone  urbain  et  inter- 
urbain : 0.78.  — Se  habla  espahol. 

CARDON,  Propriétaire 
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TIMBRES-POSTE  AUTHENTIÇUES 

DES 

MISSIONS  ÉTRANOÈRES 


Garantis  non  triés 


i 


«Mi» 


Vendus  au  kilo 


Demandez  la  notice  explicative  au 

Direcr''ilB  roffioe  des  TimOres-Poste  des  Hissions 

14,  rue  des  Redoutes,  Toulouse  (France) 
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(ESPAGNE) 

La  plus  belle  plage  du  Monde 


Climat  incomparable  toute  l’année 

La  mer  et  la  montagne  réunies 


1 1 heures  de  Paris 

20  minutes  de  la  frontière  jrançaise  {Hendaye) 

SAISON  D’HIVER  Printemps.  SAISON  D’ÉTÉ,  Automne 

Tirs  aux  pigeons.  — Courses  de  taureaux,  les  meilleures  en 
Kspagno.  — Grandes  régates  internationales,  les  plus  importantes 
du  littoral.  — Concours  hippique  international  avec  des  prix- ires 
i.ni portants.  — Football.  — Tennis.  — Golf.  — Pèche  — Tous  les 
sports  — Centre  d’excursions.  — Pays  splendide 

GRANDES  COURSES  DE  CHEVAUX 
Deux  meetings  par  au  : Avril-Mai  et  Septembre-Octobre 


GRAND  CASINO  Ouvert  toute  Pannée 

MÊMES  ATTRACTIONS  QUE  SUR  LA  RJVIERA 


Orchestre  de  80  musiciens.  — Deux  concerts  par  jour.  — Con- 
certs classiques.  — Concerts  artistiques  avec  les  plus  grands 
artistes.  — Festivals.  — Représentations  théâtrales.  — Grands  bals 
cotillons.  — Fêtes  de  nuit.  — Restaurant  de  tout  pr^ — 
à prix  fixe  et  à la  carte.  — OUVERT  TOUTE  L A 


Un  million  et  demi  de  prix 




Trésor  de  la  Toilette  hhi 

Le  Coaltar  saponîmé  Le  Beuf  reste  l’antisep- 
tique, le  microbicicle,  le  détersif  par  excellence 
pour  les  soins  sanitaires  du  corps. 

Comme  Dentifrice,  il  assainit  la  bouche  et 
rallermit  les  dents;  employé  en  lotions  Capil- 
laires, il  nettoie  la  tête  et  s’oppose  à la  chute 
des  cheveux  ; il  est  également  précieux  pour 
le  lavage  des  nourrissons,  etc. 

Le  Coaltar  Saponiné  Lé  Beuf,  qui  n’est  ni 
vénéneux,  ni  caustique,  a été  ofüciellement 
admis  dans  les  Hôpitaux  de  Paris. 

Le  demander  dans  les  Pharmacies 


PYRÉNÉES 


GUIDES  DIAMANT 


MONOGRAPHIES  ILLUSTRÉES  à 2 fr.  50 
pour  la  région  de  PARIS  aux  PYRÉNÉES 


Orléans.  — Blois.  — Tours.  — Poitiers. 
Angoulême.  — Bordeaux.  --  Royan-Soulac 

Arcachon.  — Dax. 

Biarritz,  Bayonne,  St- Jean-de-Luz, 
Hendaye  et  Gambo. 

Pau.  Eaux-Bonnes  et  Eaux-Chaudes. 
Cauterets. 

Lourdes,  Argelès,  Luz-St-Sauveur, 
Gavarnie  et  Barèges. 

Bagnères-de-Bigorre,  Tarbes  et  Capvern. 
Toulouse.  — Luchon. 
Carcassonne. 

Vernet-les-Bairs.  Perpignan,  Le  Canigou 
Barcelone  et  la  Catalogne. 


N.  B. Les  monographies  soulignées  existent  en  anglais. 


GUJDES  DIAMANT 


PYRÉNÉES 


ÜN  GUrDE  OE  LUCHON 


LIBRAIRIE  HACHETTE 
79,  Bd  SAINT-GERMAIN,  PARIS 
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TOUS  DROITS  RÉSERVÉS 


ABRÉVIATIONS 


ait  ...  . 

. altitude. 

arrond  . . 

. arrondissement. 

aub.  . . . 

. auberge. 

auj.  . . . 

. aujourd'hui. 

c 

. centimes. 

cent.  . . 

. centimètres. 

ch.-l.  de  c. 

. chef-lieu  de  can- 

ton. 

corresp . . 

. correspondance. 

départ. . . 

, département. 

dr . . . . 

. droite. 

E 

. est. 

env 

environ . 

fr 

francs. 

g.  . . . . . 

. gauche. 

h 

heure. 

hab 

habitants. 

haut . . . . 

hauteur. 

hect.  . . . 

hectares. 

hectol . . . 

hectolitres. 

hôt 

, hôtel. 

j 

jour. 

k 

kilomètres. 

kilog.  . . . 

kilogrammes. 

larg.  . . . 

largeur. 

lit 

litre 

long 

longueur. 

m 

mètre. 

millim . . . 

millimètres. 

min .... 

minute. 

IV 

nord. 

0 

ouest. 

P 

peseta. 

quint,  mét. 

quintaux  métri 

ques. 

serv.  . . . 

service. 

S 

sud. 

s 

siècle. 

St 

Saint. 

t.  l.  j.  . . . 

tous  les  jours. 

t.  ou  ton.  . 

tonneaux. 

V 

voir. 

voit 

voitures. 

vol 

volumes. 
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RENSEIGNEMENTS 

GÉNÉRAUX 


Le  voyage. 

La  saison  du  voyage  varie  suivant  la  région  à visiter.  Le 
printemps  et  l’automne  sont  les  saisons  les  plus  favorables 
pour  visiter  la  plaine,  de  Bordeaux  à Narbonne,  les  Landes  et 
le  pays  basque,  Pau,  la  plainedu  R/Jussillon  et  la  Côte  Vermeille. 
On  ira  l’été  dans  la  montagne,  aux  Eaux-Bonnes,  aux  Eaux- 
Chaudes,  à Caulerets,  à Gavarnie,  à Luchon,  où  le  mois  de  sep- 
tembie  est  en  général  le  moment  le  plus  agréable;  mai  et 
octobre  conviennent  également  pour  les  faibles  altitudes, 
comme  Lourdes,  Argelès,  Bagnères-de-Bigorre,  Capvern.  Enfin 
l’hiver  est  particulièrement  agréable  dans  les  stations  abritées 
du  Roussillon,  comme  Vernet  et  Arnélie-les-Bains,  ainsi  que 
Pau;  on  hiverne  aussi  agréablement  à Biarritz  et  sur  la  Côte 
'^basque  ; c’est  également  la  saison  où  l’on  va  se  livrer  aux  sports 
dans  les  stations  d’altitude. 

Que  le  voyage  dure  quelques  jours  ou  plusieurs  semaines, 
nous  recommandons  de  préparer  l’itinéraire  avec  l’indicateur 
du  chemin  de  fer,  l’édition  la  plus  récente  du  guide  de  la 
région  qu’on  va  visiter,  et,  autant  que  possible,  pour  un  voyage 
d’une  certaine  durée,  avec  quelques-uns  des  ouvrages  publiés 
sur  cette  région.  L’emploi  du  temps  étant  ainsi  à peu  près 
régi '■  d'avance,  il  en  résultera  une  double  économie  de  temps 
et  d’argent,  et  on  aura  réduit  au  minimum  les  contretemps  et 
l’imprévu  fâcheux  De  plus,  on  ne  risquera  pas  de  laisser  de 
côté  tel  monument  ou  tel  site  qu’il  faut  avoir  vu.  Enfin,  tout 
en  étant  plus  agréable,  le  voyage  aura  été  en  même  temps 
instructif,  ce  qui  n’est  jamais  à dédaigner. 

Les  dépenses  de  voyage  varient  nécessairement  suivant  les 
goûts  et  les  habitudes  de  chacun.  Il  est  difficile  de  donner  des 
ch  tfres.  surtout  à une  époque  où  les  prix  sont  extrêmement 
variables.  La  région  pyrénéenne  a été  relativement  moins  tou- 
chée que  le  Nord,  l’Ouest  et  l’Est  par  la  hausse  des  denrées  ; 
les  hôtels  sont  restés,  en  général,  à des  prix  abordables  pour 
toutes  les  bourses,  suivant  leur  catégorie.  Néanmoins,  le  tou- 
riste modeste  fera  bien  de  compter  sur  un  minimum  de  vingt 
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à trente  francs  par  jour;  cette  dépense  quotidienne  pourra 
être  un  peu  réduite  pour  un  séjour  prolongé  ; elle  augmen- 
tera au  contraire  dans  de  grandes  proportions  pour  peu 
qu’on  fasse  usage  de  voitures  particulières. 


Coup  d*œil  d'ensemble.  — Principales  curiosités. 

Coup  d’œil  d’ensemble.  — Nous  signalerons  en  premier  lieu 
les  localités  et  les  sites  les  plus  remarquables,  en  suivant  la 
chaîne  des  Pyrénées  depuis  l’Océan  jusqu’à  la  Méditerranée  : 

— C’est  d’abord  Biarritz,  avec  ses  admirables  plages  ; puis  Saint- 
Jean-de-Luz,  séjour  tranquille,  I/endaye,  à rembouchure  de  la 
Bidassoa,  en  face  de  la  pittoresque  cité  espagnole  ôeFontarabie, 
sur  la  route  de  la  jolie  station  balnéaire  de  Saint-Sébastien, 
Cambo  est  le  principal  centre  du  calme  et  ravissant  jpays 
Basque.  — Pau,  ville  d’hiver,  centre  sportif  et  centre  d’excur- 
sions, est  célèbre  par  son  panorama  des  Pyrénées.  De  Pau,  on 
visite,  dans  la  belle  vallée  d’Ossau,Æ'attr-fionMe5  QiEaux-Chaudes, 
stations  thermales  justement  réputées,  d’où  l’on  peut  faire 
l’excursion  de  Panticosa.  — Lourdes,  pèlerinage  célèbre,  est  en 
outre  un  excellent  centre  touristique  d’où  l’on  gagnera  : Cau- 
terets,  station  thermale  très  fréquentée,  avec  ses  excursions 
classiques  ûa  pont  d'Espagne  et  du  lac  de  Caube-,  puis,  par 
Pierrefitte  ei  Luz,  le  merveilleux  cirque  d Gavarnis.  De  Luz,  on 
se  rendra  à Barèges,  d’où  Ton  pourra  faire  l’ascension  du  Pic 
du  Midi  de  Bijorre  et  redescendre  sur  Bagnères-de-Bigorre,  sta- 
tion thermale  et  point  de  départ  d’intéressantes  promenades. 

— De  Luchon,  ville  d’eaux  animée  et  mondaine,  on  fera  les 
excursions  de  Superbagnères,  station  d’altitude  et  de  sports 
d’hiver,  de  la  vallée  d*Oo,  de  la  vallée  du  Lys,  du  port  de 
Yéuasque  et  de  Saint-Ber trand-de-Cominge. 

Ensuite  viennent  les  belles  vallées  des  Pyrénées  ariégeoises,  la 
vallée  du  Salat,  avec  Salies-du-Salat,  Saint-Girons,  Saint-Lizier 
et  Aulus;  la  vallée  de  l’Ariège,  avec  Foix,  Ussat  et  Ax-les- 
Thermes,  d’où  on  peut  passer  par  la  route  du  col  de  Puymo- 
rens  en  Cerdagne  et  à Puigcerda,  en  attendant  l’ouverture  du 
chemin  de  fer  qui  conduira  à Ripoll  et  Barcelone.  — De  Car- 
cassonne, dont  la  Cité  est  un  des  plus  complets  vestiges  laissés 
sur  notre  sol  par  le  moyen  âge,  on  se  dirigera  sur  Quillan, 
remarquable  centre  d’excursions,  principalement  dans  les 
gorges  de  l’Aude,  puis  sur  Axât  et  Saint-Paul-de-Fenouillet, 
d’où  l’on  visitera  le  superbe  défilé  de  Saint-Antoine-de  Galamus. 

— De  Perpignan,  capitale  du  Roussillon,  dominé  par  le  majes 
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tueux  Ganigou,  les  touristes  visiteront  la  Ifaule  vallée  de  la  Tôt 
et  la  avec  le  chemin  de  fer  électrique  de  Vil  efranche 

kPuigcerda,  par  MonHouis  et  la  belle  station  d’altitude  de  Font- 
Romeu.  La  gare  de  Villefranehe  dessert  Vernet-les-i>ains,  station 
thermale  dans  un  site  pittoresque,  d’où  la  facile  ascension  du 
Caniaou,  par  le  chalet-hôtel  des  Cortalets,  est  des  plus  recom- 
mandées. Entre  le  massif  du  Canigou  et  la  chaîne-frontière  des 
Albc'res,  se  creuse  la  vallée  du  Tech  ou  Vallespir,  avec  la  station 
hivernale  et  thermale  d’Amélie  les-3alns,  Arles-sur-Ttch,  Pi'ats- 
de-MoUo  et  les  Bains  de.  La  Preste»  Enfin  les  Pyrénées  se  ter- 
minent sur  la  Méditerranée  par  « la  Côte  Vermeille  » où 
s’échelonnent  Argelès-sur-^er,  le  vieux  Collïoure,  Port-Vendres 
et  Banyuls,  reliés  entre  eux  par  la  belle  route  de  la  Corniche. 

Principales  curiosités  : Antiquités  gallo-romaines.  — Da.c 
(mosaïque  romaine);  Sainbtizier  (remparts  romains  bien  con- 
servés); Sainl-Bertrand-de-Cominge  (restes  de  remparts,  thermes, 
mosaïques,  etc  );  Narbonne  (musée  lapidaire  de  nremier  ordre). 

Églises  : Saint-Paul-lès-Dax  (église  romane);  Noire-Daine- 
de-Buglose  (église  romane);  Montfort-en-ChaLosse  (église  à nef 
fortifiée  du  xv®  s.,  chœur  roman);  Saint-Sever  (église  la  plus 
intéressante  des  Landes);  Bayonne  (cathédrale  Sainte-Marie); 
Roncevaux  {égWse.  collégiale)  ; Pampelune  (cathédrale  et  cloître 
du  xiv«  s.)  ; Lescar  (ancienne  cathédrale  Notre-Dame,  du 
xvii®  s.,  stalles);  Morlaas  (église  Sainte-Foy);  Sainl-Aventin 
(église du  xi«  ou  xii®  s.);  Luz  (église  du  xii«  s.);  Aire  (la  cathé- 
drale et  église  du  Mas  d’Aire)  ; Toulouse  (Saint-Sernin,  les 
Jacobins,  Saint-Etienne,  la  Dalbade)  ; Valcabrère  (église  Saint- 
Jusl);  Saint-Bertrand-de-Cominge  (cathédrale  Notre-Dame;;  Saint- 
Lizier  (église  et  cloitre  des  xii®  et  xiv®  s.)  ; Mirepoix  (église  Saint- 
Maurice,  magnifique  tléche)  ; Yals  (église  à deux  étages  des 
xir-  et  xiii-  s.);  Carcassonne  (église  Saint-Nazaire,  à la  Cité); 
Narbonne  (cathédrale  Saint-Just,  église  Saint-Paul-Serge);  Li- 
moux  (église  Saint-Martin);  Alet  (ancienne  cathédrale  Notre- 
Dame);  EIne  (cathédrale  Sainte-Eulalie,  admirable  cloître). 

Anciennes  abbayes  : Cannes  (ancienne  abbaye  bénédictine); 
Fontfroide  ; Saint-Hilaire  ; Saint-Michebde-Cuxa;  Saint-Martin-<iu- 
Canigoii  ; Arles-sur-Tech. 

CHATEAUX,  RUINES  ET  MONUMENTS  DIVERS  : BtHoCq  (ruines  du 
château,  xiv®  s.);  Labasîide- Ville  franche  (donjon  construit  par 
Gaston  Phœbus)  ; Pau  château);  Mauvezin  (ruines  de  l’ancien 
château);  Lourdes,  Beaucens  (ruines);  pris  Luz  (ruines  du 
château  de  Sainte-Marie,  des  xiv®  et  xv®  s.)  ; Monlaner  (château 
ruiné  dé  Gaston  Phæbus,  de  i38ü);  Toukuse  (Capitole,  hôtels 
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d’Assézat  et  du  Vieux-Raisin,  Maison  de  pierre,  etc.)  ; château 
de  Montpezat,  près  Saint-Martory  ; Montespan  (ruines  du  ciiâ- 
teau,  du  xiiF  s.)  ; ValmiraiMfe,  près  de  Montréjeau;  château  fort 
de  Saint-Béat',  Durban,  (^château  ruiné);  Foix  (les  tours);  châ- 
teau de  ^fo'nt^gur’,  château  ruiné  de  Puivert;  château  de  Lordat  ; 
château  miné  de  Ferrais  ; château  de  Lastours,  xi®  s.  ; .château 
d'Alai'ic  ou  de  Miramont,  à Gapendu  ; Pe  pignan  (le  Gastillet; 
et  la  Loge);  €ouiza  (ruines  du  château  du  duc  de  Joyeuse)  ; 
ruines  de  Quéribus  ; château  de  Puilaurens,  du  xiii«  s.,  à la 
Pradelle. 

Villes  archaïques  et  pittoresques  : Bayonne;  Saînt-Sébas- 
(Un  (vieille  ville);  Fontarabie;  Hernani-,  Saint-Jean-Pied-de- 
Port;  Pampelune;  Salies-de-Bearn  (vieilles  maisons);  OrlheZy 
Oloron;  Lourdes',  Toulouse  (quelques  vieilles  rues);  Arreau  % 
Saint-Béal;  Saint- Bertrand  - de-Comlirge  ; SainMizier  ; Foix^ 
Tarascon-sur-Ariè(je',  Carcassonne  (Cité)  ; Alet  ; Viltefranche-de- 
Conflent  (fortifications);  Montlouls  ; Pulgcerda  ; Vernet-les-Bains 
(la  vieille  ville);  Palalda,  près  Amélie  les-Rains;  Sainl-Laurent- 
de-Cerdans ; Prats-de-Mollo  (anciennes  fortifications). 

Musées  : Bayonne  (musée  Donnât);  Eaux-Bonnes  (Musée 
Gaston  Sacaze)  ; Montauban  (musée  Ingres);  Toulouse  (musée 
Saint-Raymond,  musée,  de  peinture  et  de  sculpture)  ; Carcas- 
sonne (musée);  Narbonne  (musée  de  peinture  et  musée  lapidaire 
remarquable);  Pau  (musée  du  château). 

Chemins  de  fer. 

Le  réseau  du  Midi  dessert  toute  la  région  pyrénéenne,  et 
communique  d*un  côté  avec  Paris  et  le  i\ord-Quest  de  la 
France  par  le  réseau  d’Orléans  (lignes  Paris-Bordeaux,  Paris- 
Agen,  Paris-Toulouse),  de  l’autre  avec  Marseille,  Lyon,  Paris  et. 
le  Xord-Est  de  la  France  par  le  réseau  P.-L.-M.  (ligne  ParLs- 
Lyon-TaKascon-Cette,  ligne  l^aris-Clermont-iVimes,  ligne  Vinti- 
mille-Marseille-Cetle).  Les  billets  sont  délivrés  et  les  bagages 
enregistrés  directement  de  Paris  pour  les  principales  stations 
pyrénéennes  ; enfin  il  existe  des  rapides  ou  au  moins  des, 
voitures  directes  pour  Biarriitz,  Pau,  Lourdes,  Luchon,  Perpi- 
gnan, etc.,  sans  changement,  à l’entrée  dans  le  réseau  du  Midi. 

Tons  Us  billets  à prix  réduits  (billels  circulaires,  de  bain.s 
de  mer,  etc.)  sont  supprimés  depuis  LO  17,,  à l’exception  des. 
aller  et  retour  ordinaires  et  de  certaius  billets  de  famille.  Ils 
seront  rétablis  ultérieurement  sur  de  nouvelles  bases;  s’in- 
former. 
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Hôtels,  stations  thermales, 

stations  d*été  et  d*hiver» 

Les  stations  de  bains  de  , mer  et  les  stations  tliennales  des 
Pyrénées  ont  d’excellents  hôtels  de  tout  rang,  hygiéniquement 
et  proprement  tenus 

Dans  les  plus  petites  localités  du  versant  français  de  la  chaîne, 
il  est  rare  qu’on  ne  trouve  pas  une  auberge  propre. 

En  Espagne,  on  trouve  des  hôtels  à la  française  à Saint- 
Sébastien  ; pai’tout  ailleurs,  sauf  dans  le  Pays  Basque  (Gui- 
puzcoa  et  Navarre),  la  cuisine  est  espagnole,  c’est-à-dire  à base 
d’huile  et  de  gros  piment,  et  arrosée  d’un  vin  épais. 

Dans  le  Pays  Basque  espagnol,  les  lits  sont  toujours  propres, 
il  n’en  est  pas  de  même  dans  les  posadas  de  montagne,  en 
Aragon  ou  Catalogne. 

Il  est  bon  de  faire  le  prix  en  arrivant  dans  un'  hôtel,  ne 
dût-on  qu’y  coucher.  Il  faut  aussi,  quand  on  part  de  bonne 
heure  le  malin,  exiger  sa  note  et  la  régler  la  veille  au  soir. 

Ce  qui  a làil  connaître  la  région  jiyréhéenne,  avant  même 
qu’elle  ne  soit  fréquentée  par  les  touristes,  c’est  sa  richesse  en 
stations  thermales.  Les  villes  d’eaux  forment,  en  effet,  une  ligne 
presque  inintiurompue  de  l’Océan  à la  Méditerranée.  Pour  ne 
nommer  que  les  principales,  c’est  d’abord  Dav,  avec  ses  bains 
de  boue  employés  avec  succès  dans  les  affections  rhumatis- 
males. Eaux-bonnes  et  Eaux-Chaudes,  connues  depuis  l’époque 
d’Henri  IV,  sont  indiquées  pour  les  maladies  des  voies  respi- 
ratoires. Les  eaux  de  Caulerets  conviennent  au  traitement  des 
affections  de  la  gorge.  Capvern  et  bagnères-de-BUjory'e  sont 
aussi  très  fréquentées.  Ludion  possède  des  sources  de  diverse 
nature,  employées  dans  un  grand  nombre  de  maladies.  Men- 
tionnons encore  Salies-du-Salat,  Ax-les-Thermes,  Amélie-les- 
baius,  la  Preste  et,  en  Espagne,  Panticosa. 

Nous  devons  signaler  qu’au  point  de  vue  séjour  curatif,  Pau 
depuis  de  longues  années  et  Cambo  plus  récemment,  se  sont 
acquis  une  universelle  réputation. 

Les  stations  d’altitude  sont  encore  rares  dans  les  Pyrénées, 
nous  entendons  les  hôtels  élôignés  de  tout  centre  et  construits 
dans  un  beau  site,  sur  un  sommet,  au  bord  d’un  lac  devant 
un  beau  panorama.  Les  seuls  hôtels  de  ce  genre  se  trouvent  à 
Gavarnie,  à Superbagnères  (au-dessus  de  Luchon)  et  à Font- 
itomeu  { Pyrénées-Orien laies). 
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Les  stations  d’hiver  commencent  à se  créer  dans  les  Pyrénées: 
BarègeSf  Eaux-Bonnes^  Cauterets,  Gavarme,  Siiperbagnères  sont 
le  rendez-vous  des  amateurs  de  sports;  Font-Romeu  et  Mont- 
louis  seront  aussi  d’excellents  centres. 


Sociétés  de  tourisme. 

Des  SYNDICATS  d’initiative,  dont  quelques-uns  très  bien 
organisés,  étaient  constitués  avant  la  guerre  dans  les  grandes 
villes  et  les  principales  stations  de  tourisme  des  Pyrénées. 
iVous  signalons  ces  syndicats  à chaque  localité,  en  indiquant 
aussi  les  autres  endroits  (mairies,  agences,  etc  ) où  le  touriste 
peut  obtenir  des  renseignements  gratuits,  soit  de  vive  voix, 
soit  par  écrit  (en  joignant  un  timbre  pour  la  réponse). 

Il  y a de  nombreuses  sociétés  de  tourisme  dans  la  région 
pyrénéenne.  Elles  ont  constitué  une  fédération  dont  le  siège 
est  à Powzac  (Hautes-Pyrénées),  villa  Margalide. 

La  région  pyrénéenne  possède  enfin  sa  fédération  thermale, 
englobant  les  établissements  des  villes  d’eaux  et  organisations 
annexes.  Cette  fédération  a décidé,  en  1917,  l’introduction  de  la 
cure-taxe  ou  taxe  de  séjour  dans  toutes  les  stations  thermales. 

Le  Touring-Club  de  France  (t.  c.  f.)  est  la  plus  grande  associa- 
tion de  tourisme  du  monde  entier;  il  compte  aujourd’hui 
150,000  membres.  Il  a rendu  des  services  considérables  pour  le 
développement  et  l’amélioration  du  tourisme  en  France.  Nom- 
breux avantages  aux  adhérents.  Cotisation  : 6 fr.  par  an  (10  fr. 
pour  les  étrangers).  Siège  social  ; Paris,  65,  avenue  de  la  Grande- 
Armée. 

Le  Club  ALPIN  FRANÇAIS  a pour  but  de  propager  la  connaissance 
des  pays  de  montagne  et  des  régions  pittoresques  de  la  France 
et  des  colonies,  d’en  faciliter  1 accès  et  de  faire  bénéficier  ses 
membres  des  spectacles  grandioses  et  des  saines  fatigues  que 
procurent  les  séjours  et  les  excursions  en  montagne.  Nombreux 
avantages  aux  membres.  Cotisation  annuelle  : lO  fr.,  plus  la 
cotisation  de  la  section  Siège  social  : Paris,  30,  rue  du  Hac. 

L’Office  national  de  tourisme,  administré  par  un  Conseil  que 
désigne  le  ministre  des  Travaux  publics,  a été  créé  par  la  loi 
du  8 avril  1910  et  réorganisé  en  1917.  Il  a pour  mission  de 
rechercher  tous  les  moyens  propres  à développer  le  tourisme. 
Siège  ; Paris,  17,  rue  de  Surène. 
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Cartes. 

La  carte  de  l'Etat-Major,  au  1/80,OOO«,  est  la  meilleure  au  pmnt 
de  vue  de  la  topographie,  mais  elle  est  tirée  toute  en  noir  et  diffi- 
cile à lire  pour  les  touristes  non  initiés.  Chaque  feuille  com- 
prend quatre  quarts,  qui  se  vendent  45  c.  pièce  pour  l’édition 
en  zinc,  la  plus  répandue.  Les  feuilles  intéressant  les  Pyrénées 
sont  : 526,  Buyoune  ;W,  Orlàez;  .238,  Saint-Jean-Pied-de-Port  ; 
239,  Mauléon  ; 240  Tarbes;  241,  Saint-Gaudens ; 242,  Pamiers  ; 
243,  Carcassonne  ; Narbonne;  250,  Urdos  ; ^51.  Luz  ; 252, 

Bagnères-de-Luckon  ; Foix;  254,  Quillan  ;^h^,  Perpignan  ; 
256,  l'JJospilalet  ; 257,  Prudes  ; 258,  (ïéret. 

La  Carte  du  service  vicinal,  dressée  à PécheUe  du  1/100,000% 
est  la  plus  complète  au  point  de  vue  des  routes  et  la  mieux 
iemi^  à jour-,  elle  est  de  plus  très  lisible,  à cause  de  son  tirage 
en  O couleurs.  Elle  comprend  688  feuilles  tirées  à 5 couleurs,  a 
été  publiée  par  le  ministère  de  l’Intérieur  et  se  vend  chaque 
feuille  80  c.,  1 fr.  05  dans  un  carton,  à la  librairie  Hachette 
(demander  le  tableau  d’assemblage). 

Les  feuilles  du  Service  vicinal  comprenant  la  région  décrite 
dans  ce  guide  portent  les  noms  : Ax,  Bagnères-de~ 

Ludion,  Banyuls,  Buyonnef  Carcassonne,  Céret,  Dax,  Foix, 
Gavarnie,  Laruns,  Baveianet.  Limoux,  Luz,  Mauléon.,  Mont-de- 
Marsan,  Montesquieu,  Mont-Bouc  h,  Narbonne,  Oloron,  Orthez, 
Pau,  RivesaU-es,  SaiVlagome,  Sainle-EngràC'e,  Sainl-Gaudens, 
Saint- Giroiis,  Saint-3ean-de-Luz^  Pamiers,  Perles^  Perpignan, 
Brades,  Sainï-Je  i,n- Pied-de-Porl,  St-Paul-de-Fenouillet,  Tarbes, 
Val  iPArouges,  Vio-en-Bigorre. 

Les  cyclistes  et  automobilistes  apprécient  la  carte  de  France 
au  1/2Ô0,000«  en  6 couleurs,  avec  caurbes  de  niveau,  réduite 
des  minutes  de  la  carte  d’État-Major  (82  feuilles  à 1 fr,  50)  et 
la  carte  vélocipédique  et  touriste  de  France  au  1/400,000% 
dressée  par  Henry  Barrère,  avec  le  concours  du  Touring-Club, 
et  gravée  en  6 couleurs  (15  feuilles  à 2 fr.  50  ; les  feuilles  XIII 
et  XIV  comprennent  toute  la  chaîne  des  Pyrénées). 
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ROUTE  1.  — DE  PARIS  A BORDEAUX 

Par  la  ligne  d’Orléans. 


Chemin  de  fer:  588  k , réseau 
d’Orléans:  gares  à Paris  ; du 

quai  d’Orsay  et  d’Austerlitz.  Trains 
rapides  de  jour  et  de  nuit  avec 
wagons-reslaurants  et  wagons-lits  ; 
91  fr.  90,  62  fr.,40fr.  45. 

Le  chemin  de  fer  remonte 
la  vallée  de  la  Seine  (à  g.), 
jusqu’à  (23  k.)  Juvisy,  puis  se 
tient  dans  la  fraîche  vallée  de 
l’Orge  jusqu’à  (36  k.)  Brétigny^ 
et  ensuite  descend  dans  la  val- 
lée de  la  Juine  qu’il  remonte 
jusqu’à  Etampes. 

60  k.  Etampes  (buffet).  — La 
voie  s’élève  sur  le  monotone 
plateau  de  la  Heauce  et  le  par- 
court jusqu’à  l’entrée  de  la 
for.'t  d’Orléans. 

123  k.  Les  Auhrais  (buffet), 
gare  de  transit  d’Orléans. 

Orléans  (hôt.  : Termmus, 
Grand-Hôtel  el  Hôtel  Saint- 
Aignaii,  Moderne,  de  1®'’  ordre; 
de  la  Paix,  Sainte-Catherine, 
du  Berrv^  de  Blois,  etc.^  mains 
chers;  poste  centrale,  r.  des 
Carmes).  72  096  ha  b.,  agréable- 
ment bâti  sur  la  rive  droite  de 
la  Loire.  — A visiter  ; la  place 
du  Martroi,  au  centre  de  la  ville, 


ornée  du  célèbre  monument  de 
Jeanne-d'Arc,  près  de  l’église 
flamboyante  Saint-Pierre  du 
Martroi;  le  musée  de  peinture  et 
son  annexe  le  musée  Fcuché, 
CO  n ten  and  une  r e ma  r q u a b l e 
collection  detableaux;  le  musée 
Jeanne-d’Afc,  ren fermaint div-ers 
souvenirs  et  une  remarquable 
inconographie  de  l’iiéroîne,,  qui 
délivra  Orléans,  assiégé  par  les 
Anglais,  le  8 mai  1420  ; le  muvée 
historique,  qui  possède  une  im- 
portante collection  lapidaire, 
archéologique,  etc.  ; la  majes- 
tueuse cathédrale  Sainte- Croix, 
reconstruite  en  style  gothique 
sous  Henri  IV  et  ses  succes- 
seurs ; les  églises  Notre-Dame 
de  Becouvranoeiûe  la, première 
Renaissance) , Saint  - Aignan 
(flamboyante);  l’hôtel  de  ville, 
élégant  édifice  de  la  .Renais- 
saiice;  le  pont  de  pierre  ou  pont 
Georges-V,  qui  date  du  r.'gne 
de  Louis  XV  et  d’où  l’on  a 
une  fort  belle  vue  panoramique 
d’Orléans  ; les  boulevards  cir- 
culaires et  les  quais  ; etc.  — 
Pour  une  description  plus  dé- 
taillée d’Orléans.  V.  la  mono- 
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graphie  Diamant  illustrée  : Or- 
léans. 

On  suit  la  vallée  de  la  Loire, 
qui  coule  à g.,  mais  à une 
certaine  distance. 

182  k.  Blois  (buffet;  hôf.  : 
Grand- Hôtel  de  Blois,  d'Angle- 
terre et  de  Chambord,  de  F > an  ce, 
de l'**’ ordre;  du  Ch  lieau,  moins 
cher;  de  la  Gare;  de  la  Gerbe- 
d'Or,  modestes  ; poste  cén- 
trale,  pl.  de  la  République^ 
23,955  hab.,  s’étage  de  façon 
pittoresque  sur  les  coteaux  qui 
bordent  la  rive  dr.  de  la  Loire. 
— A visiter:  le  magnifique^châ- 
teau,  de  style  Renaissance, 
élevé  par  Louis  XII,  Fran- 
çois !«'•  et  Gaston  d’Orléans,  un 
des  plus  beaux  des  bords  de  la 
Loire,  et  qui  renferme  un  re- 
marquable musée  de  peinture 
dans  l’aile  Louis  XII  ; l’église 
Saint-Nicolas,  gothique  ; la  place 
Louis-XII  avec  sa  belle  fontaine 
Renaissance  ; Vhôtel  de  Clie- 
verny,  de  la  Renaissance  ; de 
vieilles  maisons  en  notam- 
ment rue  Saint-Lubin;  le  pont 
de  la  Loire , en  dos  d’àne,  du 
début  du  règne  de  Louis  XV  ; 
etc.  — Pour  plus  de  détails  sur 
Blois,  V.  la  monographie  Dia- 
mant illustrée  : Blois. 

Avant  et  après  la  gare  de 
Blois,  vue  magnifique,  à g.  sur 
le  château,  puis  sur  la  vallée 
de  la  Loire.  — Plus  loin  les 
châteaux  de  Chaumont,  à'Am- 
boise  se  montrent  à g. 

On  franchit  la  Loire  après 
Vouvray,  sur  un  pont  de  12 
arches,  long  de  383  m.;  belle 
vue  sur  la  vallée. 


235  k.  Saint-Pierre-des-Corps 
(buffeO,  gare  de  transit  de 
Tours. 

Tours  (hôt.  : de  VUnivers, 
Métropole,  du  Faisan,  de 
ordre  ; de  Bordeaux,  Boule-d’Or, 
Central,  du  Croissant,  Moderne, 
des  Négociants,  du  Palais, 
moins  chers  ; poste  centrale, 
i*i  de  Clocheville),  73,298  hab., 
une  des  plus  jolies  villes  de 
France,  dans  un  site  agréable, 
s’étend  sur  la  langue  de  terre 
qui  sépare  la  rive  g.  de  la 
Loire  du  Cher.  — A visiter: 
la  ^cathédrale  Saint-Gatien,  ma- 
gnifique édifice  qui  résume 
dans  un  ensemble  majestueux 
et  harmonieux  toute  l’évolu- 
tion de  l’art  gothique  duxiiPs. 
à la  Renaissance,  et  renfer- 
mant le  tombeau,  en  marbre, 
des  enfants  de  Charles  Mil  ; 
le  cloitre  voisin  de  la  Psalelle; 
le  musée  des  Beaux-Arts,  riche 
en  tableaux  de  valeur,  tant 
anciens  que  modernes;  l’église 
Saint-Julien,  de  style  gothique 
primaire;  les  restes  de  l’an- 
cienne basilique  Saint-Martin, 
prés  de  la  nouvelle  basilique 
élevée  au  saint,  patron  de 
Tours  ; le  pont  de  pierre,  belle 
œuvre  de  style  Louis  XV;  les 
promenades  des  quais  et  des 
îles;  la  statue  de  Descaries,  le 
célèbre  philosophe,  né  aux 
environs  de  Tours;  la  tour  de 
Guise  et  les  ruinas  de  ['enceinte 
gallo-romaine,  ['Hôtel  de  Ville 
moderne;  etc.  — Pour  plus  de 
détails  sur  Tours,  V.  la  mono- 
graphie Diamant  illustrée  : 
Tours. 


POITIERS.  — AXCOL'LÈ.ME. 


La  voie  franchit  le  Cher, 
parcourt  un  plateau  élroit  et 
franchit  la  vallée  de  VIndïe  sur 
un  viaduc  de  59  arches,  long  de 
751  ni. 

Entre  ViHeperdue  et  Sainte- 
Maure,  on  franchit  la  vallée  de 
la  Manse  sur  un  viaduc  de  15 
arches,  haut  de  51  ni.  ; puis  la 
voie  parcourt  le  plateau  de 
Suinîi-Maure. 

281  k.  Port-de-Piles  (buffet). 
On  franchit  la  Creuse,  et,  à 
partir  des  Ormes,  on  suit  à 
faible  distance  (à  dr.)  la  vallée 
de  la  Vienne. 

3ü3  k.  Ui  'tellerault  (buffet), 
La  voie,  après  avoir  franchi  la 
Vienne,  suit  \sivalléedu  Clain. 
En  entrant  en  gare  de  Poitiers, 
belle  vue  à g.  sur  la  ville  cou- 
ronnant la  hauteur,  ^ 

336  k.  Poitiers  (buffet;  hôt.  : 
du  Palais,  de  France,  de  l’Eu- 
rope, des  Trois  Piliers,  Ro- 
bert’s.  Terminus,  du  Plat- 
d’ Etain  ; poste  centra  le,  r.  des 
Basses-Taillesb  41,241  hab., 
ville  ancienne  et  pittoresque 
b.àtie  sur  un  plateau,  est  re 
marquable  par  un  ensemble 
unique  d’églises  romanes,  d’an- 
ciennes rues  et  de  vieux  logis  : 
elle  offre  un  intérêt  de  pre- 
mier ordre  pour  les  archéolo- 
gues. — A visiter  :*Notre-Dame- 
la-Grande,  de  style  archaïque 
très  curieux,  avec  une  façade 
revêtue  d’une  admirable  déco- 
ration sculpturale  et  tout 
empreinte  de  réminiscences 
orientales;  la  ^cathédrale  Saint- 
Pierre  romano-gothique , nqn 
moins  originale;  Saint- Hilaire, 
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édifice  roman  d’un  grand  inté- 
rêt archéologique,  avec  chœur 
entouré  d’un  vaste  déambula- 
toire et  de  nombreuses  absi- 
dioles;  le  baptistère  Saint-Jean, 
spécimen  à })eu  près  unique,  en 
Fiance,  de  ces  édifices  reli- 
gieux primitifs;  Véglise  Mon- 
tierneuf,  du  xi*  s,;  le  palris  de 
justice,  gothique,  et  de  vieux 
hôtels  dans  les  rues  voisines; 
la  tour  Saint- Porchaire;  r/ij/e;/ 
de  ville  renfermant  le  musée 
municipal;  le  thusée  des  Augus- 
tins-,  le  musée  des  Antiquaires 
de  rOufcSt,  contenant  une  très 
riche  colteetion  lapidaire  et 
ai’chéologique  ; etc.  — Pour 
plus  de  détails  sur  Poitiers, 
F.  - la  monographie  Diamant 
illustrée  : Poitiers. 

En  quittant  la  gare  de  Poi- 
tiers, on  voit  à g.  quelques 
restes  des  anciennes  murailles,- 
piiis  la  voie  passe  sous  la  ville 
dans  un  tunnel  de  300  rn.,  à la 
sortie  duquel  on  franchit  le 
Clain  ; à g.,  vue  pittoresque 
sur  Poitiers. 

La  voie  remonte  la  pittores- 
que vallée  du  Clain,  où  l’on 
passe  devant  Ligugé  ; à dr., 
Pabbaye  bénédictine.  Puis  on 
monte  sur  un  plateau,  d’où 
l’on  descend  dans'la  vallée  de 
la  Charente. 

402  k.  Rujjec  (buvette).  On 
franchit  la  Charente,  que  l’on 
côtoie  un  instant  (à  dr.),  pour 
s'en  rapprocher  de  nouveau 
aux  abords  d’Angoulême  ; 
belle  Vue  sur  la  ville.  Puis  on 
franchit  la  Touvre. 

449  k.  Angouléme  (buffet  ; 
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hôt.  : de  France,  des  Postes, 
du  Palais,  Grand-JJôlel  et  Mo- 
derne, Nouvel-tlôtel,  liéveillon, 
Beaulieu;  poste  centrale,  pl.  du 
Mûrier),  b8.21i  liab.,  occupe 
un  haut  plateau  découpé,  an- 
cien oppidùin  gaulois,  domi- 
nant un  immense  horizon.  — 
A visiter  : la  ^cathédrale  Saint- 
Pierre.  du  début  du  xii“  s., 
remarquable  édifice  romano- 
byzantin,  d’un  style  tr's  origi- 
nal, avec  une  curieuse  façade, 
et  en  forme  de  croix  latine 
avec  une  nef  unique  voûtée 
sur  coupoles;  le  musée  de 
peinture,  fort  intéressant; 
l’hôtel  de  ville,  modeine,  avec 
deux  tours  anciennes,  renfer- 
mant le  musée  archéologiqiie, 
la  belle  promenade  des  rem- 
parts; le  jardin  public;  la 
place  Beaulieu,  oïir^iW.  un  vaste 
panorama  ; etc.  — Pour  plus 
de  détails  sur  Angoulêine,  V.  la 
monographie  Diamant  illus- 
trée : Poiliers-Angoui'me. 

La  voie  passe  en  tunnel  sous 
Angoulême;  à la  sortie,  on  a 
une  belle  vue  en  arrière  sur  la 
ville.  On  remonte  à dr.  la  vallée 
de  la  Boéme,  on  passe  sur  le 
viaduc  courbe  des  Couteau- 
bii'res  (12  arches). 

La  voie  s’élève  sur  un  plateau, 
passe  dans  le  tunnel  de  Liver- 
7Lant,  descend  dans  la  vallée  de 
la  Tude,  puis  dans  la  vallée  de 
la  Dronne,  qu’elle  franchit. 

531  k.  Coulras  (buffet).  La 
voie  franchit  Vlsle  et  en  des- 
cend la  large  vallée. 

547  k.  Libourne  (buffet). 
Pont,  puis  viaduc  (1,180  m.. 


100  arcbes)  sur  la  vallee  de  la 
Dordogne,  que  l’on  suit  d’abord 
de  très  prés,  puis  en  la  laissant 
assez  loin  à dr.,  à la  lisière 
de  l’Entre-Deux-Mers,  rég  on 
fertile,  ondulée,  couverte  de 
vignobles. 

Au  delà  de  la  Grave-d'Amba- 
rès,  ou  quitte  la  vallée  de  la 
Dordogne  pour  la  vallée  de  la 
Garonne.  Trois  tunnels  précè- 
dent Lor7Honl;  à dr.  on  voit 
la  Garonne.  — La  voie  pénètre 
dans  deux  nouveaux  tunnels, 
au  sortir  desquels  on  a une 
belle  vue,  à dr.,sur  la  Garonne 
et  sur  Bordeaux.  Certains  trains 
s’arrêtent  à la  gare  de  Bor- 
deauæ  - Bastide,  mais  tous  les 
rapides  franchissent  la  Garonne 
sur  un  pont  tubulaire  (500  m.) 
qui  offre  une  belle  vue  à dr.  sur 
Te  fleuve,  le  pont  de  Bordeaux 
et  la  ville,  et  vont  directement 
à Bordeaux-Saint-Jean. 

588  k.  Bordeaux  {gare  Saint- 
Jean);  gare  de  jonction  avec 
le  Midi.  Buffet-hôtel  Terminus. 
Faculté  d'arri^t  de  48  h.  a 
Bordeaux  pour  tous  les  por- 
teurs de  billets  directs  pour  les 
Pyrénées. 

BQPDE^UX,  grande  et  belle 
ville  de  261,678  hab.,  ch.-l.  du 
départ,  de  la  Gironde,  archevê- 
ché, métropole  commerciale  et 
maritime  du  Sud-Ouest  et  en- 
trepôt du  commerce  des  vins 
dits  « de  Bordeaux  »,  se  déve- 
loppe en  forme  de  croissant 
sur  la  rive  g.  de  la  Garonne 
en  face  du  faubourg  de  la 
Bastide. 


BORDEAUX. 
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RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Gares  : — Saint-Jean  ou  do  Midi, 
point  de  jonclion  des  trois  réseaux 
Orléans  État  Midi,  où  arrivent  et 
d’où  partent  tous  les  rapides  et  les 
express;  au  S.  de  la  ville,  rive  g.  de 
la  Garonne  ; — de  la  Bastide,  sur  le 
quai  rive  dr.  : Ira  ns  omnibus  el 
quelques  express  du  réseau  d’Or- 
léans; — de  lÉtat,  près  de  la  pré- 
cédente, en  amont  : trains  omnibus 
serment;  — du  Médoc  ou  Saint- 
Louis,  %u  N- de  la  ville  : ligne  de  la 
pointe  de  Qrave. 

Buffet-hôteï  Terminus  (PI.  j A 2)  : 
— à la  gare  SaCni-Jean  (80  ch.,  eau 
courante  chaude  et  froide;  bains). 

Hôtels  : 19  A LA  gar^  Saint-Jean  : 
Commercial,  T.  C.  F.,  r.  St-Viucont- 
de-Paul,  31-35,  en  face  de  la  gare 
(40  ch.;  bains,  eau  courante  çhenùe 
el  froide  au  !«»■,  chauff.);  Franc- 
Comtois;  du  Faisan  (PL  A A 2^;  du 
printemps  (39  ch.);  Bégina,  T.  C.  K, 

2®  En  ville  : — de  grand  luxe  : 
Grand-Hôtel  de  Bordeaux  (PI.  a.  D 2), 
pl.  de  la  Comédie,  t.  c.  f.  (100  ch  ; 
chauff.,  bains,  salons  de  lecture, 
téléph.  dans  les  ch.);  — Confor- 
tables : de  Bayonne  (Pl.  c.  D 2), 
cours  de  l’Intendance,  15  (bains, 
chauff.);  du  Chapon-Fin,  (Pl.  d D 2), 
r.  Montesquieu,  3-7;  Continent  il, 
r.  Montesquieu  (ouvert  en  1913);  Coq- 
d’Or,  r.  Montesquieu;  Métropole  et 
Excelsior  ■ (PL  e D 3),  r.  Esprit-des- 
Lois,  23,  T.  c.  F.  (bains,  chauff.); 
Majesttc,  allées  de  Tourny  ; — Moins 
chers  : Bristol,  r.  Franklin;  des 
Américains,  r.  de  Condé,  4,  T.  C.  F. 
(chauff.);  Français  (Pl.  f D 2),  r.  du 
Temple,  12  (50  ch.;  bains);  — Mo- 
destes : du  Cachet-d'Or,  r.  Dauphine, 
3;  de  la  Poste,  r.  Porte-D  jeaux,64  ; 
Saint-Paul,  r.  Porte-Dijeaux,  70. 

Hôtels  meublés  : — de  !««•  ordre  : 
Montré  (Pl.  fc  D 2\  r.  Monlesquieu,  4, 
T.  c F.  (rep.  à la  carte,  155  ch.  avec- 
eau  courante,  bains,  asc.,  chauff., 
gar.);  de  Nice,  pl.  du  Chapelet 


(chauff.,  gar.);  de  Normandie,  r.  Go- 
bineau, 10  (eau  chaude  et  froide; 
bains,  chauff.);  des  Qitatre-Sæurs 
(Pl.  l D 2;,  pl.  de  la  Coméd.e  (confort 
moderne,  bains,  chauff.).  — Moins 
chers  : du  Centre  (r.  du  Temple,  8, 
T.  G.  F.,  chauff.);  ce  l'Europe,  r.  du 
Pont-de-la-'Mousque;  des  Grands 
Hommes,  pl.  des  Grands-Hommes 
(30 ch.,  eau  courante  ; bains,  chauff.)  ; 
du  Périgord,  r.  M.iulrec,  9 ; des  Quin- 
conces, r.  du  Château-Trompette. 

Restaurants  : — du  Chapon-Fin, 
r.  3Ion  tes^uieu,  3 ; de  Bordeaux,  pl.  de 
la  Comédie;  de  Bayonne,  r.  Marti- 
giiac,  6;  J/ojpsiic,  allées  de  Tourny; 
Métropole,  r.  Esprit- des- Lois,  23, 
tous  trois  très  réputés;  du  Chapeau- 
Bouge,  cours  du  Chapeau-Rouge,  64  ; 
de  Paris,  allées  de  Tourny,  13;  du 
Coq-d’Or,  r.  Montesquieu;  Italien, 
allées  de  Tourny  ; Petits  Repas,  cours 
de  ITntendance,  43;  — (Îafés-res- 
TAURANTS  : de  Bordeaux,  pl.  de  la 
Comédie;  Glacier,  Moderne,  Taverne 
Grüber,  allées  de  Tourny;  de  la 
Comédie,  au  Grand-Théâtre. 

Bincipaux  cafés:  — aux  alentours 
de  la  pl.  de  la  Comédie  : allées  de 
Tourny,  cours  de  l’Intendance  et  du 
Chapeau-Rouge;  — nombreux  cafés 
en  face  de  la  gare  Saint-Jean. 

Poste  : bureau  principal,  r.  du 
Palais-Galliep,  7 (service  de  nuit 
pour  le  télégraphe);  — 9 bureaux 
supplémentaires. 

Moyens  de  transport  ; — omnibus; 
pas  d'omnibus  d’hôtels;  omnibus 
conduisant  à do:nicile;  omnibus  du 
chemin  de  fer,  dits  de  famille  : — 

VOITURES  DE  PLACE,  TAXIS-AUTOS  : 
demander  le  tarif  ; — autobus  : de 
la  pl.  d’Aquitaine  au  Jardin  public, 
15  c.:  — TRAMS  A VAPEUR  pour  la 
banlieue;  — bateaux  a vapeur  : ira. 
versée  de  la  Garonne  (10  el  15  c.)  ; ser  • 
vices  pour  Lormonî,  Quinsac,  Pauil- 
lac,  la  Maréchale,  Bourg  et  Royan. 

Syndicat  d’initiative  : — cours 
Georges-Clemenceau,  7 (renseigne- 
ments gratuits). 
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Conseils  aux  tcuristes.  — Une 
ournée  serait  absolument  nécessaire 
pour  parcourir  rapidement  Bordeaux. 
Les  touristes  pressés  ne  devront  pas 
manquer  de  voir  tout  au  moins  le 
quartier  de  l’Intendance  et  des  Allées 
de  Tourny.et  de  visiter  la  cathédrale, 
les  églises  Saint-Michel  et  Saint- 
Seurin  et  le  musée  de  peinture. 

De  la  gare  Saint-Jean  au  centre  de 
la  ville.  — Les  voyageurs  descendus 
à la  gare  Saint-Jean  prendront  de- 
vant cette  gare  le  tram  électrique 
Mcdoc  ou  Bacalan  qui,  par  le  cours 
Saint-Jean,  la  place  d'Aquitaine, 
le  cours  d’Aquitaine,  le  cours 
d’Albrel,  la  rue  Dauphine,  amène  à 
la  place  Gambella  où  il  faut  des- 
cendie. 

De  la  gare  de  la  Bastide  au  centre 
de  la  Ville.  — Prendre  à g.  en  sortant 
de  la  gare,  sur  la  place  du  Pont,  le 
tram  électrique  Magenta  qui,  par  le 
pont  de  Bordeaux,  la  place  de  Bour- 
gogne, le  cours  Victor-Hugo,  laissant 
à dr.  la  Grosse-Cloche,  la  rue  de 
Cursol, amène  à la  place  Magenta  où 
l'on  prendra  comme  ci-dessus  le 
tram  Médoc  ou  Bacalan  pour  la  place 
Gambetta. 

De  la  place  Gambetta,  ornée 
d’un  square,  et  où  s’élève  la 
porte  üijeaux  (1748),  se  dé- 
tache à l’E.  le  cours  de  l’Inten- 
dance, l’artère  élégante  de 
Bordeaux,  qui  aboutit  à la 
place  de  la  Comédie,  centre  de 
la  ville.  Là  s’élève  le  ^Grand 
Théâtre,  construit  au  xviii®  s. 
par  l’architecte  Louis  ; on  vi- 
site l’intérieur  en  s’adressant 
au  concierge.  Sur  la  place  de 
la  Comédie  s’ouvrent  : au  S. 
la  rue  Sainte-Catherine,  voie 
commerçante  par  excellence 
et  toujours  très  animée,  au  N. 


les  allées  de  Tourny  {V.  ci- 
après).  Prenant  à l’E.,  le  cours 
du  Chapeau- Rcuge,  prolonge- 
ment du  cours  de  l’Intendance, 
laissant  à g.  la  Préfecture,  on 
arrive  à la  place  Richelieu^ 
ornée  du  7nonument  du  PrésU 
de7it  Ca^'UQl,  par  Barrias  (189G) 
et  au  quai  de  la  Douane  qu’on 
suivra  sur  la  dr.  en  longeant 
la  Bourse  du  Commerce,  bâtie 
par  Gabriel  en  1749,  pour  at- 
teindre aussitôt  la  place  de  la 
Bourse,  ornée  de  la  fontaine 
des  Trois-Grâces,  bronze  par 
Visconti  et  Giimery,  et  bordée 
au  S.  par  la  Douane,  ancien 
hôtel  des  Fermes  (xyiii«  s.). 

En  suivant  le  quai  de  Bourgogne, 
qui  fait  suite  au  quai  de  la  Douane, 
on  rencontrerait  bientôt,  à dr.,  la 
porte  de  Caillau  ou  du  Palais,  con- 
struction gothique  (1493)  restaurée 
en  1882  et  renfermant  le  musée  du 
Vieux  Bordeaux,  public  te  diiu.,  de- 
14  h.  à 16  h.  ; tes  autres  jours,  50  c., 
de  9 h.  à 17  h.  Fondé  par  la  Société 
archéologique  de  Bordeaux,  il  ren- 
ferme une  riche  collection  d'objets 
divers  se  rapportant  à Thisloire  de 
la  ville. 

Revenu  à la  place  Richelieu,, 
on  suivra  vers  le  N.  le  quai 
Louis-XVni,  qui  amène  à la 
célèbre  *place  des  Quinconces. 
C’est  une  vaste  esplanade 
(390  m.  sur  330)  créée  en  1818 
et  plantée  sur  son  pourtour 
d’arbres  en  quinconce  ; du 
côté  du  cours  du  30-Juillet  elle 
forme  un  hémicycle  où  s’élève 
le  monument  des  Girondins 
(1895)  ; du  côté  opposé,  elle  do- 
mine les  quais  de  la  Garoi.r.e 
(très  belle  vue)  par  une  terrasse 
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ornée  de  deux  ccionnes  ros- 
irales,  éclairées  la  nuit. 

Le  cours  du  3')-Juillel 
amène  à dr.  au  cours  du  Jar- 
din-Public et  au  jardin  public 
qui  renferme  sur  la  terrasse 
S.,  près  de  la  statue  de  Posa 
Bonheur,  née  à Bordeaux,  par 
Leroux,  le  musée  colonial,  ou- 
vert t.  1.  j.,  sauf  le  vendredi, 
de  14  h.  à 17  ou  18  h.  Au 
pied  de  cette  terrasse,  vers 
rO.,  dans  l’iiôtel  de  Lislefer- 
ine,  est  le  muséum  d histoire 
naturelle  et  le  musée  préhisto- 
rique, ouvert  les  jeudis  etdiin,, 
de  midi  à 16  ou  17  h.  ; t.  1.  J. 
pour  les  étrangers.  On  pourra 
voir  encore,  dans  le  jardin  pu- 
blic, les  serres  (ouvertes  1. 1.  j., 
de  14  à 16  h.)  et  les  monuments 
de  Maurice  Lalanne  l’aqnafor- 
tiste,  du  romancier  Fernand 
Lüf argue  et  du  poète  Léon 
Xallade. 

En  sortant  du  jardin  public 
par  son  extrémité  O.,  on  pren- 
dra à g.,  sur  la  place  de  Long- 
champ,  la  rue  Saint- Laurent, 
puis,  de  l’autre  côté  de  la  rue 
Fonduudège,  la  7'ue  de  la  Tré- 
sorerie, où  se  trouvent  presque 
aussitôt,  à g.,  les  ruines  du 
^palais  Gallien,  restes  d’un  am- 
phithéâtre romain  du  iii®  s. 

Revenu  à la  rue  Fondaudège, 
ornée  d’une  fontaine  Renais- 
sance, on  la  suivra  vers  le  S.-E. 
(à  dr.,  en  venant  du  palais 
Gallien),  pour  gagner  la  place 
de  Tùurny,  où  s’élève  la  statue 
de  Tourny,  intendant  de 
Guyenne  de  1743  à 1757,  auquel 
Bordeaux  doit  tous  ses  embel- 
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lissernents.  Cette  place  commu- 
nique avec  les  allées  de  Tourny, 
une  des  promenades  préférées 
des  Bordelais  ; monument ^ de 
r;«m6e/to,pai‘Dalou  et  Fonnigé. 

Adr.  des  Allées,  avant  d’ar- 
river à la  place  de  la  Comédie, 
s’ouvre  la  petite  rue  Mautrec, 
qui  conduit  à la  place  du  Ch  l- 
pelet  où  s’élève  V église  Notre- 
Dame  (1674-1807)  belles  or- 
gues; peinture  du  frère  André. 
A dr.,  rue  Mably^  on  trouve  le 
musée  des  antiques,  ouvert  les 
dim.  et  jeudi,  de  midi  à 16  ou 
17  h.,  t.  1.  j.  pour  les  étran- 
gers, et  la  bibliothèque,  comp- 
tant 170,000  volumes  et  15,000 
manuscrits. 

Contournant  la  bibliothèque 
par  la  rue  Diderot,  on  gagne  la 
rotonde  du  Marché  des  Grands- 
Hommes, qu'on  pourra  traverser 
pour  prendre  la  rue  Moiites- 
quieu,  qui  ramène  à l’Inten- 
dance et  à la  place  Gambetta; 
à dr.  Théâtre-François. 

Dans  le  prolongement  O.  du 
cours  de  l’Intendance  s’ouvre, 
place  Gambetta,  la  longue  rue 
Judaïque  où  l’on  voit  bientôt  se 
détacher  à dr.  les  allées  Da- 
mour,  ornées  de  la  statue  de 
Vercingétorix,  par  Mouly,  et 
sur  lesquelles  s’élève  l’église 
Saint-Seurin,  des  xif-xiv^  s.  : 
crypte,  précieuse  construction 
du  début  du  xi°  s.,  avec  des 
restes  antérieurs,  renfermant 
le  tombeau  de  saint  Fort. 
Cette  église  fut  la  cathédrale 
de  Bordeaux  avant  le  xii®  s. 

Presque  à l’intersection  des 
allées  lîamour  et  de  la  rue  Jii- 
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daïque,  on  prendra  vers  le  S., 
à dr.,  en  venant  de  Saint-Seu- 
rin,  la  rue  Saint-Sj7'nm,  qui  se 
prolonge  par  \e  cours  d*Albret 
sur  lequel  on  rencontrera 
bientôt  à g.  les  deux  galeries, 
séparées  par  le  square  de  VHù~ 
iel-de-Ville,  du  musée  de  pein- 
ture et  de  sculpture,  ouvert  t. 
1.  j.,  excepté  les  lundi  et  ven- 
dr.,  de  midi  à 16  ou  17  h.,  le 
dim.  à partir  de  10  h.  : les  au- 
tres jours,  s’adresser  aux  con- 
cierges. 

La  paierie  N.  (à  g.  en  entrant  par 
la  cour  d Albrel)  est  consacrée  aux 
œuvres  de  l’école  française,  la  galerie 
S.  renferme  les  œuvres  des  écoles 
étrangères.  Chaque  tableau  porte  son 
titre  et  son  nom  d'auteur. 

On  remarquera  particulièrement 
dans  la  galerie  N.,  pour  la  peinture, 
des  œuvres  de  : Brascissat,  Bougue- 
reau,  J.~P.  Laurens,  Harpignies, 
Corot,  Français,  KoU,  Troyo»,  Dela- 
croix, Luminais,  Daubigny,  Bonnat, 
Benjamin  Constant.  Boudin,  Rosa 
Bonheur,  baron  Gros,  Cogniet,  L.-O. 
Uerson,  Roybet,  H.  Martin,  Laparra, 
Luigi  Loir,  Mlle  Dufau,  Ziem,  H. 
Flandrin,  etc...;  pour  la  sculpture, 
des  œuvres  de  : Allouard,  Mengue, 
Barye,  Meis^onnier,  Maggesi,  Barrias, 
etc.. . Au  1er  ÉTAGE  : dessins,  gravures, 
fusains,  eaux-fortes. 

Galerie  S.  pour  la  peinture,  œu- 
vres de  Rubens,  Murillo,  P.  Véronèse, 
Le  Perugin,  Goya,  Gniio  Reni,  Nat- 
tier,  Ph.  de  Champaigne,  Van  Goyen^ 
Tiepolo,  Maes,  Franz  Hais , etc...  ; 
pour  la  sculpture, œuvres  de:  Dalou, 
Dumilâtre,  Meissonnier,  etc...,  et  une 
statue  colossale  de  Louis  XVI,  par 
Raggi. 

Au  fond  du  square  s’élève 
rhôtei  de  ville,  ancien  arche- 
vêché et  palais  des  ducs  de 


Rohan  (xviiF  s.V  dont  la  façade 
donne  sur  la  place  de  Rohan 
que  l’on  gagnera  à dr.  du  jar- 
din de  rHôtel-de-Ville  (au  S.) 
par  la  rue  de  Rohan. 

‘ Sur  la  f)Iace  de  Rohan,  presque  à 
l’angle  de  la  rue  de  Rohan,  se  déta- 
che la  rue  des  Frères-Bonie,  où  se 
trouve,  au  n"  30,  le  musée  Bonie, 
ouvert  les  dim.,  mardi  et  jeudi,  de 
midi  à 16  ou  17  h.  collection  d objets 
d’art  et  de  curiosités  réunie  dans  ses 
voyages  et  léguée  h la  ville  par 
M.  Edouard  Bon.e  ; le  gardien  con. 
duit  et  explique  : 1 fr.  par  pers. 

La  place  de  Rohan  sépare 
l’hôtel  de  ville  de  la  "*^cathédrale 
Saint-André,  qui  se  compose 
d’une  vaste  net  unique  desxii®- 
XIII®  s.  de  18  m.  de  large  sur 
25  m.  de  haut,  en  partie  ro- 
mane dans  ses  détails  inférieurs, 
à l’E.  de  laquelle  s’épanouit  un 
immense  chœur  du  xiv®  s., 
avec  croisillons,  doubles  bas- 
côtés  et  chapelles  rayonnantes. 
Les  deux  façades,  aux  extrémi- 
tés du  transept,  sont  ornées  de 
statues,  de  bas-reliefs,  de  gale- 
ries, et  flanquées  chacune  do 
deux  totirs;  les  tours  du  N., 
seules  terminées,  sont  couron- 
nées de  flèches  hautes  de  81  m. 

Nef.  — Sous  la  tribune  de  l’orgue, 
deux  bas-reliefs  de  la  Renaissance 
(la  Résurrection  et  la  Descente  aux 
limbes^;  à dr.,  lableaux  parmi  les- 
quels la  Crucifixion  de  *Jordiens  ; 
àdr.,  sous  Thorloge,  tombeau  du  car- 
dinal Donnet,  par  Delaplanche  ; en 
face,  tombeau  du  cardinal  de  Cheve- 
rus,  par  Maggesi;  chaire  du  XYiii*  s., 
par  Cabirol. 

Transept.  — Deux  vitra-’x,  les 
^euls  qui  ne  soient  pas  modernes;  è 
g.  tombeau  du  cardinal  Guilbert. 
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Chœur.  — Deux  anciennes  slalues 
de  la  Vierge  ; statue  de  S te  Anne 
(xiv«s.);  chap.  à dr.  : monumem 
de  Mgr  d Aviau;  en  face,  tombeau  de 
Mgr  Lecot  (f  1908  ; 5«  chap.  à <lr. 
tombeau  d\4ntoine  de  Nouille  , ami- 
ral et  diplomate,  mort  gouverneur 
de  Bordeaux  en  lo62  ; dernière  chap. 
(en  revenanl  au  transept  g.)  : tom- 
beau de  Mgr  de  la  Bouillerie,  par 
Bounassieux. 

A 30  in.  du  chevet  de  la  ca- 
thédrale s’élève  dans  un  square 
orné  du  buste  de  l’artiste  bor- 
delais Drouyn,  la  tour  Pe>-Ber- 
land  (xv«  s. b surmontre  d’une 
statue  en  métal  doré  de  N.-D. 
d’Aquitaine  et  renfermant  le 
bourdon  de  la  cathédrale 
(11,000  kilog.b  On  y monte  ; ré- 
tribution. 

Au  X.  de  la  cathédrale,  près  du 
Gloria  Victis,  reproduction  en 
bronze  du  groupe  de  Mercié.  s ouvre 
la  rue  Vital-Carles^  qui  ramènerait  à 
l'Intendance. 

Au  S.-E.  de  la  tour  Pey-Ber- 
land,  on  prendra  le  cours  Pas- 
teur et  à dr.,  après  la  faculté 
fies  Lettres  et  des  Sciences  ren- 
fermant le  tombeau  de  Michel 
Montaigne  (xvi®  s.),  le  cours 
Victor-Hugo,  qui  croise  la  rue 
Sainte-Catherine  et  laisse  à g. 
le  Grand  Marché',  par  derrière 
église  Saint-Paul,  renfermant 
un  immense  retable  avec  une 
Apothéose  de  St  François-Xa- 
vier par  Coustou,  1744.  Le  cours 
Viclor-Hugo  passe  devant  le 
lycée,  à dr.,  puis  devant  la 
Grosse  Cloche  (à  g.),  ancienne 
porte  de  la  maison  de  ville 
(XV®  s.)  et  remaniée  depuis  ; 
cloche  municipale  et  horloge 
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de  1592  et  1722.  A côté,  église 
Saint-Eloi. 

Lai.ssant  le  cours  Victor-Hugo 
descendre  vers  les  quais  jusqu’à 
la  porte  de  Bourgogne  (V.  ci- 
après),  on  prendra  à dr.  la  rue 
de  la  Fusterie  pour  gagner 
l’église  Saint-Michel,  bel  édifice 
gothique  des  xiv®  et  xvp  s.,  à 
trois  nefs,  offrant  trois  portails 
à voussures  et  tympans  sculptés 

avec  bas-reliefs  du  xv®  s. 

• 

Bas-coté  DR.  — l»-®  chap.  : Sle 
Ursule  et  les  onze  mille  Vierges,  cu- 
rieuse sculpture  du  xv®  s.;  3®  chap. 
ou  des  Montzets  (confrérie  de  mari- 
niers) : voûte  originale.  — Bas-coté g. 
4*  chap.  : beau  retable  Renaissance, 
décoré  de  bas-reliefs  et  de  slatues 
de  la  Vierge,  de  Sle  Catherine  et  de 
Sle  Barbe  ; en  face,  Pütà  du  xv®  s.; 
2‘  chap.  après  le  transept  : Annon- 
ciation, tabl'^au  des  xv®-xvi®  s.  ; 3® 
chap.  : Mise  au  tombeau,  sculpture 
du  XVI®  s.  — Beaux  vitraux;  orgue 
avec  buffet  de  1760  ; chaire  en 
marbre  et  en  bois  sculpté. 

En  avant  de  l’église  s’élève 
la  * tour  Saint-Michel  (entrée 
25  c.b  terminée  par  une  flèche 
aiguë,  la  plus  haute  du  Midi 
(109  m.V  : de  la  plate-forme, 
très  belle  vue  de  Bordeaux 
et  de  la  rade.  C’est  un  clo- 
cher isolé  du  XV®  s.,  sous 
lequel  est  le  caveau  des  mo- 
mies, cadavres  retirés  d’un 
cimetière  voisin  dont  le  terrain 
avait  la  propriété  de  conser- 
ver les  corps:  entrée,  50  c.  par 
pers. 

De  Saint-Michel,  par  \z  place 
Canteloup  g.,  \?i^  rue  Sainte- 
Croix, ou  arrive  à l'église  Sainte- 
Croix,  des  XII®  et  xiii®  s.  : ma 
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gnidque  façade  romane  com- 
plétée au  XIX®  s. 

Eu  face  de  l’église,  une  partie 
de  l’ancienne  (xviii®  s.)» 

a été  transformée  en  école  des 
Seauæ-Àrls,  entourée  d’un  jar- 
din dans  letfuel  est  la  fontaine 
Sainte-Croix  (xvir*  s.). 

De  la  rue  Sainte-Croix  on 
peut  gagner  la  gare  Saint-Jean 
par  la  rue  de  Tauziat  mais  si 
l’on  dispose  encore  de  quelques 
heures  il  est  recommandé  de 
gagner,  par  la  rue  du  Port,  le 
quai  Sainte-Croix  que  l’on  sui- 
vra dans  la  direction  du  pont 
de  Bordeaux  (tram  électr.').  On 
parcourt  ainsi  le  qnai  de  la 
Monnaie,  orné  de  la  porte  de 
la  Monnaie,  le  quai  des  Sali- 
nières,  où  s’élève  [di  fontaine  de 
la  Grave,  dessinée  par  Gabriel, 
avant  d’arriver  au  pont  de  Bor- 
deaux (487  m.,  17  ardies)  qui 


ROUTE  2.  — DE  BOI 

Chemin  i)E  fer:  56  k. ; réseau  du 
Midi,  gare  Saint-Jean.  Trajet  en 
1 h.  à 1 h.  30  ; 8 fr.  75,  5 fr.  90, 

3 fr.  85. 

Après  la  station  de  (6  k.) 
Pessac,  on  pénitre  dans  les 
Landes,  auj.  uniformément 
couvertes  d’une  immense  forêt 
de  pins. 

37  k.  Facture  (hôt.  Landais, 
T.  c.  F.),  bifurc,  sur  Lacanau- 
Lesparre  et  sur  Sain t-Svmpiio- 
rien-Lunay  : ch.  de  fer  écono- 
miques de  la  Gironde. — Pont 
sur  ia^Leyre. 


s’ouvre  devant  la  pnrtedelîour- 
(175H755).  l.es  quais  de 
Bourgogne,  de  la  Douane  et  de 
la  Bourse  (p.  41  amènent  en- 
suite à la  place Riclielieu  (p.  4)* 

Le  quartier  de  la  Bastide,  de 
l'autre  côt'  de  la  Garonne,  n’offre 
rien  d’intéressant  pour  le  touriste; 
il  ne  doit  son  importance  qu’à  la 
réunion,  à l’extrémité  du  pont,  des 
gares  de  l’Orléans,  de  l’Etat  et  de 
Cadillac.  — Aux  touristes  qui  dis- 
, poseraient  encore  de  quelques 
heures,  nous  conseillons  la  visite  du 
port  jusqu’aux  quaïs  des  Chartrons 
et  de  Bacalan,  où  accostent  les  gros 
navires,  et  aux  bas-^ins  à pot.  Le 
tram  électrique  du  bd  de  Branden- 
burg passant  au  bassin  à flot,  per- 
met de  faire  ruf)  dernent  celte 
visite.  — On  verra  aussi  fort  bien  le 
port  en  faisant  la  jolie  promenade, 
très  recommandée,  de  Lormont  par 
le  bateau  à vapeur  parlant  de  la 
place  R cheüeu  (dép.  t.  l.  30  min.; 
30  et  25  c.). 


IDEAUX  A ARCACHON 

4Ô  k.  Lamothe  (buvette)  : se 
renseigner  si  Von  doit  changer 
de  trahu 

Pour  Bayonne,  B iar r i l z- Irun, 

р.  14. 

43  k.  Le  Teich.  A dr.,  bassin 
d’Arcacbon.  — 47  k.  Gujun- 
Mestras  (hôt.  J ucques  Lambert). 
petite  station  balnéaire. 

50  k.  La  tlnme.  — 53  k.  La 
Teste  (hôt.  France),  ch.-l.  de 

с. .  7,802  hab. 

f6  k.  ARCACHON,  ville  de 

10,2ôG  hab.,  dans  une  ravissante 
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situation  SUT  la  rive  S.  du  bas- 
sin d’Arcaclion  (ville  d’été)  et 
dans  la  forêt  de  pins  (ville 
d’hiver),  station  balnéaire  et 
statiim  d’hiver  : offre  un  aspect 
charinant  avec  ses  rues  gaies 
et  propres  bordées  de  platanes, 
ses  chalets  et  ses  coquettes  vil- 
las. E'ie  s’étend  en  façade  sur 
4 ou  5 k.,  du  parc  Pereire  à l’O. 
à la  P 'inte  de  l’Aiguillon  à 
TE.,  le  long  du  bassin.  C’est  une 
ville  de  sport  et  la  station  par 
excellence  en  France  du  yach- 
lingou  navigation  de  plaisance. 
— Pour  plus  de  détail,  V.  la 
monographie  niamantil  lustrée: 
Arcüchon  et  la  Côte  d'Argent. 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Omnibus  : — de  ta  gare  à domicile 
et  aux  hôtels  ; omnibus  de  famille. 

Hôtels  : — VILLE  d’été.  — l»*- 
oudre.  tous  en  borda:  e de  !a  plage  : 
JSouceau-Grand-HôieL,  bd  de  la 
Plaide,  2 .-9  (remis  à neuf,  rouvert  en 
1917  par  une  soriét*  fran  ;aise);  de 
France,  bd  de  la  Piage,  175,  et  sur 
la  digue-promeaade  (t.  c.  r.,  bains, 
chaufT.,  garj;  Pte  orta,  bd  de  la 
Plage,  183,  el  sur  la  digue- prome- 
nade (bains,  chauff  );  Richelieu,  bd 
-de  la  Plage,  185,  au  coin  de  la  p'ace 
Thiers  el  de  la  digue-promenade 
(bains,  gar.) 

Moins  cheiis,  tous  dans  l’intérieur 
de  la  ville  : — Bristol  et  Jampy,  bd 
de  la  P ag  ‘,  2C>8  ; d'Aquttaine,  cours 
Lan  arque-de- Plaisance.  213  (chauff., 
gar.);  Tivoli- Hôtel, av.'Gambelta,  47; 
des  Ancres  à' Or,  pl.  de  la  Mairie; 
de  la  Côte-d' Argent,  pl.  delà  Mairie; 
t'ourcy,  cours  Sainte-Anne  ; Termi- 
nus et  de  la  Gare,  en  face  de  la  gare  ; 
de  Bordeaux,  à la  gare. 

Vu  le  d’hivt:r  : des  Pins  et  Conti- 
nental, allée  Carmen  ; Régina  Palace, 
allée  Corrigan  (bain-,,  ch.iuff, , gar.). 
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Au  Moulleao  : — Grand  Hd(eLsur 
la  plage  ,(lout  le  confort  ino  1er  ne). 

Pensions  de  famille  : Villa 

l'Aquitaine,  cours  Lamarque,  123; 
Villa  Bon-Repos  (Mme  Leméteyer), 
route  du  Moulleau,  près  Notre-Dame 
(bains,  chivuff.)  ; Villa  Ndtre-Dame 
de  Bnnnt- Espérance,  près  du  C-asino 
de  la  Forêt  (pour  dames  seules; 
tenue  par  d-s  reLgieuses);  Vi  la 
Peyronnet,  pl.  des  Palmiers  (bains, 
cure  d’air)  ; Villa  Riquet,  route  du 
Moulleau,  en  forêt  (gar.  ; parc);  Villa 
Rousse  TU,  bd  de  la  Plage,  211;  Vüla 
St- Brice,  av.  D irègne,  maison  de 
régime  (entérite). 

Restaurants  : Grand  Ca  bd  de  la 
Plage,  258  ; des  Bains,  bd  de  la  Plage, 
232;  de  l'Eh  ile-d’Or,  bd  de  la  Plage, 
212;  de  la  Paix,(\v.  Lamartine  ,Du- 
I orT,  cours  Lamartine  ; Duport,  cours 
Lamarque;  Boudet,  cours  Lamarque, 
78;  de  Bordeaux,  bd  d'Haussez. 

Du  Moulleau  : Soigné  ; Audnp. 

Agences  de  location  ; — Duers  aîné 
{Sabardan  suce.),  bd  de  la  Plage, 
284,  et  Villa  Ducos,  près  du  Casino 
de  la  Forêt  ; Arcachon-Oflice  (Expert), 
bd  de  la  Plage,  250,  et  av.  Gam- 
betta, 1 ; Gardas,  bd  de  la  Plage, 
191;  Agence  Générale  immobilière, 
av.  Gambel  a,  20;  Amanieu  (Ama- 
nieu  et  fils),  cours  Lamarque,  près 
la  Chapelle.  — Au  Moulleau  : av. 
du  Grand-Hôtel,  etc. 

Poste  : — Bureau  principal,  pl. 
Tarlas,  près  de  la  gare.  — au  MouL 
leau.  av.  du  Moulleau. 

fiains  ; Bains  de  mer  : Grands 
Bains,  cabines  et  costumes  ; dans 
tous  les  hôti  Is  qui  bordent  la  plage. 
— Location  de  cabines.  — Un  grand 
nombre  de  chalets  donnent  droit  à 
une  cabine  de  bains  —Bains  chauds: 
aux  principaux  hôtels  ; Grands  bains, 
bd  de  la  Plage,  233. 

Voitures  ue  place  : — Stations  : 
à la  gare  ; à l’hô  el  de  France;  av. 
Gambetta,  eu  face  de  la  pl.  Thiers; 
au  Casino;  pl.  Brêmontier,  dans  la 
ville  d’biier.  — Tarif  : à 1 chev.,  la 
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course  2 fr.  50,  l’heure  3 fr.  50  de 
6 h.  à 21  h.,  3 fr.  et  5 fr.  de  21  h.  à 
6 h.;  ô 2 chev.,  la  course  3 fr., 
l’heure  4 fr.  de  6 h.  à 21  h.,  4 fr.  el 
6 fr.  de  21  h.  à 6 h.  ; — pour  le  Moul- 
leau  : à 1 chev.  4 fr.  50  (course);  h 
2 chev.  la  course  6 fr.  ; l’heure  4 fr.  50 
à 1 chev.,  el  5 fr.  à 2 chev.  — Colis  ; 
25  c.;  2 colis,  50  c-  ; 3 et  au-dessus, 
75  c.  — La  première  heure  est  payée 
en  entier;  les  suivantes  le  sont  par 
quart  d’heure,  el  tout  quart  d’heure 
commencé  est  dû. 

Tram  électrique  : — de  la  pointe 
de  V Aiguillon  au  Moulleau  par  la 
Gare  (15  c.  à 35  c.). 

Funiculaire  : — de  la  Ville  d’Été 
(rue  du  Casino)  à la  Ville  d Hiver 
(casino  de  la  Forêü,  10  c. 

Loueurs  de  voitures:  — Ville 
d’été:  — Arcachon-Urbaine,  bd  üe* 
gonne  en  face  de  la  gare;  Ducasse, 
bd  üeganne;  Baron,  rue  Nouvelle; 
Lalanne-Jean,  av.  Saint-Ferdinand. 

Ville  d’hiveu  : — Roger,  route  du 
Moulleau  ; Lafon  Adolphe,  allée 
Muie-Adèle;  M<  s min,  cours  Lydia; 
Pansa  Charles,  allée  Cirardeau. 

On  trouve  des  voitures  spéciales 
pour  la  forêt  ou  voitures  à sable, 
chez  : Ducasse,  Lafon,  Arcachon- 
Urbaine. 

Loueurs  de  chevaux  et  d’ânes  : 

— 2 fr.  I h.  ; prix  de  la  ;ournée  à 
débattre  ; ânes  : 1 fr.  25  I h.  — Lafon 
Adolp' e,  a'iée  Marie-Adèle;  Pujol, 
r.  du  Casino;  Maupomé,  cours  Tar- 
ins; Birnard,  cours  Tartas  (ânes); 
Lyon,  cours  Desbley. 

Voiture  publique  : — pour  la  Teste, 
10  départs  par  j. 

Bateaux  : — Bateaux  automobiles 
A péTUOLE  : — 5 à 6 fr.  l’h.  suivant 
la  force  du  moteur;  à la  journée, 
prix  à débattre  ; .s’adresser  au  port. 

— Bateaux  a vapeur  pour  le  Cap 
Ferret,  la  Villa  Algérienne  et  Picquey. 

Spe'’tacles  ; — Théâtre  munici- 
pal, av.  du  Château  (cinéma  toute 
rann'’*e.  troupes  de  passage).  — 
Cinémas;  Pathe,  bd  de  la  Plagç,  250; 


Trianon;  bd  de  la  Plage,  près  de  la 
pl.  T hiers. 

Casinos  : — de  la  Plage  (V.lle 
d’été),  de  la  Forât  (Ville  d’h  ver), 
tous  les  deux  transformés  en  hôpi- 
taux pendant  la  guerre.  Le  Casino 
de  la  Plage  a repris  son  affectation. 

Sports  : — Gymnases  : r.  Molière.; 
av.  Gambetta.  —Sille  d' Armes  : Roy, 
bd  delà  Plage,  193.  — Golf  etCountry 
Club  : bd  Deganne  (concours  hip- 
pique). — Tennis-Club  : au  casino  de 
la  Forêt  — Tir  aux  pigeons  : route 
du  Moulleau.  — Comité  des  Chasses, 
des  Fêtes  : s’adr.  à la  mairie  ; Cer^  le 
de  la  Voile  et  de  V Automobile  : sous 
le  patronage Nde  VUnion  des  Yachts 
français,  IA.  de  Curzay,  président.  — 
Socié'é  l'Aviro  i : M.Dereix,  président. 

Syndicat  d’initiative:  — bd  de  la 
Plage,  193(renseignemenls  gratuits)  ; 
bureau  de  placement  gratuit. 

ITINÉRAIRE 

Conseils  aux  touristes.  — Une 
journée  suffit  pour  se  faire  une  idée 
d’Arcachon.  Le  malin  on  visitera  la 
ville  d'été  et  la  ville  d’hiver  et  l’on 
poussera  en  voit  ou  en  tram  jus- 
qu’au Moulleau,  devenu  un  faubourg 
d’Arcachon.  L’après-midi,  on  se 
rendra  en  ba  eau  soit  : au  cap  Per- 
ret fsémaphore,  tram  1 été  jusqu'à 
l'Oc'an),  soit  à Bélisaire  (phare, 
Ira  n l’été  pour  1 Océan).  L’hiver,  la 
promenade  sur  le  bassin  pourrait 
être  remplacée  par  une  excursion  en 
forêt  (Pilât,  Truc  de  la  Truque  ou 
lac  de  Caz  iux). 

Ville  d’été.  — En  sortant  de 
la  gare,  on  suit,  en  face,  l'ave- 
nue du  C/i  ’fcaw,  qui  aboutit  au 
boulevard  de  la  Plage,  en  face 
du  casino  de  la  Plage,  ancien 
château  Deganne  remanié  et 
agrandi,  précédé  de  jardins 
sur  le  boulevard  et  se  termi- 
nant sur  le  bassin  par  une 
terrasse  de  plus  de  lOü  m. 


ARCACHON. 


A l’E.  du  Casino  se  trouve 
la  jetée- embarcadère,  en  tace 
de  laquelle  s’ouvre  la  petite 
rue  du  Débarcadère  longeant 
le  casino  et  qui  conduit  au 
musée  Aquarium,  ouvert  l’été 
de  9 h.  à 18  h.;  entrée  50  c.  Il 
mérite  une  visite. 

La  partie  E.  du  boulevard  de  la 
Plage,  desservie  par  le  tram  élec- 
trique, conduisant  aux  hairs  d’Eyrnc 
eXhl'église  moderne  Saint-Ferdinand, 
et  se  prolongeant,  par  le  boulevard 
CAaîizy,  jusqu’à  la  pointe  de  l’Aiguil- 
lon, est  la  moins  fréquentée  par  les 
promeneurs;  c’est  pourtant  par  cè 
quartier  qu’a  débuté  l’Arcaclion  bal- 
néaire et  c'est  encore  de  ce  cùié  que 
la  plage,  de  beau  sable  fin,  présente 
le  plus  d’étendue.  Les  touristes  qui 
feront  celte  promenade  pourront 
revenir  ]>ar  le  large  boulevard  De- 
ganne  qui,  de  la  Pointe  de  l’Aiguillon 
à la  rare,  traverse  la  belle  partie 
d’Arcachon  désignée  parfois  sous  le 
nom  de  yUle  d’automne. 

En  suivant  vers  l’O.  (à  g.  en 
venant  de  la  gare)  le  boulevard 
de  la  Plage,  artère  principale 
de  la  ville  d’été,  on  arrive  à la 
place  Thiers,  centre  d’Arcachon  : 
concerts  en  été,  principaux 
cafés,  etc.  Le  boulevard  se 
prolonge  au  N.  par  la  grande 
^jetée-promenade  qui  offre  de 
son  extrémité,  à 200  m.  de  la 
côte,  une  fort  jolie  vue  sur 
Arcachon,  sa  plage  et  le 
bassin. 

En  continuant  à suivre  vers 
rO.  le  boulevard  de  la  Plage, 
on  croise  d’abord  la  rue  du 
Casino  qui  à g.  conduit  à la 
V’ille  d'iliver  (T.  ci-après),  puis 
on  atteint  Vallée  de  la  Chapelle 
qui  à dr.  mène  à une  jetée- 
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promenade  et  à g.  monte  au 
terre-plein  de  l’église  Notre- 
Dame,  édifice  moderne  avec  un 
clocher  de  G6  ni.  renfermant 
un  carillon  de  52  cloches. 

A l’intérieur:  ancjenne  chapelle  de 
pèlerinage  de  N.-D.  d' Arcachon,  avec 
Vierge  miraculeuse  ; fresques  dans  le 
chœur;  dans  la  sacristie,  toiles  de 
l’école  espagnole,  notamment  les 
Pa trônes  de  Séville  (dons  de  la  famille 
Pereire) . 

Au  S.  de  Notre-Dame  s’ouvre 
la  route  du  Moulleau,  suivie 
par  le  tram,  par  où  l’on  pour- 
rait gagner  l’entrée  du  parc 
Pereire  (on  ne  visite  qu’en 
l’absence  des  propriétaires), 
merveilleux  coin  de  l’ancienne 
forêt;  mais  il  est  préférable  de 
fairecette  promenade  en  même 
temps  que  celle  du  Moulleau 
(F.  ci-aprês). 

De  Notre-Dame,  on  prendra 
donc  à l’E.  le  cours  Lamarque^ 
de-Plaisance  qui  croise  de  nou- 
veau la  rue  du  Casino  (la 
prendre  à dr.  si  l’on  veut  visi- 
ter de  suife  la  ville  d’hiver), 
passe  devant  la  mairie  et  le 
marché  et  aboutit  à Vavenue^ 
Gambetta  qui,  à dr.,  raméLe  à 
la  gare,  à g.  à la  place  Thiers. 

Ville  d’hiver.  — Il  est  indispen- 
sable d’y  faire  une  promenade  si 
l’on  veut  avoir  une  idée  complète 
d’Arcachon.  Nous  ne  saurions  trop 
recommander  aux  touristes  peu 
pressés,  de  flâner  dans  ees  vasles 
allées  tracées  en  pleine  forêt  et  le 
long  desquelles  ont  été  édifiées  de 
splendides  villas.  Les  voyageurs 
pressés  pourront  y faire  une  très 
agréable  promenade  en  louant  une- 
voiture  à l’heure.  Notre  itinéraire 
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conduit  seulement  au  Casino  de  la 
Forêt,  à V Observatoire,  à la  prome- 
nade des  Anglais  et  à la  place  Bré-, 
montier,  principales  curiosités  de 
celte  [»attie  d’Arcachon. 

A rO.  de  la  place  Tliiers/se 
d tache  sur  le  boulevard  de  la 
Plage  la  commerçante  rue  du 
Casino  d’où  l’on  montera,  soit 
par  le  funiculaire,  soit  par  des 
allées  en  lacets  ou  desescaliers, 
à la  terrasse  sur  laquelle 
s’élève  le  casino  de  la  Forêt  ; 
salle  des  fctes,  salles  de  jeux, 
de  lecture,  café-,  de  la  terrasse, 
belle  vue  sur  Arcachon  et  le 
bassin.  De  style  mauresque,  il 
est  entouré  d’un  parc  de  8 hect. 

Sortant  du  parc  à l’O.  du 
casino,  on  arrive  à une  petite 
place  où  débouchent  Vallée  du 
Moulin-Rouge  et  Vallée  Faust 
et  sur  laquelle  s’ouvre  le  pas- 
sage qu’on  suit  jusqu’au  pont 
suspendu  au  bout  duquel  se 
trouve  rObservatoire-belvédère 
(ascension  20  c.,  lorgnettes 
30  c.)  qui  a 3 plates-formes  ; de 
la  plate-forme  supérieure,  haute 
de  50  m.  au-dessus  du  bassin, 
en  a une  fort  jolie  vue  sur  Ar- 
cachon, le  bassin  et  la  forêt. 

Revenant  prendre  l’allée 
Faust  (à  dr.  en  sortant  du  pas- 
sage de  l’Observatoire)  puis 
tournant  à g.  à Vallée  Rrcinon- 
tier,  on  atteint  la  place  Bré- 
montier,  ornée  du  buste  de 
Brémonüer  (1738-1809).  Traver- 
ser la  place  pour  prendre  à g. 
Vallée  des  Dunes,  qui  conduit  à 
la  place  des  Palmiers  (square, 
kiosque  de  musique,  laiteries, 
àne«  à louer)  bordée  au  N.  par 


la  promenade  des  Anglais  (église 
anglicane),  rendez-vous  des 
étrangers  dans  la  saison  hiver- 
nale. 

On  complétera  agréablement 
la  promenade  en  continuant  à 
suivre  l’allée  des  Dunes  jus- 
qu’à la  grande  dune  de  sable, 
paradis  des  enfants.  L'allée 
Corrigan  ramène  à la  place 
Turenne  et  au  casino  de  la 
Forêt. 


Le  Moolleaü  (4  k.  S. -O.  de  la 
gare  d'Arcachon).  — On  fera  très 
agréableiiienl  la  promenade  en  voi- 
lure de  place  (à  I heure)  ou  plus 
économiquement  en  allant  par  le 
tram  électrique  el  revenant  à pied 
par  la  nouvelle  roule  de  la  Forêt. 

La  route  du  Moulleau  (suivie 
par  le  tram)  longe  d’abord  le 
cours  Lamarque-de- Plaisance, 
passe  à Notre-Dame  et  s’élève 
jusqu’au  rond-point  du  parc 
Pereire  (p.  11)  qu’on  longe  sur 
la  dr.  A l’extrémité  du  parc  on 
laisse  à dr.  la  roule  du  Tir-aux- 
Pigeons  (c’est  la  nouvel  le  route 
en  forêt  par  laquelle  nous  con- 
seillons de  revenir).  — On  tra- 
verse le  quartier  des  Abatilles 
et  on  laisse  à g.  le  sanatorium 
du  D**  Arrnaingaud  pour  en- 
fant débiles. 

4 k.  Le  Moulleau,  station 
balnéaire  et  hivernale.  La  route 
croise  V avenue  Notre-Dame, 
dont  la  section  de  g.  monte  à 
la  chapelle  de  Notre-Dame-des- 
Passes.  église  paroissiale,  tan- 
dis qfie  celle  de  dr.  aboutit  à 
la  plage  {Grand-Hôtel,  villa 
Calve,  vieux  canon  datant  de 
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l’Empire  et  relire  des  sables) 
bordc’e  d’une  (falerh-7)ro?ne- 
node  et  où  a élé  élablie  une 
j etée-appontemenl  .'  jolie  vue  sur 
le  cap  Ferret  et  les  passes  du 
Bassin. 

Retour  par  la  route  de  la  Forêt. 

— Il  faut  une  demi-heure  pour  aller 
du  Moulleau  jusqu'à  la  gr.Ue  cl’eolrée 
du  parc  Pereire,  où  l ou  peut  repren- 
dre le  tram  pour  le  centre  d’Arca- 
chon.  Trèd  agréable  pro  nenade  dans 
les  pins  et  sur  les  bords  du  bassin. 

— De  l'avenue  Noire -Dame- des- 
Passes  on  prend  la  direction  d’Arca- 
chou  en  suivant,  pendant  quelques 
minutes,  les  rails  du  Iraimvay  qu’on 
laisse  ensuite  à dr.  pour  suivre  tout 
droit.  La  route  traverse  le  joli  parc 
des  A bal  nies  : jolie  vue  à g.  sur  le 
bassin;  puis  laissant  à g.  le  Tir 
aux  pigeons,  elle  décrit  un  grand 
crochet  sur  I<»  dr.  et  rejoint  la  roule 
du  Moulleau  à l’extrémité  du  pare 
Pereire. 

ENVIRONS  D’ARCACHON 

1'^  EXCURSION  EN  BATEAU  SUR 
LE  BASSIN.  — Ao  CAP  FERRET.  Ser- 
vices fréquents  et  réguliers  en  33 
min.  l’été,  par  vapeur.  On  débarque 
près  du  restaurant  Lavergne,  à coté 
duquel  on  trouve,  en  été  le  tram  qui 
à travers  la  duue,  et  en  laissant  à 
dr.  le  sémaphore,  amène  à 10  min. 
env.  de  la  vaste,  p’age  de  l'Océan 
(25  à 30  min.  à pied  du  débarcadère; 
restaurant  Roux). 

Au  Phare.  — Service  toute  l'an- 
née en  35  m.  — On  aborde  non  loin 
du  Phare,  près  du  café-restaurant 
Behs’ure (quelques ch.) d’où  un  tram 
conduil,  l'été,  à la  plage  de  l'Océan.'" 

Tour  du  bassin.  — Service  t.  I.  j. 
vers  3 h.  30,  trajet  en  2 h.  40.  Le 
bateau  desservant  tous  les  petits 
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ports  de  la  rive  O.  du  bassin,  con- 
tourne vile  aux  Oiseaux  (chasse, 
225  hect.),  qui  émerge  seule  aux 
grandes  marées,  et  passe  à la  villa 
Àlgertennf',  dont  on  peut  faire  un 
but  de  promenade  séparée.  Celte 
villa,  de  style  mauresque  Ton  laisse 
visiter)  est  entourée  d'un  très  beau 
parc.  A coté,  chapelle  de  Noire-Dame 
des  Dunes. 

Parcs  aux  Huîtres. — On  les  visite 
à marée  basse  en  pinasse  ou  en  bac 
(laleau  plat).  Faire  prix  avec  un 
batelier. 

2»  DUNE  DU  PILAT  ET  POINTE 
DU  SUD.  — U faut  une  bonne  demi- 
journée.  Une  route  accessible  aux 
voilures  ordinaires  c mduil  à 4 k. 
du  Moulleau  jusqu’au  restaurant 
Séguin  au  pi -d  de  la  dune.  Il  reste 
3 k.  à faire  pour  alleindrele  sommet 
et  celle  ascension  dans  le  .sable 
demande  1 h.  30.  Pour  pousser  jus- 
qu'à la  pointe  du  Sud,  il  est  bon  de 
prendre  une  voilure  de  forêt. 

La  Dune  du  Pilât,  plus  connue 
dons  le  pays  sous  le  nom  de  dune  du 
Sabloney,n'Rvail  que  76  m.  en  1847, 
date  du  levé  de  la  carie  de  l'Elat- 
Major.  Elle  a maintenant  près  de 
100  m.  d’altitude  : c’est  la  plus 
haute  dune  de  V Europe.  C’est  le 
meilleur  observatoire  des  passes 
d’Arcacbon  elle  type  le  pins  parfait 
de  la  dune  en  mouvement.  Elle 
avance  vers,  l’intérieur  de  plusieurs 
m.  par  aUj^'oienaçanl  la  forêt.  — 
Descendu  de  la  dune,  on  continue 
jusqu'à  la  Pointe  du  Sud,  où  l'on  a 
une  vue  idéale  sur  les  passes  d’Ar- 
cachon  et  sur  la  péninsule  du  cap 
d’Arcaehon,  se  détachant  entre  le 
bassin  et  l’Océan , comme  une  carie 
en  relief. 

Pour  les  autres  excursions,  F,  1» 
monographie  illustrée  Diamant  : 
Arcavhon  et  la  Cote  d” Argent, 
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ROUTE  3.  — 0£  ?AJ^IS  A BIARRITZ 

Dax  et  Bayonne. 


Chemin  de  fer  : 796  k.,  réseaux 

d'Orléans  (Paris  à Bordeaux)  et 
du  Midi  (Bordeaux  à Biarritz) 
124  fr.  40  ; 83  fr.  93  ; 54  fr.  75  ; 
s'informer  pour  les  billets  de 
famille  et  billets  de  saison.  — 
Droit  d’arrêt  de  48  h.  à Bor- 
deaux pour  tous  les  billets.  La 
plupart  des  trains  comportent  des 
voilures  directes  pour  Biarritz- 
Ville;  pour  les  autres,  change- 
ment à la  Négresse  (3  k.  avant 
Biarritz)  ; se  renseigner. 

588  k.  de  Paris  à Bordeaux, 
p.  1.  — 56  k.  de  Bordeaux  à 
Lamothe,  p.  8.  — Bn  quittant 
Lamothe,  la  voie  court  droit 
au  S.‘  et  continue  à parcourir 
les  Landes..  — 76  k.  Ichouæ. 
— 89  k.  Lab  luheyre.  — 109  k. 
Morcenx.  (butïet;hôt.  rfwCow- 
merce),  bifui'c.  pour  Tarbes 
par  Mont-de-Marsan.  — 134  k. 

qui  dessert  (8  k.S.-E  ; 
mnn.  l’été),  les  bains  de  Pré- 
chacq,  sources  sulfatées  calci- 
ques hyperthermales  ; boues 
végéto-minérales. 

140  k.  Monastère  de  Buglose: 
pèlerinage  à la  Vierge.  — 
144  k.  Berceau  de  Saint-Vin- 
cent de  Paul,  où  l’on  peut  des- 
cendre pour  aller  voir  (à  g.)  la 
maison  natal  du  saint,  trans- 
formée en  chapelle  et  envi- 
ronnée d’un  établissement  de 
Lazaristes. 

148  k.DAX,  ch.-l.  d’arrond. 
du  départ,  des  Landes,  ville 
de  11,387  hab.,  sur  l’Aüour, 
est  une  station  thermale  et 


saline  fréquentée,  qui  doit 
sa  réputation  antique  accou- 
rant d’eau  chaude,  parallèf© 
à l’Adour,  qui  alimente  It  Fon- 
taine-Chaude et  les  divers  éta- 
blissements thermaux. 

Aux  eaux  thermales  de  Dax, 
sulfatées  mixtes,  avec  propor- 
tion notable  de  chlorure  so- 
dique,  se  rattachent  des  boues 
qui  ont  pour  indication  géné- 
rale le  rhumatisme  et  ses 
diverses  manifestations.  Les 
eaux  salées  et  les  eaux  mères 
des  salines  de  Saint-Pan  de  Ion, 
chlorurées  sodiques,  bromo- 
iod urées,  sont  employées  pour 
le  traitement  des  maladies  des 
enfants  et  des  femmes. 

(Pour  plus  de  détails  V.  la 
monographie  illustrée  Dia- 
mant : Dax). 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Buffet  : — à la  gare. 

Omnibus  : — pour  la  ville  et  les 
Baignols. 

Hôtels  thermaux  (plus  spécia’e- 
ment  organisés  pour  les  baigneurs, 
mais  recevant  aussi  les  voyageurs 
de  passsege).  — Grand  Hôttl  des 
Thermes  (a;C.  faisant  communiquer 
riiôt.  avec  les  bains,  chauff.,  confort 
moderne,  garage)  et  hôtel-annexe 
des  Thetm'S  (2«  cl.);  Grand-Hôtel 
de  T Etablissement  thermal  des  Bai- 
gnots,  promenade  des  Baignots, 
T.  c.  F.  (communication  avec  l’élabi: 
thermal  par  des  galeries  vitrées, 
asc.,  gar.,  chauff.,  parc);  pens., 
traitement  ; Dax-Thermai,  pronie- 
meuade  des  Baignots  (du  mai  au 


DA.X. 


!•«'  nov.).  — . bains  Lavigne, 
Sarrailh  et  Lacout  ne,  situés  sur  la 
place  de  la  Fontaine  Chaude,  et 
l’établissement  de  la  rue  Cazade, 
r.  Cazade,  6,  près  de  la  Fontaine- 
Chaude,  reçoivent  des  pensionnaires 
à prix  modérés. 

Hôtels  non  thermaux  ; — En 
VILLE  : — de  la  Paix  (PI.  a D 2',  r. 
des  Pénllenls,  8,  t.c.  f.  (bains,  gar.); 
Richelieu,  av.  Victor-Hugo,  1)  (gar.); 
Terminus,  I)d  de  la  Marine,  ^8.  — 
Dans  le  faubourg  du  Sablar  (quar- 
tier de  la  gare)  : de  l’Europe,  rue 
Vinceat-de-Paul,  21  (35  ch.;  gar., 
voit..);  du  iVoid  (16  ch.  ; éleclr.,  gar. 
graluit);  Folin  père,  r-  Vincent- 
de-Paul  (16  ch.  ; gar.,  voit,  à volonté, 
spécialité  de  foie  ^ras). 

Restaurants  : — aux  hôt.  de  l’Eu- 
rope, Richelieu,  de  la  Paix,  du  Nord, 
Terminus,  du  Cheval- Blanc, 

Maisons  meublées  et  pensions 
de  famille  : — Villa  Odette  (maison 
de  régime),  r.  du  Tuc-d’Eiuze 
(chauff.);  Bonnefont  (anc.  Daleau), 
bd  de  la  Marine,  38  ; Mivielle,  bd  de 
la  Marine,  50;  Mora,  bd  de  la  Marine; 
Guichemerre,  Larréole,  r.  Chanzy.  — 
Dans  le  quartier  Saint-Pierre  (clien- 
tèle régionale)  : hôtel  des  Lilas; 

Courtiaux;  Maisons  Marcel  Dupré, 
Romelin,  Brocas,  Noël  Dussarps  ; 
Institut  Zander  (mécanothérapie), 
etc. 

Poste  : --  r.  Sainte -Ursule,  à côté 
du  théâtre  ; fermée  à 16  h.  les  dim. 
et  j.  de  fête. 

Voitures  de  place  : — Stations  : 
à la  gare,  près  des  Thermes,  pl.  de  la 
Fontain'3-Chaude.  — - Tarif  : nouveau 
tarif  en  pr.  paration;  s’informer. 

Loueurs  de  voicures  : — ^ Jules 
Artiguevülle  ; François  Arliguevielle  ; 
Lacaussa  ’e  ; Marron  ; Bagieu  ; Sarps, 
père  et  üls  ; Laboudigue  ; Lafaye; 
Darrasse;  Maniort  ; Desclaux  ; Du- 
i-ont  Larrat. 

Automobiles  (location  et  répara- 
tion) : — Castefs,  r.  Vincent-de-Paul; 
Magendie,  bd  de  la  Marine  (et  répa- 
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ration  de  bicyclettes):  Langlois,  r. 
Saint-Pierre  et  r.  Large;  Lescar- 
boura,  r.  des  Carmes. 

Casino  : — attenant  à rétablisse- 
ment des  Thermes  salins. 

Courses  de  taureaux,  espagnoles 
et  landaises  : — dernier  dim.  d'août, 
le  lendemain  lundi  et  le  mardi,  aux 
arènes. 

Courses  de  chevaux  ; — 2 j.  en 
!juin. 

Syndicat  d’initiative  : au  ca- 

sino ( renseignements  gratuits). 

ITINÉRAIRE 

Sortant  de  la  gare  on  prend 
à dr.  une  avenue  bordée  de 
platanes,  puis  à g.  la  rue  Vin- 
cent-de-Paul,  qui  aboutit  au 
pont  de  l’Adour  : belle  vue  d’en- 
semble de  Dax. 

Le  pont  franchi,  on  traverse 
la  place  Thiers,  laissant  à g. 
les  remparts  gallo-romains  et 
le  parc  Théodore  Denis  ; on  ar- 
rive à la  célèbre  *forïtàine 
Chaude  ou  d^  la  Nèlie,  d’où 
s’échappe  une  buée  caractéris- 
tique : température  64<*  ; débit 
2,400,000  litres  par  24  h. 

De  la  Fontaine  Chaude  , la 
rtie  des  Pénitents  où  se  trou- 
vent les  Thermea  Romains,  et 
la  rue  de  Borda,  ou  bien, 
moins  directement,  la  rue  de 
la  Fontaine-Chaude,  la  r'ue  des 
Carmes,  la  plus  animée  de  la 
ville,  puis  la  rue  Saint- Vincent, 
mènent  à l’église  Not.^e-Dame, 
ou  ancienne  cathédrale  Sainle- 
Marie,  bâtie  de  1656  à 1719, 
restaurée  en  1894.  l’intérieur, 
dans  le  transept  g.,  ^portail 
du  XIII®  s.,  avec  douze  grandes 
statues,  représentant  les  Apô- 
tres accompagnant  le  Christ. 
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Au  S.  lie  Notre-Dame  s’étend 
la  place  de  l* Hôtel-de-Ville,  dé- 
corée de  la  statue  de  Borda, 
par  Aubé,  et  bordée  à l’E.  par 
le  jardin  public,  sur  lequel 
donne  l’hôtel  de  ville,  ancien 
palais  épiscopal.  L’hôtel  de  ville 
renferme  la  bibliothèque  Qi  \e 
musée  municipal  de  Borda,  pu- 
blic les  dim  , jeudi  et  j.  fériés, 
ouvert  t.  1.  j.  aux  étrangers; 
s’adresser  au  concierge.  On  y 
voit  des  collections  préhisto- 
riques et  archéologiques,  des 
tombeaux  carolingiens,  des  mi- 
néraux, etc. 

De  la  place  deTllôtel-de-Ville 
en  longeant  le  marché,  on 
atteint  le  boulevard  de  la  Ma- 
rine, qui  mène  directement  au 
quai  de  l’Adour, 

Ce  boulevard  traverse  la  place 
Saint-Vincent,  d'o'i  se  détache  à g. 
la  rue  Gambetta,  qui  conduit  à 
l’église  Saint  - Vincent -âe-X a intes, 
reconstruite  en  1893  ei  où  l'on  voit 
une  curieuse  mosaïque  gallo-romaine 
et  le  tombeau  en  marbre  du  premier 
évêque  de  Dax.  De  là,  on  peut  gagner 
les  Baignots  par  le  boulevard  Carnot. 

A g.  s’ouvre  la  promenade  des 
Baignots  qui,  passant  devant 
Dax-Tliermal,  conduit  à l’eta- 
blissement des  Baignots  (on 
visite),  le  plus  ancien,  mais 
récemment  reconstruit  au 
milieu  d’un  grand  parc  anglais. 

En  suivant  le  quai  en  aval,  on 
trouve  à g.  le  couvent  des  Lazaristes 
à côté  duquel  s élève  la  tour  de  B ^rda, 
observatoire  (36  m.  d’alt.),  d’où,  par 
temps  clair,  on  voit  les  Pyrénées. 

Revenant  par  la  promenade 
des  Baignots,  on  arrive  aux 

PYRÉNÉES 
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Grands  Thermes  (on  visite),  qui 
s’élèvent  entre  l’Adour  et  le 
boulevard  de  la  Marine,  au 
milieu  d’un  jardin  qui  les  sé- 
pare des  Thermes  Salins  (on 
visite),  avec  établissement  de 
mécanothérapie,  et  du  casino 
dont  la  façade,  précédée  d’un 
jardin,  s’ouvre  sur  la  place 
Thiers. 

Promenades.  — Chêne  de  Quillacq 
(O.-N.-O.,  25  â 30  min.  à pied).  — 
Saint-Paul-lez-Dax  (1  k.  4 N.-N.-O), 
remarquable  église  des  xiie-xv®  s., 
avec  magnifique  ‘abside  romane  à 
arcatures.  — S lini-Vincent-de-Paul 
et  Monastère  de  Notre-Dame  de  Bu- 
glose  (7  et  11  k.  N.-E.  en  voiture), 
p.  14.  — Mont  for  t-en-Chalosse  (19  k. 
E.en  voit,  ou  23  k.  en  ch.  de  fer, 
110m.  d’alt.  très  belle  vue;  église  avec 
nef  fortifiée  du  xv®  s.  et  chœur  roman. 

Au  delà  de  Dax  la  voie  longe 
à distance  la  rive  dr.  de  l’Adour. 

— 158  k.  Rivière.  — 163  k. 
Saubusse-les-  Bains  (thermes 
avec  hôtel,  à 2 k.  5;  eaux  et 
boues,  32  à 40  "), 

La  voie  s’éloigne  de  l’Adour. 

— 175  k.  Saint-Vincent-de-Ty- 
rosse,  bifurc.  pour  le  Vieux- 
Boucau.  — 178  k.  Bénesse-Ma- 
remne. 

185  k.  Labenne,  bifurc.  pour 
(8  k.)  Capbreton,  station  de 
bains  de  mer  fréquent  e.  — 
Au  sortir  de  la  forêt,  on  aper- 
çoit tout  à coupa  dr.  l’embou- 
chure de  l’Adour  et  les  jetées 
du  Boucau. 

195  k Le  Boucau,  localité 
industrielle  de  4,785  hab.  sur 
la  rive  dr.  et  à 2 k.  de  l’em- 
bouchure de  l’Adour,  est  un 
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VéTitàblé  faubdurg  de  Bâyonfte  ; 
i'ihaportafttes  üsirtes  idétallür- 
g^iques  de  la  Société  dés  forges 
de  VAdaicr. 

198  k.  BAYONNE,  ch.-l.  d’ar- 
rdnd.  du  départ,  des  Bassès- 
Pyrénées,  Ville  de  27,886  hab  , 
sfiège  d'Un  évêché,  et  port 
l’Aâour,  qui  y reçoit  la  Nive, 
à 6 k.  de  l’Océan,  est  'itnè 
ville  intéressante  et  animée  ; 
la  population  est  mi-béar- 
naise, mi-basque,  avec  de 
nombreux  'hôtels  espagnols. 
Pour  plus  dé  détails,  V.  la 
Thbnôgl-aphie  Diamant  illus- 
trée : ihafritz. 

RENSÈlGNÈlViENtS  PRAtiQUES 

Buffet-Hôtel  : — à la  gare. 

Omnibus  : — de  la  gare  du  Midi  à 
celle  du  B.-A.-B.  ; — des  hôtels. 

Hôtels  (en  août  et  sept.,  dn  fèra 
bien  de  retehir  sa  chambre  d’avarce): 

AC  CENTBE  DE  LA  VILLE  : GraHd-Hôlei 
et  du  Commerce  (PI.  r.  Thiers 

(gar.);  du  Papier -Fleuri  (PI.  b C2), 
r.  du  Port-Neuf;  de  Paris  et  Bilbaïna 
(PI.  c C2),  r.  Thiërs,  13;  ’hôt.-'reét. 
Capagàrry,  r.  ThieTs,  14  (shlle  de 
bains,  eau  courante,  eau  chaude  e 
froide;  gar.)  ; de  V Europe  et  Guipuz- 
coana,  r.  Thiers,  33  (clientèle  espa- 
gnole). — Quartier  Saint-Esprit 
(près  de  la  gare  du  Midi,  sur  la  rivé 
dr.  de  l’ASotï'r),  petits  hôtels  à prix 
modérés  : Moderne  Làustau,  quai  de 
Lesseps  (chauff.,  gar.)  ; Exceléior- 
Hôtel  du  Monde,  22  et  22  bis,  pl.  St- 
Espi’il  (chauff.,  salle  de  bains,  gar.). 

Poste  : — r.  Jacques-Làffïtte,  èh 
face  du  musée  Bdtiùat. 

Voitures  de  place  : — staTio^ïs  : 
façade  N.  de  l’hôtel  de  ville  et  r. 
Vainsot;  gare  du  Midi  ; cour  et 
abords  de  la  gare  du  B.-A.-B.  — 
Tai  if  ;'nouveaù  tarif  en  préparation  : 
s’informer. 


Autobus  : — de  Bayonne  au  Bcu- 
cau,  t.  1.  h.,  en  13  min.  ; — à 

Hasparren^,  par  Mouguerre  et  Bris- 
coùs,  l’été  seulement  éh  1 b.  lo.  Se 
réh'seigher  pour  les  pbix  et  lés  heures 
de  départ. 

Tramway  pour  : — Biarritz, 
directe,  et  lign  'de  la  Corniche  (p.  27) 
départ  de  la  pl.  d’ Armes  (en  générai 
toutes  les  demi-heures). 

Cfheihin  de  fer  B.-A.-B.  (Biarritz- 
Anglet-Bayoiine)  : gare,  allées  Paut- 
rnÿ  (ëh  général  toutes  les  demi- 
heures).  ‘Lé  tram  s'arrête  à Angtet 
et  dessert  Biarritz  par  deux  stations: 
la  r.  de  France  etpt.  de  la  Liberté. 

Club  alpin  : — spciion  basque, 
M.  ‘Barrère,  r.  Thiers,  24. 

Syndica.t  d’initiative  dù  pays 
basque-;  — bureau  de  renseigne- 
ments av.  Léon-BOnnat. 

ITINÉRAIRE 

Conseils  aux  touristes.  — Une 
demi-journée  suffit  pour  parcourir 
Bayonne,  visiter  la  éalhédrale  et  le 
mUsêè  èonhat. 

De  la  gare  du  Midi,  on  se 
rend  à la  place  d’Armes  (omn.) 
en  prenait  à dr.  la  rue 
Maubèc,  lè  pont  Shiiit  Esprit, 
le  jiont  Màyou  et  la  rue  Ber- 
nède  ; — de  la  gare  du  B.-A.-B., 
en  prenant  d’abord  â g puis 
aussitôt  â dr.  l’avenue  Léon- 
Bon  nat.  Le  trannuùy  de  Bmr- 
^'îtz  a soft  terminus  sfur  la 
plade  d’Armfes. 

La  pfaicè  ^’^Afines  ëst  bordée 
d’ftn  côté‘p&r  ^e'fort,  del’autrè 
par  la  rwe  Bernède,  où  sont  les 
•oûfés,  et  séparée  de  -la  place  de 
la  Liberté  par  le  vaste  édiliêe  à 
arcades  qui  reftfetmè  Vhôiel  de 
ville,  les  doitcinès  et  le  théû'tire. 
ï>ar  delà  le  pÔntMayou,lè  terre- 
I plein,  ‘dk  ^lace  du  Réduit, 
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qui  s’avance  au  confluent 
de  la  Nive  et  de  l’Adour,  porte 
îu  statue  du  cardinal  Lavige- 
rie,  œuvre  de  Falguière. 

Sur  la  place  de  la  Liberté 
s’ouvre  la  pittoresque  rue  du 
Pori-Neuf,  dont  les  arcades 
basses  abritent  d’élégants  ma- 
gasins : pâtisseries,  chocolate- 
ries où  l’on  goûte,  etc. 

De  la  place  d’Armes,  la  rue 
Thiers  aboutit  à la  place  du 
Château- Vieux,  au  milieu  de 
laquelle  se  dresse  le  Château- 
Vieux  (xii«  et  XV®  s.)  ancien 
Hôtel  des  Lieutenants  du  Roi 
occupé  aujourd’hui  par  l’ar- 
mée; une  partie  de  Y enceinte 
ro7naine\m  sert  de  base.  De  là, 
la  rue  de  VEvcché  conduit  à la 
*cathédrale  Sainte-Marie,  le  plus 
bel  édifice  gothique  du  Midi, 
commencée  en  1213  dans  le 
style  du  Nord,  continuée  aux 
xiv«  et  XV®  s.  et  restaurée  par 
Bœswillwald,  qUi  a édifié  les 
deux  flèches,  hautes  de  70  m. 

A l’intérieur  : ‘veprières  des  xv« 
et  XV 1"  s.,  spécialement  celles  de  la 
chap.  Saint-Jérôme;  * maitre-autel 
en  marbre  blanc  d’Italie,  avec  pan- 
neaux en  vermeil  repoussé. 

Une  porte  donnant  dans  la 
sacristie,  où  l’on  voit  un  beau 
portail  en  pierre,  conduit  dans 
le  ^cloître  (1240)  dont  les  arca- 
des, de  style  rayonnant,  ont  été 
restaurées.  Une  porte  de  sortie 
sur  la  rue  de  Luc  est  généra- 
lement fermée  : sortir  par 
l’église  et  prendre,  le  long  du 
c cloitre,  la  rue  de  Luc  pour 
. gagner  la  commerçante  rue 
d'Espagne  qui,  à dr.,  aboutit  à 


la  porte  d' Espagne,  récemment 
éveil trée  pour  faciliter  le  pas- 
sage des  autos. 

Si  l'on  sortait  par  cette  porte  on 
trouverait  bientôt  les  allées  de  P tul- 
my  de  l'autre  côté  desquelles  (à  1 k. 
env.)  se  trouvent  les  Arènes. 

Avant  la  porte  d’Espagne,  on 
prendra  à g.  la  rue  Tour-de- 
Sault,  où  l’oii  voit  des  débris 
des  antiques  murailles  romai- 
nes, flanquées  de  tours  et  de 
vieilles  maisons  pittoresques. 
On  arrivera  sur  la  rive  g. 
de  la  Nive  sur  le  quai  des  Bas- 
ques, que  l’on  descendra  à g. 
pour  franchir  la  Nive  sur  le 
pont  Pannecau.  Celui-ci  s’ouvre 
en  face  des  halles,  situées  à 
l’entrée  de  la  rue  Poissonnerie, 
dont  la  montée  est  pittoresque. 
Le  pont  Pannecau  donne  ac- 
cès au  quai  Galuperie,  bordé 
de  curieuses  maisons  à ar- 
ceaux. Sur  ce  quai  on  prend  la 
rue  Pannecau,  continuée  par 
la  rue  des  Lisses,  allant  à 
Yéglise  Saint- André,  édifice  mo- 
derne à deux  flèches,  dans  le 
style  du  xiii®  s. 

Dans  la  chap.  de  la  Vierge  (croi- 
sillon dr.),  Assomption  de  Donnât . 

De  l’église  Saint-André,  la 
rue  du  Bùurg  Neuf,  puisa  dr. 
la  rue  Jacques-Laffitte 
au  musée  Donnât,  situé  à l’an 
gle  de  la  rue  Frédéric-Bustiat 
(entrée  par  la  rue  J.-Laftitte), 
en  face  de  l’hôtel  des  postes. 

Le  musée  Bonnat  est  formé 
des  collections  données  par  le 
peintre  Léon  Bonnat,  et  des 
anciennes  collections  munici- 
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pales.  U est  visible  les  dim., 
jeudi  et  j.  fériés,  de  13  h.  à 
16  ou  17  h.;  étrangers  admis 
t.  1.  j.,  excepté  les  lundi  et 
sam.  ; catalogue  1 fr. 

Rez-de-chaussée.  — Hall  : plan 
en  relief  de  Bayonne  ; tapi:=series 
d’Aubusson;  sculptures  modernes. 
Autour  du  hall,  des  galeries  fermées 
renferment  la  fetft/iof/iegue  - (26,000 
vol.;  archives  intéressantes). 

1er  étage.  — Palier  — Sculptures, 
notamment 2 statues,  dites  de  Mieux, 
de  l'école  toulousaine,  de  1330.-^ 

Salle  I.  — Dessins  de  maitres; 
très  belle  suite  de  portraits  d'Ingres', 
aquarelles  de  Birie  ; bustes  de  Bon- 
nat,  par  Dubois  et  Chapu. 

Salle  II.  — * Collection  de  Van 
Dyck  : 31,  Isabelle  d'Autriche,  es- 
quisse en  grisaille  ; 26,  Esquisse 
pour  une  élévation  de  la  Croix  ; 27, 
Tête  de  Si  Jean  ; 29,  le  sculpteur 
Van  Baelen,  esquisse  en  grisaille; 
30,  Henriette  de  Fi  ance  et  ses  deux 
enfants  (esquisse);  28,  Tôle  de  jeune 
homme;  * 246,  Raphaël,  Etude  pour 
la  tête  de  Si  Joseph  de  la  Sainte 
famille,  dile  de  François  Dr,  au 
musée  du  Louvre  (dessin  à la 
plume);  3>,  36.  Rubens.  T iomphe 
de  Vénus  (grisaille),  un  Prêtre  pré- 
sen  e un  osleusoir  à un  guerrier  à 
demi  renversé  (esqui.sse  attribuée 
également  à Von  Thulden)  ; *21, 
Ribera,  Femme  dé  espérée  s'arra- 
chant les  cheveux  ; * 456,  457,  458, 
343,  Riibevs.  la  Manne,  Elle  dans  le 
désert  d’Horeb,  Bellérophon,  Sujet 
mythologique  (esquisse  r our  pla- 
fond); Fiiippo  Lippi,  Elude  de 
Vierge  ; 13,  Le  Greco,  le  duc  de  Be- 
nevente;  *20,  Murillo,  Daniel  dans 
la  fosse  aux  lions;  25,  Brouwer, 
Buveur;  12,  Le  Greco,  Cardinal: 
100. Poussin,  Nymphe,  satyre,  amours 
et  faune;  119,  Goya,  Communion  de 
San  José  de  Cal  sanz  (esquis-e),  son 
portrait  ; 76,  Géricauit,  Officier  de 
la  garde  impériale,  chargeant;  8, 
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Tiepolo,  Esquisse  de  plafond  ; 38 
P.  Potier,  Vaches  ; 5,  Ec.  stennnise, 
la  Vierge  priant;  285,  Troyon,  Pay- 
sage ; 198,  Daubigny , Paysage; 
*1.57,  Rubens,  Salomé  ; 33,  Jean  Fyt, 
Chat  et  Faisan  ; 41.  *39,  '*42.  40, 
Rembrandt,  Sujet  biblique.  Tête  de 
vieillard,  la  Dégustation,  Un  rabbin. 

Au  centre  de  la  salle,  *terres  cuites  • 
grecques  et  marbres  antiques. 
Meuble  tournant  : dessins  de  maîtres. 

Salle  IIl.  — Eludes  et  dessins  de 
Delacroix,  Meissonnier,  David,  Géri~ 
cault  (Élude  de  lions),  Robert-Fleury, 
Decamps,  Ingres  (Mme  Devança  y), 
Prud'hon,  Corot,  Lawrence,  l'on,  Th. 
Rousseau,  etc.  ■ . 

Galerie.  — Tableaux  et  dessins 
de  Diaz,  Chaplin,  Donnât,  Ingres, 
Français,  Géricauit,  Baudry,  Melida, 
Goya  (portrait  du  duc  d’Osunah  etc.; 
sculpture  : * Canova,  Madeleine'.  — 
Vitrines  de  bronzes,  marbres  él 
masques  antiques. 

L’esca'ier( tapisseries  de  Beauvais) 
montant  du  1er  au  2^  ét.  est  coupé 
par  un  palier  intermédiaire  sur 
lequel  s'ouvre  le  musée  d'histoire 
naturelle. 

2®  étage.  — Collection  munici- 
pale. — Salle  I.  — Tableaux  mo- 
dernes d'Elcheuerrj/,Zo,St'wîon  Vouet, 
Saint-Germier,  Pascnu,  Tony-R'^bert- 
Flniry,  Guerchin,  etc. 

Salle  Bonnat.  — Consacrée  aux 
œuvres  de  Léon  Bcnnat. 

Granoe  Salle,  Salle  IV  et 
Salle  V.  — Tableaux  mod  rues  de 
Géricauit,  Granet,  Mlle  Feillet,  Zo, 
Daubigny,  Corot,  Gervex,  etc... 

Du  mu.sée  Bonnat,  on  suit  à 
rO.  la  rue  Frédéric-Bas  liai,  d’où 
à g.  on  regagne  la  pl.  de  la  Li- 
berté par  le  pont  Mayou,  ou  à 
dr.  la  gare  par  le  pont  Saint- 
Esprit. 

En  quittant  Bayonne,  la  voie 
passe  dans  un  souterrain, 
franchit  l’Adour  (belle  vue  à 
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pénètre  dans  le  tunnel 
de  Mousser oUes  et  franchit  la 
Nive.  A dr.,  petit  lac  de  Brin- 
dos. 

208  k.  La  Négresse.  Les 
voyageurs  pour  Biarritz  de- 
vront s'informer  s'ils  ont  à 
changer  de  train.  — La  ligne 
de  Biarritz,  laissant  à g.  la 
ligne  d'Espagne,  laisse  à g.  le 
lac  Mouriscot  et  le  bois  de 
Boulognu  (p.  27).  A g.  lac  Ma- 
rion. 

211  k.  BIAHRIT^,  ville  de 
18,260  hab.,  station  de  bains 
de  mer  la  plus  élégante  du 
. golfe  de  Gascogne,  station  d’hi- 
ver fr'quentée,  station  de. 
printemps  et  station  thermale 
par  ses  Thermes  salins,  égrène 
ses  maisons  claires,  ses  hôtels, 
ses  vUIms,  le  long  d’une  côte 
pittoresque  qui  s’étend  du  cap 
Saint-Martin  à la  plage  des 
Basques,  sur  des  falaises  attei-^ 
-gnant  jusqu’à  40  m.  de  haut., 
et,  en  arrière,  sur  un  vaste 
plateau  que  dominent  à dis- 
tance les  crêtes  admirable- 
ment découpées  des  petites 
Pyrénées. 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Hôtels  : — DE  GRAND  LÜXE  : - 

* Palais  : (PI.  6 El),  av.  Edouard- 
VII,  sur  la  Grande-piage  mêtHe,  au 
bord  de  la  r (âoO  çii.  ; jardin 
d’hiver,  salle  de  fèlei,  parc,  tennis). 

^ Regina,  près  du  phare  et 
du  terrain  de  golf  (150  ch.  avec 
hains  et  w.-c.). 

* Carlton,  (PI;  a El),  av. 
Edouard-Vll.  à proximité  de  la 
Grande-Plage  (300  ch.  avec  salle  de 
4)ains  et  w.<„  gar„  chauff.). 


1®'  ORPRÇ  : — * Angleterre  (PUç. 
G2),  r.  Mazagran  ; Continental  (PI, 
e El),  av.  de  la  Reine-V  etoria,  près 
de  la  Grande-Plage  (150  ch.  avec 
eau  couranle)  ; Victoria  (PI.  d El)^ 
av.  Edouard-Vn,  T-  c.  (130  ch,)  ; 
du  Casino  Bellevue  (PI.  h G D2),  dans 
les  bâtiments  du  Casino  ; Grand- 
Hôtel  (Pl.  f 02),  pi.  de  la  Liberté,  au 
centre  de  la  Ville,  avec  vue  sur  la 
Grande-Plage  (240  ch.)  ; Majcsti'e 
(P.  g El),  en  construction. 

TRÈS  CONFORTARLES  : — * Lefèvre, 
av.  Edouard-Vll,  prèsi  de  la  Grande- 
Plage  (50  ch.)  ; Biarrit^f-Salins,  av. 
de  la  Reine-Nathalie,  relié  aix 
thermes  par  une  passerelle  couverte 
(100  ch-  : bains,  jardin,  chauff.,  ré- 
gimes) ; *de  Bayonne  (P.  l C2),  r. 
Gambe  U a,  près  de  la  Mairie  (100  ch.  ; 
bains,  chauff.,  .iardin,  salle  de  fStes, 
vue  sur  la  mer)  ; de  l’Eurçpe  (Pl.  g 
D3),  r.  du  Helder,  près  la  pl,  de  la 
Liberté  (60  ch.)  ; de  France  (PL  k 
D2)  pl.  de  la  Liberté (100  ch.;  chauff., 
jardin)  ; Carré,  av.  de  la  Reine- 
NaUialie  (bains,  chauff.,  jardin, 
hall)  ; Excelsior  (PL  n D2),  r.  de  la 
plage,  vue  sur  la  mer,  asc.,  chauff., 
bains,  jardin  ; des  Princes  (PL  i C2;i, 
r,  Gambetta,  13  (60  çh.)  ; Bristol^ 
bd,  de  la  Grapde-Plage,  T.  c.  F. 
(bains,  chauff.)  ; Château  des  Falaises 
(PL  <?  B2),  perspective  Miramar,  vue 
splendide  sur  la  Côte  des  Basques 
(jardin)  ; Alphonee-XlIJ,  av,  de  ta 
Reine-Viçtoria(40  ch,;  eau  courante, 
chauff.,  bains,  jardin)  ; Lpuis-XIV, 
av,  de  la  Reine-Nathalie,  près  des 
Thermes  saUns  (70  ch.). 

CONFORTABLES  : ^ *de  Paris  (PL  p 
Ç2),  pL  Sie-Eugépie  ; Cos-mopolitain 
(PL  r»  B?),  pl.  de  la  Liberté  (50  ch.  ; 
baiqs,  chauff.)  ; Visca'ina,  à l’Ata* 
laye  (16  ch.  ; chauff.,  bains,  terrasse 
sur  la  mer  ; du  Rond-Point,  ay. 
Victoria,  près  des  Thermes  salins  ; 
Pavillon  Moderne f à Port  Vieux  ; 
Pavillon  des  R'  çhçs,  à Port-Vieux  ; 
des  Tamaris,  bd  de  la  Grande-Plage, 
fO  ; PariUçn  Alexandra. 
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mO'NS  CHEUS  : - de  l'Océan,  pl.  Sle- 
Eugénie  ; Beauséjour,  bd  de  la 
Grande-Plage  ; S nni  JuhVn,  av.  Car- 
not (22  oh.  ; bains,  chauff.,  jardin)  ; 
Fravçois-1^' , bd  de  la  Grande-Plage 
{23  oh,;  bains,  terrasse);  du  Louvre, 
r.  du  H Ider  ; Aialaye,  à 1,'Atalaye  ; 
du  H*  Ider,  av.  de  la  Liber.t,é  (bains, 
rliiaufr.,  jardin)  ; de  Bologne,  en  face 
la  gare  du  Midi  ; St-Jean,  r.  Gam- 
betta, etc. 

Pensions  de  famille  : — très 
nombreuses  : Lee  Chardone,  près 
des  Thermes  salins  (33  ch.)  ; Villa 
Arnoult,  pl.  de  l’Atalaye  (chauff., 
bains)  ; Bertrand,  pl.  de  l’Atalaye  ; 
Deeirée,  pl.  Sainte-Eugéqie,  3 et  ^ ; 
Nartye^  pl.  de  l’ Aialaye  ; By'ffé,,  pl. 
Sainie-Eugénie  ; Silhouette,  r. 
Gambetta  ; Tabietook,  av.  Carnot, 
etc. 

Agences  de  location  : — Benquet, 
pl.  de  la  Mairie,  3 ; Delvaille,  pl.  de  la 
pairie;  Brion,  (anc.  agence  Massard), 
ay.  Edouard-Vll.  13.  Agence  de  la 
Côte  Basque,  pl.  ds  lu  Liberté  ; Bliss  ; 
Office  général,  arcades  du  Grand- 
Hôtel  ; Gazette  Agmce. 

Restaurants  : — Bellevue,  pl.  Bel- 
levue,  terrasse  avec  vue  sur  la  mer; 
du  C isino  Municipal  ; Café  de  Parie, 
pl.  Bellevue  ; Grill-Boom  basque,  pl. 
Bellevue;  Villa  Laurence,  av.  de,  la 
Marpe  ; — aux  hôtels.  — Nombreux 
restaurants  m<  desles  près  de  la  gare 
du  Midi  et  r.  de  Verdun. 

Cafés  principaux  : Anglais,  de 
Parie.  Bellerue,  tous  trois  pl.  Bel- 
levue ; Cosnwpolünin,  Albert's  Bax, 
C(jifé  Glacier  pl.  de  la  Liberty;  de  la 
P,lage,h  ^ Grande  Plage;  de  l'Eu- 
rçpe,  av.  de  la  L berlé;  Mod^er^-Bar, 
r.  Mazagran. 

Poste  : — : pl.  du  Marché  et  r.  des 
Postés. 

Voitures  de  place  : — Stations  : 
au  coin  de  Pav.  Edouard-Vll  et  de  la 
pl.  de  la  Liberté  ; aux  Thermes 
salins  ; au  British  Club  ; r.  de 
Frapc^  ; au  marc|ié  ; 
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Palais  ; à la  pl.  Sa  nle-Eugépie  ; au, 
Port-Vieux.  — Tarif  : nouveau  tarif 
en  préparation  ; s’informer. 

Taxis-autos  : — Stations  : pl.  de 
la  Liberté  ; à l'entrée  de  l'av. 
Edouard-VII  ; pl.  du  Palais.  — 
Tarif  : nouveau  tarif  en  prépa- 
ration ; s'informer. 

Loueurs  de  voitures  — Bignon, 
r.  Gambetta  ; Garat,  route  de 
Bayonne  ; Ça  ny.  pl.  de  la  Halle  ; 
Lacoste,  pl.  de  la  Mairie,  etc. 

Tramways  pour  : — Bayonne, 
ligne  directe  et  ligne  de  la  Cor- 
niche (p.  18  et,  27),  dépayt  av. 
Edouard-Vll  ; — en  construçliop 
pour  Saint- Jean-de-Luz. 

Chemin  de  fer  B.-A.-B.  pour:  — 
Anglet  et  Bayonne,  gare,  pl.  de  la 
Liberté,  trajet  en  20  niin. 

Rampe  mobile  : — de  la  Grande- 
Plage  à la  pl.  Bellevue,  l’été. 

Établisseirtents  de  bains  de  mer: 
— à la  Grande  Plage,  au  Port-Vièux; 
et  h la  Côte  des  Basques. 

Établissements  particuliers  de 
bains  chauds  : — aux  Thermes 
salins  ; — Vve  Larrebat,  quai  du 
^.orl'Vieux. 

Thermes  salins  : — eptre  lest 
avenues  de  la  Reine-Victoria  et  d? 
la  Reine-Nathalie. 

Digus-promenade  : — sur  la 
Grande-Plage.  Café-resl.  ( musique)  ; 
fauteuil,  23  c.  ; ch.  13  c.  ; tentes  h 
louer  sur  la  plage. 

Théâtre  Ganpel  : — représenta- 
tions populaires. 

Cinêvies  = — Palace,  r.  de  la  M^i- 
son-Sui{^se  ; Terminu^,  pl.  de  Iq 
Liberté  ; Çinéma  mondain  et  J Hedtre 
mondain,  à la  Croix-de-Lorraine, 
av.  dé  Bayonne. 

Casino  Bellevue  : — ouvert  du 
13  août  ail  lo  oct.  ; pour  les  prix 
d’entrée  et  d’abonnement,  consulter 
les  a friches. 

Pa^ino  municipal  : — sqf  la 
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Grande-Plage,  consulter  les  affiches. 

Excursions  en  cars  automobiles: 
— s’adresser  à l'agence  Delcaille,  pl. 
de  la  Mairie,  ou  à l'Office  général^ 
arcades  du  Grand-Hôtel.  — Les  ex- 
cursions ont  lieu  aux  saison  de  Pâ- 
ques et  saison  d’été.  — Promenades 
en  Espagne  h prix  modérés  compre- 
nant tous  les  frais  du  voyage  (repas 
et  logement). 

Syndicat  d’initiative  : — pl.  de 
la  Liberté,  à côté  de  la  gare  du 
B.-A.-B.  (renseignements  gratuits). 

ITINÉRAIRE 

Conseils  aux  touristes.  — Une 
demi-journée  suffit  au  voyageur 
pressé,  qui  ne  fait  que  passer,  pour 
visiter  Biarritz,  parcourir  ses  plages 
et  jouir  de  la  grande  vue  panora- 
mique de  la  perspective  Miramar. 
Un  séjour  prolongé  permettra  seul 
de  détailler  la  variété  et  l’agrément 
des  sites.  Coins  ombragés  à toute 
heure,  grâce  aux  rochers  et  aux 
tamaris. 

Le  point  de  départ  central, 
pour  la  visite  de  Biarritz,  est 
la  place  de  la  Liberté. 

On  s’y  rendra  de  la  gare  du  Midi 
en  prenant  à dr.  l’avenue  de  la 
Liberté  (300  m.).  C’est  sur  la  place 
même  que  se  trouve  la  gare  du 
à côté  du  syndicat  d’initia- 
tive ; le  tramway  de  Bayonne  a son 
terminus  sur  l’av.  Edouard-VIl,  à 
50  m.  de  la  place. 

La  place  de  la  Liberté  est 
prolongée  à l’O.  par  la  place 
de  la  Mairie,  dont  le  fond  est 
occupé  par  la  mairie,  à g.  de 
laquelle  monte  la  rue  Gambetta 
d’où  l’on  va  à la  poste  par  la 
rue  des  Postes  (à  g.),  tandis 
qu’à  dr.  descend  la  rue  Maza- 
gran (F.  ci-dessous). 

Mais  le  Mour  des  plages  est  le 
principal  objectif  des  touristes 


visitant  Brarritz.  De  la  place 
de  la  Mairie,  le  prolongement 
de  Vavenue  Victor-Hugo  con- 
duit au  N.  à la  place  Bellevue, 
qui  se  termine  au-dessus  de  la 
Grande-Plage  par  une  terrasse 
offrant  une  vue  de  mer  splen- 
dide. Elle  est  bordée  du  côté 
O.  par  le  casino  Bellevue  qui 
domine  le  boulevard  de  la 
Grande-Plage  et  le  boulevard 
des  Tamaris  par  une  superbe 
terrasse-promenoir  exposée  au 
N.  et  au  centre  de  laquelle  se 
trouve  le  pavillon  vitré  où 
joue  l’orchestre,  pendant  la 
saison. 

De  la  terrasse  de  la  place 
Bellevue,  des  sentiers  en  zig- 
zag descendent,  parmi  les 
tamaris,  à la  Grande-Plage,  la 
plage  élégante  de  Biarritz, 
vaste  hémicycle  de  sable  fin. 

Sur  la  digue’-promenade  do- 
minant la  Grande-Plage  s’élève 
le  casino  municipal  flanqué  des 
deux  pavillons  du  bel  établis- 
sement des  bains  de  mer  com- 
prenant 300  cabines,  dont  30 
de  luxe.  Une  galerie-prome- 
noir, couverte  et  dallée,  longue 
de  132  m.,  court  le  long  de 
l’établissement  du  casino. 

Sur  la  digue,  au  delà  du 
casino,  s’étend  un  jardin  om- 
bragé de  tamaris.  La  Grande- 
Plage  se  termine  au  N.  à la 
grille  hôtel  du  celui- 

ci  occupe  l’emplacement  du  pa- 
lais que  s’était  fait  construire 
Napoléon  III  et  qui  fut  détruit 
par  un  incendie  en  février 
1903. 

Revenant  sur  ses  pas  et  siii- 
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vant  le  boulevard  des  Tamaris 
dans  la  direction  de  l’O.,  on 
passe  au  pied  du  casino  Delle- 
vue,  en  vue  d’un  archipel 
d’écueils  qui  égrène  ses  roches, 
les  Channings,  Basta,  etc...,  le 
long  du  rivage;  le  rocher  de 
Basta  est  réuni  au  boulevard 
par  une  passerelle  et  a été 
aménagé  pour  les  promeneurs. 
On  aboutit  à la  place  Sainte- 
Eugénieoà  s’élève  TégliseSainte- 
Eugénie,  de  style  gothique  mo- 
derne. On  longe  lecôté  N.  de  la 
place,  occupé  par  un  petit  quin- 
conce avec  bancs  de  repos,  qui 
surplombe \eport  des  Pécheurs, 
et  d’où  l’on  a une  belle  vqe. 

Là,  on  a le  choix  entre  deux 
chemins.  Le  plus  court  (itiné- 
raire des  voitures')  est  de  suivre 
le  boulevard  des  Tamaris  qui, 
passant  entre  le  port  des  Pê- 
cheurs et  la  petite  colline 
verdoyante  de  VAtalaye,  s’en- 
gage sous  un  tunnel  (76  m.  de 
long)  pour  déboucher  sur  {'Es- 
planade de  la  Vierge,  en  face 
de  la  Roche  Percée. 

Mais  on  peut  aussi  gravir  le 
promontoire  de  l’Atalaye,  soit  en 
prenant  le  chemin  qui  monte 
aussitôt  après  l’église  Sainte- 
Eugénie  vers  la  place  de  l'Ala- 
laye,  ou  bien  encore  en  gra- 
vissant à l’entrée  du  tunnel  à 
dr.  les  sentiers  en  lacets  qui 
conduisent  au  sommet  du  pro- 
montoire où  se  trouvent  un 
petit  jardin  et  le  sémaphore 
(télégraphe).  Un  sentier,  au  S., 
aboutit  par  des  escaliers  à 
l’esplanade  de  la  Vierge  et  au 
célèbre  Rocher  de  la  Vierge. 
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Le  rocher  de  la  Vierge,  ballu  par 
les  embruQset  surmoiilé  de  la  statue 
de  la  Vierge,  est  percé  d'un  petit  sou- 
terrain auquel  fait  suite  une  jetée 
inachevée.  Il  justifie  sa  réputation 
par  la  *vue  superbe  et  étendue  qu’il 
offre.  Les  trois  montagnes  qui  domi- 
nent la  côte  vers  l’Espagne  sont  de 
dr.  à g.  : le  Jaizquibel,  qui  baigne' 
dans  la  n.er,  la  Haya  ou  les  Troi* 
Couronnes  reconnaissable  h son 
triple  sommet,  enfin,  tout  à fait  à 
g.,  la  Rhune. 

Du  Rocher  de  la  Vierge  on. 
vient  retrouver  la  route,  qui 
prend  le  nom  d'esplanade  du 
Port-Vieux,  et  Pon  contourna 
la  charmante  anse  protégée  et 
retirée  du  port  Vieux,  avec  sa 
petite  plage  de  sable  fin  et  son 
établissement  de  bains  de  mer, 
en  passant  par  la  place  du 
Port-Vieux. 

Après  avoir,  au  S.-E.  de  la 
place  du  Port-Vieux,  laissé  à 
g.  la  rapide  et  sinueuse  rue  de 
Miramar,  qui  monte  directe- 
ment à la  perspective  du  même 
nom  ( V.  ci-après),  on  longe  le 
côté  S.  du  port  Vieux,  puis  le 
promontoire  du  Halde,  qui 
projette  en  mer  trois  langues 
de  rochers  parallèles.  Au  delà 
de  la  seconde  arête,  la  route 
passe  sur  le  pont  du  Diable, 
jeté  sur  une  excavation,  et 
laisse  à dr.  la  pittoresque  villa 
Belza. 

Un  coude  amène  au  quai  et 
à la  vaste  plage  des  Basques,  où 
les  vagues  déferlent  avec  force, 
même  j ar  un  temps  calme,  et 
que  surplombent  des  falaises 
grises  et  ocracées  : c’est  la  côte 
sauvage  de  Biarritz.  La  plage 
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«st  dominée  par  Vttuhlisse^nent 
de  bains,  derrière  lequel  un 
sentier  en  lacets  monte  à la 
* perspective  Miramar  , offrant 
une  des  plus  belles  de  la 
Gdte,  au  S.-O.,  jusqu’aux  falaises 
cantabriques,  dont  les.énorrnes; 
escarpements  verticaux  sur- 
plombent à pic  l’Océan. 

De  la  perspective  Miramar, 
en  pouria  regagner  Ig^  plgice  de 
la  Liberté  en  tournant  à g.,  en 
haut  des  lacets,  pour  revenir  à 
la  place  du  Port-Vieux,  par  la 
rue  Miramar.  Sur  cette  place 
l’ouvrent  la  rue  du  Port-Vieux 
et  la  rue  Leroy,  qyii  tou  tes  deux 
amènent  à la  rue  Mazagran,  ar- 
tère la  plus  vivante  et  la  plus 
commerçante  de  Biarritz,  et 
qui  ramène  place  de  la  Mairie, 

En  prenant  à dr.,  en  haut  des 
lacets,  on  peut  suivre  la  rue  des 
Falaises  jusqu’au  point  où  se  déta- 
chent à dr.  l’avenue  du  Bois-de-Bou- 
iogne  et  ta  rue  d’Espagne,  pour 
descendre  à Biarritz,  à g - , par  la  rue 
Peyroloubül  ; église  évangélique  au 
•21  ; au  18,  vieille  maison  basque  de 
4632.  On  débouche  rue  Mazagran. 

Sur  la  place  de  la  Liberté 
aboutissent,  au  S.-O.  V avenue 
de  la  Liberté,  à PE.  la  rue  de 
France,  au  N.-E.  Vavenue 
Edouard-  VII. 

Par  l’avenue  de  la  Liberté,  qui  passe 
«ntre  le  j irdin  public  el  la  gare  du 
Midi,  on  pourrait  aller  voir  le  quar- 
tier Sg^in.^rMartin.  ]La  rg.e  Sairit-Mar 
ipn  se  dé  lâche  de  l’avenue  de  la 
ï^ilierté  en  face  du  château  Bovlart 
■«et  passe  entre  la  villa  des  Lmiriers 
^et  le  château  Gramont,  quhahila 
2K'apoléon  III  en  lSo9.  L'église  Sgixit- 
êiartiv-,  entourée  d’uq  çimeüèrej  est 
i^û  édifice  ^olhiquo  l’d.o  ^es 


piliers  porte  la  date  1341  ; c'était 
jadis  Tunique'  paroisse  èt  le  centre 
de  Biarritz. 

Par  V avenue  Edouard-VIl  on 
pourra  aller  visiter  le  quartier 
N.-E.  de  Biarritz,  dit  quartier 
des  Thermes-Salins. 

Qn  laisse  à g.  Thôtel  du  Palais, 

, puis  à dr.  Véglise  lusse,  renfermant 
des  peintures  sur  cuivre  (on  visite); 
à côté,  à dr.,  la  rue  de  Russie  conduit 
dans  l'avenue  ^e  la  Beme-Viçtoriçt, 
où  se  trouve  Véglise  Sgint-CharïeSf 
njoderoe.  Entre  cette  avenue  et  la 
route  de  Bayonne  s’élève  la  chapelle 
du  Palais,  ancienne  chapelle  impé- 
riale, de  style  byzantin  ; à l'intérieur 
iV.-D.  de  Guadalupe,  par  Steinheil. 
Plus  haut,  sur  l’avepue  de  la  Reipe-p 
Victoria  et  Vavertue  d^  la  Reine- 
thglie,  s’élèventi,  Içs  Therme^  salins 
où,  soqt  utilisées  les  eaux  chloru- 
rées sodiques  fortes  de  Briscous, 
amenées  par  une  canalisation  de 
22  kil. 

En  face  des  Thermes,  la  rue  du 
Lac,  qui  longe  à dr.  les  murs  du 
parc  du  château  La  Rochefoucauld, 
laisse  voir  la  massive  villa  Genïn, 
avec  son  dôme  entouré  de  pyrami- 
dions. 

Le  plateau  du  Phare,  où  con- 
duit directement  l’â»renue 
Edouard-Vll,  se  couvre  de  su- 
perbes villas.  Près  de  l’hôtel 
Regina,  se  trouvent  un  des  tirs 
aux  pigeons  et  les  terrains  du 
golf. 

Le  phare,  qu’on  visite  toute 
la  journée  jusqu’à  une  heure 
avant  le  coucher  du  soleil 
(pourboire),  est  bâti  sur  lepta- 
tegu  gazonné  de  la  poinU 
Saint-Martin  (32  m.  d’alt.)  et 
formé  d’une  tour  ronde,  haute 
cle  44  m.  au-dessus  du  sol  et  de 
73  m.  au-dessus  de  la  grève,  au 
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milieu  d’un  petit  jardin  ; des 
sentiers  avec  escaliers  descen- 
dent à des  terrasses  rocheuses 
et  à des  rochers  percés  de 
grottes.  — Un  escalier  de  256 
marches  conduit  à I51  galerie 
entourant  la  lanterne.  De  là, 
on  a un  superbe  panorama  sur 
Biarritz,  l’Océan,  les  Landes  et 
les  Pyrénées. 

ENVIRONS  DE  BIARRIT? 

Conseils  aux  touristes.  — 
voyageurs  qui.  allant  plus  loin,  ne 
disposeraient  que  d'y, ne  journée, 
nous  conseillons  l'excursion  de 
Bayonne  par  la  Coxniohe.  qui  peyl 
même  se  faire  en  un  après-midi  ; 
si  I on  est  pressé,  retour  par  le  tram 
direct  ou  le  B.-A.-B.  A ceux  qui 
séjourneraieut  à Biarritz  ou  qui  ne 
poussent  pas  leur  voyage  au  delà, 
nous  recommandons  vivemeni  les 
excursions  sur  la  côte  basque,  de 
préférence  Fop,tarahie  ; en  second 
lieu,  Saint-Jean-^e-Luz  ou  Saint-Sé~ 
bastien  (particulièrement  un  joyp  de 
courses  de  laureaux)  ; en  2 j.,  on 
peut  voir  les  trois  localités.  On  pro- 
filera des  excursions  en  autos-cars  à 
Pâques  et  l’été  (p.  24). 

1“  CHAMBRE  D’AMOUR,  LAC  DE 
CHIBERTA,  LA  CQRNICHg,  BARRE 
DE  L’ADOUR  (N.-X.-E.)-  — Cette 
excursion,  très  recommandée,  qui 
peut  être  continuée  iusqu’à  Bayonne, 
peut  être  faite  par  le  tram  de  la 
Cormphe  04  en  voMure, 

Ee  parcours  par  le  tram  (12  k.  ^ 
jysqu’a  Bayonne)  est  le  plus  pitto- 
resque, parçe  qu'il  offre  prevue 
constamment  la  vue  de  la  yief  à g. 
Le  iram  part  de  la  rue  Edouard  Vl.ï, 
monte  par  la  rue  Lavigerie,  passe 
ilerriere  l’holel  Régina  et  descend 
à (2  k.  5)  la  Phambre  d’ Amour, 
coquette  localité  toute  récente  (vil- 
las à loyer,  poste,  commerçants  dî- 
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vers,  petit  établissemeyt  de  bainset 
cabines  sur  la  plage  ; champ  d’avia^ 
tion)  qui  dépend  de  la  commune  d’An- 
glet,  I.a«  Chambre  d’Amour»  a désU 
gné  d’abord  une  excavation,  auj. 
presque  comblée  par  les  sables,  où  la 
légende  fait  mewrir  deux  amants 
surpiÿs  par  le  flot.  — Le  tram  court 
paraUèleiyent  au  rivage,  près  de  la 
mer,  à travers  les  fojêts  de  pins 
embeuiwés,  dans  une  très  belle  con- 
trée en  voie  de  développement  ; des 
villas  s'y  construisent  peu  à peu.  — 
$ k-  Lac  deChiherta,  à quelques  .mi- 
nutes à dr..  dans  un  beau  cadre  de 
forêts.  — 7 k.  Hippodrome  de  la 
Barre,  champ  de  courses  dont  la 
piste,  longue  de,  1.8Q0  m..  entoure  le 
petit  lyc  du  Bopcay  ou  de  la  Barre. 
L’embouchure  de  l’Adour,  resserrée 
entre  deux  jetées  (20  min.  aller  et 
rel.  à pied,  jusqu’à  l’extrémité  de 
l’estapade)  entre  lesquelles  yn  fort 
remous  indique  Ip  barre, esl  dominée 
par  un  phare  et  un  sémaphore  (café- 
rest.),.  On  remonte  l Adour  jusqu’à 
(1?  k.  8)  Bayonne  (p.  18). 

Les  voilnres  suivent  l’avenue 
EdQuard-VII  jusqu  a l hôtel  Régina; 
après  avoir  îais  é à g.  la  route  du 
ppare,  suivre  toujours  à g.  la  route 
la  plus  voisine  de  la  mer.  Après  la 
Çhà.mbi’e  d’Amour  {V.  ci-dessiis),  on 
voit  bientôt,  à dr.  (4  k.),  le  Refuge 
pour  les  jeunes  filles  repenties,  et  la 
Chartreuse  des  Bernardines,  envi? 
ronnés  de  bois  et  de  cultures.  La 
route  court  à travers  une  forêt  de 
pins,  e(  laisse  à g.  le  lac  de  Chi- 
berta(F.  ci-dessus),  puis  atteint  l’em- 
bouchure de  l’Adour.  Toute  celle 
contrée  doit  être  prochainement 
aménagée  : 00  voudrait  en  faire  la 
vilje  d'hiver  de  Biarritz.  — 7 k. 
Bapre  de  l’Adour(r.  ci-dessus).  La 
roule  traverse  une  forêt  de  pins  et 
remonte  la  rive  g.  de  l'Adour.  On  en- 
tre à Bayonne  par  les  allées  Marines. 

%'>  )LE  BOIS  DE  BOULOGNE  ET  LE 
LAC  MOURISÇQT.  (Au  S.  et  S.-E., 
2 h.  15  environ  à pied,  1 h,  30  en 
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roit.  ; les  cochers  conduisent  en 
général  jusqu’au  bord  du  Uac  Mnu- 
riscot  par  la  rcute  de  la  Négresse  ; 
de  là  on  peut,  en  1 h.,  faire  à pied  le 
tour  du  bois  de  Boulogne,  itinéraire 
décrit  ci-dessous  en  sens  inverse.  On 
pourrait  aussi  aller  et  revenir  par  le 
ch.  de  fer  du  Midi;  la  station  de  la 
Négresse  se  trouve  à 13  min.  du  lac 
Mouriscot.)  — On  sort  par  la  rue 
Gambetta  et  la  rue  d’Espagne,  pour 
prendre  bientôt  à dr.  la  route  du 
bois  de  Boulogne. 

23  min.  A un  carrefour  planté  d’ar- 
bres, on  a devant  soi  deux  chemins, 
qui,  tous  deux,  conduisent  au  bois 
de  Boulogne  ; celui  de  g.  est  en  gé- 
néral préféré  par  les  voitures,  celui 
de  dr.  porte  le  nom  de  rue  de 
Madrid, 

33  min.  A dr.,vttlcf  Marbella,  devant 
laquelle  les  deux  chemins  se  rejoi- 
gnent. On  continue  en  face,  ayant 
devant  soi,  sur  la  hauteur,  la  villa 
du  baron  de  l'Epée.  La  route  longe 
à g.  le  petit  étang  de  Chaiâagne  ou 
de  Broquedis  qu’on  doit  combler 
pour  élargir  la  route,  dangereuse  en 
cet  endroit,  et  laisse  à dr.  le  chemin 
de  l’abattoir.  On  tourne  sur  la  g.,  la 
roule  s élève,  descend,  puis  longe  à I 


dr.  le!  mur  de  la  propriété  du  baron 
de  l’Épée.  On  laisse  à g.  une  roule 
qui  rejoint  celle  de  la  Négresse, 
puis  30  m.  plus  loin  on  prend 
en  face  la  route  du  bois  de  Bou- 
logne, abandonnant  la  route  de  Bi- 
dai  t sur  la  dr. 

00  min.  On  pénètre  dans  le  bois. 
A g.  porte  couverte  de  lierre  de  la 
villa  Fravçon. 

1 h.  10.  La  route  borde  le  lac  Mou- 
riscot, dit  aussi  lac  de  la  Négresse  et 
lac  Bleu  (bateau  de  pêche  et  de  pro- 
menade, petit  café),  très  profond 
par  endroits  : ne  pas  s y baigner, 
tourbillons  dangereu.x.  On  s’élève 
par  un  grand  lacet  qui  longe  le  [>arc 
de  la  villa  Mouriscot,  propriété  de 
la  princesse  Frédérica  de  Hanovre 
et  de  son  mari  le  baron  Pawel  de 
Rammingen,  et  où  le  roi  d’Espagne 
Alphonse  XIll  fut  fiancé,  en  1906,  à la 
princesse  Ena  de  Battenberg,  depuis 
reine  Victoria  d’Espagne.  La  roule 
s’élève  encore,  et,  après  avoir  tra- 
versé la  ligne  de  raccordement  de  la 
Négresse  à Biarritz,  qui  entre  en 
tunnel,  aboutit  sur  la  roule  de  la 
Négresse  (à  lOO  m.  de  la  gare,  à dr.), 
qu’il  faut  suivre  à g.  pour  regagner 
Biarritz. 


ROUTE  4. 

DE  BAYONNE  ET  BIARRITZ  A SAINT-SÉBASTIEN 


Chemin  de  fer  : 55  k.  de  Bayonne  à 
Saint-Sébastien,  48  k.  de  Biarritz. 
Trains  express  et  rapides  (de  Biar- 
ritz, on  change  souvent  à la  Né- 
gresse). Prix  variant  suivant  le 
cours  du  change  pour  le  parcours 
espagnol  : de  Bayonne  à Irun, 
4 f r.  58,  3 fr.  25,  2 fr.  15  ; d’Irun 
à Saint-Sébastien,  2 p.  25,  1 p.  70, 
1 p.  (la  peseta  vaut  environ  1 fr.  90 
en  1920;  les  tarifs  espagnols  doi- 
vent être  prochainement  augmen- 
tés). — Visite  de  la  douane  espa- 
gnole à Irun,  de  la  douane  fran- 
çaise au  retour  à Headaye.  — On 
change  toujours  de  train  à Irun. 


3 k.  de  Biarritz  à la  Négresse. 
— La  voie  laisse  à dr.  le  bois 
de  Boulogne  et  le  lac  Mouriscot 
(V.  ci-dessus). 

On  entre  dans’  le  pays  Basque, 
région  verte  et  mamelonnée,  de 
prairies  et  de  montagnes  (Petites 
Pyrénées),  intéressante  par  son  his- 
toire, le  langage  ei  les  mœurs  de  son 
peuple  ; belle  race  qui  occupe  en 
France  les  arrond.  de  Mauléon  et  de 
Bayonne  du  départ,  des  Basses-Pyré- 
nées, en  Espagne  la  haute  Navarre 
le  Guipuzeoa  et  la  Biscaye;  elle  est 
restée,  des  deux  côtés  de  la  frontière, 
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fidèle  à sa  langue,  à ses  coutumes  el 
à sês  traditions. 

9 k.  Bidart  (hôt.-rest.  de  la 
Côte-d'  Argent,  T.  c.  F.).  A 10  min. 
à dr.  de  la  gare,  petite  station 
de  bains  de  mer.  Le  gros  du 
village  est  à 40  min.  env.  sur 
une  hauteur  ; église  du  xvi«  s. 

10  k.  Guéthary  (hôt.  tous  sur 
le  plateau  : Juzan;  Thalassa; 
Eskualduna;  plus  simple  : 
de  la  Terrasse;  pension  Ha- 
rispe;  agence  de  location 
Heuty  Martin),  joli  village 
basque,  station  de  bains  de 
mer  et  station  d'hiver  très 
fréquentée. 

De  la  gare,  un  chemin  à g. 
traverse  le  pont  du  ch.  de  fer 
et  amène  aussitôt  à g.  à une 
terrasse  offrant  une  superbe 
vue  de  mer  à dr.,  vers  Biarritz. 
Delà  on  descend  par  des  lacets 
à la  plage  ou  au  porU 

Au  delà  de  Guéthary,  la  voie 
longe  la  mer. 

16  k SAINT- JEAN-DE-LUZ. 
petite  ville  coquette,  ch.-l.  de 
c.  de  5,372  hab.,  bâtie  autour  de 
la  baie  du  même  nom,  sur  une 
langue  de  sable  que  la  Nivelle 
borne  d’un  côté,  que  l’Océan 
assiège  de  l’autre,  est  une 
station  de  bains  de  mer  pros- 
père et  un  centre  d’excursions 
de  premier  ordre. 

Hôtels  : — De  premier  ordre  ; Golf- 
Hôtel- Beau- Rivage,  sur  la  baie,  à 
proximité  du  golf,  T.  C.  F.  (100  ch.  ; 
chauff.,  gar.,  jardin,  tennis)  ; Modem- 
Hôtel,  sur  la  plage  (100  ch.;  bains, 
chauff.,  gar.);  d'Angleterre,  an  milieu 
d^  la  plage,  prè.s  du  casino  (140  ch. 
bains,  chauff.,  gar.). 

Moins  chers  : de  la  Poste,  r.  Gam- 
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belta,  8o  (bains,  chauff.  );  Peausèjour, 
bd.  Thiers,  t.  c.  f.  (toute  l’année; 
40  ch.;  eau  courante,  bain  s,  asc.,rest. 
à la  carte  et  à prix  fixe);  de  Parie 
et  du  Parc,  av.  de  la  Gare,  t.  g.  f. 
(20  ch.;  bains,  chauff.,  gar.);  du 
Commerce,  av.  des  Pyr'nées,  t.  c.  p. 
(2  j ch.)  ; de  Bordeaux  ; de  France, 
bd.  des  Pyrénées;  des  Pyrénées,  etc. 

Pensions  : — Larramendy,  r.  Tou* 
rasse;  Villa  du  J eu-d  e-  P aumt 
(Vve  Sébédio),  r.  de  la  Corderie  (jar- 
dins, vue  sur  la  mer);  etc. 

Agences  de  location  (nombreux 
logements  et  appartements  à louer)  : 
Luzienne  (Bnradal  el  C>‘‘);  R.  Gon- 
zalez, bd.  Thiers;  Dabiron,  r.  Garai,  à 
la  plage;  Pochelou,  libraire,  r.  Gam- 
betta, 5;  Duquesne  ; Moulia,  r.  des 
bains;  Duviella,  à la  plage. 

Poste  : — bd.  Victor-Hugo,  à l’angle 
de  la  r.  Garat. 

Tram  : — en  cours  d’achèvement 
pour  Hendaye,  et  pour  .48c<zm-Sar« 
(tram  à crémaillère  de  la  Rhune)  ; 
en  construction  pour  Biarritz  et 
Saint-Pèe-Espelette-Cambo. 

Voitures  de  place  : — stations 
pl.  Pluviôse  et  à la  gare  ; pour  excur- 
sions : Cyprien  kramendy,  r.  Sopite  ; 
Georjes  Largounez,  bd.  Victor-Hugo  ; 
Toulouse,  r.  Elchegaiay;  Froissard, 
r.  de  l’Hospice. 

Casino  : — sur  la  plage;  entrée 
libre  l’après-midi;  payante  le  soir. 

De  la  gare  on  parvient  à la 
place  Louis  XIV  par  l’avenue 
de  la  Gare,  à g.  de  laquelle  la 
Nivelle  est  traversée  par  le 
pont  du  ch.  de  fer  et  par  le 
pont  de  Ciboure.  Sur  la  place 
Louis  XIV,  ombragée  de  pla- 
tanes, est  la  mairie  (1657),  où 
l’ou  peut  voir  l’acte  de  mariage 
de  Louis  XIV.  A g.  de  la  mairie, 
à l’angle  de  la  place,  se  trouve 
le  château  de  Louis  XIV, 
ou  maison  ahobiayue,  bàil 
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SOUS  Louis  !XIII;  la  façade 
a deux  curieuses  tourelles  à 
en'corbelleïnent,  et  l’arrière* 
façade,  à 3 étages,  est  flanquée 
de  deux  touré'llés  carrées  ;;  c’est 
là  qtie  descendit  Louis  XIV 
lors  de  son  mariage. 

Sur  la  place  Louis-XIV  s’ou- 
vrent : à dr.,  la  rue  Gambetta 
{V  ci-après)  ; en  face  la  rue  de 
la  République,  où  l’on  voit  au  i 
n®  11  la  maison  Esquereiiea 
(Xv®  s.)  avec  tour  carrée  et  qui 
conduit  à la  digue;  â l’ a titré  j 
Tboùtde  la  place,  la  rue  du  Quai, 
qui  longe  le  bassin  : on  voit  en 
face,  de  l’autre  côté  de  la  Ni-, 
velle,  le  village  de  Cibourej 
(F.  ci-après).  j 

Sur  le  quai  s’ouvre  la  rue  de  \ 
Vlnfante,  au  Coin  de  laquelle 
est  la  uiaison  de  Vlnfante  en  | 
briques  rougés  encàdtées  déj 
pierres  blanches,  restaurée,  où| 
descendit  l’infante  Marie-Thé-; 
rèse,  lorsqu'elle  vint  à Saint- 
Jean-de^Lüz  pour  y être  mariée! 
â Louis  XIV.  i 

La  rue  de  l’Infante  aboutit  à' 
nn  escalier  qui  monte  sut  la: 
dîgue-ptomenade  ou  botile-i 
tard  de  la  Plage,  dotniiianl 
la  baie  ët  la  belle  plage  de 
sable.  Gn  a devant  soi  'l’en- 
seiïiMe  de  la  baie,  avec  la  pointe 
Sainte-Barbe  â dr.,  celle  du 
Soooà  à g.  et  VUat  attiflciel 
d'Ar^ha  SiU  centre. 

Suivant  la  digne  à dt.>  on 
passe  devant  le  casüno.  Plus 
loin,  se  iroüvé  Ÿétüblissemenû 
de  hahis  de  nter  ; en  face,  à 
dr.  de  la  digue,  est  Vétablisse- 
ment  de  bains  chauds.  En  con- 


(inuant  à longer  le  rivage,. où 
s’élève  un  nouveau  quartier,  on 
arriverait  àti  terrain  du  gOlf. 
A près  leModem-ïlôtèl,  on  pren- 
dra à dr.  le  'boulevard  Thiers 
qui,  après  un  ctoche't  sur  la 
dr.,  se  resserre  et  aboùtit  à la 
i^ue  iSambetta;  celle-ci,  à dr., 
mène  à l’égWse,  fondée  au  xilF s. 
et  soütent  remaniée. 

Cetfe  .église,  avec  sa  nef  unique 
et  ses  trois  galeries  de  bois  super- 
pôst^'és,'eSI  tin  type  parfait  de  l’archi- 
reétüre  religieuse  basque.  A raulél 
de  dr.,  AdoraUoû  deS  Mages  par 
Restout.  C'est  dans  cette  église  que 
fut  célébré,  le  9 juin  1660,1e  mariage 
de  Louis  XIV. 

La  rue  Gambetta  aboutit  à la 
place  Lo>uis-XlV. 

Prôtiienade  reedmmandée  h 
(40  imin.  N.'-O.)  'a  pointe  du  -Socoa 
(café'rest.  ) dominée  par  un  séma- 
phore et  offrant  une  vue  superbe  du 
haut  de  ses  cür.euses  falaises  sch  s- 
téüses.  Oh  pâ'ssù  par  Ciboure  fpens. 
Fric'iou-Bdita),  2,617  hab.,  qui  failt 
vis-à-vis  à $aint-.Jean-de-Lu2;  de 
l’autre  côté  de  la  Nivelle  : ancien 
couvent  de  Récollets  avec  cloître  et 
fontaine  duxvirs.  ; maüo>  s et  église 
du  pur  type  basqtfe.  De  là  il  rëste  à 
faire  2 k.  4 en  suîVaüt  fè  qüai  à dr. 
ptifs  une  roule  tracée  le  long  de  la 
mer  au  pied  d’une  colline  herbeuse 
el  boisée  qui  supporte  les  ruines  de 
Notre-Dame-de-la-Mer. 

LaKhune.  — Route  : 6 k.  S.-S.-E.; 
on  peut  aussi  s’y  rendre  en  bàrqtie 
par  la  Nîvéfle,  en  profitant  de  la 
marée,  prix  à débattre  ; tram  en 
c’ohstrtictibn.  ÔU  passe  par  (6  k.) 
Aseëin  (hdl.  de  la  Rhune)  où  l oQ 
trouve  des  chèv.  Ct  defs  guides  pour 
monter  (frea  recommandé,  funidu- 
laire  en  cotifstructîon)  en  3 h.  au 
sommet-ft entière  de  la  Rhune  ou 
Latrun  (900  ’m.  d’alt.  ; table  d’orien- 


SAINT-JEAN-DE-LUZ.  HENDAYE. 


tation).  Panorama  superbe  : à '0. 
'Océan,  au  N.  la  forêt  et  la  plaine 
des  Landes,  à l’E.  et  au  S.  les  Pyré- 
nées françaises  et  espagnoles  ; malgré 
la  faible  ail ilude.  c’est  une  des  plus 
belles  vues  des  Pyrénées. 

Au  delà  de  Sàint-Jean-de- 
Luz,  la  voie  Iranchit  la  Nivelle, 
puis  dessert  la  lialtè  d' Urrugne. 
A (Ir.  se  voient  bientôt  la  plagé 
d'Hendaye,  puis  Fonlarabie. 

25  k.  BENDAYE  (buffet; 
change  ; visite  de  la  douane 
française  à l'arrivée  d’Espagne) 
se  compose  du  bourg  de  ce 
nom,  3,3i31  hab.,  au-dessus  de 
la  rive  dr.  de  la  Bidassoa,  en 
face  de  Fontarabie,  et  de  la 
station  balnéaire  et  hivernale 
(ie  Hendaye-Plage, reliée  à la  gare 
(2  k.  5)  et  à la  ville  par  un 
tram  électrique,  qui  doit  se 
prolonger  jusqu’à  Saint-Jean- 
de-Luz.  C’est  de  là  qu’il  faut 
aller,  parla  Bidassoa,  à Fonta- 
rabie  : l’accès  de  la  vieille  cité 
espagnole  de  ce  côté  laisse  une 
impression  ineffaçable. 

Hôtels  ; — En  ville  : de  Francs  et 
d'Angleterre,  T.  c.  F.  (bains,  gar., 
voit,  d'excurs.)  ; Imatx,  pl.  de  la  Ré- 
publique, T.  c.  F.  (bains  gar.  gra- 
tuit, voit,  d’excurs.)  ; Ugarte,  Midi, 
prés  de  la  gare.  — éüR  la  plage  ; 
Eskuàldiina  (de  lOut  premier  Ordre, 
12j  ch.  dont  75  avec  salle  de  bains; 
gar.  pour  40  voit.,  jardin,  tennis)  ; 
Continental  et  de  la  Plage,  t.  C.  F. 
(bains,  gar.  gratuit)  ; Central,  sur  la 
balie  de  la  Ridassoa,  face  à là  mer, 
T.  c.  F.  (bains,  gar..  arrêt  du  troirn 
de  la  gare)  ; de  Paris,  sur  le  squarè. 

Tram  électrique  : — de  la  gare  au 
bourg  et  à la  plage. 

Palace-Cinéma. 

De  la  gare,  le  tram  oblique 
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à g.  pour  franchir  la  voie 
ferrée  et  aboutir  sur  H place 
de  P Eglise,  où  sont  la  mairie  et 
Véglise,  du  xv"  s.,  avec  un  bel 
écusson  des  armes  de  la  ville 
au-dessus  de  la  porte,  et  à l’in- 
térieur une  curieuse  frèsque,. 
saint  Martin  partageant  son 
manteau.  C’est  là  que  s’ouvre  à> 
g.  la  rue  où  se  trouve  la  poste 
et  qui  descend  à des  escaliers 
au  bas  desquels  on  trouve  de^ 
barques  pour  Fontarabie  ( V.  ci- 
après). 

De  la  place,  le  tram  suit  le 
boulevard  de  la  Plage,  tracé  le 
long  de  la  Didassoa,  en  vue  de 
Fonlarabie  et  de  la  rive  espa- 
gnole, et  aboutit  à Hendaye- 
Plage  et  au  casino,  de  stylé 
mauresque.  La  plage,  avec  ca- 
bines, de  sable  fin  et  résista nty 
s’étend  de  la  BidaSsoa  à la 
pointe  Sainte-Anne;  au  large, 
rochers  Ivs  Juineaux. 

En  face  du  casino  s’élève  l# 
monumental  hôtel  Eskualduna; 
sous  les  galeries,  poste  et  ma- 
gasins divers. 

Au  N.,  la  chapelle  Sainte^ 
Anne  et  des  villas  précèdent 
les  con'struetions  de  la  mkison 
de  sanie  et  de  convalescence  dé 
la  Ville  de  Paris  ; dû  même 
Côté  sont  V observatoire,  fondé 
par  Antoine  d’Abbadie  et  les 
in  situations  du  golf. 

Au  S.  Ae  construit,  sur  une 
tangue  de  tefre,  toute  unè 
ville  nouvelle,  d’Où  ï’on  a une 
vue  superbe  sur  la  Bidassoa. 


FONTARABIE  (à  l’O..  de  l’au- 
tre côté  de  la  Bidassoa  ; tra*- 
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versée  en  barque,  10  à 30  min. 
selon  la  marée  : elle  est  beau- 
coup plus  longue  à marée 
basse,  à cause  des  bancs  de 
sable  à éviter  ; pri.v  à débat- 
tre ; excursion  très  recom- 
mandée). — On  aborde  à une 
jetée  en  pierre  (visite  de  la 
douane  espagnole)  à l’extrémité 
de  laquelle,  laissant  à dr.  le 
chemin  de  la  Marine,  on  longe 
à g.  une  promenade  et  l’on 
prend  ensuite  à dr.  la  petite 
rampe  qui  monte  à la  porte 
principale  de  la  ville  et  à la 
caHe  Mayor. 

Fontarabie(en  esp.  Fuenter- 
rabia  ; hôt.  : de  Francia, 

T.  c.  F.  et  Miramar,  t.  c.  f.,  à 
la  Marine;  Penon  Cantabrico  ; 
rest  du  Casino),  4,230  hab., 
jadis  forteresse  impartante,  est 
une  cité  très  archaïque  ; assez 
bien  conservée  pour  donner 
l’illusion  des  villes  fortes  espa- 
gnoles du  moyen  âge,  elle  a 
été  cependant  très  modernisée 
au  cours  des  dernières  années, 
surtout  le  quartier  de  la  Mari- 
ne, devenu  station  de  bains  de 
mer  fréquentée.  Elle  fut  prise 
par  François  en  1521,  et  en 
1719  par  le  maréchal  de  Ber- 
wick.  Assiégée  en  1638  par 
Condé  et  Saint-Simon,  la  ville 
subit  20  assauts  en  64  jours. 
Enfin,  le  7 septembre,  veille 
de  la  Nativité  de  la  Vierge, 
Cabrera,  amiral  de  Castille,  et 
le  marquis  de  los  Veles,  vice- 
roi  de  Navarre,  tombèrent  à 
l’improviste  sur  les  troupes 
françaises  fatiguées  et  les  re- 
foulèrent sur  le  Jaizquibel, 


Chaque  année,  du  7 au  10  sep- 
tembre, celte  délivrance,  attri- 
buée à N,-D.  de  Guadalupe,  est 
commémorée  par  de  grandes 
fêtes  qui  attirent  à Fontarabie, 
surtout  le  8 septembre,  une 
foule  considérable. — Une  autre 
procession,  attire  beaucoup  d’é- 
trangers à Fon  larabie;  c’est  celle 
du  Vendredi  Saint  (vers  16 h.). 

On  pénètre  dans  Fontarabie 
par  la  porte  principale  ou 
puerta  de  Santa  Maria,  sur- 
montée de  l’écusson  aux  ar- 
moiries de  la  ville,  avec  des 
anges  de  pierre  adorant  l’image 
de  N.-D.  de  Guadalupe,  pa- 
tronne de  la  cité.  Au  delà, 
laissant  à g.  une  fontaine  elle 
paseo  de  la  Muralla,  prome- 
nade tracée  le  long  des  anti- 
ques remparts, on  suit  la  calle 
Mayor  d’un  aspect  pittoresque 
avec  ses  vieilles  * maisons  à 
balcons,  et  à miradores,  ornées 
d’énormes  écussons  de  pierre, 
dont  on  embrasse  la  curieuse 
enfilade  jusqu’à  l’église. 

A g.  (n"  20),  on  remarquera 
la  Casa  Consistorial  ou  mairie  ; 
la  maison  en  face,  n'^  15,  était 
celle  de  l’alcaJe  Butron,  lors 
du  siège  de  1638  ; à dr.  (n<>  3), 
belle  maison  Renaissance,  trop 
restaurée.  Plus  loin,  à g.  (n°  8), 
le  bel  hôtel  de  Torrealta  fait  le 
coin  de  la  calle  de  las  Tiendas, 
sur  laquelle  s’ouvre,  à g.,  la 
calle  de  Pampinot,  avec  de 
très  vieilles  maisons  en  bois. 
Il  faut  voir  aussi  la  rue  paral- 
lèle à la  calle  Mayor,  diteca//e 
del  Obispo  {maison  n*  9),  qui 
aboutit  au  chevet  de  l’église. 


FONrARÀBIE. 


Â dr.  est  l'église  Santa  Waria 
ou  Nue&tru  Smora  de  la  Asuii- 
cion  ; défense  d’y  drculer  pen- 
dant les  offices.  Bâtie  au  xi'^  s., 
la  Renaissance  la  dénatura  en 
lui  enlevant  ses  vitraux  et  eti 
ddrant  à outrance  ses  flgui'es 
sculptées  ; l’œuvre  de  vanda- 
lisme a été  achevée  au  xyin®  s. 
par  un  badigeonnage  en  jaune. 
A l'intérieur,  on  remarque: 
les  (Ktels,  trop  surchargés  de 
dorure  ; à g.,  à l’extrémité  du 
balcon  de  l’orgue,  le  drapeau 
de  la  cité  ; dans  *la  sacristie,  le 
balcon  de  los  Apostoles  (des 
Apôtres).  De  ta  teiTasse  du 
cloch-er,  la  \uieost  superbe. 

A l’extrémité  de  la  calle 
Mayor  (côté  dr,),à  l'encoignure 
de  la  place  -d’Armos,  s’élève  le 
palais  royal  ou  palais  de  Char- 
les-Quint  (entrée,  25  c.),  très 
imposant,  mais  vide  à l’inté- 
rieur. Construit  au  commen- 
cement dn  x^  s.  par  lé  roi  de 
Navarre  Sanclie  le  ï'ort,  il  se 
composé,  en  l’état  actuel,  de 
deux  parties  bien  distinctes  : 
la  façade  (xiv«  et  xvp  s.),  du 
côté  de  la  place,  et  des  con- 
struclions  beaucoup  plus  an- 
ciennes qui  dominent  fa  Bi- 
dassoa.  La  premiêrè  partie  est 
connue  sous  le  nom  de  palais 
de  Jeanne  la  iFolle.  De  la  ter- 
rasse, le  panorama  est  admi- 
rable. 

En  sortant  du  palais  sur  la 
plaza  de  Armas  où  est  la  poste, 
on  traverse  la  place  pour  descen- 
dre à dr.  par  la  calle  del  Norte, 
puis  par  une  petite  rampe,  à la 
Marine  (marché  couvert),  très 

PYRÉNÉES 
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animée,  avec  sa  robuste  popu- 
lation de  pêcheurs,  et  où  uhe 
ville  nouvelle  échelonne,  le 
long  de  la  Bidassoa,  ses  villas 
et  ses  hôtels,  jusqu’à  riiôtêl 
Pefion  Cantabrieo,  terminus 
du  tram  d’Irun.  'On  arrive  ià  la 
digue-promenadeet  à la  plage, 
de  sable,  où  s’élèvent  des  villas 
Vers  le  cap  du  Figuier. 

En  face  du  couvent  du 
Sacré-Cœur,  ancien  palais  Mi- 
ramar,  se  détache  â dr.,  en 
revenant  vers  la  ville,  une 
route  suivie  par  le  tram  qui 
■longe  à g.  les  remparts,  à dr.  lès 
arènes,  puis  â g.  le  feu  de 
panme,  et  l’on  descend  en  face 
de  sôi,  à la  jetée,  où  l’on  reprend 
ïa  barqùe  poùr  Hendaye. 

Les  touristes  qui  ne  vou- 
dront pas  revenir  sur  Hendaye 
pourront  aller,  par  le  tram, 
prendre  à la  station  d’Irun  le 
train  pour  Saint-Sébastien.  — 
Aux  touristes  que  n’effraye  pâs 
une  petite  ascension,  nous  re- 
commandons de  monter  (45 
min.  à 1 'h.,'descenteen  30  min.) 
au  sanctuaire  vénéré  de  'iV.-D. 
de  la  Gwa'dalupe,  sur  lès 
flânes  du  J'aizquibel  (584  m.  ; 
très  belle  vue). 


En  quittant  Hendaye,  la  voie 
ferrée  franchit  la  Bidassoa  én 
aval  de  Vile  des  Faisans  où  de 
la  Conférence,  célèbre  par  les 
conférences  de  1659,  entre 
Louis  XiV  et  Philippe  IV.  que 
rappelle  un  petit  monumènt 
commémoratif. 

4 
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28  k.  Gare  d’Irun  (buffet; 
douane  espagnole,  change  de 
monnaies),  où  Von  change  de 
train  et  d’où  partent  les  deux 
lignes  de  tramways  qui  des- 
servent l’une  Fontarabie(3  k., 
V.  ci-dessus),  l’autre  Irun  (hôt.: 
Palace-Hôtel,  paseo  de  colon;  Ca- 
sino de  la  Amistad,  pl.  de  la 
Constitucion  ,•  de  Bayonne,  prés 
de  la  gare;  trams  électr.  pour 
Font  arable',  pour  St-Sébastien, 
station  paseo  de  Colon  ; pour 
Elizondo),  ville  de  14,921  hab., 
avec  église  et  hôtel  de  ville  du 
XVI® s.  — 38  k.  Lezo-Renteria, — 
On  a bientôt  une  jolie  vue  à 
dr.  sur  le  golfe  de  Pasajes. 

40  k.  Pasajes  (en  franç. 
hôt.  de  la  Perla).  Ld, 
station  est  située  à Ancho, 
partie  la  plus  moderne  et  la 
plus  mouvementée,  mais  non 
la  plus  pittoresque  du  port  de 
Pasajes,  le  meilleur  de  toute 
la  côte  de  Guipuzcoa  et  de 
Biscaye  ; c’est  là  que  La  Fayette 
s’embarqua  pour  la  guerre  de 
l’Indépendance  américaine.  Ce 
port  est  devenu  très  impor- 
tant, grâce  au  trafic  des  vins. 
Voir  dans  le  quartier  San  Juan, 
où  l’on  va  en  barque,  ['église 
du  XVI®  s.,  et  le  petit  musée 
installé  dans  la  maison  qu’ha- 
bita Victor  Hugo  en  1833  ; 
monter  au  Castillo,  ruiné, 
pour  voir  les  passes.  — Pasajes 
est  relié  à Saint-Sébastien  par 
un  tram  électr.  ; c’est  surtout 
de  Saint-Sébastien  que  les  tou- 
ristes y viennent  en  prome- 
nade. 

Au  delà  de  plusieurs  tran- 


chées, la  voie  ferrée  entre  dans 
la  vallée  de  l’ürumea. 

45  k.  SAINT-SÉBASTIEN  (5an 
Sébastian),  cap.  de  la  province 
basque  de  Guipuzcoa,  ville  de 
50,000  hab.,  station  de  bains  de 
mer  aristocratique,  séjour  d’été 
de  la  Cour  et  station  hivernale, 
est  bâti  dans  un  site  char- 
mant, à l’embouchure  de  l’Uru- 
mea  et  autour  d’une  baie 
sablonneuse  entourée  de  hau- 
teurs, à laquelle  l’.7o/  de  Santa 
Clara  donne  la  physionomie 
d’un  véritable  lac.  — Pour 
plus  de  détails  sur  Saint-Sébas- 
tien et  ses  environs,  V.  la  mono- 
graphie Diamant  illustrée  : 
Saint-Sébastien. 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Gares  : — du  Nord  {del  Norte)  pour 
Paris,  Madrid  et  embranchements, 
sur  la  rive  dr.  de  l Urumea  ; de 
Bilbao  et  de  Pampelune  par  Lecum- 
berry,  barrio  de  San  Martin  (ligne  à 
voie  étroite). 

Buffet  : — à la  gare  du  Nord, 

T.  c.  F. 

Omnibus  : de  la  gare  aux 

hôtels. 

Hôtels  : — DE  PREMIER  ORDRE 
Continental  (Pl.  a G 4),  paseo  de  la 
Coucha,  près  des  bains  (150  ch.  ; 
gar.  ; tout  le  confort  moderne)  ; 
Londreê  et  d’Angleterre  (Pl.  b Ci), 
paseo  de  la  Coucha  (sur  la  plage, 
100  ch.)  ; Maria  Criêtina  (Pl.  c D2), 
paseo  de  la  Zurriola,  vue  sur  l’em- 
bouchure de  rUrumea  (200  ch.  ; tout 
le  confort  moderne);  Excurra{Pl.d 
D3),  paseo  de  TUrumea. 

Moins  chers  : — de  France  (Pl.  e 
D3),  calle  de  Camino,  t.  c.  f.  (50 
ch.);  Central,  sur  PAIameda  (50  ch.  ; 
asc.,  chauff.,  bains);  Bourdette,  av. 
de  la  Libertad,  près  de  la  Coucha 
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(clientèle  française)  ; de  Paris,  calle 
Fuenterrabia,  11',  et  calle  Principe, 
21  (38  ch.  ; bains,  chauff.)  ; Europa, 
calle  de  Prim,  1 (asc.,  chauff.,  bains); 
Hispano-Americano,  call.e  de  Prim, 
2;  BiarritM,  calle  Principe;  Fombel- 
lida,  calle  Alfonso  VIII,  7;  Albeniz  ; 
Aramendi  ; Arana,  calle  Easo,  16; 
Suisse,  calles  Gueraria,  7 et  San  Mar- 
cial,  15;  Mexico,  Alameda,  23;  Niza, 
paseo  de  la  Concha;  Robinson,  calle 
de  Guetaria,  8 ; ürbana,  p!.  de  Gui- 
puzcoa  ; Ursula,  calle  Easo,  10. 

Autres  hôtels  : — Maison  Dorée  ; 
La  Perla  ; Amundarai  i,  calle  Ver- 
gara,  7 ; Olasagasti,  près  de  l’Ala- 
meda  ; Ayestaran  ; Eslrella  ; Lau~ 
rak-Bat. 

Restaurants:  — aux  hôtels;  — du 
Grand  Casino  ; Bourdette,  av.  de  la 
Liberlad,  55,  rest.  français  ; La 
Urbana,ip\.  delà  Guipuzcoa;  Barrul, 
calle  Larramendi,  6,  derrière  la  cathé- 
drale, rest.  français.  — En  dehors 
DE  LA  ville:  du  Monte  ülia  (tram 
électr.);  du  Monte  Igueldo  (funic.). 

Agences  de  location  : — au  syn- 
dicat d’initiative;  Bougier  et  Cie, 
calle  de  Prim,  14;  Jimenez  xt  de, 
pl.  del  Buen  Pastor,  2. 

Poste  : — à l’angle  de  la  calle  de 
Andia  et  de  la  calle  Garibay,  der- 
rière le  palacio  de  la  Deputacion, 
(8  h.  à 20  h.).  — Téléphone  : inter- 
urbain, av.  de  la  Liberlad,  26;  pour 
les  provinces  : calle  de  Zubieta,  1,  et 
palacio  de  la  Deputacion;  pour  la 
France  : h la  poste,  calle  de  Andia. 

Banques  et  change  : — Crédit 
Lyonnais,  av.  de  la  Libertad,  40; 
Comptoir  national  d’escompte,  calle 
Hernani,  13  ; Société  générale,  calle 
Miramar,  1,  etc. 

Tramways  électriques  : — de 
V Alameda  à Àmara  (service  urbain, 
5 c.),  à Ventaberri  (10  c.),  à Ategor^ 
rieta  (10  c.),  Herrera  (15  C.),  Pasajes 
(20  c.),  Renteria  (25  c.)  ; au  mont 
ülia  (tram  et  funic.,  p.  38)  ; au 
mont  Igueldo  (10  c.  ; funic.  25  c., 
aller  et  ret.  50  c.)  ; — de  la  pl.  de 
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Guipuzcoa  d Hernani  (60  c.);  — de 
l' Alameda  à An'ioain  et  Tolosa  ; — 
de  la  calle  de  Pena  Florida  à Iran, 
par  l’asajes,  Renteria  et  Oyarzun  ; 

— de  la  calle  de  Pena  Florida  à 
Zarauz. 

Automobiles  publiques  : — pour 
Irun,  Vera  et  Elizondo,  s’adresser 
au  syndicat  d’initiative. 

■Voitures  de  place  : — s’informer 
des  tarifs  pour  les  trois  zones.  Les 
cochers  basques,  à béret  rouge,  par- 
lent français  pour  la  plupart.  — 
Prix  spéciaux  les  jours  de  courses 
de  taureaux.  Pour  les  grandes  pro- 
menades, faire  prix  d’avance  et  bien 
spécifier  que  les  péages  sur  route 
sont  compris. 

Distractions  et  sports  : — Gran 
Casino,  ouvert  toute  l’année;  entrée 
1 p.  jusqu’à  19  h.  ; 1 p.  50  le  soir  ; 
représentatiçns  théâtrales,  cinéma, 
bals,  fêtes  diverses  ; café-rest.  — 
Courses  de  taureaux,  à Pâques,  en 
juillet,  t.  les  dim.  d’août  et  le  15  août, 
et  en  sept,  à la  Plaza  de  Toros,  sur 
la  rive  dr.  de  l’Urumea  : consulter 
les  affiches  et  retenir  les  places  à la 
Libreria  central,  av.  de  la  Liberlad. 

— Parties  de  pelote,  annoncées  par 
journaux  ou  affiches,  au  Fronton 
moderne  et  au  fronton  de  Atocha, 
paseo  de  Atocha  (derrière  la  gare  du 
Nord),  ou  au.  Jai-Alay,  paseo  de  Ale- 
gorrieta.  — Régates,  grande  semaine 
nautique  en  juillet.  Concours  hip- 
pique, en  sept.  — Tir  aux  pigeons, 
au  monte  UUa  et  à Pasajes,  au 
printemps  et  en  automne.  — Théâ- 
tres : Théâtre  principal,  calle  Mayor; 
Théâtre  Victoria  Eugenia,  paseo  de 
la  Zurriola;  Salon  Miramar  et 
Relias  Artes  (cinémas)  ; American 
Cark  (attractions),  Ategorrieta. 

Syndicat  d’initiative  Alameda, 
14;  renseignements  gratuits;  on 
parle  français. 

ITINÉRAIRE 

Conseils  aux  touristes.  — Saint- 
Sébastien  peut  être  vu  eu  une  demi- 
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journée,  de  sorte  que,  si  l’on  y vient, 
un  jour  de  mu  ses  àe  taureaux,  ou 
a le  temps  de  parcourir  la  ville 
avant  le  déjeuner  et  jusqu’à  l’heure 
des  courses  (en  général  à 16  heures). 
Les  jours  ordinaires  on  pourra, 
après  avoir  visité  la  ville,  faire  la 
petite  promenade  du  .château  (1  h. 
env.),  ou.  si  l'on  dispose  d’au  moins 
deux  heures.,  monter  .soit  au  mont 
Ulia  par  le  tram  électr..,  soit  au  mont 
Jgueldo  par  le  funiculaire  (seulement 
par  temps  clair),  ou  encore  aller 
visiter  Bernani  (ch.  de  fer  ou  .tram 
électr.). 

Saint-Sébaslie-n  est  partai»é 
en  deux  parties  par  T Aven  Ida 
de  la  Libertad  (avenue  de  la 
Liberté),  centre  du  mouvement. 

En  sortant  de  la  gare  du  Nord,  .on 
gagne  l’avenue  de  la  Liberté  -en 
franchissant,  en  face,  l’ü  rumea  sur 
le  pont  Maria  Cristina,  en  ciment 
armé,  puis  sur  üa  place  de  Bilbao, 
la  calle  de  Cuelaria,  à dr„  qui  con- 
duit à l’avenue  de  la  Liberté. 

C’est  à la  vieille,  nnlle  et  â la 
Concha  (plage)  que  les  touristes 
pressés  devront  consacrer  le 
temps  qu’ils  ptasseronl  à Saint- 
Sébastien. 

L’avenida  de  la  Libertad  con- 
duit directement  (à  g.)  à la 

Concha. 

La  baie  de  Salnl-Sébastipn  est 
encadrée  à dr.  par  le  mont  OrguNo, 
couronné  par  le  vieux  château  (C’as- 
tillo  de  la  Mota),  a g.  par  le  mont 
Igueldo,  dominé  par  une  vieille  tour 
( ob.servatoire  ),  enfin  ou  cenire 
émerge  î’île  de  Santa  Clara. 

On  prendra  à g.  le  paseo  de 
la  Concha,  qui  longe  la  belle 
plage  de  sable  et  rétablisse- 
ment de  bains  de  mer  de  la 
Perla  del  Oceano. 


Après  avoir  vu,  sur  la  plage, 
la  cabine  royale,  ûe  style  mau- 
resque, on  aperçoit  à g.„  sur  la 
•hauteur,,  le  palais  royal  ou 
fieal  Casa  de  Campe  de  Mira- 
mar,  simple  villa  du  genre  an- 
glais, entourée  de  beaux  jar- 
dins. 

La  route  de  la  Concha  passe  en 
'tunnel  sous  les  jardins  du  palais  et 
longe  à dr.  la  pliage  de  sable  de 
V Antiguà,  avec  la  a aste  enceinte  du 
concours  hippique;  au  pied  du  mont 
Igrieldp,  la  prison. 

Revenu  à l’entrée  de  l’ave- 
nida  (Je  la  Libertad  et  suivant 
tout  droit,  on  traverse  le  parc 
Alderdi-Eder,  orné  d’une  belle 
fmilaâne  et  du  monument  du 
cenlenaire  de  la  délivrance  de 
■St-Sébastien  ',(1913).  On  débou- 
dbe  devant  le  Gran  Casino. 

Le  Gran  Casino,  ouvert  toute 
l’année,  encadré  par  les  pentes 
boisées  de  l’Orgullo,  est  pré- 
cédé ,d’nne  terrasse  longue  de 
100  m,  sur  8 m»  de  largeur,  où 
la  mu.sique  se  fait  entendre 
l’après-midi  et  le  soir  "fen  été. 

En  face  de  l’entrée  du  casino 
s'ouvre  l’Alameda,  qui  se  pro- 
longe par  la  calle  de  la  Reina 
Reyeuta  jusqu’à  l’emboucliure 
de  l’ürumea.  La  banda  muni- 
cipal [mufiïmxe  de  la  ville)  s’y 
fait  entendre  fréquemment 
l’été.  Près  du  casino,  se  trouve 
\a  plaza  do  T Alameda, 
central  de  toutes  les  lignes  de 
tramways,  à l’entrée  de  la 
calle  Mayor  où  est  le  teatro 
principal  : salle  de  spectacle 
d’hiver.  La  calle  Mayor  croise 
la  calle  del  Puerto,  allant  du 
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port  (à  ff.)  à la  plaza  de  la  Con- 
stitueion  (à  dr.  : V.  ci-après)  et 
aboutit  à l’église  Santa  Maria, 
dé  1743,  plaquée  aux  flancs 
boisés  du  mont  Orgullo;  à g. 
sentiers  montant  au  clivteàu, 
(K  ci-après).  Sa  façade  est  re- 
marquable par  ses  sculptures. 

L’intérieur  est  remarquable  par 
l’ampleur  imposante  de  ses  3'  nefs 
(52  m.  de  long  sur  35  m.  de  larg.), 
les  nervures  des  voûtes,  et  surtout 
par  la  tribune  qui  occupe  au  bas  de 
l’église  toute  là  largeur  de  l’édifice. 
Peintures  du  maître-autel  et  deux- 
médaillons  des-  panneaux  latéraux 
de  son  relablei  œuvre  remarquable 
de  Bobert  Michel  ; à l’autel  de  St-' 
Pierre  (bas- coté  g.),  le  Prince  des^ 
Apôtres»  sculpture  d’Arismendi  ; 
autel  de  Ste^Catherine,  œuvre  de 
Juan  de  Mena  ; orgue  de  Cavaillé- 
Coll. 

A dr.  de  Santa-Maria,  la 
calle  del  31  de  Agosio  conduit 
à l’église  San  Vicente;  au  n°  40, 
plaque  rappelant  que  cette  rue 
fut  la  seule  épargnée  lors  du 
formidable  incendie  du  31  août. 
1813. 

San  Vicente,  reconstruit  en- 
1750.  est.  sauf  la  porte  latérale 
et  la  sacristie  de  stylé'  gréco- 
romain,  un  édifice  gothique  à 
trois  nefs  fort  éle.vées  et  d’égale 
hauteur.. 

Au  maître-autel,  grand  retable  en 
bois  doré  de  1584,  par  Ambroise 
Bengoechea  et  Juanes  de  Iriarte. 
En  haut  delà  nef  g,,  retable  B e- 
naissance';  dans  un  médaillon,  Ste 
Famille,  sculpture  de  Felipe  Aris- 
mendi; 

Devant  l’égjise  San  Vicente, 
la  calle  de  Narrica,.\m\&  à dr. 
la  calle  de  h'iigo,  conduisent  à 
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la  plaza  de  la  ConsUtucion,  en- 
tourée de  maisons  régulières  à 
arceaux,  aux  balcons  numéro- 
tés, qui  servaient  de  tribunes 
payantes  lorsque  les  courses 
de  taureaux,  se  faisaient  sur  la 
place.  Un  côté  est  occupé  par 
fflyuntamiento  ou  Casa  cousis-^ 
lorial  (hôtel  de  ville),  construit 
de  1828  à 1832  : on  visite  de 
13  h.  à.  15  h.  30  ; entrée,  sous 
les  arcades  ; pourboire. 

Près  de  l’hôtel  de  ville,  la 
calle  de  San  Ge^'onimOy,  ramène 
à l’Alameda;  Traversant  cette 
avenue,  on  trouve. bien  tôt  à dr.,, 
en  s’éloignant  du  casino,  la 
: calle  de  Elcano  qui  conduit  à 
la  plaza  de  Guipuzeoa  entourée 
ide  inai.sons  à arcades;  joli 
sqpare  avec  fontaines,  statues 
jet.  kiosque.  Le  côté  S. -O.  de  la 
place  est  occupé  par  le  Palacio 
: de-la  Deyuiacian  (diète  provin- 
ci  3’le);:,  voir  la. salle  des  séances, 
de  13  à 16  h.,  et  le  vitrail  de 
l’escalier.  Derrière  le  palais  se 
trouve  la  poste,  calle  dé  .Andia. 

La  calle  de  Camino',  au  A.-E.,. 
conduit  an  Paseo  ûe  là  Zuiriola, 
beau  quai  dominant  la  rive  g. 
et  l’embouchure  de  l’ürumea 
et  où  se  trouve,  entre  le  théàtre^ 
Victoria' Eugenia;  et  le  monu- 
mental hôtel  Marie-Ghristtne; 
la  statue,  en  bronze.de  l'a/n/rai 
Oquendo,  œuvre  de  Marcial 
Aguirre. 

Le  pont  Santa  Catalina  con- 
duit de  l’autre  côté  du  l’Uru- 
mea,  dans  le  faubourg  de- 
France  ou  barrio  de  Gros,  où 
se  trouve  la  Plaza  de  toros 
(arènes,,  13,000  places),,  et  dont 
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ia  plage  doit  être  prochaine- 
ment transformée  et  amé- 
nagée. 

Vers  le  centre  et  au  S.-E.  de 
l’avenida  de  la  Libertad  se 
détache  la  calle  de  Loyola,  à 
l’extrémité  de  laquelle  s’élève 
Véglise  moderne  du  Bon- 
Pasteur  {Buen  Pastor),de  style 
gothique. 

Derrière  l’église,  dans  la 
calle  Urdaneta,  se  trouvent 
VInslitut  et  VEcole  des  Arts  et 
Métiers  où  sont  installés  la 
Bihlioteca  municipal  et  le 
Museo  historico  y artistico, 
public  t.  1.  j.,  sauf  le  lundi,  de 
à h.  à 13  h.  et  de  15  à 17  ou 
18  h.  On  y remarque  des  ta' 
bleaux  du  Greco,  de  Vicente 
Lopez,  Ugarle,  Diaz  de  la 
Pena,  Memling,  etc.,  un  impor- 
tant médaillier,  des  souvenirs 
historiques,  des  armes,  une 
collection  archéologique  et  pré- 
historique, etc. 

ENVIRONS 

DE  SAINT-SÉBASTIEN 

1»  CHATEAU  (40  à 30  min.  à pied  ; 
promenade  recommandée).  • — On 
pari  de  l’église  Santa  Maria  (plaque 
indicatrice);  il  vaut  mieux  suivre  au 
retour  qu’à  l’aller  le  chemin  qui  est 
indiqué  par  une  main.  L’autre  che- 
min, tout  à côté,  laissant  à g.  la 
chapelle  du  couvent  de  Santa  Teresa, 
alteint  l'enceinte,  ouverte  toute  la 
journée,  du  château  de  la  Mola  ; 
vues  très  belles.  — 20  min.  Parvenu 
au  sommet,  on  laisse  à g.  un  chemin 
qui  monte  au  château  (défense  d’y 
pénétrer),  puis,  du  meme  cô  é,  se 
trouve  le  cimetière  anglais  : sé- 
pultures des  officiers  anglais  morts 


en  en  défendant  Saint- 

Sébastien  contre  les  carlistes.  On 
descend  en  vue  des  monts  Can- 
tabres.  — On  sort  du  fort  par 
une  terrasse  où  des  canons  sont 
braqués  au-d  ssus  de  l’entrée  du 
port,  puis  par  un  chemin  ombragé, 
on  descend  à une  poterne  et  l’on 
revient  au  point  de  départ. 

2»  MONT  ULIA  (à  l’E.  ; tram  élecl., 
de  l’Alameda,  trajet  en  30  min.  en- 
viron ; 1 p.  al  er  et  ret.;  très  recom- 
mandé par  temps  clair).  — On  sort 
de  Saint-Sébastien  par  l’avenida  de 
la  Libertad  et  le  pont  Santa  Calalina. 
— Terminus  du  tram  à 200  m.  d’alt. 
près  du  restaurant.  — Sur  la  g.  on 
trouve  la  gare  du  funiculaire  aérien 
qui,  traversant  (1  pes.  aller  et  rel.) 
une  gorge  boisée,  mène  au  sommet, 
près  du  tir  aux  pigeons.  A pied,  on 
gagne  le  sommet  par  un  petit  sen- 
tier pittoresque  qui  passe  par  la 
gorge.  Trois  belvédères  ont  été  ins- 
tallés : à g.  la  Pena  de  Aguila  et  la 
Pena  de  Ballenero,  à dr.  la  Pena  del 
Rey.  Très  belle  vue  sur  le  Jaizqui 
bel  baignant  dans  la  mer. 

3"  MONT  IGUELDO  (à  l’O.,  tram 
de  l’AIameda,  10  c.  et  fuuic.  2i  c., 
aller  et  rel.  üO  c.;  à pied,  1 h.  par  les 
sentiers  ; recommandé  par  temps 
clair).  Vue  superbe  sur  Saint-Sébas- 
tien, la  mer  et  les  montagnes. 

4“  HERNANI  (au  S.;  tram,  électr., 
de  la  plaza  de  Guipuzcoa;  60  c.).  — 
Le  tram  dessert  Loyola,  Martutene 
[Casino)  et  Ergobia, 

9 k.  3 H?rnani,  vieille  et  curieuse 
petite  ville  de  3,484  hab.,  a gardé 
un  aspect  moyenâgeux,  moins  cepen 
dant  que  Fon  arable.  En  remontant 
la  calle  Mayor,  on  remarquera  d’an- 
tiques balcons  en  fer  ouvragé  et 
d’énormes  écussons  sur  les  façades. 
A g.  s’ouvrent  la  Plaza  Nueva,  pui-i 
une  rue  qui  laisse  une  étrange 
échappée  sur  le  barrio  de  los 
Alfueros  : arceau  de  pierre  et  an- 
ciens remparts.  La  calle  Mayor 
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aboulil  h une  place  où  se  trouvent 
la  Caêa  consistorial  et  Végliêe  : cu- 
rieuse tour  à balcons  en  fer  ; à l'in- 
térieur, à g.  du  maître-autel,  tom- 
beau de  Juan  de  Urbieta  t lo53, 
qui  fil  prisonnier  François  l'-r  à la 
bataille  de  Pavie. 

Passant  sous  la  voûte  de  la  mairie, 
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on  prendra  à g.,  h côté  des  écoles, 
une  vieille  rue  traversée  par  des 
ponceaux  et  des  arcs  en  pierre,  avec 
laquelle  on  passera  à g.  sous  l'ar- 
ceau du  barrio  de  los  Alfueros, 
pour  rejoindre,  par  cette  ruelle 
caillouteuse,  bordée  de  hautes  mai- 
sons noires,  la  calle  Hayor. 


ROUTE  5.  — DE  BAYONNE  A CAMBO-LES-BAINS 
ET  A SAINT-JEAN-PIED-DE-PORT 


Chemin  de  fer:  52  k.  jusqu’à  Saint- 
Jean-Pied-ile-Port;  Sfr.  15,  5fr.50, 
3 fr.  60  ; se  placer  à dr. 

La  voie  franchit  l’Adour, 
puis  suit  bientôt  la  rive  dr.  de 
la  vallée  de  la  Nice. 

10  k.  Vtllefranque  (halte).  — 
La  vallée  devient  très  riante. 

13  k.  Ustaritz  (hÔt.  : Du- 
halde ; Bidegarray),  ch.-l.  de  c. 
de  2.399  hab.;  ancienne  capi- 
tale du  Labourd.  Le  bourg  se 
trouve  à dr.,  au  delà  de  la 
>'ive.  — 16  k.  Halsou  (halte). 
On  côtoie  la  Nive  qu’on  laisse 
bientôt  à dislance;  à dr.  belle 
vue  sur  la  villa  Arnaga,  de  feu 
Edmond  Rostand,  puis  sur  le 
Haut-Cambo. 

19k.  CAMBO-LES-BAINS, 

2,580  hab.,  station  climatique 
et  station  thermale,  avec  source 
thermale  sulfui*euse  et  source 
froide  ferrugineuse,  se  com- 
pose de  deux  sections  : le  Haut- 
Camho,  station  de  cure  d’air, 
à 62  m.,  sur  une  colline  qui 
domine  à pic  la  rive  g.  de  la 
Nive  et,  sur  le  bord  de  la  rivière, 
\e  Bas-Camho,  avec  la  gare,  et, 
dansla  vallée,  une  petite  agglo- 
mération en  aval  de  l’établisse- 
ment thermal 


Omnibus  : — des  hôtels  à la  gare. 

Hôtels  : — Haut-Cambo  : d'Angle- 
terre - Saint-Martin  (bains,  gar.); 
Moderne,  en  face  du  jardin  public, 
près  du  précédent,  t.  c.  f.  (chauff.). 

Cambo-les-thermes  : — Colbert  ou 
de  Paris  et  de  Londres,  en  face  des 
Thermes,  près  de  la  Nive,  t.  c.  f. 
(bains,  chauff.,  grande  véranda, 
gar.). 

Agence  de  location  ; — J.  Mtr. 

ohand. 

Poste  : — au  centre  de  la  localité. 

En  quittant  la  gare,  on  prend 
en  face  une  avenue,  par  la- 
quelle on  franchit  la  Nive 
pour  monter  à dr.  au  Haut- 
Cambo  par  un  chemin  caillou- 
teux ou  par  un  escalier  de  82 
marches  qui  le  borde.  Les  voi- 
lures prennent  à g.  la  belle 
route  qui  monte  en  lacets  vers 
la  ville  liante. 

En  haut  de  l’escalier,  on  ar- 
rive, en  tournant  à dr.,  sur  la 
terrasse,  qui  offre  une  *vue 
magnifique  sur  la  vallée  de  la 
Nive  ; villa  du  docteur  Gr an- 
cher  sur  la  hauteur  en  face. 

On  laisse  à dr.  la  fabrique 
de  chocolat  Noblia,  à g.  la 
fabrique  Fagalde  (terrasses 
pour  goûters),  et  l’on  arrive  à 
V église,  précédée  du  cimetière. 
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et  essentiellement  basque  par 
sa  disposition  intérieure  en  ga- 
leries superposées,  ses  tribunes 
sculptées  et  son  autel, très  doré. 

Prenant  à g.,  devant  l’église,, 
on  atteint  la  route  de  Bayonne 
à Sain t-Jean-Pied-de’- Port,  qu’il 
faut  prendre  à g. 

11  faudrait,  la  suivre  à.  dr. , en  leis: 
sant  à dr.  le  Mivyosa~Cluh^  pQun. 
gagner  la  Villa  Àrnaga,  propriété 
de  feu  Eidjuond,  Rostand,  bàlie.  sur 
un  tertre  gazontié  et  bqisé  aurdessus 
de  la  Nive  (on, ne  visite  qu’avec  upe 
autorisation  spécial^i). 

La  rou  te  ramène  vers  le  cen- 
tre de  Ca.mbo.  Arrivé  devant 
le  café  des.  Allées,  laissant  à 
dr*  la  route  de  Saint- Jean-Pied- 
de-Port,  et  à g.  une  rue  où  se 
trouvent  la  mairie  et  le  jeu  de 
paume,  on  suit  tout  droit  une 
belle  allée  de  platanes.  On  passe, 
à g.,  devant  lapo^^epour  attein- 
dre la  petite  place  publique. 
La  route,  passant  au  pied  de 
rhôtel  d’Angleterre  - Saint-Mar- 
tin, olfr.e  à g.  une  belle  vue  de 
la  vallée  delà  Nive  que  domine 
rUrsouia  ; un  petit  sentier  de- 
vant l’hôtel  permet  aux  pié- 
tons de,  gagner  en  quelques 
minutes  les  lhei'mes.  La  route, 
décrivant  un  grand  crochet, 
descend,  et  atteint,  prés  de 
Phôtel  de<  Paris  et  de  Londres, 
rétablissement  thermai,  installé 
dans  un  parc  aux  beaux  om- 
brages, baigné  par  la  Nive. 

L’établissement  communi- 
que, par  un  pont  suspendu 
sur  la  Niv«,  avec  la  halte  de. 
C'ambo-les^Thermes  (F.  ci-des- 

SOUSi» 


LE  PAS  DE  ROLAJ^Di  (S.-S.-E., 
rou4e  de  6 k.  en  voit,  et  10  à,  15  min. 
à-pied\  ou  bien  en.  ch.  de  fer  jusqu’à 
Mxassou.  et  de  là  au  Pas  de  Roland, 
F.  ci-après).  — Ou  prend,  devant  le 
café  des  Allées,  la  iH)ute  de  Saint- 
Jean-Pied-de-Port.  Montée  très  ra-. 
pjde,  puiSi  descente,  en  fece  dun 
cirque  de  montagnes  où  se  distingue 
surtout  le  pic  pointu  de  Montdar- 
rain(F.  ci-après). 

4Ji.  On  quitte  la  route  de  Saint- Jean 
pour  prendre  à dr.  un  chemin  car- 
rossable mais, rapide,  par  lequel  on. 
contourne  le  village  dltxassou  {V. 
ci-après),  dont  üéglise  se  montre  à 
dr.,  et  l’on  arrive  aux  bords  de,  la 
Nive,  dans  une  gorge  superbp;  a 
au  delà  de  la  rivière,  la  voie  ferrée 
d’Ossès  a été  en  grande  partie 
conquise  sur  les  rocs  à pic  qui  sur- 
plombent le  défilé. 

6 k.  Au, delà’de.  quelques  maisons, 
la  voitiire  s’ar^ête  à un  élargissement  ; ^ 
de  là,  il  faut  fS  nain,  à pied  pour  se.- 
rendre.au  Pas  de  Roland  et  au  pont 
de  Laxia.  La  route,  fort  étroite, 
s’élève  un  peu,  franchit  une  courte 
tranchée  rocheuse,  puis  descend.  .A 
g.,  la  voie  ferrée:  esi  portée  par  un, 
muf  de  squjènement  surmonté  d’une 
rampe  en  fer,  et  elle  est  dominée 
par  des  pentes  abruptes.  La  roule,  par 
endroits  cahoteuse,  est  aussi  coupée 
dans  la  roche. 

Au-dessus  de  la-  Nive,  à g. , une 
croix  rappelle  que  là  mourut,  le. 
B avril  1878,  un  nommé  J.  Saricouet^ 
Un  peù  plus  loin,  toujours,  à g.,  ou 
voit  un  rocher  projeté  au-dessus  de 
la  Nive,  et  relié  au  parapet  de  la 
roule  par  une  mince  arête  formant' 
arceau,  sous  laquelle  passe  un  sen- 
tier : c’est  le  *Pas  de  Roland,  et  l’on 
ne  s’expliquerait  pas  la  réputation 
dqnl  il  jouit,  si  l’on  ne  réfléchisgait, 
que  la^ roule  et  le  chemin  de  fer  l’ont 
défiguré  et  lui  ont  ôté  le  caractère 
de  grandeur  qu’il  revêtait  alors  que 
l'ancien  chemin  muletier  passait  sous 
son  arcade  de  pierre.  La  route.sucr 
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tout,  qui  ledomine,!  a singulièrement 
rapetissé,  on  pouirait  p;iss  r a côté 
sans  lit  percevoir-;  le  senlier  qui  y 
descend  se  détache  de  la-,  roule  à gi, 
au  imiruanl  qui  précède,  en  face  d'un 
gros  rocher  couvert  de  rouille;  on 
peut  aussi,  tout  à côté,  y descendre 
par  des,  pierres  assez  espacées  et 
qui  obligent  a quelques  sauts.  Tou- 
tefois, le  site  est  frais  et  joli. 

On  peuti  continuer  jusqu’au  pont 
de  Laxia,  et,  sans  franchir  le  pont, 
monter  à dr.  pour  se  désaltérer  au 
restaurant  du  Mont-Roland.  On  re- 
vient prendre  la  voiture  à l’endroit 
où  on  l’avaitHaisséei  et  le  retour  à 
Cambo  s’effectue  par  le  même  itiné- 
raire qu’à  inller. 

ASCENSION  PU  MONTPARRAIN 

(a  h.  aller  et  ret  par  Itxassou,  où 
l’on  peut  se  rendre  en  voiture  et, 
dîoùil’on  monte  à,  la  cinie  en  Ih  30.) 
— Le  Pic  Montdarrain  (7o0  m.j.  donl 
le  sommet  est  un  cône  sauvage  et 
nu,  portant  les  ruines  d’une  antique 
forteresse,  offre  un  vaste  panorama. 

Au  delà  de  Cambo-les-Bains, 
la  voie  continue  à remonter 
la  rive  dr.  de  la  Nive.  — 21  k. 
Cambo  hs-Tkermes,  halte  qui 
dessert  l’établissement  thermal 
(V.  ci-dessus).  — Au  delà  d’un 
tunnel  et  de-  tranchées  ro>- 
cheuses,  la  voie  serpente  dans 
une  gorge  étroite  et  boisée. 

Tunnel,  puis  àdr.  se  montre 
Itxassou,  au  delà  d’un:  pont' 
suspendu. 

25  k.  Itxassou  (hôt.  : T.eillery, 
salle  à manger  d’été  dans  les: 
branches  d’un  gros  chêne  ; du 
Pas-de-Roland),  usine-  hydror 
électrique,  trés^  archaïque  vil- 
lage basque,  dont  Véylise  pos- 
sède de  riches  ornements 
d’autel  en  argent  massit  doré, 
donnés  au  xviii«  s.  par  un 
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('migrant  revenu  d’Amérique, 
Pedro  d’Echegaray  ; pour  les. 
voir,  s’adre.sser  à la  cure. 

PE  LA  GARE  P’ITXASSOU  Al/ 
PAS  PE  ROLANPt  (35  min.  S.,  à 
pied)^  — Sortant  de  la  gare,  ou 
prend,  àt  g,  le  chemin  qui  j>aeset 
devant  la  buvelle  de  la,  gare,  à dr. 
de  la  voie  ferrée.  — 4 min.  Arrivé 
au  passage  à niveau  qui  précède 
un  lunnel,  on  s’adresse  à dr.  à la 
maison  du  passeur  (chêne  énorme), 
on  traverse  (10  c;)  la  N4ve  en  bac; 
et  l’on  prend,  en  quittant  le  bateau, 
un  chemin  qui  serpente  dans  des 
bois  de  chênes.  — 12  min.  On  atleint 
la  route  de  voitures  en  vue  de  l’é- 
glise d’ilxassou,  à dr.  sur  un  tertre, 
et  l’on  suit  cette  roule  à g.,  en  regard 
d’un  promontoire  qui,  s’avançant;- 
vers,  la,  Nive», détermine  le  défilé  du^ 
Pas  de  Roland.  — Laissant  à dr.  le 
chemin  d’itxassou,,  la  roule  du  Pas- 
dë-Roland  tourne  à g.,  et,  bordée 
de  ce  côté  de  beaux  chênes,  arrive' 
au-dessus  de  la  Nive.  — 20  min. 

A g;.,  chêqe  avec  banc  de  repos.  — 

15  min  de  là  au  Pas  de  Roland  et 
au  pont  de  Laxia  {Y.  ci-dessus,. 
Cambo). 

ü’itxassou  on  monte  en  1 h.  30air 
Monldarrain  (F.  Cambo). 

La  voie  pénétre  dans  le  dé- 
file du  Pas  de  Roland  ; à dr.  on 
voit,  en  contre-bas  delà  route, 
l’ouverture  pratiquée,  selon  la 
légende,  par  l’épée  du  preux 
chevalier.  On  traverse  un 
élargisseinent  du  vallon,  puis- 
on  longe  la  Nive  à dr  , et  la* 
voie  débouche,  dans,  un  gram$., 
cirque  rocheux,  — 30  k.  Lou-- 
hossoa  (halte),  à g.,  sur  la  hau- 
teur. 

35  k.  Bidarray  (hôt.  du  Pont- 
d’Enfer)y  le  « paradis  des  pê- 
cheurs» (truites),  dans  us^ 
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cirque  de  prairies;  à 1 k.  S.-O, 
grottes  de  Bidarray.  — Le  vil- 
lage se  montré  à dr.  après  la 
gare,  avec  son  vieux  pont  en 
dos  d’âne  très  pittoresque. 

La  voie  continue  à remonter 
la  vallée  de  la  Nive,  qui  coule 
tantôt  à g.,  tantôt  à dr. 

41  k.  Ossès  (hôt.  Central, 
T.  c.  F.),  gare  où  se  détache  à 
dr.  la  ligne  de  (9  k.)  Saint- 
Etienne-de-Baïgorry. 

SAINT-ETIENNE-  DE  - BAIGORRY 

(hôl.  des  Pyrénées,  T.  C.  F.,  électr., 
bains,  gar.,  téléph.),  ch.-l.  de  c.  de 
2,3oo  ha  b.,  pittoresque  et  dans  une 
jolie  situât  on.  Château  d'Echauz 
(iiv®  s.). 

La  ligne  de  Saint-Jean-Pied- 
de-Port  suit,  parallèlement  à 
la  route,  la  vallée  de  la  Nive 
d’Arnéguy. 

52  k.  SAINT-JEAN-PŒD.DE- 
PORT,  en  basque  Donajouna 
ou  Don-Iban-Garazi,  ch-1.  de 
c.  de  1,638  hab.,  station  clima- 
tique, ancienne  capitale  de  la 
basse-navarre,  est  une  pitto- 
resque petite  ville  bâtie  à 
168  m.  d’alt.,  sur  les  deux 
rives  de  la  Nive,  à la  base  d’une 
colline  boisée  que  couronne 
une  vieille  citadelle. 

Saint -Jean -Pied -de- Port , ainsi 
nommé  d’après  sa  position  au  débou- 
ché du  « port  » ou  col  de  Ronce- 
vaux,  a été  fondé  par  un  Garcia,  roi 
dé  Navaire,  aux  xr-xii®  s.  Le  traité 
des  Pyrénées  (1659)  le  céda  à la 
France.  Vauban  fortifia  la  ville  et 
agranditla  citadelle.  C’est  par  Saiut- 
Jean-P.ed-de-Port  que  larmée  de 
Wellington,  en  1813,  péné'ra  en 
France.  — La  fêle  locale  (15-18 août) 
offre  un  intéressant  spectacle. 


Omnibus  ; — des  hôtels  à la  gare. 

Hôtels  : — Central,  pl.  du  Marché, 
dipl.  T.  c.  F.  (bains,  gar.,  voit,  pour 
e\curs.);  des  Pyrénées,  pl.  du  Mar- 
ché  (chauff.,  gar-,  voit.)  ; de  France, 
pl.  du  Marché  (gar.,  voit.)  ; Apesté' 

Voitures  publiques  pour  : — 
S ^int-P ilais  ; Ronceraux  et  Bur- 
gueie,  correspondance  avec  la  voi- 
lure dî  Pampelune  (il  faut  coucher 
à Burguete). 

Syndicat  d’initiative. 

Le  centre  de  Saint-Jean- 
Pied-de-Port  est  \di  place  du 
Marché,  où  sont  les  principaux 
hôtels. 

De  la  gare  on  y accède  en  prenant, 
à la  sortie,  le  chemin  de  g.  et  en 
tournant  tout  de  suite  sur  1a  dr.  On 
passe  devant  l’école  communale  et 
l’on  trouve  au  sitôt  à dr.  la  place  du 
Marché. 

De  la  place  du  Marché,  située 
en  dehors  des  remparts  du 
XV®  s.  qui  enserrent  la  vieille 
ville  sur  la  rive  dr.  de  la 
Nive,  on  gagnera,  en  Iran- 
chissant  la  Nive  (du  pont,  vue 
pittoresque)  la  pl>ce  de  la 
République',  statue  de  Ch.  Flo- 
quet,  ancien  président  du  Con- 
seil, par  Ducuing. 

La  rue  de  g.  amène  à la 
pittoresque  rue  d’Espagne,  où 
l’on  voit  une  maison  en  grès 
rouge  de  1610;  c’est  l’artère 
centrale  d’un  quartier  de  la 
ville  situé  en  dehors  de  l’an- 
cienne enceinte  et  entouré 
lui-même  de  remparts  plus 
modernes  La  rue  d’Espagne,  à 
dr.,  monte  jusqu’à  la  porte 
d’où  part  la  route  de  Ronce- 
vaux. 
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En  loDgpanU’intérieurdu  rempart 
a g.  de  cetle  porte,  on  arrive  à une 
prom  made  plantée  de  grands  arbres 
où  se  trouve  le  jeu  de  pau  e. 

En  prenant,  au  contraire,  la 
rue  d’Espagne  à g.,  on  franchit 
de  nouveau  la  Nive  sur  un 
vieux  pont  et,  par  une  porte 
en  ogive  percée  dans  les  an- 
ciens remparts,  on  entre  dans 
la  vieille  ville.  Aussitôt  à dr., 
on  trouve  V église  (xv«et  xvFs.). 

Après  l’église  on  suivra  la 
Grande-Rue  centrale  bordée  de 
maisons  en  grès  rouge  : anciens 
hôtels  des  xvi«  etxvii®  s,  ; maison 
des  États  de  Navarre,  xv«  s.; 
vieille  prison.  Cette  rue 
aboutit  à son  extrémité  supé- 
rieure à une  porte  des  rem- 
parts et,  à dr. , aux  lacets  de  la 
citadelle,  construite  parle  che- 
valier Deville  en  1668  et  rema- 
niée par  Vauban  ; on  ne  visite 
pas,  mais  on  peut  monter 
jusqu’au  point  de  vue. 

On  revient  sur  ses  pas  par  la 
Grande-Rue,  d’où  la  première 
rue  à dr.  ramène  à la  pl.  du 
Marché. 

ENVIRONS  DE 
SAINT-JEAN-PIED-DE-PORT 

1°  REDOUTE  DE  CATCH AMENDY 
(200  m.  d’alt.,  en  30  min.,  re- 
commandée). — On  monte  par 
la  vieille  route  d’Espagne  et  le 
chemin  des  canons.  Immense 
vue  panoramique  Retour  par 
la  forêt  de  Laugras  et  la  fon- 
taine de  la  Vierge  {^QdiU  fraîche  et 
pure). On  débouchesur  la  roule 
d’Esterencuby,  que  l’on  suit 


[5]  - 43 

à gauche,  pour  rentrera  Saint* 
Jean  par  la  rue  d’Espagne. 

2»  L’ARRADOY  (N.;  route  stra- 
tégique de  12  k.;  2 h.  30  à 3 h. 
â pied,  2 h.  en  voit.;  recom- 
mandée). — La  route  à lacets 
et  à pente  douce,  tracée  par  le 
génie,  s'amorce  sur  la  roule  de 
de  Saint-Jean  à Jaxu.  Elle  se 
termine  au  pied  de  la  cime  où 
un  sentier  monte  en  quelques 
minutes. 

Sommet  (661  m.).  Belle  vue 
sur  le  Jarra,  les  vallées  des 
Nives,  le  pays  basque,  le  défilé 
de  Roncevaux  et  les  Pyrénées 
espagnoles. 

3«  DE  SAINT- JEAN  - PIED-DE 
PORT  A RONCEVAUX  ET  A BUR- 
GUETE  (29  et  32  k ; route  de 
voit.;  serv.  de  diligence;  télé» 
graphier  de  Valcarlos  pour  le 
déj.  à Vhôtel  des  Postes  de  Bur- 
guete,  et  demander  cuisine 
française;  les  autos  doivent 
acquitter  pour  droits  de  péage  : 
5 pes.  jusqu’à  Roncevaux,  au 
delà  3 pes.  par  j.;  exiger  un 
reçu;  course  très  recommandée). 
— La  Nive  franchie,  on  laisse 
à dr.  la  route  de  Bayonne  ainsi 
qu'Uhart-Cize  et  l’on  descend 
dans  la  gorge  de  la  Nive  d’Ar- 
néguy  ou  petite  Nive,  dont  on 
remonte  la  rive  dr.  — 7 k.  Les 
Pintes  (douane  française)  où 
l’on  rejoint  la  vieille  route. 

8 k.  Arnéguy,  dernier  village 
français.  La  Nive  franchie,  on 
est  en  territoire  espagnol  ; mau- 
vais tournant,  et,  après  la 
douane  espagnole, forte  montée. 

12  k.  Valcarlos  (hôt.  : Mas- 
quera, gar.  ; Marcellinos)  pos- 
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sède  UTî;  étaibiisseijûent  hydro- 
thérapique et  des  mmes  de 
cuivre,  LOGO,  bal),  env..—  14  k. 
Premier  péage.  La  route  s’é- 
lève ea  lacets  dans  le  défilé  de 
Valcarlos  et  monte  sur  les 
flancs  du  Haut  d&  Caïndela  et 
du  mont  de  Doray,,  qui  se  dres- 
sent à clr.  et  appartiennent  à 
l’Espagne  ; à g,  la  IVi.ve  forme  la 
frontière  française.  A g.  on  voit 
le  réservoir  d’eau  de  la  grande 
usine  électriq^ue  de  Valcarlos, 
qui  éclaire  Cambo.  On  traverse 
une  gorge  étroite,  bornée  à.  g. 
par  une  haute  muraille  de. 
rochers,  las  Penas  de  Francia, 
jusqulà.  Gaïnecoteia,  pjiis  on 
longa  le  liane  de  la  montagne 
d’ Altohiscar.  De  la  venta  (au- 
berge), de  j usqu’au 

col,,  en  passant  par  la  maison 
cantonnière,  la.  route  monte 
au  milieu  de  rochers  et  de  nja- 
gnihques  hêtres. 

27  k.  Port  ou  col  d'Ibaneta 
ou  de  fioncevaux  {\,0bl  m.)  et 
ruines  insignifiantes  de  ce  qui^ 
fut  la  chapelle  de  Charlemagne^- 
— On  descend. 

29k.  T oncevaux.(en  espagnol, 
Ronces  Dalles , en.  basque  Orhia;, 
posada),  pauvre  village,  à 9,81 
m.,  doit  sa  célébrité  à.  la,  dé- 
faite de  l’arrière-garde  de 
l’armée  de  Charlemagne. 

C’est  dans  le  vallon  boisé,  par- 
couru par  le  ruisseau  descendu  du 
pic  d’Àltobi$Gar,  que,  le  lo  août  778, 
fut  consommée  cette  sanglante  dé- 
faite. D’après  le  roman,  le  paladin 
Roland  et  les  douze  pairs  de  l’em- 
pereur furent  écrasés^ous  les  rocliers 
que  les  Basques  firent  rouler  sur 
eux,. En  810,  Louis  le  Débonnaire, 
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aIor,s  roi  des  Aquitains,  au  retour 
d’une  expédition  on  Espagne,  passa 
à Ronce  vaux  et  préserva  .son,  arméè 
de  toute  attaque  en,  enlevant  comme 
otages  les  femmes  elles  enfants  des 
Basques. 

En  1794,  le  général  Marbot  battit 
le  duc  d’Ossuna  au  port  de  Ronces- 
vaux.  ,En,  1813,  le  maréchal  Soull,. 
voulant  secourir  Pampelune,  passa 
le  port  à la  tête  de  33,000  hommes, 
attaqua  à l’improviste  les  18,000 
Anglais  postés  dans  la  vallée,  les 
poursuivit  jusqu’à  Sordurea  oA. 
s’engagea  une  bataille  décisive  que 
tennina  la  déroule  des  Français. 

Roncevaux  ne  se  compose  que 
de  quelques  pauvres  maisons 
groupées  autour  d’un  célèbre 
couvent,  long  bâtiment  que 
dominent  l’église  et  une  mas- 
sive tour  carrée.  La  « royale 
eh  insigne  collégiale  » de 
Roncevaux  est  considérée  en 
EspagTie  comme  l’un  des  plus 
célèbres  sanctuaires  de  la-chré- 
tienté; Le  prieur,  nommé  par 
le  roi.  et  six  chanoines  sont 
tout  ce  qui  subsiste  de  l’ancien 
ordre  mililaire  de  Roncevaux  : 
on  l'etrouve  partout,  dans  le 
monastère,  la  croix  recourbée 
en  crosse  au  sommet  et  aigui- 
sée en  épée  au  pied., 

Sbnner-âi  la  - porte  qirinci pale  -pour 
visiter.  On  montre  à l’intérieur,  la 
bibliothèque,  la  salle  gothiqiLe  de  la 
grosse  louri,  le  cloiire  d'allure,  mas- 
siveet  l'épits«;foadée  par  don  Sanche 
le  Fort  (xui®  s.)  :.on  y voit  la  célè- 
bre image  de  la  Vierge,  que  les 
pèlerins  viennent  vénérer  ; le  tom- 
beau du  fondateur  (dans  la  chap. 
SDAugustin]  et  de  sa  femme  donai 
Clemencia  ; deux  fragments  des. 
fameuses  chaînes  conquises  à las- 
Na  vas  de  Tolosa  .;  des  vases  sacrés 
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tpès  anciens.;  une  chape  brodée  en 
or  par  Ste  Elisabeth,  rerne  de  Por- 
tugal; une  B ble  à reliure  en  ar- 
gent sur  laquelle  plusieurs  rois  de 
Navarre  ont  prêté  serment  : un  beau 
dableau  de  Joannès  ; :un  triptyque 
Bamand,  don  du  duc  'd-Orleans  ; 
une  curieuse  Mater  Doloroaa  dont 
tes  yeux  semblent  remplis  de  lar- 
mes grâce  à des  diamants  habile- 
ment combinés  ; un  reliquaire  de 
valeur  ; les  deux  /masses  dites  de 
tRoland,  les  pantoufles  dites  deTur.pin. 

A Æôté  du  irtona.stère,  pro- 
menade des  Adôés.  — iLa.cAapel/e 
du  Samt-Esprü,  qui  se  trouve 
en  dehors  et  en  face  du  cou- 
vent, a été  érigée,  dit-on,  au- 
dessus  de  la  fosse  où  furent 
inhumés  les  preux  de  Chajrle- 

ROUTE  6.  — DE  PARI 

Ghestin  me  feu  : 775  k,.  — Réseaux 
d'Orléans  (Paris  à Bordeaux),  du 
Midi  'Bordeaux  à Salies).  Trajet 
en  12  h.  par  trains  rapides  ; on 
change  toujours  de  irain  à Puyoô; 
121  fr.  10,  8t  fr.  75,  53  fr.  30. 

736  k.  de  Paris  à Dax  (p.  14). 
— La  voie  de  Puyoô  franchit 
l’Adour  sur  un  pont  à 6 arches 
en  pierre  ; à g.,  belle  vue  sur 
Dax.  On  franchit  le  Luy,  — 
757  Iv.  Misson-Habas.  La  voie 
descend  par  la  vallée  dû  gave 
de  Pau  et  rejoint  la  ligne  de 
Bayonne  à Toulouse  : à dr..  le 
gave,  et,  à l’horizon,  le  pic 
d’Anie  et  la  chaine  des  Pyré- 
nées. 

767  k.  Puyoô  (buffet  ; bot.  des 
Voi/apewr^),. jonction  des  lignes 
de  Bayonne-Toulouse,  de  Dax  et 
de  Mauléon-Saint-Palais.  Chan- 
gement de  tra  in  P .ur  Salies,  La 
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uiagne.  Elle  e^t  ouverte  au 
üuTlie  -en  'ïriai  et  des  nne.s'ses 
y sont  dites  pour  te  repos 
fl’àme  de  -Holand  et  des  douze 
pairs  de  Clrarleruagne. 

11  y a à lloncevaux  line  au- 
berge où  les  amateurs  de  pit- 
toresque trouveront  une  cui- 
sine espagimle  et  beaucoup  de 
oouleur  locale.  Mais,  pour 
avoir  plus  de  co»nfort,  on  fera 
bien  d’aller  cberclrer  repas  et 
gile  à Burguete  (hôt.  des  Pos- 
ées ; on  parle  fiançais),  gros 
bourg  situé  à 3 k.  sur  la  route 
de  Pampelune. 

De  Sainl- Jean- Pied -de -Port  à 
Mauléon,  route  de  43  k.,  par  le  col 
d’Osquish  ; belle  vue. 

A SALIES-DE  BÉARN 

station  est  reliée  par  un  pont 
à (1  k.  5,'S..-S.-E.)  Beltocq  : 
ch  'Uan  ruiné  du  xiv«  s.  — 
— Laissant  à g.  la  ligne  de 
Toulouse,  celle  de  Salies  «et 
Mauléon  franchit  le  gaveüe 
Pau,  passe  dans  un  tunnel  et 
descend. 

775  k.  SàLIES-DE-BÉARN, 
ch-l.  de  c.  de  6,400  hab,, 
station  thermale  de  premier 
ordre,  aux  sources  chlorurées, 
sodiques  froides,  se  compose 
de  djBux  parties  bien  distinctes  : 
du  côté  de  la  gare,  la  ville 
moderne  ou  balnéaire,  où  se 
trouvent  les  hôtels,  les  villas, 
les  établissements  de  bains,  et, 
d’autre  part,  la  vieille  bour- 
gade, aux  rues  tortueuses, 
mais  propres,  bordées  de 
vieilles  maisons  pittoresques. 
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Salies  a de  très  agréables 
promenades  et  d’intéressantes 
excursions  aux  environs. 

Salies  doit  son  origine  et  son 
nom  aux  sources  salées  connues 
déjà  au  xviiio  s.  La  source,  propriété 
des  habitants  indigènes,  est  affer- 
mée env.  100.000  fr.  par  en  ; elle 
alimente  un  établissement  de  bain», 
et  la  Compagnie  fermière  des  sali- 
nes fabrique  annuellement  env. 
2.500  tonnes  de  sel  servant  à la 
salaison  des  jambons.  L’eau  de  Salies 
est  efficace  contre  les  manifesta- 
tions du  lymphatisme  et  de  la  scro- 
fule, les  maladies  des  femmes  et  les 
blessures  de  guerre. 

Omnibus  : — à la  gare. 

Hôtels  : — DE  !«*■  ORDRE  ! du  Parc 
et  de  V Établissement  thermal  (!«■■ 
mars-30  nov.;  bains,  chauff..  asc., 
gar.,  jardins,  voit.  ; omn.)  ; de  France 
et  d’Angleterre  (bains,  gar.,  vaste 
parc,  voit.)  ; Bellevue^  (omn,  gratuit, 
bains,  chauff.,  gar.,  voit.);  Grand- 
Hôlel  Moderne  et  Pavillon  Médicis, 
(parc,  eau  courante,  chauff.,  bains, 
gar.);  du  Château^  en  face  des 
bains  ; de  la  Paix^  en  face  du 
jardin  public  (1®*’  mars  à fin 
nov.). 

Moins  chers  : — de  Paris  et  Pa- 
villon Rose  (garage)  ; Larrouy  ; Ed. 
Laborde  (voyageurs  de  commerce); 
du  Midi  ; Nouvel-Hôtel  ; des  Voya- 
geursy  pi.  Jeanne-d’Albret. 

Restaurants:  — Laborde  ; Cen- 
tral; L fcart/ic,  pl.  du  Bayaà  ; des 
Voyogiurs,pl-  du  Temple. 

Pensions,  de  famille  : — Villa 
Bordes,  T.  C.  F.  ; Ârrial  ; de  Beau- 
lieu  ; Bordiguibel  ; des  Menhirs; 
Bristol  ; Casteignau;  Coustére  ; 
Danty  ; Domecq  ; Duthil  ; Jeanne- 
d'Albret;  Ju}ie-Félicie  ; Ed.  Loustau, 
près  du  jardin  public  ; Marie-Antoi- 
nette, route  de  Bayonne  ; Saint-Jo- 
seph  (reçoit,  pour  la  durée  du  traite- 
ment balnéaire,  les  enfants  de 
moins  de  7 ans  que  les  parents  ne 


peuvent  accompagner)  ; Sévignae  ; 
des  Tilleu  's. 

Villas  et  appartements  à louer  : 
— en  grand  nombre  (s'adresser  au 
comité  d’initiative)  ; chambr'^s  avec 
faculté  de  faire  la  cuisine.  Villas 
meublées  au  mois,  prix  suivant  la 
saison. 

Poste  : — pl.  de  la  Trompe. 

Loueurs  d’automobiles  : — Du- 
pré,  bd  Sainl-Guily  ; Detoy,  r.  des 
Bains  ; Taberne^  pl.  Jeanne-d’Albret, 

Voitures  de  promenade  : — Hon- 
ton,  cours  du  Jardin-Public  ; Bélat, 
r.  du  Commerce  ; écuries  de  Vhôt. 
du  Parc,  etc. 

Voitures  publiques  : — pour 
Labastide,  Orthi  z,  Peyre  horade,  Sau- 
veterre,  variables  dune  saison  à 
l’autre  ; se  renseigner, 

EtablissementtbermalJ:  — ouvert 
toute  1 année  ; 3 cabines  de  luxe, 
39  de  cl.,  31  de  2®  cl.,  41  de  3*=  cl.  ; 
4 salles  de  douches;  chauffé  l’hiver. 

Casino  ; — salle  de  speciacle  ; sa- 
lon de  jeux  ; parc,  avec  salle  de 
spectacle  en  plein  air;  kiosque  de 
musique.  L en’rée  du  parc  est  libre 
en  temps  ordinaire. 

Comité  d’initiative  : — près  du 
jardin  public  (hall  à dépêches,  salle 
de  correspondance). 

De  la  gare,  derrière  laquelle 
on  peut  visiter  Vusine  des  sa- 
lines, on  prend  à g.  V avenue  de 
la  Gare,  qui  passe  devant  l’ho- 
tel  Bellevue.  A dr.  le  boulevard 
de  Sainl-Guily , qui  longe  le 
parc  de  l’établissement  ther- 
mal, aboutit  au  jardin  public. 
Au  coin  de  ce  jardin  est  le 
bureau  du  comilé  d*initialive. 
Dans  le  jardin  public  s’élève 
rétablissement  thermal,  de  style 
mauresque,  renfermant  le  ca- 
sino. Derrière  l’établissement 
est  un  parc,  en  général  ouvert 
au  public. 
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Traversant  le  jardin  public 
et  suivant  le  cours  du  Jardin- 
Public,  qui  s’ouvre  à g.  de  l’hô- 
tel  de  la  Paix,  on  gagne  la  rue 
Saint-Vincent  qui  laisse  à g.  la 
rue  du  Château  conduisant  au 
château  de  Salies,  situé  sur  une 
hauteur  et  transformé  en  hô- 
tel-pension, et  à dr.  une  petite 
place  avec  vue  sur  la  rivière. 
La  rue  Saint-Vincent  amène  à 
V église  Saini- Vincent  (,xv«  s.) 
précédée  d’une  tour  massive, 
puis  atteint  la  place  Jeanne- 
d'Albret, 

Franchissant  le  vieux  pont 
en  pierre  de  2 arches  {vieilles 
maisons  pittoresques  le  long  de 
la  rivière)  qui  est  au  fond  de  la 
place  Jeanne-d’Albret,  on  laisse 
sur  la  dr.  la  poste  et  l’on  suit 
la  rue  du  Commerce,  d’où  un 
passage  voûté  à dr.,  appelé  rue 
de  la  Mairie,  mène  à la,  place 
du  Bayaà,  où  se  trouve  la 
source  salée,  maintenant  cou- 
verte. Cette  place,  est  bordée 
par  Xholel  de  ville  (halles)  ; on 
y voit  aussi  les  restes  d’une 
maison  de  1590  appelée  maison 
de  Jeanne  d*Albret,  sur  l’em- 
placement de  celle  où  cette 
princesse  résida  en  1568;  plus 
tard  Henri  IV  logea  dans  la 


ROUTE  7.  — D 

Chemin  de  fer  : 821  k.;  réseaux 
d'Orléans  f Pari  s- Bordeaux),  du 
Midi  (Bordeaux  à Pau).  Trains  ra- 
pides, wagon-restaurant,  wagons- 
lits,  voilures  directes;  li8  fr.  30, 
8<>  fr.  tO,  56  fr.  45. 
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maison  Lafont,  qui  est  con- 
tiguë. 

A Fextrémité  de  la  rue  du 
Commerce,  on  rencontre  à dr. 
le  temple  protestant,  de  style 
grec,  et  à sa  g.  le  champ  de 
foire.  Au  delà  du  temple  com- 
mence larwe  Saint-Martin,qm 
monte  à V église  Saint-Martin 
dont  les  trois  nefs  datent  de 
1530  environ,  et  à dr.  de  la- 
quelle est  le  cimetière. 

Du  temple  on  peut  prendre, 
au  fond  du  champ  de  foire,  la 
rue  des  Cultivateurs,  qui  se 
termine  à une  passerelle  en 
fer  sur  le  Saleys,  d’où  la  rue 
des  Bains  à dr.  ramène  au  jar- 
din public.  Entre  la  rue  des 
Cultivateurs  et  la  rue  du  Com- 
merce s’étend  le  vieux  Salies. 

Belle  vue  au  S.-E.  (en  quelques 
min.,  de  l’église  Saint-Martin,  par 
un  chemin  qui  se  détache  de  la  route 
à g.)  au  Pain  de  sucre  (121  m.),  ou, 
mieux  encore,  à (l  h.  N aller  et 
ret.  à pied) la  colline  de  la  Trinité 
(163  m.),  d’où  la  vue  s’étend,  au  S., 
de  la  Rhune  au  pic  du  Midi  de  Bi- 
gorre  : pour  s’y  rendre,  après  avoir, 
en  quittant  le  jardin  public,  passé 
sous  le  pont  du  ch.  de  fer,  on  tourne 
à dr.  au  N.,  puis  (25  min.)  à 1 E., 
pour  gravir  la  colline,  qui  doit  son 
nom  à une  chapelle  déiruite  pen- 
dant les  guerres  de  religion. 


PARIS  A PAU 

736  k.  de  Paris  à Dax  (p.  14). 
— 31  k.de  Dax  à (767  k.)  Puyoô 
fp.  45).  — La  voie  remonte 
la  rive  dr.  du  gave  de  Pau, 
dans  un  riant  paysage.  — 774  k. 
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Mmgts.  Sur  la  rive  g.  du  gave, 
eolline  du  Sahit-Pic,  haiite  de 
149  in.,  pourtant  un  chaUau 
Yuiiné  du  xn«  s.  ; bains  ■ suif ü- 
reux  de  Baure.  — Le  gave  est 
bordé  de  pittoresques  rochers 
gris.  A dr.,  le  pont  d*Orthez. 

782  k.  &rthez  (bifuTc.  pour 
Aire-sur-l’Adour  ; hôt.  de  la 
Belle-Hôtesse,  T.  C.  F.^;  voit.), 
d’arrond.  du  départ,  des 
Basses-Pyrénées,  de  !6,254  hab., 
ancienne  capitale  du  Béarn, 
«nérite  un  arrêt  entre  deux 
brains  pour  son  pont  et  ses 
vieux  monuments. 

En  haut  V avenue  de  la 
prendre  à g.  lame  'Saiivt- 
'^lles  Peu  aiprès  T hôtel  de  la 
Beile-Hôtesse,  la  première  rue 
à g.  conduit  à la  (ptaae  d' Ar- 
mes, où  se  trouve  Vhôtel  de 
mile  ; de  Pautre  côté  delaplace 
«'ouvre  la  proAienaâe  des  Pla- 
tanes. 

La  rue  des  Jacobins,  â dr.  de 
i’hôtel  de  ville,  mène  à la  place 
Saint-Pierre  sur  laquelle  s’élève 
Véglàse  reconstruite  au  xv«  s. 
sur  des  murs  du  xiP. 

Au  S.  de  la  place,  une  ave- 
nue bordée  d’ermeS.  laissant  à 
dr.  la  promenade,  le  fronton 
et  les  arènes,  conduit  au  gave. 
A g.,  on  aperçoit  le  vieux  pont 
en  dos  d’àne  avec  4 arches  ogi- 
vales, des  xiii«  et  xiv«  s. , portant 
une  tour  de  défense  percée 
d’une  porte  en  ogive,  et  pré- 
sentant l’aspect  le  plus  pitto- 
resque. Gagner  le  pont,  puis 
prendre  sur  la  ,g^  la  rue  Grav-e- 
rie,  puis  à g.^  à son  extrémité, 
ia  rue  Bourg-Vüux  bordée  de 


maisons  anciennes  : remarquer 
celle  avec  une  tour  à pans, 
n®  39,  dite  maison  de  Jeanne 
d'Albret,  à l’angle  de  la  rue 
Boaries.  La  rue  Bourg-Vieüx 
est  continuée  par  la  rwe  de 
V Horloge  : au  15,  débris  de  Vhô- 
tel de  la  Lune,  où  descendit 
Froissart.  Au  delà  la  rue  Mon- 
cade  monte  à la  tour  Moncadé, 
(dont  l’entrée  est  interdire), 
seul  reste  du  'château  bâti  en 
1242  par  Gasta'n  VU  et  où  Gas- 
ton iPhœbus  mena  une  vie  fas- 
tueuse et  criminelle  : il  tua 
son  frère  et  son  propre  tils, 
injustement  acCusé  ‘d’avoir 
voulu  l’empoisonner. 

Au  delà  d’Ortbez  la  voie  Con- 
tinue à rencontrer  la  vallée  du 
gave,  bordé  d’oseraies;  au  fond, 
à dr.,  apparaissent  les  Pyré- 
nées — 796  k.  ‘Lacq.  — 802  ’k. 
Artix.  — 815  k.  Lescar  (p.  55). 

821  k.  PAG,  ville  dè  37,149 
hab.,  ancienne  Capilale  du 
Béarn  à partir  du  xvi®  s.,  ch.-l, 
du  départ.  des  Basses-Pyrénées 
e't  siège  d’une  Cour  d’appel,  sta- 
tion d’hiver,  est  bâtie  à 207  m, 
d’«nlt.  (32  m.  au-dessus  de  la 
gare),  sur  un  plateau  qui  do- 
mine le  confluent  de  l’Ousse 
et  du  gave  de  Pau,  et  qui  offre 
une  vue  incomparable  sur  les 
Pyrénées.  — Pour  détails,  V.  la 
monographie  Diamant  illus- 
trée : Pau  et  ses  environs. 

Pau  a vu  naître  : Jeanne  d'Albrét 
{1528-1572)  ; Henri  IV  (1553-1«10)  ; le 
msréobal  Gassion  (1609-1647^),  un 'des 
vainqueurs  de  Rocroi  ; Bernadette 
(1764 -1844), général  d ' la  République 
puis  maréchal  de  l'Empire,  et,  eu 
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1818,  proclamé  roi  de  Suède  et  de 
Norvège  sous  le  nom  de  Charles- 
Jean. 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Buffet  : — à la  gare. 

Omnibus  : — de  vill^;  omnibus 
de  famille  ; omnibus  et  autobus  des 
hôtels. 

Funiculaire  : —en  face  de  la  gare 
du  Midi,  pour  la  place  Royale  et  le 
bd  des  Pyrénées  ; abonnements. 

Hôtels  : — DK  GRAND  LUXE  : Gassion 
(PI  a B3),  bd  du  Midi,  T.  c.  F.  : de  France 
(PI.  b C4  , pl.  Royale  et  bd  des  Pyré- 
nées. 

De  !«'•  ORDRE  : Grand-Hütel {Pl.cC\), 
r.  0’Quin,4,auN.de  la  ville  (leroct. 
au  juin.)  ; de  la  Paix  (Pl.  d B3) 
pl.  Royale,  dipl.  T.  C.  F.  ; de  Londres 
(Pl.e  Bl;,  av.  Gaston-Phœbus(lo  sept, 
au  30ju  n);  du  Palais  et  Beauséjour 
(Pl.  / CD4),  bd  des  Pyrénées  et  r.  du 
Lycée  ; Continental  (Pl.  g C3),  r.  du 
Maréchal-Joffre  ; de  la  Poste  {Pl.  h B3), 
pl.  Gramrnont,  3. 

Moins  chers  : Bristol  (Pl.  i C3), 
r.  Gambetta,  t.  c.  f.  (bains,  jardin, 
gar.);  du  Boulevard, r.  Porte-Neuve, 25 
(chauff.,  bains);du  Commerce{P\.j  C3), 
I.  du  Maréchal-Joffre,  9fgar.);  de 
l’Europe  et  Moderne  (Pl.  k C3), 
r.  du  Maréchal-Joffre  1 et  3 et  pl. 
Georges-Clemenceau,  7 et  9,  t.  c.  f. 
(chauff-,  bains,  gar.);  Henri  IV  (Pl.l 
C3),  pl.  Georges-Clemonceau,  12 
(chauff.)  ; des  Pyrénées  (Pl.  m C3), 
p'.  Georges-Clemenceau  ; Régina,  r. 
Ga-ision  (immeuble  neuf). 

Modestes:  du  Midi  et  Maison  Dorée, 
r.  Léon-Daran  et  Lalapie,  t.  c.  f. 
(bains)  ; de  la  Pomme-d'Or,  r.  du 
Maréchal-Foch,  11. 

Hôtels-pensions:  se  louent  en  ap- 
partements meublés,  avec  cuisine  à 
part,  de  3,000  à 6,000  fr  pour  l’hiver: — 
Bellevup,  bd  des  Pyrénées  ; Splendide, 
bd  des  Pyrénées. 

Pensions  de  famille  : — Colbert, 
r.  Monlpensier.  43  (bains,  chauff.)  ; 
Hattersley,  r.  de  Liège,  17  (août  à 
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juin):  Notre-Dame, T.  Montpensier. 36 
(confort  moderne)  ; PorU-Neuve,  av. 
Thiers,  18  (chauff.,  bains,  gar.,  jar- 
din ) ; Sainte-Barbe,  av.  Gaslon-Phœ- 
bus.  U ; etc. 

Restaurants  : — aux  hôtels  et  au 
buffet  ; Louis  XV  ou  du  Palais-d'Hi- 
ver,  au  Palais  d'Hiver  ; Bernas,  pl. 
Royale,  9 ; du  Helder,  r.  Notre- 
Dame,  3 ; Suberbie,  pl.  de  la  Répu- 
blique ; Davin,  r.  Maréchal-Foch,  9. 
Pàtissiers-confiseurs-g  1 a ci  e r s: 

— Bousom,  r.  Henri-IV,  6;  Segfhm, 
r.  du  Lycée  ; Massios,  pl.  du  Palais,  6 ; 
Baudon,  r.  Bordenave-d’Abère,  4 ; 
Herré-Camy,  r.  Saint-Louis  ; Etche- 
parre,  r.  Maréchal-Joffre,  15;  Lou- 
rau,  r.  Serviez,  ai. 

Agences  de  location  : —Sarradet, 
r.  Taylor,  212  \Cazaudehore,  pl.Gra- 
mont,  10  ; Central-Office  (Bourdila), 
r.  Gambetta,  2 ; Agence  jyréneenne 
(P.  Barrère),  pl.  Georges-Clemen- 
ceau, 6 ; Agence  Immobilière  (Légat 
P.naut),  r.i:..doue,  6,  et  r.  Gambetta, 
1 bis  ; Anglo-À méricaine,  r.  du  Lycée  ; 
Agence  P al  Oise,  cours  Bosquet;  Agence 
Moderne  (Laborde),  r.  Samonzet. 

Poste  : — Bureau  principal,  r.  Gam- 
betta ; bureaux  auxiliaires,  r.  du  14- 
Juillet,  38,  et  r.  Carnot,  7. 

Bains  : — Romains,  r.  Taylor,  19  ; 
Henri  IV,  pl.  Mulot,  à la  Basse-Plante  ; 
Bernata,  r.  d'Orléans,  16  ; Noguès, 
r.  Castelnau  ; Douches  populairts,  r. 
Marca. 

Voitures  de  place  ; — stations  : 
pl.  Royale,  cours  Bosquet,  [d.  Geor- 
ges-Clentenceau,  r.  Grarnout,  Du- 
pieix,  Gassion,  de  la  République,  de 
l Edit-de-Nan  les,  jardin  public,  gare. 

— Demand'^r  le  tarif  urbain.  Pour 
les  promenades  en  voilure  aux  cu- 
rons de  Pau,  traiter  de  gré  à gré. 

Tramways  électriques  : — toutes 
les  lignes  partent  de  la  place  Georges- 
Clemenceau  : 1 0 pour  la  gire,  2°  pour 
la  Croix-du-P rince  ; 3«>  pour  le  bou- 
levard Guillernin  (route  de  Tarbes); 
4“  pour  la  route  de  Bordeaux. 
Chemins  de  fer  sur  routes  : 
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lignes  de  Jurançon  et  Mone  'n  (p.  53). 
gare  en  face  la  gare  du  Midi.  — Li- 
gnet  de  Pontacq,  d'Aii  e-sur-Aduur  et 
de  Lembeye,  départ  de  a gare  de 
Pau-Centre,  pl.  de  la  République. 
La  ligne  en  construction  de  Pau  à 
Sault-de-Navailles  est  actuellement 
exploitée  jusqu’au  C/ia/?/p  d’aviation. 

Loueurs  de  voitures  : — Pommé, 
T.  Serviez,  23  ; Recondo,  r.  des  Or- 
phelines ; Cazenave,  r.  Montpezat  ; 
Sors,  r.  Castelnau,  14;  Villa,  r.  Ba- 
pouble;  Curon  Pigail,  cours  Bos- 
quet, 4. 

Loueurs  d’automobiles,  garages  : 
— Pommés,  r.  Maréchal-Foch,  24  ; 
Caussat-Claverie,  r.  du  Lycée,  42  ; 
Labasqne  et  Laylle,  pl.  Gramoqt  ; 
Couget,  av.  delà  Gare. 

Loueurs  de  chevaux  : — Larre- 
gain,  r.  Bayard,  3 ; Mathew,  r.  Car- 
not, 47. 

Théâtre  municipal  : — troupes 
de  passage,  représentation  en  géné- 
ral le  dimanche. 

Palais  d’hiver  : — toute  l'année  ; 
représentations  théâtrales  de  nov. 
à avril;  salles  de  jeu;  grand  hall 
ou  palmarium. 

Cinémas  : — Pathé,  r.  Maréchal- 
Joffre  Théâtre-Cinéma,  pl.  de  la 
République. 

Musique  : — aux  kiosques  de  la 
pl.  Royale  et  du  jardin  public. 

Sports  divers  : — Courses  de  che- 
vaux, hippodrome  sur  la  route  de 
Bordeaux  (15  réunions  l'iii ver),  cour- 
ses au  trot  etsîeeple-chases  (apnon- 
cés  par  affiche  ;):  concours  hippique 
en  mars  ; — Courses  landaises  et  es- 
pagnoles ; — Pelote  basque,  gux  arè- 
nes paloises  et  au  Fronton,  quartier 
de  la  Croix-du-Prince  ; — Golf  et 
Criquet,  plaine  de  Billère,  à l’extré- 
mité O.  du  parc  du  Château  ; — 
Tennis  plaine  de  Billère,  au  N.  du 
jardin  public,  etc.;  — Vélodrome,  près 
de  la  gare  du  Midi  ; — Tir  aux  pi- 
geons, route  de  Bordeaux. 

Syndicat  d’initiative  àl  liôtel 
de  ville  ; renseignements  gratuits. 


itinéraire 

Conseils  aux  touristes.  — On  peut 
visiter  Pau  en  une  demi-journée  : 
beaucoup  de  touristes  se  contentent, 
en  etfet,  d > parcourir  le  boulevard 
des  Pyrenéi  s,  de  visiter  le  château  et 
de  faire  une  rapide  promenade  dans 
le  jaidin  public  autour  du  palais 
d'hiver  ; mais  les  voya,.:eurs  dispo- 
sant de  plus  de  temps  ne  devront 
pas  manquer  de  faire  en  voiture  une 
excursion  dans  la  verdoyante  Vallée 
heureuse  et  môme,  si  possible,  jus- 
qu'à la  chapelle  de  Pietat,  d’où  l’on 
jouit  d’un  admirable  panorama  sur 
les  montagnes. 

En  sortant  de  la  gare  du  Midi 
on  monte,  parle  fjiniculaire  ou 
par  les  sentiers  en  lacets  tra- 
cés à dr.,  à la  place  Royale,  ornée 
d’une  statue  de  Henri  IV,  par 
Raggi,  avec  bas-reliefs  d’Etex, 
bornée  au  N.par  l’/id^cZ  de  ville 
où  est  le  syndicat  d’initiative 
(rue  Saint-Louis),  prolongée  au 
S.  par  un  terre-plein  avancé. 
Des  deux  côtés  de  cette  saillie 
se  développe  en  corniche  le 
célèbre  boulevard  des  Pyrénées, 
long.  d"env.  1.800  m.,  large  de 
15  m.  C’est  de  la  place  Royale 
et  du  boulevard,  surtout  le 
malin  elle  soir,  qu’il  faut  con- 
templer ce  **panorama  des  Pyré- 
nées, une  des  plus  belles  vues 
de  France. 

La  balustrade  du  boulevard  porte  ' 
des  lignes  de  visée  indiquant  tous 
les  pics  et  tracés,  avec  la  cheminée 
de  l’usine  des  tramways  comme  point 
de  repère  ; de  plus,  à l’E.  du  grand 
chêne  a été  j nstallée  une  table  d’orien- 
tation. — Au-dessus  de  la  vallée  du 
gave,  s'é  âge  un  amphithéâtre  de 
hautes  collines,  et,  en  arrière,  fer- 
mant l’horizon,  se  dressent  les  Pyré- 
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nées.  La  chaîne  développe  sur  une 
étendue  dn  prés  de  100  k..  d^s  mon- 
tagnes de  Bigorne  au  massif  d'Anie 
dans  le  pays  basque.  En  faredePau, 
dans  une  échancrure,  se  dresse  soli- 
taire le  r ône  dénudé  du  pic  du  Midi 
d’Ossau  (2.885  m.). 

Suivant  le  boulevarîî  à FO., 
on  passe  devant  V église  Saint- 
Martin,  style  du  xiip  s. 

A l’intérieur  on  remarque  le  bal- 
daquin et  le  sanctuaire,  les  vitraux 
de  Steinheü,  les  peintures  murales 
de  la  chapelle  de  la  Vierge,  une  As- 
so’nplii  n de  Dever.a  et  l’excellent 
orgue.—  Du  clocher,  haut  de  77  m,, 
* vue  incomparable  sur  les  Pyrénées. 

Au  delà  de  l'église,  le  boule- 
vard passe  devant  le  monu- 
mental hôtel  Gassion  etabotttil 
à la  grille  des  jardins  du  ch  l- 
teau.  Pour  entrer  au  château 
on  peut,  soit  gravir  la  rampe, 
soi  t,en  en  tra n t d ans  les  jard  i ns, 
prendre  aussitôt  à dr.  et,  pas- 
sant sous  une  voûte,  déboucher 
dans  la  cour  d’honneur. 

Le  * château  est  visible  t.  1. 
j.,de  10  h.  à 17  h.  du  l®**  avril 
au  30  sept,  et  de  11  h.  à 16  h. 
du  1'=»'  oct.  au  31  mars  ; s’adres- 
serait concierge.  Trop  fréquem- 
ment remanié,  mais  avant  tou- 
jours grand  air,  il  s’élève  sur 
un  promontoire  et  est  flanqué 
de  grosses  tours  coitîées  de 
toits  ardoisés,  et  d’un  donjon 
massif,  œuvre  de  Gaston  Phœ- 
bus,  qui  se  dresse  au  S.-E.,  à 
g.  de  l’entrée,  et  auquel  est 
adossée  une  petite  chapelle 
(1843).  Les  tours  de  l’E.  et  de 
rO.  sont  modernes.  Au  N.-E. 
est  la  tour  de  Montauset  ou 
Monte-Oiseau,  ainsi  nommée 


parce  que,  dans  l’intérieur,  l’es 
calier,  en  cas  de  siège,  élaitrem- 
placé  par  des  échelles  qu’on 
retirait  après  être  monté.  La 
plus  belle  façade  regarde  le 
midi  : cette  aileli  étérestaurée 
sous  Henri  II.  La  galerie,  les 
sculptures  des  fenêtres,  etc., 
sont  de  notre  époque  et  dignes- 
de  remarque,  ainsique  le  por- 
tique à trois  arches  et  la  tour 
Neuve  (à  dr.,  en  entranl),  qui 
datent  de  Napoléon  III. 

La  cour  d'honneur,  en  forme 
de  trapèze  allongé,  est  curieuse 
avec  ses  murs  à appareil  en 
galets  du  gave,  sur  lesquels 
sont  collées  des  rangées  de  mé- 
daillons en  pierre,  les  portes 
basses  richement  sculptées,  les 
fenêtres  des  mansardes  au.^ 
châssis  festonnés  de  bosselures^ 
ouvragées,  l’arcade  par  où  l’on 
sort  au  S.  et  qui  encadre  adrni- 
rablement  la  vue.  Toute  cetter 
ornementation  Renaissanceest 
due  à Marguerite  de  Valois. 

Au  fond  de  la  cour,  à dr., 
est  l’entrée  du  château.  Un  gar- 
dien accompagne  et  donne  tou- 
tes les  e.xpücations  nécessaires: 
nous  ne  mentiormerons  doue 
({ue  les  objets  les  plus  remar- 
quables, parmi  lesquels  nous 
attirons  spécialement  l’atten- 
tion sur  les  tapisseries  et  U 
berceau  de  Henri  IV. 

Rez-de-chaussée  du  midi.  — Sallk 
DES  gardes:  lustre  Renaissance  en 
cuivre  verni  ; plan  en  relief  de  l an- 
c.en  château  de  Pau  ; peintures  par 
Giraud  et  par  Housey.  — Salie  a 
MANGER  des  OFFICIERS  : Henri  IV  et 
Sully,  grandes  statues  en  carton- 
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G BANDE  SAME  A MANGEB  OU  SALLE 
DES  Etats.  — Magnifiques  tapisseries 
de  Flandre  et  des  Gobelins  faites  par 
ordre  de  François  l«r  pour  orner  le 
château  de  Madrid  (bois  de  Boulogne), 
et  reiirésenlanl  des  Scènes  de  chasse 
et  les  Travaux  de  divers  mois  ;«<atup 
en  marbre  blanc  de  Henri  IV,  par 
Francheville. 

GraLd  escalier.  — Les  arcs  des 
voûte-;  varient  de  forme  à chaque  pa- 
lier. Dans  les  frises  on  voit  des  H et 
des  M enlacés,  iniliales  de  Henri  II 
et  de  Marguerite  de  Valois.  Au  haut 
du  premier  palier  on  lit  H.  S.  R.  M. 
S.  R.  Les  S ne  sont  qu'un  signe  sé- 
paratif; il  faut  lire:  Henri,  Roi, 
M arguer  te,  Reine.  Cet  escalier  a été 
restauré  en  1869.  — Bust  * en  bron/.e 
de  Bernadotte. 

1er  étage  du  midi.—  Antichambhe 
ou  SALON  d’attente  — Tapisseries 
des  Gobelins,  de  Flandre  et  de 
Bruxelles  ; trois  vases  en  porphyre 
de  Suède. 

Grand  salon  de  réception  de 
Henri  II.  — C’est  dans  cette  salle 
que  furent  massacrés,  le  24  août  1569, 
les  seigneurs  catholiques  qui  avaient 
secondé  Terride  envoyé  par  Charles  IX 
en  156«,  à Pau,  pour  y combattre  Ds 
progrès  du  prolestauiisme  favorisé 
par  Jeanne  d’Albret  — Tupiss'-ri(ê 
commandées  en  Flandre  par  Fian- 
çais 1er  et  représentant  les  Mois. 
Cheminée  de  la  Renaissance,  restau- 
rée. Table  en  mosauiue  de  porphyre 
et  agate  envoyée  | ar  le  ro  Cuarles- 
Jean.  Table  Renaissanc  : au-dessus, 
coff  et  en  ôhène,  incrustations  en 
nacre  et  étain,  et  huste  de  Henri  IV, 
gravé  sun  uivre  de  son  vivant  (1607). 
Pendule  Louis  XIV,  entre  deux  vases 
curieux  en  vieux  Chine  (xv«  s.). 

Salon  de  famille.  — Tapis  eries 
des  Gobelins,  époque  Louis  XIV.  Au 
milieu,  table  en  porphyre  ro  e,  don 
du  ro.  Charles-Jean. 

Chambre  des  souverains,  ancienne 
cha  ol  re  des  rois  de  Navarre,  avec 
ameublement  du  xvi«  s.  Tapisseries 


des  Flandres,  suite  des  Mois.  Chemi- 
née en  pierre  sculptée,  avec  un  mi- 
roir de  Venise  du  xviie  s.  Pendule 
Louis  XIV  et  2 vases  italiens  de  la 
Renaissance.  Coffre  gothique  (xv®  s.) 
provenant  de  Jérusalem  : c’est  le 
meuble  le  plus  ancien  de  tous  les 
objets  conservés  dans  le  palais). Sfo- 
tuede  Henri  IV,  par  Bosio. 

Boudoir  de  la  reine.  — Tapisseries 
des  Gobelins  : Henri  IV  chez  le  meu- 
nier Michaud,  Henri  IV  rencontrant 
Sully  blessé.  Glace  de  Venise. 

Chambre  a coucher  de  la  peine. 
— Tapisseries  di  s Gobelins  : Sully  aux 
pieds  de  Henri  IV;  Adieux  à Ga- 
brielle  : Gabrielle  surprise  avec  Bel- 
legarde;  Henri  devant  Paris.  Fort 
b au  bahut,  style  Rena  ssance,  dont 
les  sculptures  représentent  la  Vie  de 
St  Jean-Baptiste.  Glace  de  St-Gobain, 
d'une  seule  pièce  (2  m.  93  sur  1 m.  36). 

2«  étage  du  midi.  — Apparte- 
ment d’Abd-el-Kader.  — Dans  la 
l®*  chambre  (dite  Louis  XIV),  an- 
cienne chambre  à coucher  d’Abd-el- 
Kader,  lors  de  sa  captivité  au  châ- 
teau de  Pau  : tapisserie  de  Flandre 
du  xvp  s.  dite  les  Mois  grotesques; 
garniture  délit  brodée  pour  Louis  XIV 
à Saint-Cyr;  écran  de  même  prove- 
nance. — Dans  la  2«  chambre,  an- 
cienne chambre  à coucher  des  fem- 
mes d’Abd-el-Kader  : belles  tapisse- 
ries, sujets  'flamands.  Dans  la 
3®  ch  imbre,  belles  tapisseries  de 
Flandre,  d’après  Raphaël,  représen- 
tant 1 histoire  de  Psyché  ( 5 ta- 
bleaux). 

Chambre  de  Henri  IV.  — C’est 
probablement  dans  celte  pièce  que 
naquit  Henri  IV,  le  14  décembre  1553. 
On  y remarque  : deux  bahuts  an- 
ciens ; quatre  tapisseries  de 
Bruxelles,  suite  des  Mois  grotesques; 
un  lit,  véri labié  chef-d'œuvre  de 
sculpture,  du  temps  de  Louis  XII, 
orné  de  73  médaillons  des  rois  de 
France  et  de  Navarre,  qui  provient 
du  château  de  Richelieu  ; un  bas- 
relTef  (Henri  IV  è cheval  en  costume 


romain),  attribué  à Germain  Pilon  ; 
un  lustre  en  cristal  de  roche  de  la 
Kenaissaiice.  Mais  ce  qui  attire  le 
plus  ratlention, c’est  le  • berceau  du 
roi,  formé  par  une  carapace  de 
tortue  et  placé  au-dessous  d’un 
trophée  d’armes  donné  par  le  duc 
d’Angouîême  en  1818. 

Chambue  de  Jeanne  d’Aibbet. — 
Tapisseries  <ies  Gobelins,  représen- 
tant le  Printemps,  et  £ole  soufflant 
le  veut.  Lit  en  bois,  richement 
sculpté,  de  1562.  Ecran  brodé,  dit- 
on,  par  Jeanne  d Albrn.  A cette 
pièce  est  joint  I obatoire  de  Jeanne 
d’Aibret  : tenture  des  Gobelins  : 
Sully  aux  pieds  de  Henri  IV. 

Corridor.  — Quatre  très  remar- 
quables tapisseries  de  Flandre  du 
XV»  s.,  représentant  l’Histoire  de  St 
Jean-Baptiste. 

Sortant  du  château,  on  pas- 
sera sous  la  voûte  à dr.  pour 
gagner  les  jardins  ; tourner 
sur  la  dr.  en  arrivant  à la 
grille.  Les  jardins  du  château 
sont  bordés  au  S.  par  une  ter- 
rasse; remarquer  les  sculptu- 
res des  croisées  de  la  façade  S. 
du  château.  En  con Ire-bas,  on 
aperçoit  la  vieille  cour  de  la 
Monnaie.  Ils  se  terminent  â 
rO.  par  une  terrasse  ; beaux 
vases  de  porphyre,  don  du  roi 
de  Suède  Charles-Jean  à sa 
ville  natale  ; statue  de  Gaston 
Phœbus,  œuvre  du  baron  de 
Triqueti. 

Passant  sur  un  pont  au- 
dessus  de  la  rue  Marca,  on 
arrive  à la  Basse-Plante,  om- 
bragée de  platanes  et  d’ormes, 
qu’une  passerelle  â l’O.  fait 
communiquer  avec  le  parc 
National  ou  Grand  parc 
hect.),  promenade  d’été  aux 


chênes  et  hêtres  séculaires  ; 
jolis  points  de  vue.  Au  delà, 
terrains  du  golf. 

La  Basse-Plante  est  longée 
au  i\.  par  la  rue  d'Eligny,  qui, 
en  revenant  vers  la  ville,  con- 
duit à la  place  Granion  t,hovàé^. 
de  chaque  côté  par  des  mai- 
sons à arcades,  précédée  d’une 
teirasse  ombragée  où  s’élève 
la  St  tue  du  maréchal  Bosquet 
(.mort  à Pau  en  1861),  par  Millet 
de  Marcilly. 

La  rue  de  Liège  monte  à l’es- 
planade dite  place  de  \erdun, 
A l’angle,  la  rue  Berna- 
dette, à dr.,  passe  devant  (n  ■ 5) 
la  maison  Bulugne,  où  naquit 
Bernadette  en  1763  (inscrip- 
tion) et  conduit  à la  place  du 
Palais  de-Justice,  sur  laquelle 
se  trouvent  \e  palais  de  justice 
et  Véglise  Saint- Jacques,  de 
style  gothique,  surmontée  de 
deux  tours  à flèches  hautes  de 
50  m.  ; belle  chaire  et  remar- 
quable buffet  d’orgue.  On  fera 
le  tour  du  palais  de  justice 
pour  voir  le  square  Perpigna 
et,  dans  le  square  du  Palai>i, 
la  statue  en  bronze  du  général 
Bourbaki  (1816-1897), par  Millet 
de  Marcilly. 

La  placedu  Palai.s-de-Justice 
communique,  par  la  rue  Saint- 
Jacques,  qui  fait  suite  à la  rue 
Bernadette,  avec  un  petit  car- 
refour où  passe  le  tram  de  la 
route  de  Bordeaux. 

La  rue  Serviez  {temple  pro- 
testant), à dr.,  amène  à 'la 
place  Georges -Clemenceau  : 
halle  Neuve  et  bibliothèque  de  la 
ville,  55.000  volumes. 
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Laissant  à l’O.  la  rue  du 
Maréclial-Jû/fre^où  se  trouvent 
ïz  préfecture  et  les  principaux 
magasins,  prendre  vers  l’E.  la 
rue  du  Maréchal-Foch  à la- 
<ïuelle  fait  suite  le  cours  Bos- 
quet, sur  lequel  se  trouve  la 
poste. 

Dans  la  rue  Gambella.que  suit  le 
tram  de  la  gare,  se  trouvent  la  poste 
et  la  (haptlle  du  iycée  ; le  lycée 
date  du  xvir  s. 

Le  cours  Bosquet  longel  Aos- 
pice  à g.,  et  amène  à la  petite 
place  Bosquet  sur  laquelle 
«’ouvre  le  musée,  public  dim. 
et  jeudi,  de  13  à 16  h.  ou  à 
17  h.  suivant  la  saison,  visible 
t.  1.  j.  de  9 h.  à 16  h.  pour  les 
étrangers,  en  s’adressant  au 
eoncierge  ; pourboire. 

Rez-de-chaussée.  — Deux  salles 
■consacrées  à la  sculpture  : œuvres 
de  Renauâot,  Barrias,  Marqvestp, 
Bartholomé.  Tisné,  etc.  ; toile  de 
Bibera.  — Sur  le  palier  de  l’escalier, 
bas-reliefs  en  bois  (1602j  de  Vicevt>' 
Basabe. 

!«>•  étage.  — A g.  du  palier, 
OALEBiE  Emue  - Noulibos.  — !>«' 
SALIE.  — Peinture:  œuvres  de  De 
Frayer,  Abbé  milré.  Ivresse  de 
Noé;  *Zurbaran;  Téniers;  * Rubens, 
Thétis  chez  Vulcain,Mort  d’Hector; 
Largillicre  ; Greco  ; Jordaens;  Ou- 
dry  ; Wouwerman  ; Millet',  Brou- 
wer ; Murillo,  Sainte  Anne  et  la 
Vierge  enfant  ; Rigaud  ; Boucher  ; 
Van  Loo;  Hod,  etc...  — Sculpture: 
œuvres  de  Bosio,  Etcheto,  etc.  ; 

Lucius  Verus,  marbre  antique. 

2"  SALLE. — Eaux- fortes, aquarelles, 
dessins,  numismatique.  — Vitrine 
•consacrée  aux  souvenirs  du  maré- 
chal Bosquet. 

A dr.  du  palier  : Antichambre. 
«Œuvres  de  Devéria,  Galos,  Ribera. 


Galerie  CHARLEs-Lr-C(Ei’B.  — lr« 
SAUE.—  Sculpture:  œuvres d’O h' ra; 
AUouard  ; B irrias  ; Devéria,  etc.  — 
Peinture  : œuvres  de  Devéria’,  Fan- 
tin-Latour  : Cornton  ; Vtyrassat  ; 
Saint-Germier  ; Degas,  Bureau  de 
colon  à la  Nouvelle- OrLans;  Roll 
Falguiére,  etc... 

2e  SALIE.  — Sculpture  : Millet  de 
Mareilly,  Le  maréchal  Bosquet  — 
Peinture  : œuvres  de  Brascassal, 
Devéria,  Flameng,  Lé  ine.  Débat- 
Ponsan,  Henner,  Raff avili,  Suréda, 
Louise  Abbema,  Henri  Martin,  Màm  t. 

3«  SALLE.  — Sculpture  : œuvres  de 
Ringel  et  à.' Etcheto.  — Peinture  : œu- 
vres de  Jacques,  J.-P.  Laurens,  Mlle 
Dufau,  Devéria,  Boudin,  Daubigny, 
Cor  mon,  Debat-Ponsan,  Zo,Veijrassat. 

4e  SALLE.  — Peinture  : œuvres  de 
Mlle  Garay,  E.  Martin,  Deyrollj, 
Saubès. 

Gaiebie  de  gravures,  aquarelles 
et  dessins.  Toiles  de  Marret,  Devéria 

et  Suréda. 

Deux  ghandes  salles  consacrées  à 
l’histoire  naturelle. 

Étage  supérieur  : Deux  salles 
consacrées  à l’histoire  locale. 

A dr.  du  musée,  la  rue 
Malhieu-Lalanne,  puis,  à g.,  le 
boulevard  Barbanègre,  lon- 
geant le  parc  du  lycée,  mènent 
au  jardin  public  (env.  10  liect.), 
ancien  parc  Beaumont,  orné 
de  la  statue,  par  Ducuing,  du 
chanteur  Pierre  Jéliotte 
1797),  et  du  monument  Salut, 
nobl'.  Béarti  ! par  Desca.  A 
l’extrémité  S.-O.  du  jardin  a 
été  édifié  le  pala-s  d’Hiver  qui 
comprend  une  ellipse  centrale, 
avec  dôme,  renfermant  le  ma- 
gnifique Hall  ou  Palmarium 
(1.500  m.  carrés  de  surface), 
un  promenoir  couvert  de 
127  m.,  de  long  se  développant 
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autour  de  la  première  ellipse 
et  qui  sert  d’accès  au  Hall  du 
côté  des  jardins,  im  théâtre, 
des  salles  de  jeu,  etc. 

On  franchira  à l’O.  la  passe- 
relle métallique  appelée  pont 
Oscar-II,  pour  revenir  à la 
place  Royale  par  la  section  E. 
du  boulevard  des  Pyrénées. 

ENVIROMS  DE  PAU 

Conseils  aux  touristes.  — Les  tou- 
ristes pourronl  ])asser  au  syndicat 
d'initiative,  à I hôtel  de  ville,  où  on 
leur  donnera  gràluiteinenl  lous  les 
renseignements  utiles  concernant  les 
environs  de  Pau.  11  n’y  a pas  de 
tarifs  pour  les  excursions  en  voitu- 
res. Prix  à débattre. 

1“  LESCAR  (Route,  7 k.:  cb.de  fer, 
ligne  de  Bayonne,  6 k.  En  voiture, 
on  va  en  général  par  la  roule  de 
Bayonne  et  l’on  revient  par  le  car- 
refour de  Lart  gue  et  la  route  d-* 
Bordeaux  : circuit  de  14  k.  env.  La 
visite  dè  Lescar  est  recommandée  aux 
archéologues).  — On  sort  de  Pau  par 
la  route  de  Bayonne.  On  laisse  sur 
la  g.  la  place  de  Verdun,  le  tir  aux 
pigeons,  les  tennis,  le  polo  et  le  golf, 
puis  en  traverse  BilUre  et  Lons.  — 
6k.  Prendre  à dr.  la  route  de  Lescar, 
qu  on  aperçoit  sur  une  colline.  — 
Montée  rapide. 

7 k,  Lescar  (hôt.  Ugl'is),  ch.-l.  de 
c.  de  1,522  hab.,  à 102  in.,  est  l’anti- 
que Beticharninn.  détruite  vers  841 
par  les  Sarrasins,  relevée  en  980 
sous  le  nom  de  Lascarn’s.  L’évêque 
de  Lescar  était  président-né  des 
Etats  de  Béarn. 

L’ancienne  cathédrale  Notre- 
Dame  est  un  remarquable  édifice 
roman  du  xii<=  s.,  dont  l'intérieur  a 
été  totalem'nl  remanié  au  xvie. 
Au  transept,  anciennes  ’ stalles  de 
la  Renaissance  (Apôtres,  Evang  lis- 
tes, Pères  de  1 Egl  se).  Derrière  le 
maître-autel,  fragments  précieux  de 
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mosaïques  romanes.  Jeanne  d’Al- 
bret,  Catherine  de  Navarre,  Margue- 
rite de  Valois  et  d'autres  souverain» 
du  Béarn  ont  été  ensevelis  dans  la 
cathédrale  ; aucune  des  pierres 
tombales  que  l’on  y voit  aujourd’hui 
ne  remonte  au  delà  du  xyii"  s. 

Au  S.  de  l’église.,  promenade 
ombragée  avec  terrasse  offrant  une 
belle  vue  de  la  vallée  du  gave  et 
des  Pyrénées.  Restes  des  anciennes 
fortifications,  notamment  une  porte 
attenante  aux  pittoresques  ruines 
d’un  château  en  briques  dit  fort  de 
VEsquirette  s.). 

On  so.  t de  Lescar  par  la  rout^  de 
Lartigue,  à l’E.  ; c'est  à la  sortie  du 
village  qu’il  fatn  touruerà  g.  pour 
gagner  l’école  militaire  d'aviation 
(ancien  champ  d’aviation  Wright  et 
Blériol),  fermée  au  public. 

(4  k.de  Lescar.)  Carrefour  de  Lar- 
tigue, sur  la  route  de  Bordeaux.  A 
dr.,  pour  Pau. 

2»  JURANÇON  ET  COTEAUX  DE 
SUIRAUDET  (S.-O.;  1 h.  30  aller  et 
13t.  en  voit.,  2 b.  30  à pied;  en  reve- 
nant par  Laroin,  4 h.  en  voit.  ; les 
piétons  peuvent  utiliser  le  tram 
électr.  de  la  Hai  e à la  Croix-tki- 
Prince  par  Jurançon).  — Sortant  de 
Pau  parla  rue  Marca,  on  franchit  le 
gave  de  Pau  et  l'on  traverse  en 
entier  Jurançon,  2,921  h.,  devenu  un 
véritable  faubourg, et  dont  le  vin  (15'’) 
est  le  plus  renommé  des  crus  de 
Béarn. 

35  min.  A l’exlrémité  de  Jurançon, 
on  laisse  à dr.la  roule  de  Laroin  pour 
prendre  à g.  celle  de  Guiraudel 
qui  s’élève  en  zigzag. 

1 h.  10.  Guirau'tet  ou  Perpigna 
(350  m.),  beau  château  nu  derne  de 
M.  Roucawischnicolf  ; on  visite: 
dans  les  jardins,  aloès,  bambous  et 
autres  plantes  tropicales.  Du  belvé- 
dère, à dr.  de  'a  roule,  en  face  de 
l’entrée  de  la  propriété,  très  belle 
vue  au  N.  sur  Pau  et  la  plaiüe,  au 
S.  sur  les  coteaux  et  les  Pyrénées. — 
Les  piétons  descendront  au  N.-E* 
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par  un  mauvais  chemin  dur  et 
caillouteux,  qui  aboutit  en  20  min. 
à un  barrage  formant  cascade  ; on 
franchit  le  pont  en  bois,  à dr.  du 
barrage,  et  le  cheirin  en  face  de 
cette  passerelle  va  réjoindre  la  route 
de  Gan,  qu’il  faut  suivre  à g , à 
2 k.  de  Pau. 

En  voiture,  on  peut,  soit  descendre 
au  S.-E.  sur  la  route  de  Gan,  soit 
(recomtmndé),  pour  corser  et  allon- 
ger la  promenade,  continuer  au  S.-O. 
sur  les  coteaux  jusqu’au  c/utteau  de 
Bellevue  (315  m.),  propriété  de 

Mme  Petew  (vue  superbe  et  panora- 
mique à ro.  jusqu’à  la  Rhune),d’où 
l’on  descend  eu  zigzag  sur  Jur  *nçon. 

3»  COTEÂUX  DE  GÉLOS,  VALLÉE 
HEUREUSE  ET  TOUT-Y-CROIT  (S. 
8 k.  ; 3 h.  aller  et  ret.  en  voit.  ; on 
peut  prendre  le  tram  éleclr,  jusqu’à 
la  Croix-du-Prince  ; recommandé}.— 
On  sort  de  Pau  par  la  rue  Marca,  on 
franchit  le  gave  et  l’on  suit  la  rue 
du  14-JuilIet  jusqu’à  la  Croix-du- 
Prince,  carrefour  où,  prenant  à g., 
on  franchit  la  voie  ferrée  deLaruns, 
puis  le  Soust  sur  le  pont  du  Capi- 
taine. 

2 k.  5.  Gélos,  1,606  hab..  dont  le  châ- 
teau, entouré  d’un  parc,  a été  trans- 
formé en  haras  : on  visite  f.  1.  j.  de 
13  h.  à 17  h.,  15  h.  en  été,  et  les  dim. 
et  jeudis  de  9 h.  à 11  h. 

On  revient  sur  ses  pas  jusqu’au 
pont  du  Capitaine,  et  l’on  prend  à g. 
la  roule  qui  se  dirige  au  S.  vers  les 
coteaux.  Arrivé  à la  Croix  Cassière, 
on  laisse  à g.  la  roule  de  Piétat  et  I on 
s’engage  dans  la  verdoyante  vallée 
de  Soust  ou  Vallée  heureuse.  On 
laisse  à g.  une  route  qui  suit  le  fond 
de  'a  vallée.  — Ha  neau  de  Gelos. 
Près  de  IVcole,  laisser  à g.  la  route 
de  Bosdanos  et  suivre  tout  droit.  — 
8 k.  Château  de  Tout-y-Croît,  flanqué 
de  tourelles,  dans  un  joli  site  : cu- 
rieux portrait  de  Jeanne  d’Albret, 
qui  donna  le  nom  de  Tout-y-Croît  à 
ce  domaine  en  1563.  M.  de  Breuille 
permet  gracieusement  le  passage 


dans  sa  propriété  aux  touristes  qui 
en  font  la  demande  à la  porte.  — On 
peut  revenir,  soit  par  la  route  qui, 
à l’O., domine  la  vallée  de  Gau  (8  k.), 
soit  par  Gan  même  et  la  vallée  (9  k.). 

4»  GAN,  BELAIR,  RÉBÉNACQ  (S.- 
0.;  circuit  en  voit,  de  40  k.  ; ou 
t-eut  aussi  prendre  le  cIj.  de  fer  jus- 
qu’à Gan  en  15  min.  ou  jusqu’à 
Buzy,  p.  61,  pour  Belair.  Jolie  pro- 
menade, vues  superbes).  Partant  de 
Pau  par  la  ro  de  des  Eaux-Bonnes 
qui  traverse  Jurançon,  on  franchit 
le  Néez  sur  le  pont  d’Oly.  — 3 k.  8. 
Restaurant  de  Roussel.  — La  route 
croise  le  ch.  de  fer  avant  d’entrer 
dans  Gan. 

8 k.  Gan  {V.  p.  61).  — On  prend 
à dr.  la  roule  d’01(  ron,  accidentée 
et  otfraut  de  belles  vues.  — Haut  de 
Gan.—  9 k.  Belair  (aub.),  point  cul- 
minant (464  m.)  du  coteau  et  de  la 
route  d’Oloron  ; vue  étendue  au  N. 
au  delà  de  Pau,  au  S.  sur  A ru  y,  la 
vallée  d’Ossau  et  les  montagnes 
d Eaux-Bonnes. 

Devant  l'auberge,  prendre  à l’E. 
(à  g.  en  venant  de  Gan)  la  rrute  de 
Rébénacq.  Vue  admirable  à dr.  sur 
la  vallée  d Ossau  dominée  à g.  par 
le  pic  de  Geret  bientôt  au  fond  par 
le  majestueux  pic  du  Midi  d Ossau. 
— Descente  de  3 k.  — Avant  d en- 
trer dans  le  vi  lage  on  laisse  à dr. 
le  château  de  Bitaubé  (xviii*  s.)  ; on 
peut  demander  à visiter. 

24  k.  Rébénacq  (hôt.  : du  Pér  gord; 
Labastarde,  sur  la  place),  au  pied  du 
curieux  pic  de  Rébén  cq  (520  m., 
belle  vue)  dont  on  peut  Taire  l’as- 
cension en  45  min. 

Sur  la^place  on  prend  la  roule 
directe  de  Pau,  qui  passe  par  Gan 
en  longeant  la  pittoresque  vallée 
du  Néez.  — 32  k.  Gan.  — 40  k.  Pau. 

5°  CHAPELLE  DE  PIÉTAT  (S.-E.  ; 
route  30  k.,  aller  par  les  coteaux  et 
ret.  par  Assat).  L’excursion  peut  se 
faire  à pied  de  Gan,  p.  61.  Intéres- 
sante, très  belle  vue).  Après  avoir 
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passé  le  gave,  on  traverse  Jurançon 
jusqu'à  la  Croix-du- Prince,  carre- 
four où,  prenant  à g.,  on  franchit  la 
voie  ferrée  d'OIoron.  Aorès  le  lont 
du  Capitaine,  on  laisse  sur  sa  g.  la 
roule  de  Gélos,  et  I on  prend  sur  la 
dr.  la  route  qui  se  dirige  au  S. 
vers  les  coteaux>  Arrivé  a la  Oo»x 
Cassiè  e,  on  prend  sur  la  g,  la  roule 
de  Piélat.  — 11  k.  9.  On  rejoint  la 
roule  d ‘ Gan  à Nay,  on  tourne  à g. 
vers  l E.  et  1 k.  2 plus  loin,  >iu  som- 
met de  lu  côte,  s'ouvre  a dr.  le  che- 
min de  la  Chapelle  à laquelle  on 
accède  bientôt  par  une  belle  allée 
ombragée.  ^ 

13  k.  1.  Chapelle  de  Pié'at  (400  m. 
env.)  consiruite  sur  l’emplacement 
d’une  petite  église  bcàlie  au  vir  s., 
en  expiation  du  meurtre  d'Adal- 
barde,  duc  de  Périgord,  assassiné 
par  des  brigands,  en  640,  près  du 
petit  ruisseau  de  Luz  qui  coule  au 
pied  du  coteau.  On  peut  se  faire 
ouvrir  la  chapelle,  but  de  pèlerinage 
le  jour  de  la  Trindé,  moyennant 
quelques  sous,  par  les  femmes  qui 
habitent  les  maisonrieltes  aux  abords 
du  sanctuaire,  mais  elle  n'offre  rien 
de  curieux.  Ce  qui  attire  surtout,  c’est 
la  '*vue  merveilleuse  et  étendue  dont 
on  jouit  à l’extrémité  du  plateau  où 
se  dressent  trois  croix  et  d où  l’on 
embrasse  la  plaine  de  Nay  et  toute 
la  chaîne  des  Pyrénées,  depuis  le 
casque  de  Lhéris  au-dessus  de 
Bigorre  jusqu’aux  montagnes  d’Olo- 
ron. 

On  revient  à Pau  en  rejoignant  la 
route  de  Gan  à Nay  ; on  descend 
par  des  zigzags  vers  le  N.-E.,  on 
trouve  le  6ot>  de  Be  lat,  et  l’on 
atteint  (3  k.)  Pardies.  On  tourne  à 
g.  au  delà  de  Baliros,  on  franchit  le 
gave  sur  le  pont  suspendu  d'Assat, 
et  l’on  rentre  par  Aêsat,  Meillon, 
Jressy  et  Bizanos.  - 26  k.  Pou. 

6"  MORLAAS  (N.-E.,  route  11  k.; 
ch.  de  fer  d’Aire  et  Lembeye,  14  k., 
partant  de  la  place  de  la  Répu- 
bliquej.  — On  sort  de  Pau  par  la 
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route  de  Tarbes.  —3  k.  150.  On- 
prend  à g.  la  route  de  Mi'rlaas,  qui 
traverse  la  lande  du  Pont-Long. — 
6 k.  3.  A dr.,  vaste  chenil  des  chasses^ 
à courre,  donné  à la  ville  par 
Mme  Torrance;  plus  loin,  à dr.  au. 
pied  du  coteau,  chapelle  érigée  en 
1902  en  soavenir  du  poleriuage  de- 
N-D-de  Berlane  (xii'.s.— 1793  ; ; en  face,, 
à g.,  entrée  du  château  de  Sarrabai,. 
bâti  par  le  célèbre  médecin  Depaul. 
La  côte  que  l'on  gravit  est  raide- 
mais  ombragée  ; a pied,  raccourcir 
en  prenant  à g.,  après  la  grille  du 
château,  la  vieille  côle. 

9 k.  Sommet  de  la  côle  (312  m.), 
*vue  d 8 plus  étendues:  les  Pyrénées^ 
depuis  la  Maladella  à g.,  jusqu'aux 
collines  de  Biscaye  à dr.  ; plus  près,. 
Pau. 

Il  k.  Morlaas  (hôl.  : de  France  \ 
des  Voyageurs),  ch.-l.  de  C.  de- 
1,519  hab.,  capitale  du  Béarn  depuis- 
la  desiructioa  de  Beneharnum  (Les- 
car)  jusqu’au  xiii*  s.,  et  où  les 
vicomtes  habitaient  le  palais  de  la 
Fourquie  et  faisaient  frapper  les 
monnaies  dites  worlan  es,  n’est 
aujourd  hui  qu’une  longue  rue.  Au 
milieu  s’étend  la  place  de  la  Mairie, 
où  se  trouvent  l'église,  Vhôt>  l de  vit  le- 
avec  petit  musce  d’antiquités  locales 
et  de  monnaies  rnorlaunes,  dont 
l’instituteur  a la  clef,  et  le  buste  du 
/)<•  Depaul  (1811  1883J,  né  à Morlaas. 

L’église  Sainte-Foy,  fondée  en 
1089  par  Cen tulle  IV,  offre  à la 
façade  un  admirable  *portail  romano- 
byzantin  restauré  : aux  archivo’tes, 
les  24  Vieill.irds  de  l’ A pocalypse- 
et  les  Justes  de  l’Ancien  Testament; 
aux  pieds-droits,  12  grandes  statues 
des  Apôtres.  Vestiges  des  anciennes- 
fortifications,  bordant  le  boulevard 
des  Remparts. 

On  peut  rentrer  à Pau  par  Buros, 
où  l’on  voit  de  curieuses  portes  de- 
fermes  et  des  vieilles  maisons  en 
torchi.s,  ou  bien  par  Ousse  et  Idron  ; 
mais  nous  recommandons,  bien  que 
le  chemin  ne  soit  pas  des  meilleurs 
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f>nur  Ifts  voit.,  le  rétour  à (11J  k.) 
Pau  par  (9  k.  ) Serres-Caetet,  pour 
3a  vue. 

7“  BAINS  DE  PANTICOSA  (Espa- 
gne). — Magnifique  excursion,  qui 
ne  peut  se  faire  que  du  15  juill.  au 
15  sept.,  aller  et  ret.  dans  la  même 
journée,  et  delà  manière  suivante  : 
«vec  un  bilk  t d’aller  et  ret.,  dép.  de 
Pau  pour  Luruus  par  le  1**  train  du 
mal.  ; à la  gare  de  Laruns  on  trouve 


ROUTE  8,  — OE  PAU 

Chemin  de  feb  transpyrénéen  : 
en  exploitation  de  Pau  à Beâous 
(60  k.)  par  O oron  et  Sainl-Chris- 
tau.  et,  sur  le  versant  espagnol,  de 
Canfranc  à Jaca  (20  k.)  ; en  con- 
struction de  BeJous  à Canfranc, 
prochaine  ouverture  : le  lunnel  de 
faîle,  8 k..  sous  le  col  de  Sorn- 
porl.  a été  percé  en  1914.  Billets 
simples,  de  Pau  à Oloron,  5 fr,  45, 
3 fr.  70,  2 fr.  40  ; de  Pau  à 
Sainl'Cliristau,  6 fr.  90,  4 fr.  fo, 
3 fr.  Oj;  de  Pau  à Bedous,  9 fr,  40, 
6 fr.  35,  4 fr.  15. 

ïlouTE  : 118  k.  de  Pau  à Jr.ca,  par 
31  k.  Oloràn  ; 40  k.  Asasp  ; 5B  k. 
Bedous  ; 75  k.  IJrdos;  85  k.  col  de 
Somport  (1.640  m.,  frontière),  97  k. 
Can'ranc;  fortes  peiiles.  Boule 
directe  d’Oloron  à Sainl-Christau 
par  la  rive  dr.  du  gave  d Aspe.  — 
Voit.  pub!,  de  Bedous  à Urdos, 
service  irrégulier  : se  renseigner 
•au  syndical  u’inilialive  à Pau. 

De  Pau  à (20  k.)  Duzy,  p.  69. 
— La  voie  suit  le  vallon  de 
l’Arrigastou.  25  k , Ogeu-les- 
Bains  ; 29  k.  Escou.  Ou  con- 
tourne rOloron  à g.  et  l’on 
franchit  le  gave  sur  un  pont 
liant  de  23  m. 

35  k.  Oloron-Sainte-Marie 
<hôt.:  LousUilot,  T.  c.  F,;  de  la 


l’auio  descendue  dEaux-Bonnes  et 
qui  conduit  aux  Bains  de  Panticosa, 
où  l’on  déjeune  ; l’auto  ramène  les 
touristes  à la  gare  de  Laruns  pour 
le  dernier  Irain  qui  les  remet  à Pau 
vers  19  h.  30  du  soir.  — Nécessité  de 
retenir  ses  phces  à l'avance  au  syn- 
dicat d’initiative,  à l’hôlel  de  ville, 
à Pau,  et  de  s’y  informer  des 
jours,  le  service  ne  fonctionnant  pas 
tous  les  jours.  Description  de  la 
route  de  Panticosa.  p.  70. 
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Poste,  T.c.F.  ; de  France,  en  face 
la  gare),  ch.-l.  d’arrond.  du 
départ,  des  Basses-Pyrénées, 
de  9,281  hab.,  petite  ville  , 
industrielle  et  commerçante, 
centre  d’excursions,  bâtie  au  , 
confluent  des  gaves  d’Aspe  et 
d’Os.sau,  dont  la  réunion  forme  ■ 
le  gave  d’Oloron,  à 210-272  m.,  ! 
partie  dans  la  vallée  et  partie 
(la  vieille  cité  féodale)  sur  la 
hauteur.  . , 

Près  de  la  gare  s’ouvrent  : 
deux  avenues:  celle  de  dr. 
conduit  à Sainte-Marie;  celle 
de  g.,  à Oloron.  Celle-ci  longe 
un  joli  jardin  public  près  de  la 
po.ste  et  franchit  le  gave  d’Asj  e : 
sur  le  pont  de  Sainte-Claii  e : 
arche  en  fer  très  hardie,  large  - 
de  50  m.  A g.,  devant  \e  palais  : 
de  justice,  m on  u m en  t des  ; 
enfants  d'Oloron  morts  pour 
La  l o/j'ifc,  œuvre  de  Desca.  En 
suivant  tout  droit,  l’étroite  rue  , 
Chunzif,  principale  rue  d’O- 
loron,  après  avoir  franchi  le 
gave  d’Ossau,  va  aboutir  à la 
place  Gambetta,  sur  laquelle 
sont  la  nouvelle  église  Noire- 
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Damty  édifice  moderne  de  style 
romnn,  et  le  busU  en  bronze 
(1890)  dii  poète  béarnais  *iVa- 
varrot. 

Du  palais  de  justice,  la  rue 
de  la  Justiee  monte  à Sainte- 
Croix,  et  donne  accès  sur  une 
promenade  bordant  les  restes 
des  anciens  remparts  {ww^  s.); 
beau  panorama.  Une  vieille 
tour  de  détense,  la  tour  Forte, 
est  un  reste  du  château  (xiv®  s). 
Sainte-Croix,  construite  en 
1080  par  le  vicomte Centulle  IV^ 
et  l’évêque  Ainatus,  est  remar- 
quable par ^a  coupole  centrale 
byzantine,  par  les  voûtes  en 
quart  de  cercle  de  ses  bas 
côtés,  par  ses  chapiteaux  et  son 
portail  latéral  ; le  portail  de 
la  façade  est  une  addition 
moderne. 

A g.  de  l’église  et  derrière 
l’éditice  est  grojipée  la  vieille 
ville,  déserte,  avec  un  certain 
nombre  de  ?naisons  à porches 
ou  à ogives  (xv«  et  xvii®  s.). 

Rede.scendu  à la  rue  Chanzy, 
on  la  suit  à g.,  on  passe  devant 
la  caisse  d'épargne,  et  l’on 
franchit  le  gave  d’Aspe,  pour 
déboucher  sur  la  place  Tfiiers. 
On  gravit  en  face  la  rue  de 
Revol  pour  gagner  la  rue  d>>. 
la  Cathédrale,  menant,  à dr.,  à 
l’église  Sainte-Marie,  l’ancienne 
cathédrale,  dont  les  parties 
primitives  sont  du  xi®  s.,  mais 
qui  a été  remaniée  au  xiv®  s. 

Devant  la  grande  enJtrée.  à 
rO„  une  énorme  tour  carrée 
surmonte  un  porche  à hautes 
arcades  ogivales  qui  suppor- 
tent des  colonnes  à chapi- 
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teaux  décorés  de  figures  de 
singes  accroupis  et  de  qua- 
drupèdes (xfi«  et  XIII® s.).  Sous 
le  porche,  un  admirable  *por- 
tail  roman  (Xii®  s.)  est  flanqué 
de  4 colonnes  aux  curieux 
chapiteaux  sculptés.  Les  sculp- 
tures du  tympan  de  l’arcade 
principale  représentent  en  bas- 
relief  Jésus-Christ  sur  la  croix  ; 
celles  de  l’archivolte  supé- 
rieure les  24  Vieillards  de 
l’Apocalypse  présidés  par  l’A- 
gneau; celles  de  l’archivolte 
inférieure,  une  tête  d’animal 
monstrueux  et  les  travaux  des 
Saisons.  La  porte  est  divisée 
par  une  colonne  moderne  en 
pierre  qui  appuie  sa  base  sur 
un  groupe  de  cariatides  repré- 
sentant des  captifs  enchainés 
dos  à dos.  Au-dessus  du  portail 
on  voit  des  statues  d’hommes 
d’armes  et  des  fragments  d’un 
haut  relief  très  fruste. 

A dr.  de  l’église  est  l’hospice 
Bourt-Paillassar . dans  lequel 
est  englobée  une  belle  tour  du 
XIV®  s , reste  du  palais  épi- 
scopal. 

Au  départ  d’Oioron.  petit 
tunnel.  La  voie  remonte  la 
vallée  vei’doyante  du  gave 
d’Aspe  bordée  de  collines.  — 

' 40  k.  Gurmençon.  halte. 

44  k.  Saint-Christau-Lurbe 
(buvette  prés  de  la  gare),  sta- 
tion qui  dessert  Lurbe  à 1 k.  à 
l’E.,  Asasp  à 600  m.  O.  (rive  g. 
du  gavei  et  la  station  balnéaire 
de  Saint-Christau  à 2 k.  à l’E. 
(omn.), 

iaint-Christau  (hôt.  : de  VE- 
tablissement  des  Bains;  du 
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Grand-Turc;  du  Grand-Mogol; 
de  la  Poste  ; chalets  et  appart. 
à louer).  400  hab.,  à 320  m., 
au  pied  N.  du  mont  Binet,  sur 
rOurtau,  dans  un  site  reposant 
et  trais,  entouré  de  forêts,  est 
une  station  thermale  fréquen- 
tée et  ouverte  toute  l’année, 
et  une  villégiature  agréable. 
Source  d’eaU  froide,  ferrugi- 
neuse avec  proportion  notable 
de  cuivre,  sulfatée  ou  sulfurée 
calcique.  On  y traite  les  mala- 
dies de  la  peau,  les  affections 
des  cavités  nasales  et  buccale 
(plaques  des  fumeurs),  les 
métrites  catarrhales,  la  pha- 
ryngite, etc. 

Saint-Christau  se  compose 
de  deux  établissements  {de  La 
Rotonde,  l'”®  cl.;  des  Bains- 
Vieux,  2«  cl.),  de  plusieurs 
buvettes,  du  casino.  deshtUels 
et  chalets,  d’une  laiterie,  dans 
un  magnifique  parc  arrosé  par 
rOurtau,  qui  s’y  élargit  en  un 
petit  lac  formé  par  un  barrage; 
dans  leur  chute,  les  eaux 
actionnent  l’usine  quidistribue 
l’éclairage  électrique  dans  les 
établissements,  le  casino  et 
les  hôtels. 


Au  départ  de  Saint-Christau, 
la  voie  continue  à remonter  la 
vallée  d’Aspe.  — 51  k.  Es  ol, 
halte,  prés  du  petit  établisse- 
ment thermal  des  Font  ânes 
d'Escot.  — 54  k Sarrance  : 
ruines  d’un  couvent  de  Pré- 
moirtrés:  fontaine  et  statue 
vénérée  de  N.-D.  de  Sarrance. 
Le  trajet  est  très  pittoresque; 
on  travei'se  le  gave  près  du 
pont  Smon,  sur  lequel  passe 
la  roule.  Bientôt  s’ouvre  le 
cirque  de  Bedous. 

60  k.  tedous,  terminus  pro- 
visoire de  la  voie  ferrée  i,hôt. 
de  la  Poste,  T.  c.  F.),  bon  centre 
d’excursions  dans  les  monta- 
gnes; ascension  du  pic  d'Anie 
(2.504  m.),  immense  pano- 
rama. 

De  Bedous,  41  k.  de  route 
jusqu’à  Canfranc,  par  (4  k.) 
Accous,  (19  k.),  Urdos,  centre 
d’alpinisme,  et  (29  k.)  le  col  de 
Somport.  A Can  franc  on  re- 
trouve la  voie  ferrée  qui  con- 
duit à Jaca,  ville  forte  de 
4,500  hab.,  où  l’on  visite  la 
mairie^  de  1554,  et  la  cathédrale, 
remarquable  pour  ses  sculp- 
tures en  albâtre. 
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I»  DE  PARIS  A LARUNS 

Chemin  de  feb  : 860  k.  ; réseaux 
d’Orléans  (Paris  a Bordeaux)  eldu 
Midi  (Bordeaux  à Laruns).  Voi- 
tures directes  de  1‘®  classe,  l’été, 
avec  wagon-restaurant  et,  en 
général,  lit-toilette;  l hiver  on 


change  à Pau  ; 134  fr.  40,  90  fr.  70, 
59  fr.  50;  arrêt  facultatif  de  48  h. 
Bordeaux  et  de  24  h.  à Pau. 

736  k.  de  Paris  à Dax  (p.  14). 
— 85  k de  Dax  à (821  k.)  Pau 
(p.  45  et  47).  — La  voie  fran- 
chit l’embouchure  de  l Ousse, 
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pnis  le  gave  de  Pau.  — 822  k.  5. 
Croix  du  Prince  halte. 

829  k.  Gan  (rest.  : Lahar- 
tlielle;  /four  eu),  sanatorium, 
2.660  hab.,  jadis  une  des  trois 
places  fortes  du  Béarn,  a vu 
naître  Corisandre  d'And  uins, 
maîtresse  de  Henri  IV,  et 
Pierre  Mar ca  (1594-1662),  l'his- 
torien du  Béarn. 

De  Gan  à la  Chapelle  de  Piêtat 
(E.;  route  5 k.j.  - On  prend  vers 
l E.  la  route  de  Nay,  qui  franchit  le 
Néez  et  gravit  un  coteau  ; du  som- 
met, fort  belle  vue  sur  la  vallée  du 
Xéez  et  sur  Gan.  — 2 k.  Carrefour 
où  l’on  continue  tou‘  droit,  la  ss  int  à 
dr.  la  route  d^  Bosdarros,  à g.  une 
route  pour  Pau.  — On  descend  dans 
la  vallée  ; à g.  roule  de  la  Vallée  heu- 
reuse. — Pont  sur  le  Soust,  puis  la 
route,  décrivant  un  grand  crochet, 
s’élève  rapidement.  Au  sommet  de 
la  côte,  se  détache  à dr.  le  chemin  de 
la  chapelle  de  Hélât  (p.  57). 

La  voie  gravit  une  rampe, 
passe  dans  le  tunnel  du  Ten 
et  sur  les  viaducs  de  Magendie, 
de  las  nies  (16  arches,  long. 
313  m.),  de  Cambas  et  de  Vlloste, 

837  k.  Uaul~de-Gan.  — Après 
les  tunnels  de  Penendot  et  de 
Bel-Air,  la  voie  atteint  son 
point  culminant  (386  m.  d’alt.). 
— 841  k.  Duzy,  gare  de  bifiirc. 
des  voies  ferrées  d’Oloron  et 
de  Laruns.  — La  voie  descend 
dans  la  vallée  du  gave  d’Ossau, 
qu’elle  franchit  sur  un  pont 
de  30  m.  de  haut,  en  aval  du 
beau  pont  à double  étage  de  la 
route  de  terre,  dit  pont  de 
Germe  ; on  le  voit  à g 

847  k.  ’^rudy  (hôt.  de  la  Poste), 
ch.-l.  de  c.  de  1,868  hab.  Dans 


réglise^  du  XV®  s , tombeau 
d'évêque  et  retable  sculpté.  — 
849  k.  /zeste  halte  qui  dessert 
Louvie-Juzon  (hôt.  des  Pyré- 
nées, 1,631  hab.,  843  agglomé- 
rés), centre  d’excursions  et  de 
pêche,  sur  le  gave  d’Ossau. 
Eglise  du  xv®  et  du  xvi®  s.  avec 
une  ancienne  flèche  en  pierre, 
maisons  du  xvp  et  du  xvii®  s. 
— On  laisse  à g.  Castet  que 
dominent  la  ruine  du  Chûteau- 
Gélos  (XIII®  s.)  et  Yéglise  sur 
un  e autre  butte. 

853  k.  Bielle  (aub.  des  Voya- 
geurs), ancienne  capitale  de 
l’Ossau.  Eglise  Saint-Vivien 
(xv®-xvi®  s ),  nombreuses  sculp- 
tures ; maisons  des  xv® 
et  XVI®  s.,  ornées  de  sculptures 
bizarres  et  de  curieuses  mo- 
saïques des  ii«-iii«  s. 

855  k.  Pont-de-Béon. 

860  k Laruns  (504  m.  ; hôt  : 
des  Touristes,  sur  la  place, 
T.  c.  F.,  gar  ; de  France,  près 
de  la  gare;  des  Pyrénées;  du 
Commerce;  du  Pic-du-Midi,  ch  1. 
de  c.  de  1,963  hab., à 503  m delà 
station,  centre  d’e.xcursions 
dont  le  vaste  territoire, qui  com- 
prend Eaux-Chaudes  et  Gabas, 
.s’étend  au  S. jusqu’à  la  frontière 
d’Espagne.  — En  face  de  la 
gare,  une  avenue  cobduit  à 
la  place,  ornée  d’une  fontaine 
en  marbre,  et  où  se  trouvent 
Vhôtel  de  ville  à arcades,  la 
poste,  et  Véglise,  qui  possède 
un  bénitier  en  marbre  du 
XVI®  s.  Devant  l’église,  monu- 
ment de  J.-B.  Guindey  (1785- 
1813),  qui  tua  le  prince  Louis 
de  Prusse  à Saalfeld  (10  oct. 
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1806)  et  mourut  à Hanau  le 
29  oct.  1813. 

Aux  grandes  fêles,  en  parliculier 
le  15  août,  au  sortir  de  la  grand’ 
messe,  on  peut  voir  les  Ossaloises 
porler  le  capulet  écarlate  doublé  de 
soie  et  bordé  de  velours  noir;  un 
petit  bonnet  rond  couvre  la  tête, 
laissant  tomber  sur  les  épaules  les 
tresses  de  cheveux.  Un  corselet  noir 
est  revêtu,  sur  la  poitrine,  de  soie 
cramoisie.  Une  jupe  de  laine  noire 
descend  en  plis  symétriques,  lais- 
sant à découvert  le  bas  de  la  jambe 
et  des  bas  blancs  sans  pieds,  qui 
s’évasent  en  guêtres  au-dessus  du 
soulier.  Le  costume  masculin  — 
béret,  veste  écarlate,  caleçons  de 
velours  et  guêtres  évasées,  — tend  à 
disparaître.  Les  danses  ont  lieu  au 
son  de  l’aolique  et  monotone  « tam- 
bourii  »,  instrument  à six  cordes 
sur  lequel  on  frappe  avec  une  ba- 
gu  tte,  et  de  la  « bisauflûte  »,  fla- 
geolet à quatre  trous,  dont  on  tire 
six  ou  sept  notes  en  passant  alter- 
nativement du  grave  à l’aigu. 

De  Laruns  à Panücosa,  p.  70. 

20  DE  LARUNS  AUX  EAUX-BONNES 

Route  :6  K-  de  Laruns  aux  Eaux- 
Bonnes.  Voit.  publ.  en  55  min.  ; 
en  saison  service  d’autos;  voit, 
part.  : prix  à débattre. 

De  la  prare  on  gagne  la  place 
de  Laruns  puis  on  tourne  à g. 
La  route  franchit  l’Arrieusec, 
laisse  à g.  la  vieil  le  route  d’Eaux- 
Bonnes,  à dr.  la  vieille  route 
d’Eaux-Chaudes,décrit  un  grand 
coude  sur  la  g.  et  franchit  le 
gave  d’Ossau  près  du  village  de 
Pon  (à  g.).  A dr.  on  voit  le 
gave  sortir  d’une  gorge  étroite 
que  domine  une  Vierge  : c’est 
la  gorge  du  Houral. 

1 k.8de  Laruns.  Bifurcation, 


La  route  d’Eaux  Bonnes,  lais- 
sant à dr.  celle  d’Eau.x-Qinudes,, 
gravit  une  côte  de  4 k.,  s’élève 
en  lacets  puis  pénètre  dans  la 
belle  gorge  du  Valentin. 

5 k.  8.  Entrée  dans  Eaux- 
Bonnes  par  une  rampe  que 
domine  à dr.  la  terrasse  du 
casino. 

Les  piétons  raccourciront  en  em- 
pruntant la  vieille  roule  qui  se 
délache  à g.  de  la  route  neuve 
après  le  pont  sur  l'Arrieusec,  passe 
à Pon,  franchit  le  gave  d’Ossau  sur 
un  ponl  de  bois  et  rejoint  1 1 nou- 
velle route  1,500  m.  avant  Eaux- 
Bonnes. 

EAUX-BONNES,  684  hab.,  à 
750  m.  d’aîc.,  à l’entrée  de  la 
gorge  de  la  Sourde,  au-dessus 
du  confluent  de  ce  ruisseau 
et  du  Valentin,  est  une  station 
Iherinale.fréquentée,  avec  sept 
sources  d’eaux  sulfurées,  de 
12  à 33”,  efficaces  contre  les 
maladies  des  voies  re.spira- 
loires,  surtout  l’asthme.  (Test 
aussi  un  agréable  séjour  d’été, 
très  abrité  des  vents,  et  une 
station  de  sports  d’hiver. 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Hôtels  ; — tlE  !«'•  ordre;  de 
France,  jardin  Darralde  (100  ch. 
hyg.,  gar.);  des  Princes,  jar  lin 
Darralde  (juin-sept.  ; bai  is,  gir.). 

Moyens  : Continental,  jardin  Dar- 
ralde, T.  c.  F.  (chauffé  l’hiver,  gar. 
gratuit);  Pierre  A febadie.  jardin  Dar- 
ralde (35  ch  );  des  Thermes  et  Mai- 
êon  Tourné  (!*'■  juin  30  sept.);  de  la 
Paix,  en  face  de  l’établissement  (1®*' 
juin-1”'-  ocl.)  ; de  la  Puste,  jardin 
Darralde  (gar.)  ; Victoria,  jardin 
Darralde;  Bernis  et  Maison  La- 
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gouarre,  pl.  Sainte-Eugénie  (mai- 
DOT.,  gar,).  , 

Moins  chers  : du  C ommerce,  jardin 
Darralde;  des  Pyrénées,  jardin  Dar- 
ralde  ; Castéras,  r.  de  la  Cascade. 

Maisons  meublées:  — la  plupart 
ont  une  ou  plusieurs  cuisines  et 
certaines  ont  une  cuisinière  h la 
disposition  des  baigneurs.  Au  jardin 
Uarralde:  d Orient  et  d'Espagne  ; 

Beigbedert;  Belleme  (anc.  hôt.  de 
Par.^:  Cazaux  ; de  l Espérance  ;Hour- 
cade  ; Lamarque  ; Lanusse;  du  Parc. 
— Quartier  de  l’établissement  et  de 
l’église  : Bonnecaze  ; Leriche  , Pommé 
(Dayné).  — Rue  de  la  Cascade  : Cap- 
devielle,  Claverie,  Maucor,  Mondine, 
Aiupeyrous. 

Villas  meublées  : — Caprice,  route 
dTaux-Bonnes  ; Chokho  yditia,  route 
d’Aas  ; Chalet  d’Ossau,  près  de 
l’église;  de  la  Poste,  jardin  Dar- 
ralde ; Rozmcur  ; du  Valentin,  pl. 
de  l'Espérance. 

Poste  : — pi.  de  la  Poste  (jardin 
Darralde). 

Voitures  de  place  : — faire  ses 
conditions  à l’avance.  Petites  voi- 
tures à ânes  et  à poneys,  station 
en  face  du  casino,  eu  bas  du  jardin; 
prix  à débattre. 

Automobiles  publiques:  — en 
saison,  3 fois  par  j.,  d Eaitx  Bonnes 
aux  Eaux-Chaudes  ; s’informer  des 
heures.  — Excursions  journalières 
en  cars  de  IG  pl.  pour  Gabas, 
Saint-Chr'sfau,  ou  vallee  d'Asp" 
(s’informer)  ; pour  Panticosa  3 fois 
par  sem.  l’été  (p.  70). 

Guides  et  porteurs  : — traiter  à 
forfait  ; s’adr.  ausyndica'  d’initiative. 

Casino  : — 15  juin-J 5 sept.,  res- 
taurant; café  ; spectacles  et  con- 
certs, bals,  salles  de  jeux,  etc.  ; 
abonnements. 

Syndicat  d’initiative  : — à la 
mairie:  renseignements  gratuits. 

ITINÉRAIRE 

Conseils  aux  touristes.  — Quelques 
heures  suffisent  pour  voir  les  Eaux- 
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Bonnes  et  parcmirir,  soit  la  prome- 
nade üorisontah',  s »it  la  promenade- 
de  V Impératrice  (jolies  cascades).  Er> 
général  les  touristes  pressés  partent 
de  Pau  de  bonne  heure,  se  conten- 
tent de  passer  la  matinée  aux  Eaux- 
Bonnes  et  d’aller  l’après  midi  par  le- 
service  dautos  aux  Eaux-Chaudes. 
Un  train  du  soir  les  ramène  coucher 
à Pau.  Cependant  le  séjour  aux 
Eaux-Bonues  ou  aux  Eaux-Chauûes, 
est  fort  agréable  : les  marcheurs 
moyens  pourront  y faire  la  belle  pro- 
menade du  Gourzy,  les  alpinistes 
l’ascension  du  Pic  de  Ger;  enfin  nous 
ne  saurions  trop  recommander  d'em- 
ployer une  journée  à l excursion  de 
Panticosa  (service  d’auto)  ou  si  pos- 
sible de  gagner  directement  Lourde» 
en  auto  (service  public)  par  le  col 
d’Aubisque. 

En  entrant  clans  Eaux-Bonnes 
par  la  route  de  Laruns,  on  a 
devant  soi  le  jardin  Darralde„ 
dont  les  ombrages  s’étendent 
entre  la  rue  Nationale  à g.  et 
la  rue  Caslellane  à dr.  A dr. 
du  jardin  Darralde,  de  grandes 
murailles  à arceaux  portent  la 
rampe  montant  à la  terrasse 
du  casino  et  à la  promenade 
Horizontale  Sous  les  arceaux 
se  tient  le  marché. 

La  rue  Nationale,  la  grande 
artère  d’Eaux-Bonnes,  bordée 
d’hôtels  qui  font  face  au  jardin 
Darralde,  montejusqu’à  Véglis» 
près  de  bibliothèque  parois- 
siale gratuite,  en  laissant  à 
dr.,  sur  la  place  Guéneau-de- 
Mussy,  l’hôtel  de  ville,  puis  à 
g.,  sur  la  place  des  Thermes,  le 
grand  établissement  thermal. 

Vhôiel  de  ville  renferme  le 
local  du  syndicat  d'initiative 
et  le  musée  Gaston-Sacaze, 
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Celui-ci  contient  une  collection 
ornithologique,  un  herbier  des 
Pyrénées,  l?s  reliefs  en  plâtre 
du  pic  du  Midi  et  de  la  vallée 
d’Ossau,  les  œuvres  manus- 
crites et  la  correspondance  du 
naturaliste  Gaston  Sacaze,  sur- 
nommé le  « pâtre  botaniste  » 
(autographes  de  Cuvier,  Bé- 
ranger, Jussieu,  etc.) 

Le  grand,  établissement  ther- 
mal, dont  dépend  la  buvette 
^e  la  source  Vieille^  est  très 
bien  distribué  et  installé.  Il 
renferme  un  petit  musée  : 
objets  trouvés  aux  environs; 
reliefs  de  la  région  et  du 
massif  du  Pic  du  Midi  d’Ossau, 
exécutés  par  MM  Bayssellance 
et  le  comte  R.  de  Bouillé. 

Au  delà  de  l’église,  le  temple 
protestant  est  bâti  au  pied  de 
la  butte  du  Trésor,  ainsi  nom- 
mée parce  que  les  sources 
thermales,  qui  font  la  richesse 
d’Eaux-Bonnes,  jaillissent  de 
sa  base;  plus  loin,  en  face  d’un 
bâtiment  occupé  par  les  écoles 
et  la  gendarmerie,  est  la  Fon- 
taine Froide  (sulfureuse),  sim- 
ple buvette  à dr  de  laquelle 
oommence  la  promenade  Gra- 
inont  (p.  65). 

Au  N.  du  jardin  Darralde 
s’ouvre  la  place  de  la  Poste, 
continuée  par  la  rue  de  VEta- 
blissement  d'Orteig,  qui  mène 
place  d'Orteig,  d’où  un  chemin 
en  lacets  descend  à g.  à la 
cascade  d’Eaux-Bonnes,  formée 
par  le  Valentin,  et  à l’usine 
d’électricité  Sur  la  place  d’Or- 
teig  s’élèvent  les  Néo-Thermes 
ou  établissement  d'Orteig, 


Au  S.  de  cet  établissement 
commence  le  chemin  d’Aas, 
ou  promenade  de  la  Montagne 
Verte  (K.  ci-après). 

ENVIRONS  D’EAUX-BONNES 

I®  PROMENADE  HORIZONTALE. 

— Parlant  du  casino,  on  continue 
tout  droit  laissant  à g.,  aussitôt 
après  le  casino,  les  premiers  lacets 
de  la  promenade  Gramnnt  (F.  ci- 
après  3“).  La  promenade  Hori- 
zontale (2  k.  2 de  long)  contourne  les 
pentes  boisées  du  Gourzy.  Elle  offre 
d’abord  à dr.  de  jolies  vues  sur  la 
gorge  du  Valentin,  puis  on  ai»erçoit 
bientôt  la  ville  et  la  vallée  de 
Laruns.  Un  chemin  muletier  pro- 
longe la  promenade  jusqu’à  la  route 
d’Eaux-Chaudes  qu’il  rejoint  à 1 k. 
env.  avant  cette  station. 

2“  PROMENADE  DE  L’IMPÉRA- 
TRICE OU  DU  GROS-HÊTRE.  — 
(1  h.  30  à pied  aller  et  ret.  Très  jolie 
promenade.  La  promenade  de  l’Im- 
pératrice est  carrossable,  mais 
interdite  anx  autos).  — Devant 
l’église  d’Eaux-Bonnes,  prendre  à 
g.  On  passe  près  du  temple  protes- 
tant et  de  la  gendarmerie  devant 
laquelle  se  trouve  la  source  d’eau 
froide  (à  dr.  de  la  source  lacets  de 
la  promenade  Gramont,  F.  ci- 
après  3“). 

La  roule,  décrivant  un  grand 
lacet,  traverse  la  Sourde  et  s’élève 
à travers  bois  jusqu’à  un  pet  t 
carrefour  où  aboutissent  trois  sen- 
tiers : celui  de  g.  amène  en  quel- 
ques minutes  au  sommet  de  la 
Butte  du  Trésor,  surmontée  d’un 
kiosque  (belle  vue);  en  face  s’ouvre 
la  promenade  Eynard,  qui  ramène 
au  pro  nenoir  du  grand  établisse- 
ment thermal  en  passant  par  la 
partie  la  plus  élevée  du  plateau  de 
V Espérance,  où  se  détache  la  pro- 
menade d’Orteig  qui,  croisant  la 
roule  thermale  d’Argelès,  descend 
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à l’établissement  du  même  nom.  Le 
troisième  sentier  sur  la  dr.  est  la 
coMtnuaiion  dè  la  promenade  de 
l’Impératrice,  c’est  celui-là  qu’il  faut 
prendre  ; ombragé  d aulnes  et  de 
hêtres  séculaires,  il  offre  de  jolies 
vues  à g.  sur  le  Valent  n et  bientôt, 
en  arrière,  sur  Laruns.  On  longe  à 
une  assez  grande  hauteur  le  torrent 
et  la  ro  te  thermale  d’Ar^eîès. 

20  min.  On  laisse  à g.  un  chemin 
qui  va  rejoindre  la  roule  thermale 
au  pom  d'iscoo  {V.  ci-dessous). 
Laiterie  Lanusse,  au-dessus  de 
laquelle,  dans  les  prairies,  se  pra- 
tiquent les  sports  d'hiver.  Pont  sur 
un  petit  torrent  pittoresque.  A g. 
en  contre-bas,  cascade  et  pont 
d'iscoo  (F.  ci-dessous).  On  franchit 
un  autre  torrent.  A g.,  sur  la  mon- 
tagne, on  aperçoit  la  cascade  du 
Serpent  : quelques  filets  d’eau  en 
été. 

40  min.  Après  avoir  dépassé  un 
kiosque-abri,  on  franchit  le  Valentin 
sur  un  point  très  pittoresque  de  26 
m.  de  hatiteur  ; puis  on  traverse 
des  prairies  ondulées  longeant  à dr. 
la  gorg  ' profonde  du  Valentin  : à g. 
vue  comp  lète  de  la  cascade  du  Ser- 
pent. Un  étroit  chemin,  à dr.  d’une 
laiterie  Lanvsse  (ouverte  en  été), 
conduit  à un  pont  d’où  un  petit  sen- 
tier a:nèn^,  en  quelques  pas,  faèe  à 
la  cascadedu  Gros -Hêtre.  Le  gave, 
en  formant  sa  chute,  tombe  d’un 
seul  jet  dans  un  en  tonnoir,  et  pénè- 
tre dans' une  crevasse  où  bientôt  il 
disparaît  aux  regards.  De  vieux 
hêtres  offrent  de  pittoresques  om- 
brages. 

Revenir  parle  même  chemin  jus- 
qu'à la  laiterie  Lanusse  (la  plus 
proche),  puis  tourner  à dr.  pour 
rejoindre  la  route  thermale  que  l’on 
prend  à g.  La  route  passe  au  pied 
de  la  cascade  du  Serpent,  décrit 
un  grand  lacet,  laisse  à dr.  la  pro- 
menade de  Pleisse  [V.  ci-dessous). 
])uis  franchit  le  pont  dUecoo,  sous 
lequel  tombe  là  cascade  d‘ls-oo. 

PYRÉNÉES 


Oh  descend  rapidenteht  sur  la  rive 
g.  du  Valentin  jusqu'à*  l'entrée  des 
Eaux-Bonnes,  où,  éroisatit  la  p7‘ome- 
nadé  d O’rteig,  on  [>re'nd  à g.  une 
rue  qui  amefie  au  jardin  D'arralde. 

On  peut  aussi,  allongeant  la 
promenade'  de  1 h.  env.,  revenir  par 
la  promenade  de  Pleisse,  chemin 
horizontal  de  3 k.,  accroché  au 
flanc  de  la  nionlagne  Verte  (jui  offre 
de  belles  vues  sur  la  gorge  du 
Valentin,  les  Eaux-Bonnes  dominées 
par  le  Gourzy,  puis  Laruns  et  sa 
vallée.  On  passe  au  hameau  d’Ads, 
d’où  l'on  redescend  (1  k 5)  à l’éta- 
blissement d’Orteig  pat*  la  promenade 
de  la  montagne  Vérte.  De  là  on 
remonte  la  rue  d’Orteig. 

3°  PROMENADE  GRAMONT  ET 
JACQUEMINOT.  — La  promenade 
Gramant  part  à dr.  du  casino,  et 
s’élève  sous  bois  en  côtoyant  le 
sommet  des  rochers^  qui  dominent 
Eaux-Bonnes.  A son  point  culmi- 
nant, se  d tache  à dr.  la  promenade 
J icqueminot  qui,  à travers  les  sapins 
et  les  hêtres,  monte  jiisq  i'a'u  pre- 
mier plateau  du  Gourzy  (K.  cl-àprès; 
•3°).  La  promeriode  Gràmont  rédes- 
cend en  décrivant  des  lacéts  soüs 
bois  et  aboutit  derrière  l’église  des* 
Eaux-Bonnes,  près  de  la  source 
d’eau  froide  (F.  ci-dessus,  2“). 

4"  D’EAUX-  BONNES  A EAÜX- 
CHAUDES.  — A'.  Par  ea  route 
(7  k.  8;  en  été  services  d’autos,  F. 
ci-dessus).  4 k.  d'Eaux-Bonnes  à 
la  bifurcation  de  la  route  d’Eaux- 
Ghaudes  (p.62j,  L^  s piétons  peuvent 
couper  par  les  lacets.  — 3 k.  8 de 
là  à Eaux-Chaudes  (p.67).  — 7 k.  8 
Eaux-Chaudes. 

B.  Par  la  promenade  horizontale 
ènv.  2 h.;  sentier  pitloresque  pra- 
ticable à pied  et  à cheval,  mais  en 
mauvais  étal;  prud  nt  de  se  faire 
accompagner  ; pron  enade  très  recom- 
mandée). — A l'extrémité  dè  la 
promenade  Horizontale  (V.  P),  on 
prend  le  sentier  d’Eoiix -Chaudes  yiar 
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le  flanc  du  Gourzy  qui  rejoint  la 
route  de  voit,  à 1 k.  env.  en  deçà 
d’Eaux-Chaudes,  superbe  trajet  et 
très  belle  vue  sur  la  vallée  d'Ossau 
et  sur  la  gorge  du  Hourat  ; 2 h., 
Eaux-Chaudes. 

C.  Par  le  goübzy  (3  h.  à 3 h.  30; 
agréable  promenade  ; guide  néces- 
saire, le  chemin  étant  difficile  à 
t ouver;  celle  course  peut  se  faire 
entièrement  à cheval).  — 2 h.  20 
d’Eaux-Chaudes  au  plateau  du 
Gourzy  (K.  o“).  — Pour  descendre 
dans  la  gorge  d Eaux-Chaudes,  on 
se  dirige  d'abord  au  S.-E.,  en  lais- 
sant à dr  une  haute  paroi  de  rochers; 
puis,  entrant  dans  une  forêt  de 
hêtres  et  de  sapins,  on  suit  un  sen- 
tier escarpé  et  à demi  tracé  qui 
descend  à travers  pâturages  et  bou- 
quets de  buis.  Enfin,  on  rejoint 
(3  h.  10)  le  chemin  de  la  grotte 
d’Eaux-Chaudes,  qu'on  laisse  à g.  — 
3 h.  30.,  Eaux-Chaudes. 

5®  LE  GOURZY.  (S.-S.-O.  ; 1,830 
m.  ; montée  2 h.  20;  très  agréable 
promenade,  pouvant  se  faire  entiè- 
rement à cheval;  guide  utile).  — On 
monte  ^d’abord  par  la  promenade 
Gramont,  puis  par  la  promenade 
Jacqueminot,  au  premier  plateau  de 
Gourzy  (50  min.  ; V.  3").  Ou  conti- 
nue à monter,  ayant  en  vue  le  val 
inférieur  d'Ossau. 

1 h.  30.  Près  de  la  fontaine  de 
Lftgas,  on  laisse  à g.  le  vallon  sau- 
vage que  monte  le  sentier  condui- 
sant au  col  de  Lurdé  et  au  pic  de 
Ger,  qui  se  montre  ici  sous  un  de 
ses  plus  beaux  aspects.  Contour- 
nant alors  (1  h.  45)  un  petit  vallon 
couvert  d’un  gazon  court  et  parsemé 
d’arbres  isolés,  on  ne  larde  pas 
(1  h.  50)  à renirer  dans  un  bois  de 
hêtres,  puis  on  traverse  (1  h.  55)  un 
fourré  de  buis. 

2 h.20.  Plateau  du  Gourzy  (1,839  m.). 
Très  belle  vue  du  premier  |)Ian  sur 
le  Pénemedaa,  les  Arciz'^tles,  le 
Cézy,  le  Pic  d’Ossau,  le  Sesques,  le 
Monlagnon,  le  Pic  Lorry,  les  Cinq- 


Monts,  le  Moullé  de  Jaout,  le 
Gabizos.  — 1 h.  env.  suffit  pour 
aller  du  plateau  à Eaux-Chaudes 
(F.  4®). 

6®  D’EAUX-BONNES  A ARGELÉS 
ET  LOURDES  PAR  LA  ROUTE 
THERMALE  (44  k.  et  57  k.  ; confor- 
table service  d’autos  ; ces  services 
pouvant  varier  d’une  saison  à 
Tau  Ire,  s’informer  au  syndicat 
d'initiative  d'Eaux-Bonnes  : tré$ 
belle  excursion),  — La  route  s'élève 
sur  la  rive  g.  du  Valentin  (sapins  et 
prairies).  — 1 k.  2.  Cascade  d'Iscoo 
(F,  2®).  — 2 k.  2.  A g.  se  montre  la 
cascade  du  Serpent  (F.  2«).  Au  pont 
du  Cély,  on  laisse  à dr.  le  chemin 
montant  à (15  min.)  la  cascade  du 
Gros- Hêtre  (F.  2").  Le  torrent  fran- 
chi, la  roule  monte  en  forêt,  puis 
pasre  sur  l'autre  rive  du  Valentin. 

6 k.  Plan  de  Ley  ((mb.).  8 k.  Gou- 
rette. — A dr.,  mines  d’Anglas.  On 
passe  dans  une  entaille  rocheuse 
(belle  vue),  pour  gravir  des  pâtu- 
rages. 

11  k.  3.  f ol  d’Aubisque  (1,710  m.). 
Belle  vue  surtout  sur  les  massifs  du 
Ger  et  du  Gabizos.  — Descente 
rapide,  puis  la  route  côloie  de  très 
haut  et  au  flanc  du  mont  Laid,  puis 
de  la  Latte  de  Bazen,  le  bassin  évasé 
de  rOuzon,  que  l’on  domine  de  près 
de  300  m.  Au  loin,  vers  le  N.,  on 
aperçoit  la  plaine  de  Béarn. 

20  k.  9.  Tunnel  de  13  m.  On  gravit 
une  côte. 

23  k.  6.  Col  du  Soulor  ou.  du  Cou- 
ret  (1,4-50  m.).  Vue  grandiose  et 
sauvage  sur  le  Gab  zos.  Forte  des- 
cente, puis  la  rou  e se  déroule 
presque  horizontale  dans  les  prairies 
d’.lf  figfoux  (granges  et  maisons),pour 
gagnerensuite,  par  de  longs  lacets, 
la  vallée  d’Azun.  Belle  vue  : en  face 
jusqu'à  la  vallée  d'Argelès,  en 
arrière  sur  le  Gabizos,  à dr.  sur  le 
Balai  tous.  Passages  dangereux. 

31k.  8.  Arrens  (guides),  à 900  m. 
dans  la  vallée  du  gave  d’Azun, 
centre  d’excursions.  Eglise  entourée 
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d'un  mur  crénelé,  avec  porte  déco- 
rée de  sculplures  grossières. 

32  k.  8 üarsous.  Belle  vue  sur  le 
pic  du  Midi  d'Arrens. 

33  k.  8.  Aucun  (Ilôt,  âes  Voyageurs). 
à 802  in.;  église  romane,  avec  deux 
bénitiers  en  granit  sculpté.  On  gra- 
vit une  côte.  On  aperçoit  un  instant 
le  massif  du  Balailous,  puis  on  s’é- 
loigne des  montagnes.  - 

40  k.  Arras,  dominé  à g.  par  les 
ruines  du  château  de  Castelnau- 
d’Asun  (fin  du  xiv®  s.).  — On  des- 
cend sur  la  belle  vallée  d'Argelès. 

44  k.  Argelès-Gazost  (p.  84).  Après 
l’église  on  tourne  à gauche. 

13  k.  d’Argelès  à Lourdes. 

7»  D’EAUX-BONNES  AUX  BAINS 
DE  PANTICOSA  PAR  LA  VALLÉE 
D’OSSAU  (67  k.;  très,  belle  course 
en  voiture  qui  peut  s'accomplir,  du 
15  juin,  au  15  sept.,  aller  et  ret. 
dans  la  mônje  journée,  plusieurs  fois 
la  semaine,  par  confortable  service 
d’automobiles;  on  déjeune  à Pan- 
ticosa-les- Bains  : se  ronsoigner  au 
syndicat  d initiative  d Eaux-Bonnes, 
ces  services  pouvant  varier).  — 
Trajet  décrit  p.  70. 

8°  PIC  DU  GER  (S.-E.  : 2,612  m.). 
— Ascension  recommandée;  guide 
indispensable  ; provisions  nécessai- 
res. On  y monte  par  trois  itinérai- 
res : 1“  par  la  Cou  me  d'Aas,  en  8 à 
10  h.  aller  et  ret.  ; 2°  par  le  Gourzy, 
10  h.  env.  aller  et  ret  , ce  chemin 
est  plus  long,  la  montée  exige  5 à 
6 h.  mais  il  est  plus  fréquemment 
suivi,  parce  qu’on  peut  aller  à che- 
val jusqu'à  2 h.  da  sommet  ; 3>^ 
par  la  Combe  de  Balour,  en  9 à 10  h. 
aller  et  ret. 

DE  LARUNS  AUX  EAUX-CHAUDES 

6 K.  deLaruns  aux  Eaux-Chaudes.— 

Voit.  pub.  en  55  min.  en  saison, 

service  d’auto  en  15  min.  ; voit. 

part,,  prix  à débattre. 

De  La  ru  ns  on  suit  d'abord 


Ja  même  route  que  pour  Eaux- 
Bonnes  (K.  ci-dessus,  p 6.)U 
1 k.  8.  Bifurc.  : on  prend  à 
dr.  la  route  d’Eaux-Chaudes„ 
qui  s’élève  sur  la  rive  dr.  du 
gave  d’Ossau,  pénétre  dans  la. 
gorge  du  Hourat,  sombre  défilé 
(pont  à 564  m,  d’alt,)  au  sortir 
duquel  (3  k.)  la  vieille  route, 
qui  vient  de  passer  sur  le 
pont  Crabé,  rejoint  la  nouvelle, 
et,  par  des  rampes  plusdouces, 
en  vue  de  deux  belles  cascades 
à dr.,  gagne  (5k.  8)Eaux-Chau- 
des. 

Les  pié Ions  r;  ccourciront  en  em- 
[irunlant  la  vieille  route,  qui  se' 
détache  à dr.  de  la  route  neuve- 
(plus  longue  de  1 k.  5 ),  puis  la- 
rejoint  au  pont  Crabé. 

EAUX-CI  AÜDES,  220  hab.,. 
hameau  de  Laruns,  à 675  m. 
d’alt.,  au-dessus  de  la  rive  dr. 
du  gave  d’Ossau,  dans  une- 
gorge  étroite  et  sauvage,  et 
dominée  par  des  rochers 
abrupts  tapissés  de  sapins,  est 
une  station  thermale  au.x 
sources  sulfurées  sodiques 
efficaces  contre  les  affections  de- 
là matrice,  les  rhumatismes. 
C’est  aussi  un  excellent  centre 
d’excursions. 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Hôtels  : — Moderne  (juin-oct.  ; 
Chauff.)  ; Baudot;  de  France; 
Hôtel-ltest.  Henri  /V;  Maison  Four- 
cans  ; Maison  Pierre  Abbadie- 
(15  juiii-15  ocl.)  ; Maison  Antoine 
Abbadie. 

Maisons  et  appartements  meu- 
blés : — Chambres  chez  : Burgau; 
Calou;  Frotté;  Lalanne;  Larqué  ; 
Mounaix;  Nogués  ; Salmon. 

Villas  : — Caprice  (route  d'Eaux- 
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Chaudes)  ; Le  Lanternier  \ Mounaix; 
ChaleUAhhadie  ; Laborde. 

Poste  : — Grande-Rue. 

Autocars  : — Pour  Panticosa, 
rélé,  trois  fois  par  sem. 

Loueurs  de  voitures  ; — Pomé  ; 

'Camy. 

Casino  : — représentations  Ihéà- 
Irales  ; concerts  ; salles  de  lecture 
•et  de  conversations  ; jeux,  etc 

Syndicat  d’initiative:  — maison 
_Ambielle,  pl.  Henri  IV. 

ITINÉRAIRE 

Conseils  aux  touHsteSi  — > On 
pourra  se  reporter  à ce  que  nous 
avons  dit  pour  les  Eaux-Bonnes, 
p.  64,  — Eaux-Chaudes  possède 
aussi  quelques  promenades  très 
ombragées,  les  promenades  d\4rgout, 
d-Aurribeau  et  Horizontale.  La  grotte 
d'Eaux  Chaudes  ou  la  monlée  à 
Goust  peuvent  êtie  conseillées  aux 
touristes  disposant  de  quelqui^s  heu- 
res. Gahas  et  Panticosa  sont  des  buts 
d’excursions'lemandaot  une  journée 
entière;  enfin  l’excursion  du- Pic  du 
Midi  d’Ossau  est  une  course  admi- 
rable pour  les  alpinistes. 

En  entrant  dans  Eaux- 
'Ghaudes  par  la  route  de  La- 
runs,  prendre  à dr.  devant 
l’hôtel  de  France-  une  route 
qui  de.scend  rapidement  devant 
rétablissement  theimal,  conte- 
nant aussi  le  casino. 

Le  bâtiment  principal,  flanqué  de 
deux  bâtiments  semi -circulai res^  a 
une  installation  balnéaire  et  hydro- 
thérapique très  complète  (sources  du 
Rey,  du  Cioi,  et  de  V Esquiretle).  Le 
casino  se  trouve  au  l®»'  étage. 

Un  petit  jardin  en  terrasse 
sur  le  gave  mène,  en  face  l’en- 
trée du  casino,  à un  sentier 
qui  descend  à la  source  Bau- 
dot, située  sur  le  bord  du 
^ave* 


4UX-BONVES  ET  EAÜX-CHAUDES. 

Prenant  à g.  de  l’hôtel  Bau- 
dot, une  rampe  atteint  la  place 
Henri  IV,  bien  ombragée  ; on 
aboutit  à la  route  dé  Gabas, 
après  avoir  dépassé  la  source 
Larressec,  au  bord  du  gave. 

Sur  celle  route,  à g.,  de  petits 
sentiers  taillés  dans  les  ro- 
chers conduisent  au  plateau 
de  Minvielte,  où  se  trouve  la 
source  Minvielle.  A dr.  de  la 
sourcecommencen  t les  sentiers 
pour  la  grotte  (F.,  ci-dessous, 
S'*)  et  à g.  la  promenade  Fou- 
chet. 

Celle  promenade  va  aboutir  sur 
la  roule  de  Lanins,  un  peu  avant 
l entrée  d Eaux-Chaudes,  aprè.s  avoir 
laissé  à dr.  le  sentier  d'Eaux- 
Bonnes  par  le  Gonr/y  (p.  66). 

•Revenant  par  Vdvenue  de 
Minvielle,  qm  passe  devant  le 
temple-protestant  et  le  marché,. 
on  gagne  la  Grande-Rue,  qui,  à 
dr  , amène  à Végliseei  à réta- 
blissement thermal. 

ENVIRONS 

D’EAUX-CHAUDES 

1°  PROMENADES  D’ARGOUT, 
D’AURRIBEAU  ET  HORIZONTALE 

— Jolies  promenades  ombragées, 
garnies  de  bancs  et  de  kiosques 
abris,  sur  la  rive  g.  du  gave. 

2»  GROTTE  D’EAUX-CHAUDES 
(S.-E.  : à p'ed,  2 h.  aller  et  ret.  ; ch 
muletier;  2 fr.  par  visiteur  isolé. 

1 fr.  50  par  pers.  pour  groupes  '.  — 
Le  sentier  s^’élève  à g.  de  la  male  de 
Gabas,  passe  à côté  de  la  buvette 
-Minvielle  et  atteint,  par  des  penles 
assez  raides,  une  grande  hauteur. 

— 15  min.  Au-dessus  de  la  vallée, 
on  laisse  à g.  le  chemin  du  Gduizy, 

(X)urt  mais  plus  rapide,  pu4S= 


EAUX-CIIA.ULES. 


Exvmo^s. 


00  dépasse  une  pelile  grotle  d’où 
jaillit  un  ruisseau  et,  bieutùt  ai  rés, 
on  atteint  rentrée  de  la  grande 
grotte.  Emp  rter  des  manteaux  . on 
en  délivre  tà  l’entrée,  ainsi  que  des 
rafraîchissements. 

l h.  env.  Grotte  d’Eaux-Chaudes, 
ouverte  à plus  de  l.OOO  m.  d’altitude 
dans  la  paroi  d’une  roche  très  haute. 
La  groite,  traversée  par  un-torrent 
que  l’on  franchit  sur  des  ponts  de 
bois,  a 4j0  m.  de  profondeur  ; on 
doit  l’aménager  pour  aller  plus  loin. 
On  se  trouve  arrêté  par  une  haute 
cascad  i jaillissant  d’une  étroite 
fissure.  A l’issue  de  la  grotte  d Eaux- 
Chaudes,  le  torrent  disparaît  sou- 
dain et  coule  au-dessous  de  rochers 
en  escaliers  qui  plongent  abrupte- 
ment dans  la  valléo  ; il  ne  réparait 
qu’à  quelques  mètres  du  gave.  Au 
printemps,  cependant,  il  remplit  le 
ravin  et  dégringole  d’assise  en 
assise,  en  immenses  cascades. 

3°  PLATEAU  ET  HAMEAU  DE 
GOUST  (aller  et  ret.  1 h.  30  env.).  — 
Suivre  la  route  de  Gabas  jusqu’au 
pont  d’Enfer,  jeté  à une  grande  hau- 
teur au-dessus  du  gave  d’Ossau. 
100  m.  après  le  pont,  se  déloche,  à 
dr.,  le  sentier  muletier  assez  rapide 
et  P erreux  de  Goust.  A mesure  que 
l’on  s élève,  la  vue  devient  plus 
belle  sur  la  vallée  d’Ossau.—  40  min. 
On  passe  près  d'une  vierge  d’où  l’on 
atteint  en  quelques  minutes  le  ha- 
meau de  Goust,  avec  ses  beaux  pâ- 
turages et-ses  cultures,  isolé  dans 
un  cirque  verdoyant  de  montagnes 
en  face  de  la  masse  rocheuse  du 
Gourzy.  En  avançant  à dr.  sur  le 
bord  du  plateau,  jolie  vue  sur  Eoux- 
Chaudes. 

4’  GABAS  ET  BIOUS  (S.-S.-E.  et 
S.-O.  : route  8 k.  jusqu’à  Gabas  ; 
de  là,  1 h.  a 1 h.  15  à pied  ; très  re 
commandé).  — La  roule,  passant  à 
g.  de  l’église,  sort  du  village  au  S., 
remonte  la  gorge  boisée  du  gave  de 
Gaba.s.  franchit  le  vont  d’Enfer  et 
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suit  la  rive  g.  — ’i  k.  5.  A dr.  mai- 
son cautonnière.  Pittoresque  hémi- 
cycle en  amphithéâtre  de  forêts  et' 
de  sommets  granitiques,  puis  nou- 
veau défilé,  où  la  roule  s élève  très 
haut  en  décrivant  un  grand  lacet 
au-dessus  du  gave.  A uu  détour  de 
la  route,  on  voit  tout  à coup  se 
dresser  en  face  le  pic  du  Midi 
dOssau.  A g.,  en  contre-bas, en  en- 
trant dans  Gabas,  chapelle  fondée^ 
en  1121,  par  Gaston  le  Croisé,  sou- 
verain du  Béarn  ; elle  faisait  partie 
d’un  hospice  destiné  aux  pèlerins  se- 
rendant  en  Espagne. 

8 k.  1.50.  Gabas  (douane  française); 
hôt.  diS  Pyrénéis  ; resl.  Bergès\  ha- 
meau à 1.030  mètres,  avec  uue  église 
du  xv«  s.,  à la  jonction  des  vallons^ 
de  Brousset  et  de  Bious,  qui  dé- 
crivent une  demi-circonférence  au- 
tour du  pic  du  Midi  d’Ossau.  Ren- 
dez-vous deehas'eurs  à''l’ours  et  à- 
l’isard,  et  très  bon  point  de  départ 
de  grandes  courses  et  ascensions  : 
pic  du  Midi  d’Ossau,  lac  d’Artouste, 
pic  d’Arriel,  Balaitous,  etc. 

Après  avoir  franchi  le  pont  sur  le^ 
torrent  de  Bious  (1.036  m.)  et  dé- 
passé le  poste  de  douüne,  on  prend 
a dr.  (poleau-ind . ) le  chemin  de 
Bious-Arligues,  qui  conduirait  au 
(4  k.)  plateau  de  Bious-Artigue»^ 
(1,500  m.  d’alt.  ; vue  magnifique  sur 
le  pic  du  Midi  d’Ossau)  ; mas  il  est 
préférable  de  quitter  ce  chemin 
avant  Bious-Artigucs  et  de  prendre 
à g.  un  sentier  en  lacets  qui  conduit 
à Bi'  us-Ou mettes. 

1 h.  à 1 h.  15  de  Gabas,  Bious- 
Oumettrs,  d’où  l’on  a tout  à coup 
une  superbe  vue  sur  le  pic  du  Midi 
d’Ossau. 

5"  PIC  DU  MIDI  D’OSSAU,  PAR 
GABAS,  BIOUS-OUMETTES,  MAGNA- 
BAIGT  ET  LE  COL  DE  SUZON  (au  S., 
2.8>^5  m.}. Route  : 8 k.  d Eaux-Chaudes 
à Gobas,  où  il  faut  aller  cou  her 
pour  en  partii'  entre  3 h.  et  5 h.  du 
malin  avec  un  bon  gu  de,  des  pro- 
visions et  un  bon  bâton  de  mon- 
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tagne  ; on  pourrait  aussi  aller  cou- 
clier  à la  cabane  de  Magnahaigt, 
qui  se  trouve  à 2 h.  de  Gabas,  un 
peu  avant  le  col  de  Suzon  ; montée 
■6  à 7 h.  de  Gabas,  desc.  4 à 5 h.  sur 
Gabas;  ascension  très  recommandée, 
mais  seulement  aux  alpinistes  et  aux 
marcheurs  exercés;  les  guides 
n’ayant  pas  l'habitude  de  se  servir 
de  la  corde,  celte  course  est  décon- 
•seillée  à toute  personne  sujette  au 
vertige. 

OES  EAUX-CHAUDES  A PANTICOSA 

îloi'TE  : 5R  k.,  par  8 k.  Gabas,  23  k. 
col  du  Pourtalet  (fron'ière);  36  k. 
Salleni  (douane  espagnole);  48  k. 
Panticosa  (village).  — De  Laruns 
ou  d'Eaux-Bonnes  à Panticosa  par 
Eaux-Chaude^  : du  Ij  juill.  au 
lo  se  t.,  3 fois  par  semaine,  ser- 
vice d autos  ; arrivée  à Panticosa- 
les^Bains  pour  le  déj.  ; ret.  à la 
gare  de  Laruns  vers  18  h.  et  à 
Eaux-Bonnes  pour  le  diuer  ; ce 
service  pouvant  changer,  se  ren- 
seigner aux  syndicats  dinitiative 
de  Pau  ou  des  Eaux-Bonnes. 
L'excursion  de  Panticosa  est  une 
des  plus  belles  courses  qu’on  puisse 
[aire  dans  les  Pyrénées.  Les  kilo- 
mètres sont  indiqués  ci-dessous, 
au  départ  de  Laruns. 

14  k.  de  la  station  de  Larunsà 
-Gabas,  par  Eaux-Cliaudes  (p.  67 
€t  69).  — La  roule  d’Espagne 
remonte  la  vallée  étroite  et  si- 
lieuse  du  gave  de  Brousset. 
— 16  k.  5.  Pont  de  Sagetle 
'J, 199  in.).  — 19  k.  Pont  de 
Camps.  A dr.  surgit,  majes- 
tueuse, la  pyramide  de  por- 
phyre du  pic  du  Midi  d’Ossau. 

24  k.  Pont  de  Louradel.  La 
route  s’élève,  par  le  défilé  de 
Tourno7i,avec  le  gave  naissant 


qui  coule  à dr.  On  contourne 
le  pic  d’Estremére  (à  g.). 

28  k.  8.  Col  du  Pourtalet 
(1,758  m.),  frontière  avec  l’Es- 
pagne, marquée  par  un  mur 
en  pierres  sèches,  entre  le  pic 
d'Anéou  (2,179  m.)  au  S. -O.  et 
le  pic  d'Esty'emère  (2,116  m.) 
au  N.-E.  *Belle  vue  sur  la 
corne  du  pic  d’Anayet  et  le 
chaînon  qui  sépare  la  vallée 
du  rio  Gailego  de  celle  du  rio 
Aragon;  au  S.-E.  se  montre  la 
Tendenera.  Le  massif  d’Enfer, 
avec  ses  murailles  grises  et 
noires,  se  détache  vigoureu- 
sement sur  la  verte  vallée  de 
Sallent;  mais  c’est  surtout  en 
arrière  que  la  vue  est  admi- 
rable sur  le  pic  du  Midi  d’Ossau 
(2,885  m.),  qui  dresse  sa  pointe 
grandiose  au-dessus  du  pic  de 
Peyregel  (2,473  m.). 

La  route  descend  en  pente 
douce  dans  la  vallée  supérieure 
du  rio  Gailego,  dite  Formigal 
ou  Val  Roumigas,  dont  les  ver- 
sants sont  couverts  de  magni- 
fiques pâturages,  et  contourne 
la  pyramide  grise  de  la  Peha 
Forada  (2,343  m ). 

34  k.  Cuartel  de  Socotor,  à 
1,520  m.  Vue  tr.'s  étendue,  au 
S.,  sur  la  chaîne  de  la  Cordiana 
(1,900  à 2,200  m.)  et  du  pic  de 
las  Très  Bornas  (2,390  m.)  à 
rO.,  à la  Punta  de  Sallent  à 
l’E. 

39  k.  Sallent  (1,307  rn.  ; fonda 
5«rgr2ta,rudimenlaire;douane), 
grosse  bourgade  ti*ès  animée, 
est  bâti  en  amphithéâtre  à la 
base  de  la  Peha  Forada,  au 
confluent  de  l’Agua  Lirnpia 


PANTICOSA. 


(eau  pure)  avec  le  Gallego. 
Vé(jUse  possède  un  riche  tré 
sor. 

La  routecontinue  à descendre 
la  vallée  du  Gallego,  qui  prend 
des  allures  sévères  ; c’est  ici  le 
haut  Aragon  avec  ses  roches 
calcinées,  ses  montagnes  nues, 
spectacle  gi-andiose  mais  dé- 
solé. Au  loin,  à g.,  se  dresse 
le  massif  d’Enfer,  aux  roches 
arides  et  rougeâtres. 

42  k.  Lanuza  ou  Lanussa.  — 
La  vallée  devient  un  défilé 
profond,  boisé  el  sauvage  La 
roule  pénétre  dans  un  tunnel. 
A g.  Escurilla  et  son  ancienne 
église  fortiflée. 

47  k.  Laissant  à dr.  la  route 
de  Savinanigo  et  Jaca,  on  fran- 
chit le  magnifique  pont  d'Es- 
cariUa,  puis  on  remonte 
l’abrupte  gorge  du  Caldarès, 
dite  â’Escalar.  — 54  k.  Panti- 
cosa-Village,  en  contre-bas  de 
la  route  (1.212-1,252  m.  ; Gran 
Hôtel  Oriente)  ; remarquer  le 
cimetière,  avec  les  pierres  tom- 
bales placées  les  unes  sur  les 
autres  — La  route  décrit  des 
lacets  dans  la  gorge  d’Escalar; 
enfin,  après  un  pont  bas  de 
3 arches,  apparaissent  les  bains 
de  Panlicosa. 

61  k.  Bains  de  Panticosa 

(1,639  m.  ; hot.  Continental  et 
Gran  Hôtel,  prix  des  ch.  affi- 

ROUTE  10.^  DE  B> 

CHEMIN  DE  FER  : 322  k.  ; réseau  du 

Midi  ; trains  express. 

La  voie  franchit  l’Adour, 
puis,  au  sortir  du  tunnel  de 
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chés  ; nombreu.ses  pensions  de 
famille),  station  thermale  bien 
organisée,  fréquentée  par  l aris- 
tocratie espagnole  et  située 
prés  d’un  petit  lac  dans  un 
cirque  de  montagnes  grises  et 
dénudées.  Saison  de  juin  à fin 
septembre. 

h' établissement  thermal,  avec 
sources  thermales  sul  fa tées, ins- 
tallé suivant  les  plus  récentës 
données  de  la  science,  com- 
prend plu.sieurs  bâtiments  dis- 
tincts. Celui  de  la  source  del 
Estomago  a des  baignoires  en 
marbre  ; une  partie  de  l’eau 
de  cette  source  est  conduite  au 
bain  sulfureux  de  la  Pradera, 
Près  de  la  source  del  lligado 
(du  foie)  sont  deux  salles  de 
douches  et  de  tuilvérisation  ; 
l’une  d’elles  est  appelée  Temple 
de  la  Salud.  Un  square  plan'ée 
de  sorbiers  communique  avec 
la  promenade  de  la  Praderà, 
qui  va  jusqu’aux  bords  du  lac, 
où  s’élève  l’édifice  contenant  le 
nouvel  établissement  thermal 
et  le  casino. 

Panlicosa  est  un  bon  centre 
d’excursions.  On  se  rend  (avec 
un  guide)  en  9 ou  11  h.,  à 
pied,  par  le  Pla  d’Aube  ou  par 
Boucharo,  à Gavarnie  ; — en 
10  à H h.  â pied,  par  le  che- 
min muletier  du  port  de  Mar- 
cadau,  â Cauterets.  ( 

t- 

rONNE  A TOULOUSE 

Mousserolles  jusqu’à  Urt,  re- 
monte la  rive  dr.  de  l’Adour. 

17  k.  Urt,  au  confluent  de 
l’Adour  avec  la  Joyeuse;  â g.. 
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rAdour.Onremoo  te  la  Joyeuse 
pour  la  franchir  en  suite.  — 
24  k.  Cuic/ie  : eh  'teau  ruiné 
du  s.  On  croise  la  Bidouze. 

La  voie  tranchit  le  gave  de 
Pau  et  en  remonte  la  rive  dr. 
d^ns  une  succession  de  pay- 
sages agréables. 

34  k.  Peyrehorade  (hôt.  : 
Bancon  ; La  fond  ; des  VoyoL- 
genrs),  ch.  1.  de  c.  de  2,621  h., 
sur  la  rive  dr.  du  gave  formé 
par  la  réunion  des  gaves  de 
Pau  et  d’Oloron,  dans  une  Jol  ie 
situation,  au  pied  du  coteau 
d’Aspreinont,  qui  porte  les 
ruines  du  ch  Ûeau  d^Àspre- 
mont  ,fin  du  xvi«  s.).  Sur  les 
b-OTds  du  gave,  restes  du  châ- 
teau de  Montréal  (xvi®  s.) 

36  k.  VÉglise-de-Peyrehorade, 
halte  près  de  la  belle  église  de 
Peyrehorade,  à dr. 

51  k.  Puyoô  (butfel),  (p.  45) 
54  k.  de  Puyoô  à Pau  (p.  47). 

105  k.  Fau  (buffet),  (p.  48). 
A g.,  au-dessus  de  la  voie,  le 
boulevard  des  Pyrénées  et  le 
palais  d’Hiver  ; à dr.,  la  chaîne 
des  Pyrénées. 

123  k.  Courra zs-Nay.  A g. 
Coarrgze,  1,690  hab.  ; il  reste  la 
tour  du  château  où  Henri  IV 
fut  élevé,  A 2 k.  Nay  (hôt.  : de 
Frange  ; du  Commerce),  ch.- 
1,  de  c.  de  3,^06  hab.,  est  curieux 
par  sa  construction  sur  plap 
régulier  : hôtel  de  ville  à ar- 
cades; église  du  xv«  s..  Ma\son 
Carrée  ou  de  Jeanne  d'Albrel, 
b.el  Jhôlel  Renaissance. 

130  k,  Montaut-Bétharrgm 
(petit  hôt.-pest.  des  Pyrénéesel 
des  Voyageurs  près  de  la  gare). 


station  desservant  (à  800  m.  ; 
oMin.)  Bétharram  (hôt.  de 
France,  T.  c.  F.,  voit,  pour  les 
grottes),  but  de  pèlerinage,  où 
l’on  pourra  voir  V église  (xvir* 
s,),  le  ravissant  pont  sur  le 
Gave,  drapé  de  guirlandes  de 
lierre  le  monaslèye  et  le  Cal- 
vaire, attire  surtout  les  tou- 
ristes par  ses  célèbres  grottes 
(on  les  visite  souvent  de 
Lourdes,  p.  77). 

Ou  trouve  généralement  à la 
gare  de  Béthanam  des  voi- 
tures pour  les  grottes  (4  k.). 
--  Les  *grottes  de  Bétharram 
sont  une.  des  grandes  curi.o^ 
sités  des  Pyrénées  (restaurant; 
visite  5 fr.  pour  1 pers.,  4 fr. 
par  pers.  pour  2,  3 fr.  50  pour 
3,  au  delà  3 fr.  par  pers., 
gu  i d e co.i  n pr  is , po  u r bo  i re  facu  1- 
tatif;  les  grottes  sont  éclaircps 
à l’élec  trici  té) . On  visi  te  d’a  bo  r d 
les  grottes  supérieures,  qui 
n’offrent  aucune  espèce  de  dif- 
ficulté (salle  du  Mammouth, 
salle  des  Lustres,  etc.);  puis 
un  escalier  amène  aux  étages 
inférieurs  où  l’on  parcourt 
en  bateau  la  gahrie  de  la 
Rivière  ou  Canal  de  Venise 
sur  300  m.  (cascade,  temple 
des  serpents,  salle  des  Enfers, 
palais  des  Fées,  etc.,.).  Les 
nouvelles  salles,  qu’on  visite 
depuis  peu,  comptent  parmi 
les  plus  belles,  par  leurs  sta- 
lactites et  slalagmites.  On  sort 
par  une  seconde  rivière  à la 
partie  inférieure.  Durée  de  la 
visite  : 1 h.  45  env. 

134  k.  Saint-Pé  (hôt.  : Cen- 
tral ; des  Pyrénées),  ch.-l.  de  c. 
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de  1,838  hab.,  pittoresquement 
situé  au-dessus  de  la  i*ive  dr. 
du  gave.  Ruines  de  l’ancienne 
abbaye,  église  et  cloître. 

La  voie  longe  et  domine  le 
gave.  Tout  à coup,  à dr.,  appa- 
raît, dominé  par  la  llèche  élan- 
cée de  la  basilique  blanche,  le 
nouveau  Lourdes,  la  ville  des 
pèlerinages,  que  le  vieux  châ- 
teau, dressé  sur  son  pilon  de 
roc,  sépare  de  la  bourgade 
ancienne. 

145k.  Lourdes  (buffet),  p.  77. 
La  ligne  quitte  la  vallée  et  re- 
monte au  IV.  le  petit  vallon 
boisé  de  la  Geune.  — 148  k. 
Adé  (halle).  La  voie  parcourt  le 
plateau  de  Lanne-!\lourine  (lam- 
des  des  Maures).  — 155  k. 
Ossun  (hôt . de  la  Mairie,li.  c.  F.), 
ancien  château.  Descente  dans 
la  petite  vallée  de  l’Echez.  — 
163  k.  Juiilan.  On  franchit 
l’Echez. 

165k.  T?rbes  (buffet),  p.lll. 
Pont  métallique  sur  l’Adour. 
— 166  k.  5.  Marcadieu  (halte), 
faubourg  de  Tarbes.  La  voie 
s’élève  à l’E.  de  la  plaine  de 
Tarbes  ; belles  vues  sur  les  Py- 
rénées. — 176  k.  Lespouey- 
Laslades.  Pont  de  9 arches  sur 
l’Arrét-Da  i ré.  — 179  k.  fiordes- 
Lhez  (halte).  Pont  sur  l’Arrêt. 
— 183  k Tournay  < liôl.Jfoderne, 
T.  c.  F.),  ch.-l.  de  c.  de  1,188  hab. 
Pont  sur  l’Arros.  — 186  k. 
Ozon-Lanespède  (halte),  La 
voie -passe  sur  deux  viaducs- 
et  gravit  les  pentes  du  pla- 
teau de  Lannemezan,  table 
calcaire  que  rattache  aux  Pyré- 
nées une  sorte  d’islhme  entre 


les  vallées  de  l’Arros  et  de  la» 
IVeste. 

195  k.  Capvern,  station  des- 
servant  le  village  de  ce  nom, 
à 603  m.,  et  (3  k.  iN.  du  viU 
lage,  4 k.  5 de  la  stalion  ; omn. 
en  saison),  les  Bainsde  Capvern. 

Les  Bains  de  Capvern,  station 
thermale,  aux  sources  sulfatées 
calciques  inagnésiennes  et  fer- 
rugineuses, efficaces  contre  les^ 
maladies  de  la  vessie  et  des 
reins,  occupe  l’eioplacement 
des  Aquœ  ( onvenarupi  sur  la 
voie  romaine  de  Bigorre  à 
Toulouse,  dans  un  ravip  ver- 
doyant sur  les  flancs  duquel 
s’étagent  les  maisons  destinées 
aux  baigneurs  et  les  hôtels.  — 
La  station  thermale  a été  com- 
plètement transformée  en  1918;. 
d’autres  einbelli.ssements  sont 
en  cours  d’exécution. 

Hôtels  : — Grand-Hôtel  et  hôtel  de^ 
Pyrénées  fluin-sept.  ; gar.,  parc, 
voit,  d’excurs.)  ; Beauséjour,  t.  c.  f, 
(l*r  juin-15  oct.  ; grand  parc,  gar.)  ; 
Richelieu  (juin-sept.  ; gar.,  parc)  ; 
des  Thermes  (mai-sept)-;  du  Pare 
(grand  parc,  gar.  et  fosse);  des  Bains  ; 
de  France  (mai-oct.)  Duplan  : Z)u- 
vergé. 

Maisons  meublées  : — Villa  des- 
Palniiers  (00  ch.);  Suzanne  Henri; 
Chipés;  Lafforgue-;  Pique;  on  peut 
faire  sa  cuisine. 

Casino  : — pendant  la  saison; 
jeux,  Ihéàlre,  conceris. 

Autobus  : — pour  Mauvezin. 

Renseignements  gratuits  : — 
la  {harmacie  Duplan. 

Lp  station  balnéaire  est  eir 
complète  transformation  : des- 
agrandissements et  embellis- 
sements très  importants  y sonS 
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réalisés  par  la  nouvelle  Société 
thermale. 

üu  Grand-IIôtel,  de  jolies 
allées  ombragées  descendent 
aux  Nouveaux  Thermes  ou  éta- 
blissement de  Iloun-Caoudo 
(Fontaine-Chaude),  beau  bâti- 
ment avec  des  salons  de  con- 
versation, de  lecture,  etc.  ; 
l’ancienne  construction  sert  de 
buvette.  Nouveaux  parc  du 
Casino  et  parc  des  Thermes. 

h' établissement  de  Bouridé  se 
trouve  à 2 k.  5 de  Iloun-Caoudo 
(oinn.  1. 1.  h.  dans  la  saison). 

Excursions  recommandées  à (7  k., 
autobus  l’été)  Mauvezin  : château 
-aux  ruines  imposantes,  avec  beau 
donjon  et  petit  musée  gascon,  à 
5as  m.;  vue  sur  les  Pyrénées  ; —et  à 
(10k.)  l Escaledien,  ancienne  abôat/e. 

La  voie  s’élève  sur  le  plateau 
jusqu’à  618  m.  d’alt.  et  traverse 
des  landes  ; le  point  culmi- 
nant du  plateau  de  Lanneme- 
2an  est  de  660  in.,  au  S. 

201  k.  Lannemezan  (hôt.  : 
Central,  T.  c.  F.  ; de  France  ; 
du  Midi,  à la  gare,  simple),  ch.- 
•1.  de  c.  de  2,069  hab.  à 610  m. 
prés  delà  source  du  Gers. 

DE  LANNEMEZAN  A ARREAU- 
•CADÉAC  : LA  VALLÉE  D’AURE 

(26  k.,  ch.  de  fer;  excursion  très  recom- 
mandée-. Aragnouët,  Arreau,  Cadéac, 
JSaint-Lary,  sont  d’agréables  villé- 
giatures; on  trouve  des  hôtels  et  des 
apparl.  meublés  à louer).  — Se  déta- 
chant au  S.  de  la  ligne  de  Toulouse, 
celle  d’Arreau-Cadéac  descend  vers 
la  vallée  de  la  Neste,  pour  la  remon- 
ter ensuite.  — 6 k.  Labarthe-Avezac, 
station  qui  dessert  (à  dr.)  Avtzac- 
Prat  et  (à  g.)  la  Barthe-de-Neste 
(hôt.  : Lofficier  : Forgue)  : ruines  d’un 
•château  de  la  fin  üu  xi«  s.  ; établisse- 


ment de  bains,  alimenté  par  une 
source  froide,  re  narqu  ible  par  la 
présence  de  la  barégine  ; au  S.-E., 
ruiner  de  Monloussé.  —9  k.  Lortet. 
Au-dessus  de  la  rive  dr.  de  lu  Nesie, 
vastes  grottes,  dont  plusieurs,  forti- 
fiées et  percjes  de  meurtrières,  ont 
dû  servir  de  refuges  pendant  les 
guerres  du  moyen  âge  et  du  xvie  .s. 
— La  gorge  se  resserre.  — 12  k. 
Mèches.  La  voie  se  rapproche  de  la 
Neste,  passe  sur  un  petit  viaduc, 
court  entre  la  route  et  la  rivière, 
franchit  la  Neste  et  passe  plus  loin 
dans  un  tunnel. 

18  k.  Sarrancolin  (hôt.  des  Pyré^ 
nées,  T.  c.  F.),  très  pittoresque  bour- 
gade avec  de  nombreuses  maisons 
anciennes  et  des  restes  de  fortifica- 
tions, notamment  la  porte  ogivale 
et  la  tour  de  la  prison  ; église  du 
xiio  s.  avec  magnifique*  châsse émail- 
•lée  du  xiiio  s.  ; carrières  de  marbre 
rouge  veiné. 

26  k.  Arreau-Cadéac,  station  ter- 
minus de  la  ligne,  située  à Arraau 
(hôt.  : d’Angleterre,  gar.,  voit,  d’ex- 
curs.  ; Sajous,  t.  c.  f.  ; du  Midi,  gar., 
voit,  d’excurs  , terrasse  et  tonnelle), 
ch.-l  de  c.,  à 698  m.,  au  confluant 
de  la  Neste  d'Aure,  de  la  Nesie  de 
Louron  et  de  la  Laslie,  agréable 
séjour  d'été.  A 2 k.  S.  Cadéac  (hôt. 
de  V établissement  Fisse),  720  m.,  sta- 
tion thermale. 

A Arreau,  on  reniarquera  Véglise 
Notre-Dame  (xv®  et  xyi®  s.),  élevée 
sur  les  ruines  d’une  église  du  xips., 
dont  il  reste  une  belle  porte  romane, 
et  la  chapelle  de  Saint-Fxupère,  avec 
tour  octogonale  romane. 

En  amont  de  Cadéac,  bâti  autour 
d’un  mamelon  surmonFé  d’une  tour 
féodale  du  xii®  s.,  et  qui  possède  une 
église  du  xvi°  s.,  avec  parties  du  ii«, 
porte  du  N.  et  sculptures  curieuses 
encastrées  dans  le  mur  ; on  visi- 
tera les  deux  établissements  ther- 
maux, V établissement  Fisse  (rive  g. 
de  la  Nés  e),  avec  hôtel  et  entouré 
d’un  jardin  (belle  vue),  et  l’établis- 
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tentent  de  la  rive  droite,  alimentés 
par  quatre  sources  froides  très  sul- 
fureases,  efflcaces  contre  le>  der- 
matoses, phary.igo-laryngiles,  ca- 
tarrhes. 

Ces  deux  localités,  qui  n’en  for- 
ment qu’une  en  réalité  p >ur  les  tou- 
ristes, sont  d'excellents  centres  d’ex- 
cursions dans  la  vallée  d’Aure,  trop 
peu  connue,  et  remontée  jusqu’à 
(26  k.  d' AYreavi)'  Âragnouët  par  une 
route  pittoresque,  par  Saint-Lary 
(petit  hôt.  Ca'iipasaens)  et  Fabian 
(chalet-hôt.  Fouga,  c.  a.  f.)  D’Ara- 
gnouët  on  ira  voir  les  travaux  de 
reboisement  exécutés  par  l’Associa- 
tion pour  l’Aménagement  des  mon- 
tagnes dans  les  vall  esde  la  Géîa  et 
de  Saux. 

De  Fabian  on  monte  en  3 h.,  par 
un  bon  chemin,  au  ravissant  lac 
d'Orrédon  (1.852  m.,  cantine,  refuge 
C.  A.  F.},  d’où  l’on  peut  aller  voir  en 
1 h.  15  le  sauvage  lac  de  Cap-de- 
Long  (à  2.094  m.),  ou  en  1 h.  15  à 
Ih.  30,  le  tac  d'Aumar  (2  193  m.), 
dans  une  solitude  désolée,  près  du 
lac  d'Aubert  (2142  m.  ; maison  de 
garde).  - Ch.  de  fer  en  construction 
d’Arreau-Cadéac  à Saint-Lary. 

D’Arreau  à Ludion  par  la  route 
thermale,  p.  152;  — à Bagnères-de- 
Bigorre,  par  le  col  d’Aspin,  p.l23. 

206  k.  Cantaous-Tuzaguet. 
De  là,  on  va  en  1 h.  20  aux 
ruines  du  ch  'teau  de Monloussê 
(671  m );  belle  vue  — La  voie 
descend  du  plateau  de  Lanne- 
mezan  dans  la  vallée  de  la  .\este. 

214  k.  Avenlignan,  halte  d’où 
l’on  va  visiter  la  grotte  de 
Gargas. 

ROUTE  II.  — DE 

Les  billets  de  pèlerinage  et  les 
trains  spéciaux  seront  remis  pro- 
chainement en  vigueur  ; s'informer. 

Faculté  d'arrêt  à Lourdes.  — Un 
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Grotte  de  Gargas  (5  k.  5 S.-E., 
4 k.  route,  jusqu’à  Tibiran.  1 k.  5 
de  là  à la  grotte  par  un  sentier  ; 
1 fr.  50  par  pirs.  ; durée  de  la  visite, 
1 h.  ; prendre  à Avenlignan  le  fer- 
mier-guide de  la  grotte;  recom- 
mande). — On  franchit  la  Neste 
avant  de  traverser  le  village  d’Aven- 
tignan.  — 4 k - TiUran-Jaunac  : près 
de  l'église,  qui  possède  une  cloche  du 
xive  s.,  château  où  M.  d’Agos  a 
réuni  une  collection  d’autels  votifs, 
d’inscri[)tions,  médailles,  etc.,  trou- 
vés dans  la  région. 

5 k.  5.  — Entrée  de  la  grotte  de 
Gargas.  Le  sol  se  liérisse  en  stalag- 
mites, qui,  en  plusieurs  endroits, 
vont  rejoindre  les  stalactites  de  la 
voûte.  D’étranges  formes  calcaires, 
auxquelles  l’imagination  prête  l’ap- 
parence d’un  jeu  d’orgues,  d'un  ours, 
d’un  « lit  de  sauvage  »,  d’un 
autel,  etc.,  décorent  les  parois.  Cu- 
rieuses stalagmites  en  veines,  en 
arabesques,  en  carrelages  réguliers. 
Une  fontaine  jaillit  au  fond  de  la 
grotte.  Un  bloc  Ce  marbre,  sus- 
pendu à la  voûte,  a près  de  10  m.  de 
longueur. 

Au  lieu  de  revenir  à la  halte 
d’Aventignan,  on  pourrait,  revenant 
sur  Tibiran  seulement,  gagner  de  là 
(route  de  5 k 4)  Saint-Bertrand-de- 
Comingî  (p.  136). 

La  voie  ferrée  franchit  la 
Garonne. 

218  k.  Montré  jean  (buffet) 
(p.  135j. 

104  k.  de  Montréjeau  èr 
Toulouse  {V.  p.  134-135  en  sens 
inverse). 

322  k.  Toulouse  (p.  125). 

PARIS  A LOUR3ES 

séjour  de  24  h.  maximum  est  accor- 
dé aux  voyageurs  qui  passent  par 
Lourdes.  Us  doivent  en  faire  la 
demande  à la  gare  de  départ.  Les 
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tagages  ^Qut  enregistrés  pour  la 
destipat,ion>.défiDitive  et  ne  peuvent 
pas  être  retirés  à Lourdes. 

{0  Par  Bordeaux,  Mont^de^ 
Marsan  et  Tarbes. 

Chemin  de  fer  : 855  k.  : réseaux 
d'Orléans  (Paris  à Bordeaux)» 
du  Midi  (Bordeaux  à L(mrdes); 
133  fr.  80,  90  fr.  20,  58  fr.  80. 
Trajet  décri tjusqu’^  Morçenx 
(p.  8 et  14),  de  Mor.cenx  à 
Tarbes  (p.  111)  et  de  Tarbes  à 
Lourdes  (p.73), en  sensinverse. 

2^  Par  Bordeaux,  Dax  et  Pau 

Chemin  de  fer  : 802  k.  ; réseaux 
d’Orléans  (Paris  à Bordeaux),  du 
Midi  (Bordeaux  à Lourdes  ; rapide 
re  et  2e  cl.)  et  express  (toutes 
classes)  ; 134  Xr,  70,  90  fr.  90, 
59  fr.  25. 

Trajet  décrit  jiisqu^à  Par 
(p.  14),  de  Dax  à Puyoô  (p.  45),  de 
Puyoô  à Pcm  (p  47  ) et  de  Pau 
à Lourdc'S  (p.  72). 

3°  Par  Moxtauban  et  Toulouse. 

Chemin  de  fer  : 894  k,  ; réseaux 
d’Orléans  (Paris  à Monlauban),  et 
du  Midi  (Montauban  à Lourdes) 
139  fr.  70,  94  fr.  30,  61  fr.  45. 

Trajet  décrit  jusqu’à  Monlré- 
jeau  (p.  123  et  134  135),^eMe 
Montréjeau  à Lourdes  (p.  73-75), 

4°  Par  Agen. 

Chemin  de  fer  : 823  k.  ; réseaux  d’Or- 
léans (Paris  à Agen)  et  du  Midi 
(Agen  à Lourdes)  ; 1*28  fr.  60,  86  fr. 
80 , 56  fr.  60.  Voie  la  plus  cour  te  kv- 
lornétriquemenl,  mais  la  plus  longue 
comme  horaire:  pas  de  service  direct. 

404  k.  de  Paris  à Limoges 
(p.  123). 


503  k.  Périgueux  (bniTetV. 
Après  le  pont  sur  l’isle,  belle 
vue  sur  Périgueux.  — 544  k. 
Les  Eyzüs,  site  ^célébré,  dans 
la  vallée  de  la  Vézère  : falaises 
de  rochers,  à pic  ou  en  sur- 
plomb, creusées  de  grottes. 
Avant  la  station  du  Buisson, 
la  voie  débouche  dans  la  vallée 
de  la  Dordogne,  qu’elle  fraiir 
chi|  sur  un  viaduc,  — 560  k. 
Le  (buffet),  croisement 

avec  la  ligne  de  Bordeaux 
d’une  part,  de  Soujliac  de  l’aiu 
tj-e.  — Ou  remonte  la  vallée  de 
la  Dordogr.e,  puis  celle  de  la 
Noze  ; ensuite  la  voie  descend 
vers  le  Lot  par  des  vallons 
boisés.  — 611  k.  Mons.empron- 
Libfs  (buffet),  embrarndi.  sur 
C;.hors.  — On  descend  la  belle 
vallée  du  Lot  jusqu’à  Penne. 
Après  Laroquc,  on  descend 
vers  la  Garonne . 

655  k.  Agen  (buffet)  ; croi- 
sement avec  la  ligne  de  Bor- 
deaux à Toulouse  ; change- 
ment de  train  pour  Tarbes  et 
Lourdes.  — La  ligne  de  Tarbes 
franchit  la  Garonne  sur  le 
magnifique  pout^viadue  du 
Suinl-Pey-de-Gaubert  (17  ar- 
ches ; 450  in.),  puis  le  Gers, 
dont  elle  remonte  la  vallée 
jusqu’à  Anch. 

666  k.  Layrac,  2,245  hab.  ; de 


691  k.  Lectoure  (hôt.  de 
V Europe,  t.  c,  F,),  ch-l.  d’ar- 
rond.  du  Gers,  4,163  hab  sur 
un  plateau  à 110  m.  au-dessus 
de  la  vallée  '.maison  natale  du 
maréchal  Lannes  (1769-1809), 
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église  Samt-Gervals , des  XV’- 
XVII®  s.,  avec  un  haut  clocher, 
petit  musü  dans  l’ancien  évê- 
ché, curieuse d'h: lie. 
— Pont  sur  le  Gers.  7t)l  k. 
Fleurance,  4'.050  hab.,  bastide 
régulière, ancienne  capilale  du 
pays  de  Gaure. 

755  k.  Âuch  (buffet)  : visiter 
la  cathédrale  avec  ses  magni- 
fiques stalles  et  ses  superbes 
vitraux  de  la  Renaissance.  La 
voie  remonte  la  vallée  dé  la 
Baïse,  puis  au  delà  de  (753'  k.) 
Mirande,  ch-1.  d’arrond.  du 
Gers, de  4,424  hab.,  franchit  la 
vallée  de  l’Osse  sur  un  viaduc 


ROUTE  12. 

LRÜRDES,^  ch.d.  de  c , ville 
de  8,364  hab.,  est  le  pèlerinage 
le  plus  célèbre  de  la  catholicité 
en  même  temps  qu’un  des 
meilleurs  centres  d’excursions 
des  Pyrénées.  Située  à 386- 
420  m.  dans  un  très  beau  site  à 
l’entiée  des  grands^  massifs 
pyrénéens  et  sur  les  deux  rives 
du  gave  de  Pau,  au  point  où 
ce  torrent  sort  de  la  valtée 
d’Argelès  et  quitte  la  direction 
S.-iV.,  pour  courir  E.-O.  vers 
Pau,  la  ville  est  divisée  en  deux 
parties  par  le  gave  et  le  vieux 
château,  juché  sur  un  roc  es- 
carpé : à l’E.,  la  vieille  bour- 
gade aux  rues  commerçantes  ; 
à rO.,  une  cité  neuve  d’églises, 
da  monastères,  d-’hôtelSv  de 
magasins  d’objets  de  piété,, 
éparpillée  sur  les  deux  rives, 
en  amont  de  là  o grotte  mira- 


inétalliquehaut  de20  m., laTge 
de250  m.,  descenddans  la  Vallée 
du  Boues,  s’élève  à 299  m.  : 
vue  sur  les  Pyrénées.  On  des- 
cend dans  la  vallée  de  l’Arros, 
qu’on  franchit,  puis  après  un 
nouveau  faite,  on  arrive  dans 
la  plaine  de  l’Adour,  et  l’on 
rejoint  la  ligne  de  Bordeaux 
à Mont-de-Marsan  et  à Tarbes 
à Vie-en-Bigorre  (p.  111). — Üe 
là  à Tarbes  (p.  1 11). 

803;k.  Tarbes  (buffet)(p.  111). 
On  ckàjnge  de  train.  — De  Tar- 
bes à Lourdes,  p.  73,  en  sens 
inverse. 

823  k.  lourdes  (buffet.) 


» LOURDES 

culeuse  »,  et  rendez-vous  des 
malades  et  des  croyants  du 
monde  entier. 

Lourdes  est  devenue;  dans  ta 
deux  ènie  moitié  du  iix®  siècle,  le 
premi  r pèlerinage  du  monde  entier. 
Une  jeune  bergère,  Bernadette 
Soubirous,  bile  d’üü  meunier  de 
Lourdes  (dièédèe  d'ans  un  couvent 
de  Nevers  en  1879),  déclara  avoir  vu 
plusieurs  fois,  en  1838,  la-  Vierge  lui 
apparaître  dans  la  grotte  dè  Massa- 
bielle'  et  la  s tuer  en  lui  disant  : 
« Je  suis  rimmacul'e  Conception  ». 
Ces  faits,  a rès  un  btng  examen, 
furent,  jtar  l’autorité  diocésaine,  dé- 
cla  és  authentiques  et  miraculeux  ; 
la  dévotion  à N.-D.  de  Lourdes  fut 
autorisée.  Depuis  1870,  on  compte 
chaque  année  600.000  pèleri  is,  venus 
soif  isolément,  soit  par  des  trains 
spéciaux  ({ui  amènent,  souvent  de 
très  loin,  les  fiùèlés  d une-  paroisse, 
d'une  ville  ou  d’une  région.  Un  ti  ain 
de  ma’a  ies,  dit  « Irhin  hla  c »,  part 
de  Paris  au  début  d’uoùt.  Les  fêtes 
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de  la  Vierge  et  la  fêle  locale  de 
l’Apparition  (Il  février),  donn'^nl 
lieu  à des  solennités  d’un  éclat  excep- 
tionnel et,  notamment,  à des  proces- 
sions de  nuit. 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 
Buffet  et  hôtel  Terminus  : — à 
la  gare  ; Terminu%-Touring-Hôlel 
(PI.  r>  El),  annexe  au  buffet,  av.  de 
la  Gare,  dipl.  t.c.  f.  (bains,  é ectr.). 

Omnibus  : — de  la  gare  en  ville  ; 
delà  ville  à la  grotte  ; de  la  gare  à 
la  grotte. 

Hôtels  (de  mai  <à  fin  sept.,  il  est 
prudent  de  retenir  d’avance  ses 
chambres)  : — de  premier  ordre  : 
Royal  (PI.  a B2),  près  de  la  grotte 
(bains,  chauff.,  gar.,  autos  pour 
excurs.)  ; Moderne  et  International 
réunis  (PI.  b B2  , rue  de  la  Grotte,  à 
côté  du  Panorama  (200  ch.  ; bains 
chauff.,  gar.,  autos  pour  excurs.)  ; 
Métropole  (PI.  c C2),  av.  Peyramale, 
T.c.  F.  ; d'Angleterre  (PI.  d B2),  r. 
Sainte-Marie,  158  (gar.);  des  Ambae- 
$adeui  8 et  de  Toulouse  {PI.  e Cl),  bd  de 
la  Grotte,  66  (bains,  interprètes  à 
l’hôt.  ; voit,  d'excurs.)  ; Heins  et  du 
Boulevar  d (PI.  f C2),r.  de  la  Grotte, 
144  (150  ch.  ; bains,  gar.  et  fosse)  ; 
de  la  Basilique  (Pl.  g C2),  r.  de  la 
Grotte,  158  ; du  Louvre  (Pl.  h C2), 
r.  de  la  Grotte  ; de  Londres  et  Gallia 
(Pl.  % Cl),  bd  de  la  Grotte,  79  ; Ce  la 
Grotte  (PI.  j C2),  r.  de  la  Grotte,  68, 
(rest.,  80  ch.  ; bains  et  douches, 
chauff.,  gar.,  grand  parc)-;  Saint- 
Louis-de- France  (Pl.  k C2-3),  chemin 
du  Paradis,  7 et  9 (bains,  chauff., 
terrasse)  ; de  la  Chapelle  (Pl.  l BC2), 
r.  de  la  Grotte  154  (200  ch-,  bains, 
gar.)  ; Beau-Rivage  (Pl.  m B3),  à 
3 min.  de  la  grotte  (bains,  gar.)  ; 
Villa  Béth'inie,  ch.  de  la  Ri  hère  (Pl. 
Çl),  Grand-Hôtel  Jeanne-d' Arc,  av. 
Peyramale  (bains,  gar.). 

Moins  chers  : Beau-Séjour  (Pl.  o El), 
en  face  de  la  gare  (45  ch.,  terrasse, 
jardin)  ; du  Vatican,  r.  de  la  Grotte, 
95  ; Moura  et  du  Commerce  (Pl.  p D2j, 


r.  Basse,  11,  en  face  de  la  poste,  t.  c.  k. 
(40ch.  ; bains,  gar.;  arrangements 
pour  famille  ; on  parle  anglais  et 
espagnol  ) ; Richelieu  (Pl.  q B2),  r. 
Sainte-Marie,  5,  à côté  du  Panorama 
(1er  avril-fin  nov.)  ; du  Sacré-Cœur, 
Henri  IV  et  du  Parc  réunis^  (Pl.  r Dl), 
bd  de  la  Grotte,  65  (40  ch.  ; gar. 
gratuit);  de  Strasbourg  et  de  Mets 
(Pl.  8 Dl),  bd  de  la  Grotte;  Myriam- 
Hôtel,  qu.irtier  Peyramale  ; de 
l'Ermitage  (Pl.  t B2),  chemin  du 
Calvaire;  Villa  Saint-Sauveur  (PI. 
U B2),  r.  Sainte-Marie  ; de  TUnirers 
(Pl.  V Dl),  bd  de  la  Grotte,  14  (60  ch.  ; 
jardin);  de  VAnge  gardien  (11.  x Dl), 
bd  de  la  Grotte  ; d'Espagne  et  des 
Missions  catholiques,  Belge  et  de  Ma- 
drid {P\.y  Cl),  bd  de  la  Grolle,  60(60 
ch.  ; gar.,  magasin  dobjets  de 
piélé)  ; Bellevue  (Pl.  z Dl,  r.  de  la 
Grolle,  58  (45  ch.  ; gar.)  ; de  la  Poste 
(PI.  aa  D2),  pl.  Marcadal  ; de  Rome 
(PI.  hb  BC2),  r.  de  la  Grotte,  53  ; 
Splendide,  en  face  de  la  gare. 

Pensions  : — Chalet  M rguerite,  r. 
Paradis  (l«r  ordre)  ; Villa  Madona  ; 
Villa  N.-D.  de  Sion  (terrasse  et  jar- 
din dominant  l’esplanade  de  la  grotte, 
gar.)  ; Villa  Espérance,  av.  Peyra- 
male ; Lagrange,  chemin  de  la  Ri- 
bère,  près  du  pont  de  la  Grolle  ; 
Mme  Gauthier,  r.  Sainle-Marie,  7 ; 
Villa  Mirasol,  chemin  des  Carrières- 
Feyramale,  etc. 

Restaurants  ; — dans  les  hôtels 
petits  restaurants  nombreux  ; — du 
Pic-du-Jer. 

Bains  chauds  : — Tarbès,  av. 
Pemès-Rives  : Bedouset  (eau  ferrugi- 
neuse) près  du  pont  de  la  chaussée 
Maransin  ; Barbet,  r.  des  Moulins. 

Posté  : chaussée  Maransin,  2,  et 
rue  de  Laogelle. 

Voitures  de  place  : — la  course 
pour  une  ou  deux  pers.,  2 fr.  Pour 
p'us  de  deux  pers.,  0 fr.  50  en  su 
par  pers.  ; — l'heure,  voit,  à 2 places 
4 fr.  de  6 h.  à 21  h.  et  5 fr.  de  21  h 
à 6 h.  ; voit,  à 4 places,  5 fr.  de  6 h. 
à 21  h.  et  6 fr.  de  21  à 6 h.  — Colis 
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0 fr.  50,  sauf  ceux  gardés  sur  les 
genoux. 

Trams  électriques  : — Urbains  : 
Basilique-Marcadal- Gare;  Gare-Basi- 
lique par  le  boulevard;  Soum  Funicu- 
laire-Marcadal.  Pour  Bagnères-de- 
Bigarre  (gare, r. de Bagnères),3  fr.lO 
et  1 fr.  30  (majoration  temporaire  de 
40  p.  100). 

Funiculaire  du  Jer  : — près  de 
la  halte  de  Soum,  terminus  d’une 
des  lignes  de  tram  él  'Ctr.  : aller  et 
ret.3  fr.  par  pers  ; billets  de  famille  ; 
réductions  pour  enfants  et  militaires. 

Services  d’automobiles  : — l’été 
pour  Gararme  (services  en  saison  or- 
ganisés par  les  principaux  garages, 
dép.  à 8 h.,  ret.  à 18  h.  ; pour  Argelès, 
Eaux- Bennes,  Panticosa,  prix  va- 
riables ; pour  Bétharram,  à l’iiôtel 
Royal  et  dans  divers  garages  ; pour 
le  lac  de  Lourdes. 

Attractions  : — Cinéma  Pathé,  r. 
de  la  Grotte  ; Cinéma  Palace,  pl.  Mar- 
cadal  ; Panorama  de  Lourdes,  r. 
Sainte-Marie  (1  fr.,  ouv.  1.  la  jour- 
née), peint  par  Carrier-Belleuse  : 
Lourdes  en  18.:>8,  le  miracle  du  cierge. 

Musée  de  Bernadette  et  Panorama 

de  Jérusalem,  près  de  la  basilique 

1 fr.).  Salle  de  lecture  et  de  corres- 
pondance gratuite. 

Spécialités  : — Chocolat  Mazuel- 
Pailhasson,  pl.  Peyramale  (maison 
fondée  en  1729),  r.  Basse,  9,  et  r.  de 
la  Grotte,  150,  très  réputé  ; bonbons, 
sucreries  à l’eau  de  Lourdes. 

Syndicat  d’initiative  : — r.  La- 
fitte, 8 ; renseignements  gratuits. 

ITINÉRAIRE 

Conseils  aux  touristes.  — Quel- 
ques heures  suffiraient  à parcourir 
Lourdes,  mais  nous  ne  saurions 
trop  recommander  aux  touristes  d’y 
séjourner  au  moins  vingt-quatre  heu- 
res, surtout  à l’époque  des  grands 
pèlerinages,  pour  assister  aux  diffé- 
rentes manifestations  religieuses  et 
surtout  à l’intéressante  procession 
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aux  flambeaux  qui  se  déroule  le  soir 
entre  20  et  22  h.  Les  heures  libres  de 
la  journée  pourront  étie  facilement 
employées  à visiter  la  grotte  duLoup 
ou  la  gi  otte  du  Ro<j,  à mon  ter  en  funi- 
culaire au  Pic  du  Jer  ou  à faire  une 
promenade  en  auto  (services  nom- 
breux), soit  au  lac  de  Lourdes,  soit  de 
préférence  à Bétharram . Lourdes 
est,  en  outre,  un  centre  d’excursions 
de  premier  ordre,  pour  Cauterets,l.uz, 
Saint-Saur  eur,  Baièges,  Gavarnie, 
parle  ch.de  fer  et  les  services  d’au- 
tos, ainsi  qu’à  Eaux  - Bonnes  et 
Panticosa  (p.  70). 

LA  Cité  religieuse.  — Lè  but 
immédiat  des  louristes,  aussi 
bien  que  des  pèlerins,  est 
l’immense  enceinte  fermée  par 
des  grilles  et  enserrée  dans 
une  boucle  du  gave  où  se  trou- 
vent la  basilique  et  la  grotte 
miraculeuse. 

la  gare,  deux  lignes  de  trams 
électriques  conduisent  à la  Basilique; 
la  plus  courte  est  celle  qui  passe  par 
le  boulevard  de  la  Grotte.  A p ed, 
prendre  à dr.  l'avenue  de  la  Gare 
jusqu’au  carrefour  de  bifurcation 
des  lignes  de  trams  et  suivre  en 
face  le  boulevard  de  la  Grotte. 

En  avant  de  la  basilique 
s’étend  Tesplanade  des  Pro- 
cessions, disposée  pour  le  dé- 
ploiement des  grandes  foulés 
qu’attirent  les  pèlerinages. 

A l’entrée  de  l’esplanade, 
statue  de  St  Michel  et  Calvaire 
des  Bretons,  du  sculpteur  Her- 
not,  de  Lannion;  au  milieu 
des  parterres.  Apparition  de 
Jésus  à Marie-Marguerite,  par 
Ram. 

Au  delà  de  la  statue  de  la 
Vierge  couronnée,  par  Raffl, 
illuminée  comme  la  basilique 
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îes  soirs  de  grandes  fêteé,  Y hé 
micycle  du  Uosaire  s’arrondit 
devant  Téglise  du  Rosaire  (V. 
<îi-après).  Il  est  eneadré  paf  les 
deux  vastes  rampes  courbes 
qui  accèdent  à la  plate-forme, 
ornée  de  quatre  statues,  de  la- 
basilique,  et  reposent  sur  des 
arcades.  Sous  les  arcades  de  dr, 
en  regardant  la  basilique,  bu- 
reau de  Y Hospitalité  de  N.-D.  de 
Lourdes  et  bureau  des-  ConstUr- 
ta fions  médicales. 

Passant  par  les  arcades  évi- 
dées  de  l’aile  dr.,  du  côté  du 
gave,  on  voit  à g.,  adossés  au 
l'ocher,  un  magasin  d’objets 
de  piété,  les  trois  dont 

deux  réservées  aux  femmes, 
puis  la  « fontaine  miracu- 
leuse » (85  lit.  par  minute), 
qui  sort  de  la  grotte  par  une 
fissure  du  rocher;  l’eau  tra- 
verse dans  un  tuyau  le  petit 
édifice  qui  renferme  Yà  sacristie' 
de  la  grotte  et  le  mag^sm  où  se 
vendent  lés  cierges  et  les  bi- 
dons. La  fontaine  porte  cette 
inscription  : « Allez  boire  à la 
fontaine  ei  vous  y laver,  février 
i85S.  » Une  partie  de  l’eau 
s’écoule  par  plusieurs  robinets 
pour  l’usage  des  pèlerins;  l’autre 
alimente  les  piscines,  qu’on^ 
visite  de  14  à 15  h.,  et  où  se 
plongent  les  malades* 

Vient  ensuite  la  « grotte  mk 
raculeuse  » ou  grottede  Masm- 
bielle,  tapissée  de  béquilles  et 
d’autres  ex-voto  ; statue  de  la 
Vierge,  en  marbre  blanc,,  par 
Fabisch,  de  Lyon,  à l’endroit 
où  curent  lieu  les  apparitions. 
Un  autel  y est  placé  à l’époque 


dés  pèlerinages,  et  l’on  y célèbre 
alors  là  messe. 

Près  de  là,  le  long  du  gave, 

, s’élève  entre  les  ombrages  un 
sentier  en  lacets  qui  aboutit  à 
l’entrée  même  de  la  basiliqiæ, 
sur  le  rocher  au-dessus  de  la 
grotte  : mais  il  est  préféi'able 
de  revenir  sur  ses  pas  jusqu’à 
l’hémicycle  du  Rosaire,  au  fond 
duquel  se  trouve,  en  avant  de 
la  basilique,  l’entrée  de  Yéglise 
du  Rosaire  (1889),  de  style  by- 
zantin, bâtie  avec  un  grand 
luxé  de  marbres  : au  tympan 
du  portail,  un  haut  relief . par 
Maniglier,  représente  la  Vierge 
remettant  le  rosaire  à Saint 
Dominique.  A l’intérieur,  dana 
les  chapelles  latérales,  mosaï- 
ques retraçant  la  Vie  ét  là  pas^ 
sion  du  Christ. 

De  l’église  du  Rosaire,  deux 
escaliers  montent  à l’héink 
cycle  de  la  basilique  ; de  là  les 
deux  rampes  conduisent,  à 
20  m.  au-dessus  de  la  plate- 
forme, à la  crypte,  ornée  d’in- 
nombrables ex-voto.  Au-dessus 
se  dresse,  svelte  et  blanche^  la 
basilique  longue  de  51  m.  et 
large  de  21,  construite  par 
Hippolyte  Durand  if  1882), 
dans  le  style  du  xiii®  s., et  consa- 
crée en  juillet  1876.  De  chaque 
côté  de  la  basilique,  deux  tou- 
relles ont  été  érigées  en  1908 
pour  le  cinquantenaire  de 
Lourdes  (1858).  Du  haut  des  mar- 
ches qui  mènent  de  la  crypte 
ou  église  inférieure  à l’église 
supérieure,  la  vue  est  très  belle. 

A la  voûte  et  aux  parois,  ban- 
nières et  drapeaux  offerts  par  des 
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groupes  de  pèleritts  d'Europe  et 
d Ajnérique.  Parm  les  innombrables 
ex-voto,  on  voit  les  objets  les  plus 
divers,  quelqnes-uDS  d’un  très  grand 
prix,  les  autres,  d’une  simplicité 
naïve. 

Nef.  — La  chaire  a été  donnée  par 
es  pèlerins  marseillais.  L’orgue 
(23  jeux)  est  de  Cavaillé-Coll.  Les 
verriériê  de  la  nef  retracent  I his- 
toire  de  l’Immaculée-Conception  ; 
parmi  celles  du  sanctuaire,  on  re- 
marque à dr.  le  Vœu  de  Louis  XIII, 
à g.  le  Triomphe  de  Judith.  Les 
23  vitraux  (par  Gsell-Laurent)  des 
chapelles  représentent  des  scènes  de 
l’histoire  du  pèlerinage. 

Chœur.  — Le  maltre-autel  en 
marbre  blanc,  œuvre  de  MM.  Bres- 
son  et  Bonnet,  est  orné  de  bas- 
reliefs  relatifs  à la  vie  de  la  Vierge 
et  à l’apparition,  et  précédé  de  mo- 
saïques que  dissimule  un  lapis  re- 
couvrant tout  le  sanctuaire.  En  ar- 
rière du  taberna»  le  se  dresse  la 
statue  de  Notre-Dame,  par  Cabuchet, 
la  tête  ce.n.le  d’une  couronne.  Au- 
dessus  de  l’autel  ou  devant  le  taber- 
nacle sont  disposés  20  lustres  et 
12  lampes  dont  l’une,  celle  de  Va- 
lence-el-Viviers,  est  l’œuvre  de  Cai- 
llai, de  Lyon,  à qui  est  dû  également 
l’ostensoir  de  Notre-Dame,  haut  de 
1 m.  33. 

Trésor.  — Ostensoir  monumen- 
tal : couronne  de  la  Vierge,  en  bril- 
lants, exécutée  par  Mellerio  ; dans 
un  reliquaire,  racine  de  l’églantier 
sur  lequel  l'apparition  a posé  les 
pieds;  riche  croix  pastorale  de 
Pie  IX,  etc. 

Le  Calvaire.  — En  sortant 
de  la  basilique,  prendre  à dr., 
au  delà  de  la  route  suivie  par 
le  tram,  un  chemin  montant  en 
lacets  et  jalonné  par  un  che- 
min de  croix  (groupes  colos- 
saux de  bronze,  dont  le  l®*-, 
Jésus  devant  Pilate,  est  placé  1 
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sur  une  terrasse  d’où  l'on  a 
une  belle  vue  d’ensemble  sur 
Lourdes.  On  atteint,  en  ÎO 
min.,  un  petit  plateau  rocheux 
où  sont  les  croix  du  Calvaire: 
belle  vue.  Pour  descendre, 
on  prendra,  à l’E.  du  plateau, 
un  chemin  qui  passe  devant 
les  grottes  des  Espélugues, 
renfermant  deux  chapelles, 
sous  les  vocables  de  Notre- 
Dame-des-IJouleurs  et  Sainle- 
Madeleine,  où  l’on  entre  libre- 
ment. — Ce  chemin  aboutità  la 
route  de  la  forêt,  qui,  à g., 
conduit  à la  grotte  du  Loup  ( V. 
ci-aprés;  2"),  et  à dr,  passe 
devant  V établissement  des  Pères 
de  La  Grotte  et  ramène  à la 
basilique. 

La  Ville.  -Sur  l’esplanade, 
en  descendant  de  la  basilique, 
un  chemin  à dr.  de  la  statue 
de  la  Vierge  amène  à l’entrée 
de  la  rue  de  la  Grotte  que  l’on 
prend  à dr.  A dr.,  après  le 
pussutje  de  la  Merlasse,  où  est 
le  punorChna  de  Jérusalem,  à 
l’extrémité  de  la  petite  rue 
Saint- Joseph  et  dans  la  rue 
Sainle-Marie,  se  trouve  le  pa- 
norama de  Lourdes  en  1858. 
Plus  loin,  toujours  à dr.  de  la 
rue  de  la  Grotte,  est  Y hospice 
N.-D.  des  Douleurs',  puis  on 
dépasse  Vavenue  Peyramole, 
on  franchit  le  gave  sur  un 
vieux  pont  pittoresque,  et, 
laissant  à g.  le  couvent  des 
Clarisses.  on  monte  à g.,  par  la 
7'ue  du  Fort,  au  château. 

Le  château  de  Lourdes,  affecté 
aux  prisonniersallemands  pen- 
dant la  guerre,  se  visite  en 
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temps  de  paix;  s’adresser  au 
concierge.  Bâti  sur  un  rocher 
haut  de  42  in.  au-dessus  du 
gave,  cet  ancien  châtegu  féodal 
est  devenu  la  propriété  de  la 
ville  de  Lourdes,  qui,  en  atten- 
dant d’y  installer  un  musée 
ïn  U U ici  pal,  a uiilisé  ses  ter- 
rasses pour  les  ivservoirs  rece- 
vant l’eau  détournée  delà  vallée 
de  Gazost,  et  en  a fait  un  châ- 
teau d’eau. 

Il  reste,  du  moyen  âge,  deux 
chemins  couverts,  une  tourelle 
et  le  grand  donjon  carré  du 
xiv«  s.,  fortement  remanié  : 
belle  vue.  Des  anciens  rem- 
parts il  n’a  été  conservé  que  la 
tour  carrce  de  Garnabie,  du 
xiip  ou  du  xiv°  s.,  avec  la  porte 
qu’elle  surinonte. 

A l’extrémité  de  la  rue  du 
port,  on  prend  à dr,  la  rue 
Buron-Dupratf  dans  laquelle 
est  la  mairie,  ei  qui  va  débou- 
cher sur  la  place  Peyramale, 
où  se  tient  un  marché.  Cette 
place  donne  à l’E^sur  la  rue 
Sain  t-Pierre.  dans  laquelle 
s’ouvre  le  passage  de  V église 
paroissiale  du  Sacré-Cœur, 
<’ette  église  est  ornée  de  10  co- 
lonnes en  marbre  de  Sarran- 
colin  séparant  les  nefs;  dans 
le  chœur,  à dr.,  statue  du  bien- 
heureux Vianey,  curé  d’Ars. 
Livrée  au  culte  sans  être  com- 
plètement achevée,  l’églisea été 
commencée  en  1876  par  Mgr 
Peyramale,  curé  de  Lourdes, 
qui  y est  inhumé  dans  la 
crypte,  à dr.  du  chœur. 

Au  S.  la  rue  Saint-Pierre 
conduit  à la  place  du  Marcadal, 


point  de  croisement  de  deux 
trams  électriques  (Soum-Funi- 
culaire  et  Gare- Marcadal -Basi- 
lique'). Elle  est  bordée  de  ma- 
gasins et  de  cafés  et  commu- 
nique par  la  rue  La  Fille  (où 
est,  au  n 8,  le  syndicat  d'ini- 
tiative), avec  la  vaste  place  du 
Champ-Commun  où  est  le?war- 
ché  couvert  et  où  commence 
la  joute  d’Argelès.  A g.,  sur  la 
belle  promenade  des  Tilleuls, 
se  trouve  le  palais  de  justice. 

Au  N»  de  la  place  Peyramale, 
la  rue  Saint-Pierre,  prolongée 
par  la  chaussée  Maransin  où 
est  |a  franchit  sur  un 

pont  le  vallon  de  Lapaca.  A son 
extrémité,  s’ouvrent  à dr. 
l’avenue  qui  ramène  à la  gare 
et  à g.  le  boulevard  de  la  Grotte 
qui  longe  à dr.  le  mur  de 
{'hôpital  et  qui  est  bordé,  sur- 
tout après  la  place  Jeanne- 
d’Arc.  d’hôtels,  de  restaurants, 
de  magasins  d’objets  de  piété. 
A g.  au  n®  4 de  la  rue  Berna- 
detle-Soubirous,  en  contre-bas 
de  la  rue  du  Bourg,  ou  visite 
la  maison  où  naquit,  le  7 jan- 
vier 1844,  Bernadette  Soubirous 
(■]-  187,9)  dont  les  visions  ont 
fait  conaître  le  nom  de  Lourdes 
par  le  monde  entier. 

ENVIRONS  DE  LOURDES 

1“  PIC  DU  JER  (S-E.  ; m 
d all.).  — A.  Par  le  funiculaire 
ÉLECTRIQUE  (très  recommandé  ; \ram 
«'-lectr.,  de  la  place  du  Marc- ad  al 
à la  gare  du  funiculaire;  il  faut 
oh  inger  de  voiture  au  passage  à 
niveau  de  la  ligne  de  Pierrefitte.  Un 
court  chemin  monte  à la  gare  du 
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funiculaire  ; à côté,  petit  café  et 
buvette.  Départ  du  funiculaire  t.  1. 
1,  2 h.  ; 2 fr.  50  aller  et  ret.,  pas  de 
billels  simples  ; billets  de  fa  nille). 
— Le  funiculaire  (1,167  m.  de  long.) 
s'élève  eu  15  min.  avec  une  pente 
moyenne  de  0 m.  50,  de  l'ait,  de 
400  m-  à celle  de  900  m. 

15  min.  Gare- sommet  du  pic  Jer 
'^900  m.).  — Près  de  la  gare  se  trouve 
un  restaurant  930  m.  dalt.)  et  com- 
mencent les  lacets  qui  en  7 à 8 min. 
mènent  au  soTUmet  (950  m.  ; table 
d orienta  lion  d^i  i.  c.  F.)  d’où  la 
•vue  est  admirable.  Le  sommet  est 
couronné  par  une  croix  haute  de 
15  m.  50,  illuminée  le  soir,  à dr.  de 
laquel.e  on  monte  à l'oàs  rcatoire  : 
télescopes  et  longues-vues,  50  c. 
j>ar  personne  ; un  gardien  explique 
le  merveilleux  panorama  des  Pyré- 
nées, qui  se  déroule,  depuis  le  pic  dü 
Midi  de  Bigorre  (2.877  m.),  à g.,  jus- 
qu’au Gabizos  (2.684  m.)  et  à la 
Rhuue  à dr.  Lourdes  s’étale  aux 
pieds  du  spectateur  et  le  lac  de 
Lourdes  miroite  dans  un  cadre  de 
verdure. 

B.  A PIED  (montée  2 h.,  desc. 
1 h.  30).  — On  sort  de  la  ville  par 
le  passage  à niveau  de  la  halte  de 
Süum,  et,  par  la  route  d’Argelès,  on 
arrive  près  de  la  gare  de  départ  du 
funiculaire,  d’où  un  sentier  mène 
facilement  au  sommet. 

2*  GROTTES  DU  LOUP  (20  min. 
O.  : recommandé).  — A . En  VOITURE. 
On  sort  4e  Lourdes  par  la  route  de 
a Forêt,  qui  {tasse  entre  la  basilique 
e't  l'élablissement  des  Pères  de  la 
Grotte. La  route  laisse  à g. le  couvent 
de  Vhnmaculée-Conc  ption,  puis  offre 
une  belle  vue  à dr.  sur  la  vallée  du 
gave  et  la  forêt  de  Subei-carrère  au 
flanc  du  Soum  d’Exh.  Le  chemin  des 
grottes  du  Loup  prend  à g.  et  s’élève 
rapidement  jusqu'à  l’entrée. 

B.  A PIED.  Sortant  par  la  route  de 
la  Forêt,  on  labandonne  aussitôt 
après  rétablissement  des  Pères, 
pour  franchir  la  grille  du  Chemin 
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de  la  Croix.  Arrivé  au-dessous  de  la 
grotte  des  Esptlugues  (p.  81),  des- 
cendre sur  la  dr.  Un  agréable  sentier 
conduit  en  10  min.  à l’entrée  des 
Grottes. 

Grottes  du  Loup,  éclairées  à 
l’électricité  et  intéressantes.  Enj,rce 
1 fr.  ; un  gardien  conduit  et  clpti- 
que.  On  visite  d'abord  la  salle 
supérieure,  puis  revenant  sur  ses 
pas,  on  descend  dans  une  salle 
in  érieure,  et  l’on  voit,  dans  la 
salle  de  la  Madone,  Vantre  de  la 
Chimère.  On  revient  par  le  couloir 
d’entrée  et  une  passerelle  exté- 
rieure. 

3“  GROTTES  DU  ROY  (O., àl’entrée 
de  la  forêt  de  Lourdes,  à 1,800  m. 
de  la  basilique  ; entrée  2 fr.  50  ; 
recommandé). — Un  couloir  de  500  m., 
dont  la  voûte  est  hérissée  de  magni- 
fiques stalactiles,  donne  accès  à de 
fort  belles  salles  éclairé  s à l'élec- 
tricité. On  visite  tour  à tour  ; le  lac, 
où  se  mirent  des  dentelles  de  stalac- 
tites, la  cascade  de  feu,  des  arabes- 
ques remarquables,  la  haute  salle 
des  colonnades,  la  salle  des  Pyrénées, 
qui  donne  l 'aspect  de  montagnes 
étagées,  1e  cloître  et  ses  arceaux,  et 
de  nombreuses  iricrusi allons  évo- 
quant l'image  de  monstres  antédi- 
luviens. 

4»  LAC  DE  LOURDES  (O.-N.-O.  ; 
roule,  3 k.;  auto  de  20  pl.  partant 
les  jours  de  sem.  de  la  place  près  de 
l'hôpilaj  municipal  le  dim.  de  la  place 
Marcadal).  — On  prend  la  route  de 
Pau  et  de  Pouy ferré,  qui  s’élève 
au-dessus  de  la  rive  dr.  du  gave  et 
croise  le  ch.  de  fer.  Belle  vue  à g. 
sur  1^  quartier  de  la  Grotte.  Après 
avoir  longé  à dr.  l'ancienne  caserne 
de  cavalerie,  on  quitte  la  roule  de 
Pouyferré,  qui  apparaît  à dr.  sur 
une  hauteur,  pour  suivre  à g.  un 
chemin  vicinal  qui  en  quelques  min. 
mène  au  lac.  Avant  d’arriver  au 
lac,  à g.  de  la  roule  de  Pouyferré, 
énorme  bloc  erratique  de  calcaire 
lumaci.elle,  appelé  la  Peyra  Cratere. 
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3 k.  /ac  rfe  Lourdes  : anguilles  et 
brochets;  barbues  de  pôclie  et  de 
promenade;  tour  du  lac  en  canot 
automobile.  Superficie  de  46  hect. 
Nombreux  blocs  erratiques  de 
granit. 

5o  GROTTES  DE  BÉTHARRAM 
(route  16  k.  services  d’autos,  départ 
à 13  h.  de  rhôlel  Royal,  où  l’on 
peut  obtenir  tous  renseignements; 
très  recommandé).  — Belle  roule 
tracée  au-dessus  de  la  rive  dr.  du 
gave  ; de  l’autre  côté,  1 auteurs  et 
bois  de  Subercarrère.  — 10  k.  5. 
Saint-Pé  (p.  72).—  12  k.  5.  Ôn  quitte 
la  roule  nat.  pour  franchir  le  gave 
sur  le  pont  de  l’usine  électr.  ; de  là 
au  (16  k.)  chalet  des  grottes,  3'k.  5 
de  roule  étroite  mais  carrossable.  — 
Description  des  grottes,  p.  72. 

6»»  GAVARME,  — À.  En  AUTOMO- 
Bii  E (services  t.  I.  j.  l'été  ; très  recom- 
mandé). — Trajet  conf  rlable  et 
rapide  en  2 h.  par  Argelès  et  Luz; 


pour  la  description  de  la  roule  de 
Luz  à Gavarnie,  p.  101. 

B.  Par  chemin  de  feu  et  voiture 
(service  combiné  entre  le  ch.  de  fer 
du  Midi,  le  ch.  de  fer  électrique  de 
Pierrefitte  à Luz  et  la  corresp.  par 
breaks  de  Luz  à Gavarnie  ; bülels 
d’aller  et  ret.,  renseignements  à la 
gare  de  Lourdes'.  — De  Lourdes  à 
Luz,  p.  97  ; de  Luz  à Gavarnie,  p.  101. 

7o  EAUX  BONNES  ET  BAINS  DE 
PANTICOSA  (admirable  excursion 
en  auto:  s’inform  r des  j.  et  h.  à 
Lourdes,  au  syndicat  d’initiative  : 
Lourdes  à Eaux  Bonnes,  par  le  col 
d’Aubisque,  aller  et  ret.  en  uue 
journée,  ; de  Lourdes  à Pan  icosa, 
aller  et  ret.  3 j.  — Traj.  décrit  p.  6n, 
entre  Lourdes  et  les  Eaux-Bonnes, 
p.  62  entre  les  Eaux  Bonnes  et 
Laruns.  p.  70,  en're  Laruns  et  Pan- 
licosa.) 

8 ' DE  LOURDES  A BAGNÉRES-DE- 
BIGORRE  (tram  électr.,  22  k.,  p.  123). 


ROUTE  13.  — DE  PARIS  A CAUTERETS 


Chemin  de  fer  : 887  k.  par  Morcenx- 
ïarbes)  ; S91  k.  par  Dax-Pau  : 
réseaux  d'Orléans  (Paris  h Bor- 
deaux), du  M di  (Bordeaux  à Pierre- 
fitte-^Nestalas),  puis  train  éleclr. 
de  Pierrefitte-Nestalasà  Cautère  s 
(11  k.;  2 fr.  2i,  1 fr.,  70).  Trains 
rapides  (Ire  et  2®  cl.  par  Dax- 
Pau)  et  express  (toutes  Masses). 
De  Paiis  à Caulerets.par  Morcen.x- 
Tarbes,  139  fr.  50, 95  fr.  10, 62  t'r.25  ; 
1 ar  Dax-Pau,  140  fr.  4.5.95  fr. 70, 
62  fr.  63.  On  donne  les  billets  et 
Ton  enregistre  directement  pour 
Caulerets. 

855  ou  862  k.  de  Paris  à 
Lourdes  (p.  15).  — Décrivant 
une  grande  courbe  à TE.  de 
Lourdes,  la  ligue  de  Pierre- 
litte  contourne  la  base  O.  du 
pic  du  Jer. 


858  k.  Sourn,  halte;  à g., 
funiculaire  du  Jer  (p.82).  La 
voie  vient  longer  la  rive  dr. 
du  gave,  dont  le  bassin  for- 
mait le  pays  de  Lavedan.  — 
861  k.  Lugagnan,  où  l’on  entre 
dans  la  belle  vallée  d Argelè.s. — 
867  k /^üO-5^7/u;u  (halte). 

La  voie  franchit  ’e  gave  et  l’on 
pénètre  dans  le  bassin  on  se 
réunissent  les  gaves  d’Azun  et 
de  Pau  et  au  milieu  duquel 
paraît  la  ville  d’ Argelès. 

870  k.  Argelè s -Gazost, 
ch.-l.  d’arrond.  des  Hautes- 
Pyrénées,  de  1,739  hab.,  à 
457  m.  d’alt.,  adossé  aux  pentes 
boisées  du  G»  z (1,907  m.),  par- 
tie dans  la  vallée,  partie  à 
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mi-côle,  au  denouché  du  gave 
d’Azun,  en  face  de  la  superbe 
pyramide  du  V’iscos,  au  centre 
de  la  large  vallée  d’Argelés. 
C’est  une  station  thermale  et, 
de  plus,  une  charmante  villé- 
giature, fréquentée  toute 
l’année  et  particulièrement 
agréable  au  printemps  et  à 
l’automne. 

Buvette  : — à la  gare. 

Hôtels:  — d'Ânglitcrre  et  du  Parc, 
à dr.  du  parc  (chauff.,  bains,  gar., 
voit,  d’excurs.,  resl.  et  terrasse  sur 
le  parc'  ; de  France,  au  bout  de  la 
ville,  dipl.  T.  c.  F.  (bains,  chauff., 
gar.  );  Be  m-Sejour,  près  de  la  gare 
(parc,  resl.,  gar.  ) ; Maison  Laborde- 
Managau,  modeste  (15  ch.). 

Restaurant  : — Belle-Vue,  r.  Ther- 
male et  passage  du  Parc. 

Agences  de  location  : — Mme 
Bic'iu-Lac  ; P yrénées- Agence,  pl.  de 
la  Mairie. 

Poste  : — pl.  de  la  Mairie. 

Services  d’automobiles  : — l’été 
po'i.r  Lourdes,  Eaux  Bonnes,  Laruns 
et  les  Bains  de  Panticosa. 

Casino  : — dans  le  parc. 

De  la  gare,  une  avenue  con- 
duit, à dr.,  à la  vieille  ville  ; à 
g..  Vallée  des  Catalpas  mène 
au  parc  des  Thermes  (5  hect): 
cricket,  la wn-tennis,  gymnase  ; 
au  bord  de  la  pièce  d’eau. 
Baigneuse,  de  Malhet.  A l’en- 
trée s’élève  l’institut  de  théra- 
peutique physique.  Ouvert  toute 
l’année,  il  est  organisé  pour  le 
traitement  méthodique  des  dé- 
viations de  la  taille,  des  para- 
lysies infantiles,  des  luxations 
anciennes,  des  maladies  ner- 
veuses, etc.,  à l’imitation  des 
instituts  suédois. 
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A g.,  sur  l’avenue  de  Cein- 
ture, se  trouve  rétablissement 
thermal  de  Gazcst.  Il  utilise 
les  eaux  de  la  Grande-Sonrcs 
et  de  la  Source-Noire  (12<^-,  5 
à 14"'),  sulfureuses  froides, 
io ’o-bromurées  et  chlorurées 
sodiques,  qui  ont  une  action 
marquée  dans  les  manifesta- 
tions lymphatiques,  les  affec- 
tions cutanées,  les  dyspepsies, 
la  phtisie,  la  tuberculose  et  les 
maladies  des  feninies. 

Le  parc  renferme  le  casino. 
Du  parc,  le  passage  du  Parc, 
ruelle  en  escaliers,  monte  au 
centre  de  la  ville,  pittoresquje- 
ment  groupée  autour  de  la 
vieille  tour  Mendagne,  et  tra- 
versée par  une  rue  centrale, 
sur  laquelle  s’ouvrent  deux 
places  : la  place  de  la  Halle, 
devant  1 église  moderne,  de 
style  roman  (au  transept  dr.. 
Martyre  dans  le  cirque,  tableau 
de  Guillemot),  et  la  place  de 
la  Mairie,  que  borde  Vhùtel  de 
ville,  et  qui  est  ornée  d’une 
fontaine  et  du  busle  en  bronze 
de  Cyprien  Despoiirrin,  poète 
montagnard  (I6Ü8-1 749).  A l’ex- 
trémité W.  de  la  ville  se  trouve 
le  château  de  Vieuzac,  tapissé 
de  plantes  grimpantes,  avec  un 
donjon  du  xiv®  s.  modernisé. 
— A l’extrémité  S.  d’Argelès, 
ch'teau  d'Ourout,  des  xv«  et 
XVI®  s. 

Promenade  de  Tirelire,  1 h.  env. 
îdler  et  ret.  : allées  en  lacets  dans 
les  sapins  ; belles  vues. 

TOUR  DE  LA  VALLÉE  D’ARGELÈS 

(circuit  de  30k.  : promenade  classique 
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et  très  recommandée  ; 2 h.  30  aller  et 
rel.  en  voit.;  6 h.  à pied).-  3k.  2 
Saint-Savin , vielle  ville  fort  curieuse  ; 
VégJise  romane,  une  des  plus  remar- 
quables des  Pyrénées,  abrite  l’an- 
tique tombeau  de  St  Savin  et  di- 
verses œuvres  d'art.  — La  roule 
passe  ensuite  à la  chapelle  de  Piétat, 
point  de  vue,  età  Pierrefilte,  d’où  l’on 
monte  à Beaucens  (F.  ci-dessous), 
visiter  les  ruines  du  chtàleau),  en 
voit,  par  la  roule  de  Videlongue,  à 
pied  par  la  passerelle,  quand  elle 
est  en  état. 

Au  delà  d’Argelès-Gazost,  la 
voie  franchit  le  gaved’Azun.  A 
dr  se  montrent  le  château  de 
Miremont,  puis  Saint-Sa  vin  ; à 
g.,  les  ruines  de  lleaucens. 

876  k.  Pierrefitte-Nestalas 
(hôt.  : de  la  Poste  à Nestalas, 
T.  c.F.  ; de  France,  en  face  de  la 
gare,  t.  c.  f.,  reconstruit  à neuf; 
des  Pyrénées^  T c.  F.  ',  à 500  m. 
env.,  au  fond  de  la  vallée 
d’Argelès,  au  pied  du  pic  de 
Soulom,  à la  croisée  des  routes 
d’Argelés,  de  Cautere‘s  et  de 
Luz,  est  un  excellent  centre 
d’excursions. 

RUINES  DU  CHATEAU  DE  BEAU- 
CENS  (N.-N. -E.  ; roule:  5 k.  ; 
33  min.  à pied  par  la  passerelle, 
1 h.  10  par  Vülelongve,  qui  possède 
une  petite  église  romane  et  des 
maisons  à fenêtres  ogivales).  — «Les 
ruines  se  composent  ; d’un  petit 
donjon  du  xii®  s.  et  d’un  château,  à 
double  enceinte,  dominé  par  deux 
tours  à oubliettes,  résidence,  du 
XIV®  au  xvii®  s.,  des  vLrorales  de 
Lavedan,  et  maintenant  propriété  de 
la  famille  Fould.  Au  pied  de  ces 


ruines  pittoresques  sont  groupés 
les  maisons  de  Beaucens  et  son  petit 
établissement  thermal  : eau  chlorurée 
sodique,  efficace  contre  la  sciatique. 

A la  descente,  du  train,  en 
gare  de  PieiTefitte-Ncstalas,  on 
trouve  à dr.,  sans  sortir  de  la 
gare,  le  bureau  des  billets  pour 
Cauterets  et, en  face  du  trottoir 
extérieur,  les  trains  électriques 
pour  Cauterets  et  Luz. 

2 k.  Neslülas,  bifurc.  des 
lignes  de  Luz  (V,  ci-après)  et 
de  Cauterets.  La  ligne  de  Cau- 
terets décrit  un  énorme  lacet 
sur  des  pentes  tapissées  de 
beaux  châtaigniers  pour  s"éle- 
\er  au-dessus  du  village;  belle 
vue  à dr.,  puis  à g.,  sur  la 
vallée.  La  voie  passe  dans  un 
tunnel  et  sur  un  viaduc  hardi  : 
à g.,  vue  plongeante  sur  la 
vallée,  à plus  de  300  m.  au- 
dessous  de  la  voie.  Elle  longe 
une  corniche  qui  surplombe 
Iq  gorge  rocheuse,  puis  boisée, 
du  gave  de  Cauterets,  dont 
elle  se  rapproche  peu  à peu. 
Elle  passe  sur  le  pont  de  la 
Hoze  (mine  de  plomb  argenti- 
fère), franchit  le  gave  sur  te 
viaduc  métallique  de  Meyabat 
et  gravit  le  Limaçon.  — 5 k. 
Calypso  (cascade),  halte  avant 
laquelle  on  voit  V usine  élec- 
trique du  ch.  de  fer  (1,300  chev.). 
— La  voie  emprunte  la  route 
nationale  sur  1 kilomètre  pour 
reprendre  l’ancienne  route  et 
passer  enfin  sous  l’enceinte  du 
théâtre  de  la  Nature,  â g.  . 


CAUTEKKTS. 


fl4]  - «7 
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887k.CAüTERETS/U42^hab., 
célèbre  station  thermale,  Tun 
des  meilleurs  centres  d’alpi- 
nisme et  d’excursions  des  Pyré- 
nées, station  de  sports  d’hiv^er, 
est  bâti  à 832  m.  d’alt.  (1,053  ra. 
à la  Raillère,  1,147  m.  à réta- 
blissement du  Bois),  sur  les 
deux  rives  du  gave  de  Caute- 
rels,  dans  une  vallée  étroite 
mais  verdoyante,  entourée  de 
tous  côtés,  sauf  au  N.-E.,  par 
de  hautes  cimes  qui  l’abritent 
des  ventsd’E.,  d’O.  etdf  N.-O.  : 
à l’E.,  Peyraute,  couverte  de 
sapins;  au  8.-0.  Péguère,  sapins 
et  hêtres;  à l’O  , Peyrenère,  au 
triple  sommet.  Entre  Péguère 
et  Peyrenère,  on  aperçoit  à 
l’O.  la  cime  du  Monné  ; au 
N.-O.  se  dresse  l’énorme  masse 
du  Cabaliros;  on  voit  vers  le 
N.-E  le  Pic  de  Viscos  et,  au 
S.,  la  vallée  du  Lutour  avec  les 
sommets  neigeux  des  Gulaous. 

Les  eaux  de  Cauterets,  sul- 
furées ou  sulfitées,  silicatées, 
sodiques,  jaillissant  de  22  sour- 
ces, sont  exploitées  dans  neuf 
établissements.  Elles  sont  em- 
ployées surtout  dans  le  traite- 
ment des  affections  de  la  gorge, 
des  voies  respiratoires,  des 
rhumatismes  et  douleurs. 

Pour  plus  de  détails,  V.  la 
monographie  Diamant  illus- 
trée: Cauterets  et  ses  environs. 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Omnibus:  — des  hôtels;  service 
de  Tille. 

Hôtels  : — DE  GRAND  lüxe:  d'An- 


gleterre^ bd  Lalapie-FIur  n et  espla- 
nade, t.c.f.(350  ch.);  Conttnehtal,  bd 
Latapie-Flurin,  i.  c.  f.  (210  ch.). 

Confortables:  de  Franc»,  r.  Saint- 
Louis  (1er  mai-ler  sept.)  ; Regina,  av. 
du  Marnelon-Vert  (13  mai-pr  oct.  ; 
véranda  sur  l’esplanade)  ; de  VUnU 
vers,  pl.  Saint-Martiu  et  r.  de  la 
Baillère  (13  mai-13  oct.;  175  ch. 
gar.,  bainsj;  RichclUu.  r.  d ■ la  Rail- 
lère (l«r  mai-fin  oct.);de  Par^s,  pl. 
Saint-llarlio,  dipl.  t.  c.  f.  (15  mai- 
15  oct.  ; 80  ch.  ; gar.) . 

Moins  chers  ; du  Boulevard  et  de 
Russie,  r.  de  Belfort  (150  ch.);  delà 
Peux,  pl.  Saint-Martin,  dipl.  t.  c.  f. 
(1er  mai  fin  oc!.;  100  ch)  ; du  Parc, 
pl.  Saint-Martin  (10  juin-fin  sept.; 
70  ch.  ; gar.);  hût.  maison  des.  Fa- 
milles, v.  de  César,  5 (15  juin-15  oct.; 
jardin). 

Plus  modestes  : de  Londres,  r. 
Richelieu  (véranda);  Bellevue,  r. 
Richelieu  (gar.);  Laborde-Managau, 
r.  de  la  haitlère,  19-20  (30  mai- 
30  sept.);  des  Pyrénées,  r.  Richeliru, 
21  (1er  mai-ler  nov.;  bains);  des  Am- 
bassadeurs, r.  Richelieu,  15  (40  ch.);  du 
Commerce;  Cecil,  bd  Lalapie-FIurrn, 
9;  Roma  et  Bordeaux,  5,r.  R chelieu. 

Pensions  de  famille  (très  nom- 
breuses) : —Âttîibé,  r.  delà  Raillère; 
Brun  (Chalet  du  Boulevard),  bd 
Lalapre-Flurin  ; Derrey,  r.  Riche- 
lieu, 9 ; Guinier,  r.  de  César  ; Mal- 
let, pl.  Saint-Martin;  Pimortn,  bd 
Latapie-Flurin  ; etc. 

Restaurants  : — aux  hôtels,  prin- 
cipalement; Louis  XV  (hôtel  d’An- 
gleterre), Continental;  de  L'Univers; 
de  Paris  ; Régina.  — Petits  cafés- 
reslauranls  à la  Raillère. 

Cafés:  — d’Angleterre,  av.  du  Ma- 
melon-Vert, en  face  de  l'esplanade; 
au  casino  des  OEufs,  sur  l’esplanade 
terrasse),  etc. 

Villas,  appartements,  chambres 
à louer  : — on  trouve  quelques 
vil 'as  à louer  en  tout  ou  en  partie  , 
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av.  du  Mamelon-Vert  et  sur  l’espla- 
nade des  Œufs.  S’adresser  à l’Agence 
universelle  el  caulerésienne,  à la 
Société  thermale  ou  à l'iiôtel  de  l’U- 
niveiTs;  arrangements  suivant  la 
durée  et  la  saison.  — Nombreux 
appai  lemenls  et  chainbres  meublés 
dans  les  petiles  pensions  de  famille 
el  au  chalet  Gallia;  on  peut  faire  la 
cuisine.  Approvisionnement  facileel 
abondant  ; marché  couvert,  quoti- 
dien, derrière  la  mairie, 

Poste:  — r.  de  BelforI,  à g.  de 
la  mairie. 

Voitures  de  place  (tarif  1919)':  — 
Voit,  a 2 places  et  1 sur  le  siège, 
la  course:  en  ville  2 fr.  (colis  50  c.  en 
plus)  ; pour  la  Raillère,  le  Pré,  le 
Petit  Saint-Sauveur  el  Pauze,  aller 

6 fr,,  ret.  3 fr.,  aller  et  ret  avec  sta- 
tionnement de  15  min.,  8 fr.  ; pour 
le  Bois,  aller  8 fr,,  ret.  4 fr.,  aller  et 
ret.  avec  slalionn.  de  15  min.,  10 fr.; 
l’heure:  en  ville  4 fr.;  hors  de  la 
ville,  la  l^e  heure,  8 fr.,  les  sui- 
vantes 4 fr.  — Voit,  a 4 places  et  1 
SUR  le  siège,  la  course:  2 fr.  de  plus 
que  les  prix  précédents,  à l'excep- 
tion de  la  course  en  ville  qui  est  de 
3 fr.,  et  les  tarifs  de  ralour  de  la 
Raillère,  d i Pré,  du  Petit-Sainl- 
Sauveur,  de  Pauze,  fixés  à 4 fr.,etdu 
Bois,  à 5 fr.  ; l’heure  : en  ville,  8 fr.  ; 
hors  do  la  ville,  la  1^*  heure,  10  fr., 
les  suivantes  6 fr. 

Tramway  électrique  : — de  Cau- 
teret»  à la  Raillère,  en  7 min.  ; dé- 
part de  l’esplanade  des  Œufs,  t.  1. 

7 min.  ; !•«  cl.  aller  50  c.,  ret.  30  c., 
aller  el  r t.  70  ç.  : 2«  cl.  aller  40  c., 
ret. 20  c..  aller  et  retour,  50  c.  ; des 
carnets  de  10  billets  aller  et  ret. 
(6  fr.  50  en  l«^e  cl.,  4 fr.  30  en  2«  cl.) 
sont  délivrée  aux  gares  et  dans  les 
principaux  hôtels. 

Des  servie  s d auto-cars  pour  le 
pont  d’Espagne,  Luz,  Gavarnie, 
Barèges,  doivent  fonctionner  à partir 
de  1920. 

Loueurs  de  voitures  : — Berrtt  ; 
Rceondo,  près  de  la  gare,  etc. 


Guides  : — s’adresser  aux  hôtels 
ou  au  syndicat  d’mitiative. 

Etablissements  thermaux  (pour 
les  prix,  demander  tarifs)  : — Petit- 
Saint-Sauveur,  César,  Esjjagnols  ; 
Etablissements  de  Pauze-Vieux  el  du 
.Dois;  établissements  des  OEufs,  bains; 
établissements  de  la  Raillère  et  du 
Pré. 

Hospice  thermal:  — prend  des  ma- 
lades indigents,  à un  prix  modique 
de  pension  journalière  el  leur  assure 
la  gratuité  du  Iraitemenl  thermal. 

Distractions  : — Casino  des  OEufs 
ou  de  l’Esplanade,  salle  de  jeux,  re- 
présentations théâtrales;  Casino- 
Opéra  ou  Casino  Municipal,  bd  La- 
tapie.  — Tnéâtre  de  la  Nature 
(fermé  j^ovisoiremenl).  — Musique 
l.  1.  j.  sur  l’esplanade  des  Œufs. 

Sports  : — golf  sur  le  plateau  de 
Cayan  (chemin  du  port  de  Marca- 
dau)  ; tir  aux  Pigeons  promenade 
du  Mam  elon-Vert;  lawn-tennis; 
Camping,  organisé  par  le  Camping- 
Club;  sports  d'Hiver',  (truites) 

et  chasses. 

Amicale  des  membres  de  l’en- 
seignement public  en  traitement  à 
Caulerets  (pré  ident,  M.  Briulet,  r. 
de  Pauze,  10). 

Syndicat  u’initiative  : — av.  du 
Mamelon-Vert;  renseignements  gra- 
lu.ls. 

ITINÉRAIRE 

Conseils  aux  touristes-  — En  deux 
nu  trois  heures  on  pourrait  voir 
Cauterels,  mais  il  est  indispensable 
de  consacrer  une  demi-journée  à 
l’excursion  classique  du  pont  d'Es- 
pagne et  du  l c de  Gaube.  Les  ascen- 
sionnistes pourront  entreprendre 
autour  de  Cauterels  une  infinité  de 
belles  courses,  particulièrement  le 
Vignemale,  pour  lesquelles  ils  trou- 
veront facilement  des  guides  sérieux 
et  exercés.  Quant  aux  mar  heurs 
ordinaires,  ils  n’auront  qu’à  choisir 
entre  les  ascensions  intéressantes  el 
faciles  du  col  de  Kiouet  de  Péne-Nère, 
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du  Cabaliroê,  de  Pèguére,  du 
Jfonnc,  ou  les  courses  de  la  Vallée  de 
Lutour.on  du  Port  de  Marca'au. 
Les  bai.uïieurs,  séjournant  à Caufe 
reis  feront  l’excursion  de  Gavar  i'\ 
soit  par  oh.  de  fer  el  voit.,  soit  par 
auto  nous  ne  conseillons  qu’aux 
bons  marclieurs  1 1 course  de  Coûte- 
retu  Luz  f ar  le  col  de  Riou  et  aux 
marcheurs  très  entraînas,  le  long 
itinéraire  de  Cauterets  à Gavarnie 
par  la  Hourquette  d’Oseoue. 

Qu’on  arrive  par  le  tram  ou 
en  voiture,  on  entre  dans  la 
ville  par  {'avenue  de  Caulereis, 
qui  devient  la  rue  Richelieu, 
bordée  d’hôtels  du  côté  dr.  et 
au-dessus  de  laquelle,  à g.,  se 
déroule  la  promenade  du  Parc 
(V.  ci-après). 

La  rue  Richelieu  aboutit  à 
la  place  Saint-Martin,  centre 
du  vieux  Cauterets  (si  l’on  est 
pressé,  on  prendra  à dr.,  pour 
gagner  directement  l’esplanade 
des  Œufs,  y.  ci-après,  rendez- 
vous  des  étrangers).  Prenant  à 
g.  le  passage  du  Parc,  on  arrive 
3U  parc,  bien  aménagé  et  ré- 
cemment agrandi  : bancs,  bel- 
védère, beaux  ombrages  ; à 
l’entrée  du  parc,  bits  te  du  D'' 
Camus.  Devant  le  parc  s’élèvent 
les  Néo-Thermes  alimentés  par 
les  sources  du  Hocher  et  de 
Hieumiset  et  par  un  filet  d’eau 
dérivé  de  la  source  de  César. 

Des  Néo-Thermes,  à %.,{' ave- 
nue du  Parc  amène  à la  place 
des  Thermes  où  se  trouvent  les 
Thermes  de  César  et  des  Espa- 
gnols, situés  à 1,002  rn.  d’alt., 
au  pied  de  la  montagne  de 
Peyraute  et  datant  de  1844. 

De  la  place  des  Thermes,  la 


[14]  — 89 

rue  de  Pauze  conduit  à Végtise 
Saint-Martin. 

En  suivant  la  rue  de  Pauze,  et  en 
tournant  à g.  à la  bifure.,  on  arri- 
verait en  1j  min.,  par  une  montée 
assez  raide,  aux  thermes  de  Pauze- 
Vieux,  l'un  des  plus  anciens  établis- 
sements de  la  slation,  situé  à 120  m. 
au-des'us  des  thermes  de  César  et 
précédé  d'une  terrasse  d’où  la  vue 
est  fort  belle  ; on  y accède  aussi  par 
des  lacets  ombragés  qui  s'amorcent 
entre  le-;  Néo-Therrnes  et  les  Thermes 
de  César.  A quelques  min.  au-dessus 
de  Pauze-Vieux  se  trouve  Vétablis^e- 
ment  de  Pauze-lSouveau,  actuelle- 
ment fermé.  On  peut  y visiter  des 
galeries  souterraines  creusées  dans 
les  flancs  de  Peyraute. 

Devant  l’église  Saint-Martin, 
la  rue  de  la  Fontaine,  à dr., 
aboutit  à la  rue  de  la  Haillère 
par  laquelle,  à dr.,  on  revient 
à la  place  Saint-Martin. 

La  place  Saint-Martin  se  con- 
tinue par  la  place  de  l’IIôtel- 
de-Ville  ; au  fond  de  celte 
place,  à dr.,  se  trouve  la  mai- 
rie, en  arrière  de  laquelle  sont 
le  marché  rouvert  et,  sur  la  g., 
rue  de  Belfort,  \<i  poste. 

Au  rez-de-chaussée  de  la  mairie, 
ou  peut  voir,  de  8 h.  à 11  h.  et  de 
14  h.  à 18  h.  (50  c.  ; s’adresser  au 
concierge  qui  explique)  le  relief 
Wallon,  en  liège,  à 1 échelle  du  cinq- 
mill  ème  el  qui  comprend,  avec  tous 
les  détails  de  leurs  monlagnes,  les 
régions  de  Cautere's.  Barèges,  Ga- 
varnie, PantiCosa,  Sallenl  el  Arrens. 

Le  gave  de  Cauterets  franchi, 
on  voit  à g.  s’ouvrir  l’espla- 
nade des  Œufs,  à dr.  le  bou- 
levard Latajiie-Flurin,  puis 
l’avenue  du  Mamelon-Vert  : 
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c*est  le  quartier  des  grands  hô- 
tels et  des  casit.os. 

L’esplanade  des  Œufs  est  le 
rendez-vous  par  excellence  des 
étrangers  (chaises,  10  c.).  A g., 
un  promenoir  couvert,  où  l’on 
vend  les  produits  de  l’industrie 
régionale,  s’appuie  au  gave, sur 
l’autre  rive  duquel  de  hautes 
maisuns  surplombent  le  tor- 
rent ; c'est,  l’hiver,  l’emplace- 
ment des  concours  sportifs.  En 
face,  les  allées  de  V Harmonie 
(concerta  13 h.  età  20  li.)  s’éten- 
dent au  pied  de  la  montagne 
très  boisée  escaladée  par  la 
promenade  des  Laeets  ou  Fu- 
taie. Au  delà  du  café  du  Ca- 
sino s’élèvent  les  thermes  des 
Œufs,  fort  bien  aménagés.  Ils 
sont  alimentés  par  les  six 
sources  des  Œufs  réunies  en 
une  seule  t o n t a i n e {55^  ; 
600,000  lit.  par  j.).  Le  rez-de- 
chaussée  est  occupé  par  les 
installations  thermales  et  le 
premier  étage  par  le  casino 
des  Œufs  ou  de  V Esplanade  ; à 
dr.  et  à g.  de  l’escalier  en 
marbre,  à rampe  double, 
peintures  de  sites  des  environs 
de  Caiiterets,  par  M.  Baudoin. 

Au  fond  de  l’esplanade  des 
Œufs,  au  S.,  se  trouve  la  gare 
du  ch.  de  fer  électrique  de  la 
Raillère  {V.  ci-après)*  à dr. 
de  laquelle  s’élèvent,  au-dessus 
de  la  voie  ferrée,  des  chemins 
bordés  de  quelques  villas  à 
louer.  Plus  à dr.  des  sentiers 
montueux  conduisent,  à tra- 
vers les  ombrages,  aux  courts 
de  croquet  et  de  lawn-tennis 
et  vont  rejoindre  la  promenade 


des  Lacets.  En  haut  du  lacet 
se  détache  à g.  la  charmante 
promenade  Demonzey,  horizon- 
tale, dans  les  bosquets  de  noi- 
setiers et  de  pins  et  par  la- 
quelle on  pourrait  gagner  la 
Baillière  (V.  ci-après)  en  domi- 
nant la  vallée. 

Revenant  à l’entrée  IV.  de 
l’esplanade  des  Œufs,  on  voit 
en  face  le  boulevard  Latapie- 
Flurin,  où  se  trouve  le  casino- 
Opéra  ou  casino  Municipal. 

avenue  du  Mamelon-  Vert, 
adossée  à g.  à la  montagne,  est 
bordée  de  ce  côté  de  joliea 
villas;  au  delà  de  la  partie  bâ- 
tie, elle  continue  vers  le  pro- 
montoire du  Maynelon-Vert  en 
saillie  au-dessus  du  gave  (belle 
vue),  laisse  à g.  le  chemin  du 
Cabaliros  (p.  94),  puis  franchit 
le  gave  de  Cauterets  pour  abou- 
tir à la  route  de  Pierretitte 
d’où  l’on  peut  rentrer  en  ville 
par  l’avenue  de  Cauterets  et  la 
rue  Richelieu,  ou  gagner  la 
gare. 

Quartier  de  la  Raillère 
(Thermes  de  la  Raillère,  du 
Pré,  du  Bois^,  du  Petit-Saint- 
Sauveur,  buvette  de  Mauhou- 
rat). 

A.  Par  le  chemin  de  fer  élec- 
trique (1  k.  8 ; gare  au  haut  de 
l’esplanade  des  Œufs;  ligne 
ouverte  l’été  seulement;  ho- 
raires et  tarifs  cr-dessus,  p.  88). 
— La  voie  s’élève  en  laissant  à 
dr.  l'hospice  thernfat,  franchit 
deux  fois  le  gave  et  décrit  une 
grande  courbe  pour  gagner  la 
station  terminus,  à côté  de 
l’établissement  de  la  Raillère. 


C^r:  -Cfl 


• J , 


1 E0lise  SHVIartin. 

2 Mairie.  Poste  et  Télégraphe,  Marché  couvert. 

3 Temple  Protestant. 

4 Casino  et  établissement  des  Œufs. 

5 Lawn-tennis  Meillon. 


h’  //ôte/  d'Angleterre 


Continental 
h®  „ de  France 

h 4 „ Régina 

h S „ de  l'Univers 


h 6 Hôte!  Richelieu 

h 7 „ Moderne  et  de  Paris 

h®  „ du  Boulevard 

h®  „ de  la  Paix 

h'O  „ du  Parc 


Jmp.  Jhifpénoy 
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B.  En  voiture  (route  1 k.  6 ; 
V.  p.  88).  — Quittant  Cauterets 
par  là  rue  de  la  Raillêre,  on 
remonte  la  rive  dr.  du  ^ave, 
que  l’on  franchit  à 978  ni.  d’alt. 
La  route  de  voiture  décrit  une 
grande  courbe  ; à dr,  se  rac- 
corde un  sentier  venant  direc- 
tement de  l’esplanade  des 
(Eu fs.  Après  un  nouveau  lacet, 
on  aboutit  à l’établissement  de 
la  Raillêre,  à côté  de  la  station 
du  chemin  de  fer  électrique. 
En  face,  le  pic  boisé  de  Hour- 
migas  domine  les  deux  vallées 
par  lesquelles  débouchent  en 
cascades,  pour  se  réunir,  les 
gaves  de  Lu  tour  et  de  Jéret. 

C.  A pied.  — On  se  rend  de 
Cauterets  à (1  k.  430)  la  Raillêre 
à pied  : 

1°  de  la  place  Saint-Martin, 
en  25  min.,  par  la  route  de 
voitures  jusqu’au  pont  ; aussi- 
tôt après,  prendre  le  chemin  à 
g.  qui  remonte  le  gave  en  lon- 
geant des  prairies,  traverse  un 
peu  plus  loin  la  route  ef,  coupé 
de  petits  escaliers,  arrive  di- 
rectement à la  terrasse  de  la 
Raillêre  ; 

2'*  Par  un  chemin  muletier 
qfii  se  détache  de  l'esplanade 
des  CEufs  à dr.  de  la  gare  du 
ch.  de  fer  électrique,  passe  au- 
dessous  de  l’hospice  thermal, 
longe  à g.  la  voie  ferrée  et  la 
rive  g.  du  gave  et  rejoint  la 
route  puis,  à dr.,  par  lechernin 
coupé  de  marches  comme  ci- 
dessus  ; 

3->  (l  k.  767)  par  l’avenue 
Demonzey  (V.  ci-dessus). 

L’établissement  de  la  Raillêre, 
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1,053  m.,  ainsi  nommé  d’après 
le  couloir  d’avalanches  (ou 
raillêre)  qui  a laissé  sa  trace 
blanche  sur  la  paroi  de  la 
montagne,  est  le  plus  fréquenté 
de.  Cauterets.  Il  est  alimenté 
par  la  source  de  la  Raillêre ^ 
dont  le  grilfon  principal,  atte- 
nant à la  buvette,  fournit  par 
jour  env.  125,000  lit.  d’eau  à 
37“.  La  source, découverte  vers 
16  0,  fut,  dès  cette  époque, 
fréq  U en  tée.  L’établissement 
actuel  a été  reconstruit  en 
1888,  sur  une  terrasse  longue 
de  100  m.  env.  et  large  de 
16  m,  : belle  vue  sur  le  débou- 
ché du  val  de  Lutour. 

Attenant  à l’établissement 
de  la  Raillêre  est  une  annexe, 
dite  Pré-Nouveau,  où  est  ame- 
née une  partie  de  la  source 
du  Pré. 

La  route  d’Espagne,  laissant 
à g.  la  gare  de  la  Raillêre,  est 
bordée  de  boutiques  où  se 
vendent  les  berlingots  et 
sucres  d’orge  de  Cauterets,  et 
de  quelques  pavillons  et  bu- 
vettes, rendez-vous  pour  les 
goûters.  Elle  passe  devant  la 
buvette  de  Mauhourat,  à 300  m, 
de  la  Raillêre.  Les  eaux  sont 
amenées  à cette  buvette  de  la 
grotte  dite  de  Mauhourat,  qui 
est  située  un  peu  plus  haut 
(P.  ci-dessous).  La  route  fran- 
chit le  gave  de  Jéret;  à dr,, 
ferme  du  Petit  Saint-Sauveur 
(crêpes;  goûters  en  plein  air 
par  petites  tables). 

La  route  dessert  ensuite  les 
thermes  du  Petit-Saint-Sauveur 
reconstruits  en  1909  : c’est 
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rétablissement  des  nerveux, 
des  arthritiques,  des  daines  et 
des  « douleurs  ». 

Les  thermes  du  Pré,  qu’on 
voit  ensuite,  sont  alimentés 
par  des  sources  qui  débitent 
par  Jour  env.  300.000  lit.  d’eau 
à 42".  Sur  la  g.  de  l’établisse- 
ment du  Pré,  sur  la  roule  du 
pont  d’Espagne,  un  sentier  coi^- 
duit  à la  grotte  de  Muuhourat, 
à côté  de  laquelle  émerge  la 
source  des  Yeux  surnommée 
« le  Vichy  des  Pyrénées  ». 

En  continuant  le  sentier  où 
se  trouve  la  source  mère  de 
Mauhourat,  on  rejoindrait  en 
quelques  min.  la  route  du 
pont  dEspagne,  en  face  des 
thermes  du  Bois  f30,000  lit. 
d’eau  à 420). 

ENVIRONS  DE  CAUTERETS 

Sentiers  et  promenades  sont  repé- 
rés; aux  principaux  carrefours,  po- 
teaux ind.cateuis  de  distance  eld’al- 
tilude. 

I»  PLATEAU  DE  CA M BASQUE  (O.  ; 
aller  : 1 h.  à pied).  — Partant  de  l’es- 
planade des  Œufs,  prendre  les  lacHs 
qui  montent  sous  la  futaie,  en 
tenant  toujours  sa  droite.  Au 
bout  de  30  min.  on  sort  des  bois  : 
belle  vue  sur  le  Peyrenère  aux  trois 
sommets,  le  Cabaliros,  la  vallée  de 
Cauterels  et  la  pyramide  du  Viscos 
de  l’autre  côté  de  la  vallée.  Le  che- 
min sans  ombrage  contourne  le  Pé- 
guèreel  s’engage  dans  la  vallée  du 
gave  du  Cam basque.  Cascade.  On 
aperçoit  bientôt  à g.  du  Peyrenère 
le  sommet  du  Monné.  100  m.  avant 
un  petit  pont  de  bois  jeté  sur  le  gave, 
prendre  à g.  un  sentier  qui  monte 
fortement  au  ylattaude  Cambasque  : 
grange  et  étable.  La  vue  est  arrêtée 


au  S.  par  une  chaîne  rocheuse.  La 
vallée  de  Cambasque  est,  l’hiver,  l’un 
des  terrains  d exercic  * du  Ski-Club 
caulerésien.  Redescendreà  Cauterets 
par  le  mune  chemin  ou  par  un  sen- 
tier très  rapide,  mais  court,  qui  suit 
la  rive  dr.  du  gave  de  Cambasque. 

2°  PONT  D’ESPAGNE  ET  LAC  DE 
GAUBE  (S.-O.  ; roule  jusqu’au  pont 
d’Espagne,  interdite  aux  auto mobiles; 
breaks  d'excursions;  voit.,  p.  88; 
excursion  classique,  très  recomman- 
dée).  — Jusqu  à la  Raillère,  en  voit, 
ou  par  le  ch.  de  fer  électr.,  p.  90. — 
La  roule  franchit  le  gave  de  Jéret 
après  la  buvette  de  Mauhourat,  et 
décrit  plusieurs  lacets  pour  s’élever 
au-dessus  de  la  rive  dr.  du  torrent; 
â pied,  il  faut  prendre  le  notable 
raccourci  qui  se  détache  à dr.  après 
le  pont, passe  près  ^e  l’établissement 
du  Pré  à dr.,  et  d Ha  protte  de  Mau- 
hourat à g.,  et  rejoint  la  roule  près 
des  thermes  du  Bois.  — La  route  re- 
monte la  belle  gorge  boisée,  parse- 
mée çà  et  là  de  gros  blocs  de  granit, 
au  fond  de  laquelle  mugit  le  gave. 

40  min.  de  la  Raillère.  Belle  cas- 
cade de  Cerisey  (buvette,  5 min. 
plus  haut,  déj.).  Pour  bien  la  voir, 
descendre  à dr.  ou  belvédère  (13  c. 
par  pers.,  23  c d’attache  par  mon- 
ture). — Laissant  à dr.  le  chemin  des 
forêts  de  Péguère  ( r.ci -après  '7“)i  qui 
franchit  le  gave  près  d * la  cascade,  la 
roule  franchit  plusieurs  ressauts  par 
lesqiii  Is  se  précipitent  la  cascade  du 
Pas-de  l Ours  (I,3j0m.  d alt.),  et  la 
(1  h.  30)  cas  ade  de  Boussés  (1  430  m. 
d’all.);  belle  vue  en  arrière.  Bientôt 
se  dressent  à g.  la  i-yramidede  Pey- 
relance  et  le  pic  de  Labassa. 

Ih.  30  (8  k.  1 de  Cauterels)  * pont 
d'Espagne  (1.496  m.,  hôtel,  fermé 
]iendant  la  guerre),  pont  de  pierre  é 
la  réunion  des  gaves  de  Gaube  et  de 
Marcadau  terminant  leur  cours  par 
des  chutes  pittoresques  dans  un  su- 
perbe site;  un  peu  fdus  haut,  le  gave 
de  Marcadau  est  frauchi  par  un  pont 
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de  l ois,  par  lequel  on  peut  aller  au 
pied  de  la  chute  supérieure  du  gave 
de  Gaube.  — Du  pont  d'Espagne  au 
port  de  Marcadau,  F.  ci-après,  8". 

Le  sentiei  du  tac  de  Gaube  se  dé- 
tache à g.  de  la  route,  immédiate- 
ment avant  un  petit  pont  en  pierre 
(1.490  m.)qui  précède  de  50  m.  env. 
le  pont  d'Espagne,  et  monte  en  la- 
cets a sez  raides  à tr^jvers  pins,  sa- 
pins et  rhododendrons  ; à dr.  jolies 
cascalelles  du  gave.  On  arrive  sur 
un  plateau  herbeux. 

2 h.  20  (50  min.  du  pont  d’Espa- 
gne)* lac  de  Gaube  {hôtellerie),  trui- 
tes à Ipus  les  repas  ; promenade  en 
barque  sur  le  lac),  à 1.789  m,  d'alt., 
long  de  740  m.,  large  de  320,  avec 
une  surface  de  20  hect.  et  une  pro- 
fondeur max  murn  de  U m.;  il  est 
peuplé  de  truites.  Sa  belle  onde 
claire  et  froide  est  encaissée  entre  des 
montagnes  nues  de  2,300  à 2.500  m. 
Au  fond  se  dresse  le  Vignemale  avec 
le  beau  glacier  des  Oulettes  dont  on 
distingue  les  crevasses  : on  ne  voit 
pas  le  point  culminant,  la  Pique- 
Longue. 

Près  de  rhôlel’erie,  sur  un  rocher 
qui  s'avance  dans  les  eaux  du  lac,  un 
petit  monument  entour'*  d’une  grille 
rappelle  la  mort  des  époux  Pallison, 
qui  se  noyèrent  au  cours  d’une  ex- 
cursion en  barque,  le  20  sept.  1832, 
pendant  leur  voyage  de  noces. 

C’est  du  lac  de  Gaube  qu^  l’on 
peut  se  rendre,  en  10  h.  env.  a pied, 
à Gàvarnie  par  la  Hnurquette  d’Os- 
soue.  Gel  itinéraire,  qui  permet  d’ad- 
mirer te  grandiose  massif  du  Vigne- 
male,  n est  à recommander  qu’aux 
marcheurs  exen  és  qui,  h moins 
d’être  habitués  à la  montagne,  de- 
vront se  faire  accompagner  par  un 
guide.  L'excursion  pourra  être  scin- 
d-^o  en  allant  couctier  au  refuge  Bays- 
aellance,  à 6 h.  env.  de  Gavarnie. 
C'est  de  ce  refuge  que  l’on  part  gé- 
néralement pour  fai.  e la  grande  as- 
cension du ‘Vignemale  t3,298rn.),  le 
plus  haut  swnmet  des  Pyrénées  fran- 
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çaises,  à 1 h.  30  du  refuge;  on  tra- 
verse le  glacier  d’Ossoue;  guide  né- 
cessaire Du  sommet,  vue  très  éten- 
due, jusqu  à Saragosse. 

3»  GRANGE  DE  LA  REINE  HOR- 
TENSE,  COL  DE  RIOU  ET  PÉNE- 
NÉRE  (E.-N.-E.  ; très  bon  chemin 
mulet.  : montée  2 h.  30  <à  3 h.  à pied 
jusqu  au  c 1, 2 h.  à chev.  ; ch  irmante 
ejcursion:  onpeut  coucher  à l’hôtelle- 
rie du  col,  pour  voir  le  coucher  et  le 
lenr  du  soleil  ; guide  inutile.  On  fait 
souvent  de  la  Grange  Ce  la  Reine 
Hortense  l’objet  d'une  promenade  sé- 
parée; a 1er  1 h.  à pied). 

Ti  ès  bon  chemin,  mais  montée  as- 
sez dure,  par  endroits;  funiculaire 
projeté.-15  min.  jusqu’à  Pauze-Vieux 
p.  89;  vu  ■ superbe  sur  Cauterels  et 
le  Monn'*.  Laissant  àd-.un  petit  sen- 
tier montant,  on  suit  tout  droit  la 
route  horizontale.  — Carrefour;  on 
laisse  à dr.  le  ( hemin  du  plateau  du 
Lisey  (4  k..  en  1 h.  30 env.,  jo  ie  vue, 
travaux  de  drainage  des  Eaux  et  Fo- 
rêts). Pont  de  bois;  montée  en  la- 
cets. 

1 h..  Grange  de  la  Reine  Hortense 
(1,215m.;  hôtellerie,dé].hUi  carte, spé- 
cialité de  crêpes)  où  la  reine  Hortense, 
surprise  par  un  orage  en  venant  de 
Luz,  reçut  l’hospitalité  et  où  elle 
revint  dîner  avec  sa  suite.  Belle  vue 
sur  la  vallée  de  Cauterets  : à g.  entre 
Peyrauie  et  Péguère,  la  vallée  de  la 
Raillère;  en  face,  la  vallée  du  gave 
de  Camb  isque  dominée  par  les  monts 
d’illéou  et  le  Monné,  devant  lequel 
sedr  ssent  les  cimes  de  Peyrenère  ; 
sur  la  dr.  le  Cabaliros.  Sur  un  petit 
mamelon  derrière  l'hôiel,  on  domine 
la  vallée  d’Ai  gelés  et  la  plaine  de 
Tarbes. 

On  traverse  par  de  nombreux  la- 
cets, la  forêt  du  Lisey  aux  sapins  gi- 
g .nlesques,  puis,  au  delà  d’une 
grange  et  de  proiries,  on  déboui  he 
sur  le  verdoyant  plateau  de  Riou 
(1,595  m.),  au  milieu  duquel  le  sen- 
tier serpente  en  lacets  d’abord  très 
larges,  puis  de  plus  en  plus  courts. 
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2 h.  30.  Col  de  Riou  (1,927  m.; 
hôtellerie,  attache  des  montures  25  c.). 

— Belles  vuessur  les  bass  ns  de  Cau- 
lerels  et  de  Luz,  la  vallée  du  Bastan 
et  tous  les  massifs  des  Pyrénéescen- 
trales  (table  d orientation  du  t.  c.  f.). 

— En  montant  à g.  de  riiôlel,  on  at- 
teint en  30  min.  (reco  nrnandé),  sur 
la  crête  de  Pène-Nère  (2,050  m.)  un 
petit  mamelon  d’où  la  vue  est  très 
■étendue. 

Du  col  de  Biou.  on  peut  par  Pène- 
Nère,  faire  en  1 h.  15  env.  l’ascen- 
sion assez  dangereuse  du  Viscos  : 
vue  admirable  : Prendre  un  guide. 
Du  col  de  Riou  on  peut  aussi 
descendre  en  3 h.  30  à 4 h.  à 
Luz,  trajet  assez  fali  anl  : deman- 
der son  chemin  d’abord  à I hôlel  du 
col  de  F iou,  puis  ensuite  aux  ber- 
gers toujours  nombreux  et  dans  les 
villages  de  Grust  et  de  Sazos  qu’il 
faut  traverser. 

4°  VALLÉE  DE  LUTOUR  ET  LAC 
O’ESTOM  (S.-S.-E.;  charmante  course 
d’une  petite  journée  aller  et  ret.,  en 
prenant  le  ch.  de  f r p 'ur  la  Rail- 
lère  ; 3 h.  30  de  la  Raillère  au  lac  ; 
de;se.  2 h.  30  à la  Raillère;  guide 
inutile).  — Jusqu’à  la  Raillère,  par 
le  f h.  de  fer  éleclr.  ou  pur  la  route, 
P 90. — Ou  prend  la  route  d’Espagne 
et,  après  la  l uvetle  de  Mauhouralet 
le  ])ont,  on  tourne  à g.  On  peut  fran- 
chir peu  après  le  gave  de  Lutour 
derrière  une  scierie  et  on  remonle 
la  rive  dr.  ; mais  le  chemin  delà  rive 
g.  est  meilleur  : on  traverse  le  gave 
au  (1  h-  25)  pont  d’Arrioutort, 
pour  rejoindre  le  chemin  de  la 
rive  dr.  qu’on  remonte.  — 1 h.  50. 
On  laisse  à dr.  un  pont  de  bois  sur  le 
gave,  qui  ' orme  un  peu  plus  loin  une 
cascade.  — 2 h.  30.  Tout  de  suite 
après  avoir  dépassé  une  île  du  gave 
on  franchit  un  affluent  de  dr.,  on  voit  à 
dr.  une  cascade  formée  par  le  gave, 
et  (2  h.  35),  après  un  gros  bloc  por- 
tant une  ioscriplion  indicalrice, 
pe  nte  en  rouge,  on  passe  sur  la  rive 
g.  au  pont  de  Pouey-Caou.  A dr., 


cabane  derrière  un  gros  rocher. 
Enfl  1 on  arrive  à un  dernier  escar 
pement  que  le  sentier  escalade  en 
lacets  courls  et  raides 

3 h.  30  de  la  Rail  ère.  Hôtellerie 
du  lac  d’Es^om  (ouvertfe  du  24  juin  à 
fin  sept.  ; barque  pour  promenade 
sur  le  lac)^  un  peu  au  dessus  du 
lac  d’Estom  (l,78:i  m.  d’ait.  ; truites), 
de  l’autre  côlé  duquel  se  voit, 
dans  une  niojîe,  la  statuette  de  N. -U. 
de  Grâce.  Au  fond  pics  de  Lahassa, 
(2,950  m.)  à g.  et  de  la  Sèbe  ou  Sède 
(2,981  m.)  à dr. 

De  l’hôlellerie  du  lac  d’Estom  un 
sentier,  gâté]  ar  les  troupeaux,  con- 
duit en  4 h.  au  lacde  Gaube  (F.  2“), 
par  la  (50  min.)  Hourquette  d'Aratllé 
(2,596  m j.  Des  sentiers  (guide  né- 
cess.)  mè  ent  aussi, eu6h.,  àGavar- 
nie,  par  les  lacs  d'Estom-Soubiran 
et  le  col  d'Estojn~Soubir  (n  (2,674  m.; 
vue  grandiose),  d’où  l’on  descend  au 
pont  de  neige  d’Ossoue,  puis  à Ga- 
va r nie. 

5»  LECABALIROS  (N. -O.; 2,333  m. 
montée  : 3 h.  à rhôlellerie  du  col  de 
Con'.enle,  45  m.  de  l’hôtellerie  au 
sommet;  desc.  30  min.  sur  1 hôtelle- 
rie, 2 h.  de  rhôlellerie  à Caute- 
rets  ; souliers  à clous  indispen- 
sables, à cause  des  gazons  glis- 
sanls;  guide  udle;  recommandé). — 
On  sonde  Oauterets  par  l’avenuedu 
Mamelon-Vert,  et,  après  la  villa  du 
même  no  n,  on  prend  à g.  un  senlier 
pierreux  assez  dangereux  à cheval,- 
si  l oo  n’a  pas  de  guide),  qui  dépasse 
des  métairi  s,  Iravcrse  des  taillisde 
hêtres,  et  s'élève  rapidement.  — 1 h. 
Plateau  de  prairies  d'Esiionne.  On 
franchit  un  ru  sseau  et  l’on  atteint 
(1  h.  30)  les  contreforts  du  Monné. 
On  commence  à apercevoir  le  Vi- 
gnem.  lequ'on  ne  perdra  plusde  vue 
jusqu'au  sommet.  — On  franchit 
bientôt  un  autre  ruisseau.  Les  pentes 
se  redressent,  mais  sans  danger.  — 
2 h.  Promontoire  à larges  assi-es 
schis  eusps  : belle  vue.  On  passe 
devant  plusieurs  suintements  très 
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ferrugineux  : ne  pas  $ y désaltérer. 
On  se  dirige  en  droile  ligne  à tra- 
vers des  pèlurages  très  inclinés. 

3 h.  Col  de  Contente  (2,119  ni-  î vue 
magnifique),  qui  relie  la  vallée  de 
Caulerels  à i elles  de  Labat  de  Buu 
et  d'Azun.  A 1 k.  N.-E.  àu  col.  hôtel- 
lerie (3  ch.,  7 lits).  — Du  col  on  suit 
le  versant  N.  du  pic,  sur  des  pentes 
gazonnées.  ayant  en  vue,  à g.,  la 
vallée  de  Labat  de  Bun,  et  l’on  arrive 
au  pied  de  la  croupe  du  pic,  que  Ton 
gravit  en  diagonale.  La  perrte  dimi- 
nue, et  l’on  se  trouve  sur  un  grand 
plateau  ondulé  où  l'on  aperçoit  de- 
vant soi  une  pyramide  de  triangula- 
tion en  pierres  sèches. 

4 h.  Sommet  (table  d’orientation 
du  T.  c.  F.).  • "Vue  étendue  et  ad- 
mirable, à peu  près  la  m 'me  que 
celle  qu'on  a du  sonmiet  du  Monné 
[F,  6“).  avec  en  plus  le  bassin  d’Ar- 
gelès  et  rentrée  de  la  gorge  de  Luz- 
Saint- Sauveur. 

6°  LE  MONNÉ  (O.-N  -O.  ; 2,719  et 
2,724  m.  ; montée  4 h.30.  desc.  2h.30 
à 3 h.;  on. peut  aller  à cheval  j usqu’à 
laO  m.  delà  cime;  guide  utih),  — 
On  monte  par  la  promenade  des  La- 
cets et  le  chemin  deCambasque. 

46  min.  — On  frnnch  1 sur  un  pe- 
tit pont  le  gave  de  Plocelte  ou  d'il- 
léou  (1,217  m.),  et  l’on  s'élève  à l’G., 
par  des  lacets  pratiqués  au  flanc  de 
la  montagne  de  Peyrenère.  Après 
avoir  cro  sé  le  ruisseau  du  Monné, 
on  dépasse  la  !'•«  caban  ^ de  Cinquet 
(1,745  m.),  puis  celle  de  Cinquet-Chi- 
b»rrou  (1.890  m.),  avant  de  parvenir 
sur  une  terrasse  (2,370  m.  ; trè^  belle 
vue).  La  pente  devient  de  plus  en 
jilus  escarpée  h mesure  que  l'on  ap- 
proche de  la  premièrecira^u  Monné 
(2,719  m.),  reliée  à la  cinie^incipale 
(2,7-4  m.)  par  une  crête  de  rochers 
assez  dii'ficile  : les  touristes  peu 
exercés  feront  bien  de  s’arrêter  sur 
le  premier  sommet. 

Du  Monné,  la  *rue  est  très  étendue: 
à rO.  les  vall  es  de  Labat  de  Bun  et 
d’Azun  ; au  N.,  un  coin  de  la  vallée 
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d’Argelès  au-des  ous  du  Ca!  aliros, 
plus  loin  l^s  plaints  de  Tarbes  et  du 
Béarn.  A I horizon  du  S.,  leBalaitous 
et  les  cimes  du  Yignemale.  En  abais- 
s;  ni  les  regards,  on  aperçoit  Caute- 
rels,  au  fond  d'un  lor,;e  pré(  ipice 
vert.  Au  S.,  on  domine  le  lac  d’illéou 
au  bord  de  rochers  presque  à pic. 

On  peut  descendre  (2  à 2 h.  30), 
.soit  par  le  chemin  suivi  à la  rnonlée. 
soit  à 1 0,  par  la  gorge  du  Lion, 
ainsi  nommée  à cause  de  la  forme 
des  rochers  qui  la  dominent,  et  qui 
aboutit  en  pente  douce  au  vallon  de 
Catarrabe. 

7»  ROUTE  FORESTIÈRE  DU  PÉ- 
GUÈRE  (S. -O.:  à pied  seulement; 
l’excurs.  complèie  demande  5 b.  aller 
et  ret.  ; on  peut  aller  en  ch.  dé  fer 
jusqu’à  la  Raillère,  ou  en  voit,  jus- 
qu'à la  cascade  de  Cérisey  ; très  re- 
commandé : aller  au  moins  un  peu 
au-dessus  des  chalets  forestiers  pour 
la  vue).—  1 h.  de  Cauierçts  à la 
cascade  de  Cerisey  (F.  2*).  Après 
avoir  dépassé  la  cascade,  on  tourne 
à dr.  pour  prendre  le  chemin  fores- 
tier (écriteau  indicateur),  muni  de 
parapets,  forn^ant  une  promenade 
délicieuse.  Le  gave  franchi,  à 1,247  m., 
on  s’élève  par  des  lacets  bien  ména- 
gés au  flanc  S.  de  la  montagne,  qui 
a été  reboisée  avec  succès.  — 1 h.  20. 
Un  ruisselet  coupe  les  l .cels;  c'est 
a dernière  eau  qu'on so'it  sûrde ren- 
contrer. — 2 h.  Chalets  foresiiers 
(1,608  m.)  et,  peu  après,  au  k.  3,  bi- 
furcation : prendre  le  chemin  de  dr. 
Les  lacets  se  muUi plient  aux  abord- 
du  sommet  de  la  Laoune  ( 1,980  m.), 
couloir  d’avalanche  où  ont  été  exécu- 
tés de  remarquables  travaux  desoulè- 
nement.Le  chemin, bordépresque  par- 
tout de  garde-fous,  monte  en  petits  la- 
cels,  dont  le  dernier,  très  long  et  à 
peu  près  horizontal,  passe  en  corniche 
eh  offrant  de  superbes  vues  plon- 
geantes sur  Cauterets,  au-dessus  du 
ravin  de  la  Glac  ère,  et  aboutit,  à 
30  min.  dè  la  Laoune,  à un  col 
(2,040  m.  env.  ; kil.  6)  d’où  l'on  voit 
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la  vallée  de  Carnbasque  jusqu’au  lac 
d’illéou,  et  Cauterets  à une  profon- 
deur de  1,050  m. 

Le  chemin  forestier  s'arrête  au 
col,  d'où,  le  col  passé,  s'élève  à g. 
vers  le  S. -O.  un  sentier  conduisant 
en  30  min.  au  pic  de  Péguère. 

Nous  engageons  les  promeneurs  à 
revenir  à Cauterets  par  le  chemin 
suivi  à l'aller.  Les  bons  marcheurs 
pourront  cependant  prendre  le  sen- 
tier qui  descend  doucement  vers  le 
S -O.  et  ro.  et  s'incline  peu  à peu 
ve  s des  [irairies  (gazons  glissants); 
surtout  ne  pas  tenter  de  descendre 
par  les  pentes  vertigineuses  de  la 
Glacière,  où  se  sont  produits  des  ac- 
cidents mortels. 

80  PORT  DE  MARCADAU  (S.-O., 
frontière  d Espagne;  2,5 i6  m.  d'ail;. 
6 h.  15  à 6 h.  30  de  Cauterets,  ret. 
4h.  ; jolie  course  sans  difficulté; 
route  jusqu’au  pont  d’Espagne,  sen- 
tier mifletier  au  detà  ; partir  le  ma- 
tin, emporter  des  provisions  pour  le 
déj.,  et  rentrer  le  soir,  à moins  que 
l’on  ne  continue  surPanticosa  (K. ci- 
après)  ; on  peut  se  faire  conduire  en 
voiture  au  pont  d’Espagne  ; guide 
utile). — 1 h.  üOde  Caut  *rels  nu  pont 
d’Espagne  (E.  2»).  Le  pont  d’Espagne 
franchi  et  rhôt^dlerie  dépassée,  on 
monte  la  riv.  g.  de  la  vallée  de  Mar- 
cadau  par  un  sentier  bien  tracé,  qui 
franchit  une  barrière  rocheuse,  tra- 
verse un  petit  plateau  et  pénètre 
dans  le  bassin  de  Cay  n (1,630  m.  ; 
golf),  aux  rochers  couronnés  de  bou- 
quets de  pins.  — 3 h.  30.  On  franchit 
le  gave  de  Marcadau  pour  arriver 
devant  V Escalier  de  la  Pourterre 
(1,030  m.),  ressaut  de  granit  facile  à 
passer  à pied  et  même  à cheval  et  du 
haut  duquel  on  aperçoit  le  port  de 
Marcadau.  — 4 h.  On  franchit  de 
nouveau  le  gavé  (au  delà  du  pont, 
source)  ; puis  on  monte  au  S.  sur  les 
pâturages  pierreux  du  plateau  d Es- 
tallonqué  (1.76'i  m.},  h lexlrémilé 
duquel  on  s’élève  vers  le  S.- O.,  parmi 
des  pins. 


4 h.  30.  Laissant  a g.  deux  petites 
mares,  on  débouche  sur  le  cirque  du 
Pla  de  la  Gole;  sur  la  rive  g.  du 
gave,  refuge  Wjllon  construit  en 
1910  par  le  t.  c.  f.,  et  où  peuvent 
loger  28  pers.;  il  faut  en  demander 
la  clef  au  syndicatd’initiative  à Cau- 
terels  ; l’avant-corps  du  refuge  est 
ouvert  à tout  le  monde.  — On  aper- 
çoit à dr.,  avant  de  franchir  le  gave 
Marcadau  sur  un  pont  de  bois,  une 
des  cabanes  de  Marcadau  (1,800  m. 
env.).  Le  sentier,  qui  se  perd  souvent 
parmi  des  gazons  et  des  rqches,  suit 
désormais  la  rive  dr.  du  gave.  — 
5 h.  Pla  de  Loubassou,  cirque  de  pâ- 
turages. — Restant  sur  la  rive  dr. 
on  suit  bientôt  une  jirairie  longue  et 
étroite  entre  le  gave  e un  affluent 
qui  descend  de  l’Afl’ron  ; au  bout  de 
cette  prairie,  on  franchit  le  gave  sur 
des  pierres,  un  peu  en  amont  de  son 
confluent  avec  un  torrent  descen- 
dant en  cascades  à dr.  du  col.  Dé- 
sormais on  n’a  qu’à  se  diriger  vers  les 
lacets,  très  visibles,  qui  grimpent 
vers  le  port  de  Marcadau. 

6h.l5.Portde  Marca^  auf2,556  m.}, 
dominé  à l E.  par  le  pic  et  ’a  crête 
de  Petcrnelle  (2,769  m.),  qui  masquent 
le  Vignemale.  Belle  vue  à l’E.-S.-E. 
sur  le  Brama tuero,  le  pic  de  Sarrato, 
le  Tendenera,  etc.  ; au  S.-O.  se  dresse 
le  beaumassifiln  pic  d Enferet,  plus 
au  S.,  se  montrent  les  grands  pics 
de  las  Aruelas  et  d’Algas. 

Du  port  de  Marcadau  on  peut  ga- 
gner en  3 h.  env.  les  Bains  de  Pan- 
ticosa  (p.  70)  par  les  lacs  supérieurs 
puis  inférieurs  du  B teimana  : des- 
cente très  pittoresque,  mais  assez  fa- 
tigante'. 

9»  GAVARNIE.  — De  Cauterets 
on  va  en  général  à Gavarnie  : — soit 
par  le  ch.  de  fer  électr.  pour  Luz  et 
la  corresp.,  billets  directs  d’aller 
et  ret.  de  Can'erds  à Gavarnie, 
corresp.  par  voit,  comprise;  train 
d’excursion  quotidien  en  saison  aller 
et  ret.  — soit  par  le  service  d’autos  : 
s’informer  au  syndicat  d’initiative. 
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— Les  marcheurs  seuls  pourront  I le  lac  de  Gaube  et  la  Hourquette 
gagner  Gavarnie  j ar  Luz  et  le  col  d’OssouefK.  2“)  ou  encore  par  le  lac 
de  Biou  (V.  3®j,  ou  (plus  dur)  par  1 d’Eslom  (K.  4"). 

ROUTE  15.  — DE  PARIS  A LUZ-SAINT-SAUVEUR 


Chemin  de  fer  : 889  k.  par  Morcenx- 
Tarbes  ; 893  k.  par  Dax-Pau;  ré- 
seaux d'Orléans  (P<iris  à Bor- 
deaux), du  Midi  (Bordeaux  à Pier- 
refilte-Nestalas),  puis  (h.  de  fer 
électrique  de  Pierreûtte-Neslalas  à 
Luz-Sainl-Sauveur.  On  donne  des 
billets  et  l'on  enregistre  directe- 
ment les  bagages  pour  Luz.  Ra- 
pide (l'^*  et  2'  cl.).  Prix  : par  Mor- 
ceux-Tarbes,  140  fr , 93  fr.  60, 
62  Ir.  65  ; par  Dax-Pau,  140  fr.  95, 
96  fr.  20,  61  fr.  05. 

876  k.  de  Paris  à PierrefUte- 
Nestalas  (p  84).  — La  ligne  du 
tram  électr  de  Luz  suit  celle 
de  Cauterets  jusqu’à  Nestalas 
(p.  86)  puis,  faisant  tête  à 
queue,  elle  s’en  détache  à g. 
et  suit  la  route  nationale  jus- 
qu'à Luz. 

877  k.  2 Sûulom  : église  ro- 
mane surmontée  d’un  mur 
ogival  servant  de  clocher  et 
garni  de  mâchicoulis  ; chemin 
de  ronde  crénelé  (xvi®  s.)  sous 
les  combles.  A g.,  usine  hydro- 
électrique de  la  Cie  du  Midi. 

La  route  franchit  le  gave  de 
Luz,  laisse  à g.  la  route  de 
Beaucens  et  remonte  la  rive 
dr.  du  torrent,  dans  une  ma- 
gnifique gorge.  La  montée  de 
vient  plus  raide. 

880  k.  5.  On  laisse  à dr.  le 
pont  de  l'Echelle.  — Tunnel  de 
390  m.  — 883  k.  Les  prairies 
reparaissent  et  la  rampe  s’a- 
doucit : une  petite  descente 
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amène  au  (884  k.  5)  pont  de  la 
Uiladère  ou  de  la  Peine  : sur 
le  parapet  g.,  obélisque  avec 
inscription  en  l’honneur  de  la 
reine  Hortense. 

La  route  suit  la  rive  g.  du 
gave  ; à dr.,  pic  de  Viscos  ; bien- 
tôt se  . montre  le  bassin  de 
Luz,  aux  prairies  ombragées 
de  peupliers.  A g.,  Saligos,  sur 
une  hauteur  boisée. 

887  k.  3.  Laissant  à dr.  la 
route  de  (2  k.)  Saint-Sauveur 
par  Sazos,  la  voie  franchit  le 
gave  de  Pau  sur  le  pont  de 
Pescadère,  passe  à travers  Sère 
qui  a une  curieuse  église  ro- 
mane à trois  nefs  et,  quittant 
la  route  nationale,  aboulit  àT 
Ventrée  d' Esquièze-Sère  ; sur  le 
mur  S.  de  Véglise,  bas  relief 
roman. 

889  k.  Gare  de  Luz-Saivt^ 
Sauveur.  On  gagne  Luz  en 
tournant  sur  la  dr.,  pour  fran- 
chir le  Bastan  sur  un  pont  de 
marbre. 

De  la  gare  de  Luz-Saint-Sau- 
veur  on  gagne  Saint-Sauveur 
(omn.)  par  une  routé  de  2 k. 

LUZ,  ch .-l.de  c..de  1,518 hab„ 
séjour  d’été  et  d'automne,  cen- 
tre d’excursions,  est  situé  à 
685  m.  d’alt.,  sur  le  Bastan  ou 
gave  de  Barèges  èt  près  du 
gave  de  Pau,  dans  un  bassin 
riant,  encadré  de  belles  mon- 
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tagnes  fet  dont  les  prairies, 
l’eau  et  les  rideaux  de  peu- 
pliers sont  les  caractéristiques. 
Dons.guides. 

Hôtels  : — de  rUnivers,  T.  C.  F. 
(Pains,  gar.,  voit,  d’excurs.,  inter* 
prèle);  de  Londres,  av.  delà  Gare, 
T.  c.  F.  (!«■•  avr.-30  oct.  ; gar.  gra- 
tuit, voit,  d’excurs.)  ; Terminus,  à 
la  gare  .neuf,  im  desle  mais  propre). 

Chalets,  appartements  et  cham- 
bres meublés  : — nombreux,  sur- 
tout les  appariements  avec  ou  sans 
cuisine  ; s’adr.  au  syndicat  d’initia- 
tive. 

Voitures  publiques  pour  : — 
Saint-Sauveur,  Barèges  ; s’adresser 
à la  gare. 

Voitures  de  location,  guides, 
chevaux  et  ânes  : — s’adresser  aux 
hôtels  ou  au  syndicat  d’initiative. 

Syndicat  d’initiative  : — rensei- 
gnemen  s gratuits;  s'adresser  au 
secrétaire,  Al.  Beillacou. 

La  route  de  Pierrefitte  à 
Gavarnie  est  la  principale  ar- 
tère de  Luz,  où  sont  les  hôtels. 
Le  vieux  Luz  forme  une  bour- 
gade pittoresque.  Au  centre  se 
trouvent  Vh^leL  de  ville,  du 
XVII''  s.,  et  l’église. 

L’*église  est  un  très  curieux 
édifice,  bâti  par  les  Templiers 
au  XII®  et  au  xiii®s.  Un  chemin 
de  ronde  du  xvi®  s.,  avec  ou- 
vertures arquées  en  mitre, 
court  sous  le  comble.  Au  che- 
vet est  accolée  une  tour  élevée 
qui  sert  de  clocher.  Un  mur 
d* enceinte  crénelé,  avec  deu.t 
et  trois  rangs  de  meurtrières, 
s’élève  sur  un  soubassement 
incliné  ; l’espace  enlise  cette 
enceinte  et  l’église  servait  au- 
trefois de  cimetière.  Une  belle 
tour  à moucharabieh,  au  N., 


relie  l’enceinte  à l’édifice, 
auquel  elle  sert  de  porclie  d'en- 
trée; à la  voûte,  fresques  res- 
taurées. 

Au-dessous  du  porche,  dai>s  la 
salle  de  garde  de  la  tour,  est  un 
petit  musée  d’antiquités  : 50  c.  au 
profit  de  l’église  ; pourboire  au  sa- 
cristain. 

L’édifice  a deux  portes  prin- 
cipales. Le  portail  remarqua- 
ble, situé  au  bas  de  la  nef,  à 
dr.  du  porche,  est  d’un  style 
loman  très  pur  : le  tympan, 
entouré  d’inscriplionsdu  xiFs., 
offre  les  symboles  des  Evangé- 
listes autour  du  Christ  ; les 
bases  des  colonnes  portent  aussi 
des  inscriptions.  Ce  portail, 
fermé,  a été  récemment  dé- 
paré par  un  auvent  fâcheux.  A 
dr.,  pierres  tombales  de  1783, 
1805,  etc.  On  pénètre  dans 
l’église  par  la  porte  qui  fait 
suite  au  porche.  Devant  l’en- 
trée, à g.,  petit  tombeau  d’en- 
fant, découvert,  encastré  dans 
le  mur;  en  entrant,  à dr.,  an- 
cien bénitier. 

L’intérieur  offre  moins  d’in- 
térêt; remarquer  la  porte  basse 
près  de  l’abside,  par  laquelle 
passaient  les  cagots. 

Au  flanc  S.  de  la  nef  est  ac- 
colée une  grande  chapelle  du 
XVI®  s.,  dédiée  à StRoch. 

|e  CHAPELLE  DE  SOLFÉRINO 
(20  min.  S.).  — En  prenant  à g.  der- 
rière l’église  (plaque  indicatrice) 
pour  franchir  bientôt  la  Lise  et 
tourner  aussitôt  à dr.,  on  monte  en 
longeant  le  cimetière  à la  chapelle 
de  Soljerino,  m derne,  de  style  ro- 
man (gardienne  impo;  lune),  dont  on 
fait  le  tour  sur  une  corniche  gazon- 
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née.  *»’ue  fort  belle  sur  Saint- Sau- 
veur et  Luz.  Près  de  la  chapelle  est 
une  pyramide  funéraire  où  ont  été 
transportais  et  déposés  dans  le  roc 
les  oss  inenls  du  dernier  habitant 
de  l ermitage  de  Saint-Pierre,  qu’a 
remplacé  le  sanctuaire  actuel.  En 
continuant  le  chemin,  jolie  prome- 
nade, on  rejoint,  12  min.  plus  loin, 
la  route  de  Gavarnie  qui  mène  en 
8 min.  au  pont  Na^>oléon  (V.  ci- 
après). 

2«  RUINES  DU  CHATEAU  DE 
SAINTE-MARIE  (N.  ; 30  à 40  min. 
aller  etret.;  porte  souvent  fermée; 
sur  un  monticule  au  dessus  de  la 
rive  dr.  du  Baslan).  — Pourvu  de 
deux  donjons,  ce  château  (xiv®  et 
xve  s ) était  jadis  forteresse  princi- 
pale de  toute  la  vallée  de  Barèges. 
Pour  y monter,  ou  franchit  le  Bas- 
tan,  on  laisse  la  gare  à g.  et  l’on 
parvient  à l'entrée  d’ Esquièze,  dont 
l’église  est  pitloresquemenlsitu'esur 
une  hauteur,  au  fond  d’une  place 
brjiée  d une  fontaine;  on  prend  l’un 
des  deux  chemins  de  dr.  continués 
par  un  sentier  pierreux,  montant  à 
travers  des  prairies  ombragées.  On 
s’élève  ainsi  au  ftanc  do  ta  hutte 
dénudée  qui  porte  les  ruines  : belle 
vue  ; sur  la  plate-forme  qui  regarde 
Luz.  statue  de  A'.-L>.  de  Lourdes. 

SAINT-SAÜVEar -LES-  iAINS, 
station  thermale  ét  séjour  d’été 
agréable,  se  compose  d’une 
longue  rue  qui  l’orme  corniche, 
au-dessus  de  la  gorge  du  gave, 
en  regard  de  la  route  de  Luz 
à Gavarnie,  à laquelle  Saint- 
Sauveur  est  relié  par  le  magni- 
lique  pont  Napoléon.  Les  allées 
qui  descendent,  en  serpentant 
dans  les  ombrages,  de  Saint- 
Sauveur  au  gave,  forment  une 
charmante  promenade. 

Les  sources  sulfurées  sodi- 
ques,  thermales  (.20  9 à 34”) 


s’emploient  en  boisson,  bains, 
douches,  etc.,  pour  les  maladies 
des  voies  génito-urinaires,  les 
névralgies,  l’hystérie,  etc.  Elles 
sont  aussi  toniques  et  recons- 
tituantes. 

Omnibus  ; — de  et  pour  la  gare 
de  Luz  ; — des  hôtels. 

Hôtels:  — des  Princes  et  des  Bains, 
T.  c.  F.  (Pintal;  rest.  renommé,  ter- 
rasse, voit,  d’excurs.)  ; de  France 
{la  mai- 15  oct.  ) ; de  Paris  (1«‘-  rnai- 
15  oct  ; annex'  Villa  Eugénie)  \ Villa 
Marie  (auc.  hôl.  du  Parc). 

Villas  et  appartemsnts  meublés  : 

— s’ad  es  er  à M.  Beillacou,  à Luz. 

Voitures  de  louage  : — H.  Puyou- 

let,  route  de  Sazost. 

Poste,  télégraphe  et  téléphone  : 

— le>'  jum-30  sept. 

Casino  : — entrée  libre  dans  la 
journée. 

Renseignements  : — à la  librairie 

Sempé. 

En  entrant  dans  Saint-Sau- 
veur par  la  roule  de  Pierre- 
fitte,  que  rejoint  à g.  celle  qui 
monte  de  Luz,  on  trouve 
d’abord  une  colonne  de 
marbre  rappelant  la  visite  de 
la  duchesse  de  Berry,  puis, 
plus  loin  à g.,  une  petite 
place,  où  se  tient  le  marché, 
eu  face  de  laquelle  s’ouvre 
une  rampe  montant  à (250  m. 
de  distance)  rétablissement 
thermal  de  la  Houtalade.  La 
place  passée,  on  voit  à g.  les 
thermes. 

Les  thermes  ou  établisse- 
ment des  Dames  (ouvert  du 
20  mai  au  15  oct.),  où  l’eau  de 
la  source  des  Dames  est 
employée  à sa  tempéiature 
naturelle  et  avec  sa  sulfura- 
tion native,  sont  un  éJiüce 
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disposé  en  péristyle  rectan- 
gulaire, orné  de  colonnes 
corinthiennes  et  donnant 
accès  dans  un  hall  vitré  d’où 
l’on  a une  vue  charmante  sur 
le  gave  et  la  vallée  verdoyante. 

L’établissement  de  la  Honta- 
lade  est  situé  prés  de  la  source 
de  ce  noin,  jaillissant  à 50  ni. 
du  point  d’émergence  de  la 
source  des  Dames.  La  buvette 
de  la  Hontalude  se  trouve  dans 
une  grotte,  derrière  l’établis- 
sement. 

A côté  des  thermes  est  la 
poste.  Plus  loin,  à g.,  coule  la 
source  Dufau  (buvette).  On 
rencontre  ensuite  le  casino 
(souvent  fermé).  Au  delà, 
y église  Saint  - Joseph  est  un 
édifice  moderne  de  style 
gothique  avec  flèche  en 
pierre  ; à côté  partent  les  allées 
du  Parc  ou  Jardin  anglais 
(tennis).  Un  sentier  assez 
raide  conduit  du  parc  jusqu’au 
bord  du  gave,  que  l’on  peut 
traverser  sur  le  pont  de  Gon- 
iaut,  si  l’on  veut  rejoindre  la 
route  de  la  rive  dr.  ou  chemin» 
de  Luz  -au  pont  Napoléon, 
auquel  aboutit  là  rué  de  Saint- 
sauveur  Des  bords  d.i  gave,  le 
pontNapoléon  produit  un  grand 
effet.  Par  delà  cette  immense 
arcade  on  voit  se  dessiner  les 
précipices  grandioses  de  la 
gofgè  dé  Saint-Sauveur. 

ROUTE  16.  — DE 

Route  : 19  k.  4.  — Trajet  superbe  ; 

rampe  très  forte  (12  à 16  O/Ode 

Rèdre  à Gavarnie).  Quand  on  fait 


Le  *pont  Napoléon  (1860)  est 
une  arche  superbe  (67  m.  de 
long.)  de  47  m.  d’ouverture, 
et  dont  la  clef  est  à 65  m.  au- 
dessus  du  torrent.  Du  côté  de 
Saint-Sauveur,  à g.  du  pont, 
un  joli  chemin  ombragé,  avec 
bancs,  descend  jusqu’au  bord 
du  gave,  dont  les  eaux  vertes 
sortent  d’une  faille  sauvage 
et  passent  sous  l’arche  jetée 
à une  hauteur  vertigineuse  : 
paysage  grandiose.  Du  côté 
opposé  descend  un  sentier 
analogue,  qui  s’arrête  à la 
naissance  de  la  culée,  sur  un 
belvéière  rocheux  très  hardi 
au-dessus  du  torrent  : de  cet 
endroit,  l’aspect  de  l’énorme 
voûte,  qui  s’incurve  50  m. 
plus  haut,  est  tout  à fait  sai- 
sissant. Du  haut  du  parapet, 
on  a une  belle  vue  de  la  gorge 
du  gave.  A l’extrémité  du 
pont,  du  côté  de  Gavarnie,  la 
commission  syndicale  de  la 
vallée  de  Barèges  a fait  élever 
une  colonne  de  marbre,  sur- 
montée d’un  aigle,  en  l’hon- 
neur de  Napoléon  III  et  de 
l’impératrice  Eugénie. 

Si  l’on  monte  au  plateau  de 
la  llontalade,  où  est  un  kiosque 
dommant  Saint-Sauveur,  on 
aura  une  belle  vue  de  Luz,  de 
la  vallée,  de  la  gorge  du  gave 
de  Pau  et  de  la  vallée  dq 
Bastan. 

LUZ  A GAVARNIE 

l’aller  et  vet/en  voit,  particulière, 

on  va  généralement  par  Saint- 

Sauveur  et  le  pont  Napoléon,  et 
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l’on  revient  par  la  route  de  la 
vallée.  L’élé,  des  services  publics' 
d’autos  sont  organisés  pour  Ga- 
varnie,  les  uns  parlant  de  Lourdes 
(p.  79),  d’autres  de  Luz  même  (se 
renseigner).  On  peut  aussi,  jus- 
qu'au 15  sept.,  profiter  de  la  voi- 
ture du  courrier  postal.  — Excur- 
sion classique,  essentielle,  très 
recomm  indée. 

La  route  de  Luz  à Gavarnie 
suit,  à la  base  du  Bergons,  la 
rive  dr.  du  gave.  De  l’autre 
côté  de  la  gorge,  Saint-Sau- 
veur et  sa  terrasse  offrent  un 
aspect  pittoresque.  — 2 k.  1. 
Laissant  à dr.  le  pont  Napo- 
léon, la  route  s’élève  sur  les 
flancs  du  Bergons.  A g.,  ins- 
cription rappelai!  t le  dangereux 
pas  de  l'Echelle,  composée  en 
1788  par  Saint-Amans  et  Dus- 
saulx.- La  vallée  devient  bien- 
tôt un  profond  défilé,  où  la 
route  a été  taillée  dans  le  roc, 
A la  sortie  de  cette  tranchée, 
à dr.,  belle  cascade  de  Lassa- 
riou,  dominée  par  le  pic 
Barbe  de  Bouch,  souvent  nei- 
geux (2,618  m.). 

4 k.  7.  La  route  franchit  le 
gave  sur  le  pont  de  Sia,  près 
du  hameau  et  de  la  cascade 
du  même  nom,  et  la  vallée, 
barrée  par  de  hautes  cimes,  se 
rétrécit  de  nouveau  *en  un 
âpre  défilé  aux  versants  parse- 
més de  rocjies  éboulées  ; un 
rocher  sur  la  rive  dr.  du  gave 
représente  assez  bien  le  profil 
de  Napoléon  III.  Un  peu  avant 
le  pont  Desdourroucats,  on 
aperçoit,  en  face,  le  Piméné, 
puis,  un  instant,  la  cime  du 
Marboré. 
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La  route  franchit  le  pont 
Desdourroucats  et  pénètre 
dans  un  petit  bassin  de  prai- 
ries. A g.,  à la  sortie  de  la  gorge, 
on  arrive  à Pragnères. 

7 k.  2.  Pragnères,  La  route 
franchit  le  torrent  de  Barada, 
dont  on  aperçoit  à g.  la  belle 
vallée  fermée  par  les  monts 
Bugaret,  puis  longe  la  rive  dr. 
du  gave.  En  face  se  dresse, 
aride,  le  Pimené,  et  devant  lui, 
un  peu  sur  la  g.,  le  Coumélie, 
puis  le  pic  Montferrand  et  à 
g.  le  pic  d’Estaubé. 

La  route  monte  puis  redes- 
cend. On  arrive  en  vue  du 
bassin  de  Gèdre.  Au  loin,  un 
peu  à dr„  le  Taillon,  son  gla- 
cier tout  entier,  la  grande 
coupure  de  la  Brèche  de 
Roland  et  la  Fausse  Brèche,  se 
montrent  un  instant  ; on  dé- 
passe le  bureau  des  douanes  et 
l’on  franchit  le  gave  de  Béas. 

11  k.  3.  Gèdre,  point  de 
départ  pour  la  belle  excursion 
d’//m5  et  du  Cirque  de  Trou- 
mouse  (7  à 8 h.  aller  et  ret.), 
pittoresquement  situé  au  con- 
fluent du  gave  de  Héas  avec  le 
gave  de  Pau,  à 995  m.  d’alt., 
constitue  un  excellent  séjour 
d’été  et  un  bon  centre  d’excur- 
sions. 

Hôtels:  — de  la  G-otte  fgar. , voit, 
d’excursions)  ; hôtel  et  rest.  des 
Pyrénées. 

Chambres  et  villas  meublées  : 
— M.  H.  Souberi  ielle-Bordére, 

Guides  brevetés  du  Club  Alpin. 

Avant  Véglise  moderne,  vieux 
clocher  carré  en  ruine.  Collec- 
tions de  papillons  de  la  région 
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chez  l’instituteur  P.  Roudou. 
Derrière  l’iiôtel  de  la  Grotte, 
grotte  de  Gèdre  (entrée  25  c.). 

La  route  s’élève  au-dessus 
de  Gèdre  par  trois  grands 
lacets,  à la  base  de  Couinélie  : 
raccourcis  pour  les  piétons.  — 
12  k.  9.  A g.  se  détache  le 
chemin  de  la  vallée  de  Héas 
(route  en  voie  d’achèvement). 
— 14  k.  5.  A dr.,  cascade  ou 
Pich  de  Cagaloup,  belle  vue  du 
Taillon  et  de  la  Fausse  Brè- 
che. puis  superbe  cascade 
dArroudet,  formée  par  le  gave 
d’Aspé. 

La  route,  tracée  très  haut 
au-dessus  de  la  rive  dr.  du 
gave  de  Pau,  traverse  le  sau- 
vage chaos  du  Coumélle, 
bordé  à g.  par  d’énormes  blocs 
écroulés  d’un  contrefort  du 
Coumélie  et  dont  une  partie 
est  descendue  jusqu’au  gave. 
On  voit  les  cimes  de  la  partie 
droite  du  cirque  depuis  le 
Casque  jusqu’au  Taillon.  — 
15  k.  1.  Cabane  de  refuge  A 
dr.,  rocher  (poteau  du  télé- 
graphe) prés  duquel,  au  fond 
de  la  gorge  du  gave,  un  bloc 
repiéseiite  assez  bien  un  ours 
au  repos  ; en  face,  à g , sur 
la  montagne,  des  fi«sures  des- 
sinent un  moine  assis. 

Plus  haut,  à dr.,  se  montre 
le  pont  Couret,  au-dessus  du 
lit  profondément  encaissé  du 
gave.  La  vallée  est  plus  ou- 
verte ; peu  à peu,  au  S.,  se 
découvre  le  faîte  du  cirque 
de  Gavarnie,  de  la  Tour  au 
Taillon. 

Bientôt,  on  voit  à dr.,  par  ta 


coupure  de  la  vall  e d’Os.soue, 
une  partie  de  la  crête  et  du 
glacier  du  Vignemale,  et,  à g., 
la  montagne  calcaire  du  Tuco 
d*AUanz,  dite  le  Pain-de-Svcre. 

La  route,  laissant  à g.  la 
poste,  franchit,  pour  pénétrer 
dans  Gavarnie,  le  gave  sui-  un 
pont  de  marbre  : vue  dy  cir- 
que tout  entier.  Aussitôt 
avant  le  pont,  à g.,  monument 
du  comte  Russell,  le  célèbre 
explorateur  des  cimes  pyré- 
néennes (1911). 

GAVAPNIE,  294  hab.,  à 
1,350  m.  d’alt.,  sur  le  gave  de 
Gavarnie,  tète  du  gave  de  Pau, 
qui  descend  de  l’admirable 
cirque  de  Gavarnie,  disposé  en 
gradins  concentriques,  super- 
posés sur  une  hauteur  d^  1,200 
à 1,700  m.  et  dont  la  crête 
s’arrondit  sur  plus  de  3 k.  en 
muraille  ininterrompue  d’où 
s’écoulentd’innombrables  filets 
d’eau,  notamment  la  fameuse 
cascade  de  Gavarnie,  haute 
de  422  m.,  est  le  centre  de 
montagne  par  excellence  des 
Pyrénées,  une  station  de  cure 
d’air  et  de  sports  d'hiver  sans 
rivale.  Observatoire  météoro- 
logique fondé  par  le  C.  A.  F. 
Guides  excellents. 

Hôtels  : — A Gavarnie  : du  Vi- 
gnemale, ordre,  T.  c.  k.  '1er  mai- 
30  sept,  et  févr.  pour  tes  sports 
d’hiver;  bains,  ehauff.,  gar.,  te  nis 
et  golf,  traîneaux)  ; des  Voyageurs, 
T.  G.  ix  (bains,  ehauff.,  gar.,  voit, 
d’excurs.)  ; du  Point-de-Vue  du  ^ar- 
boré (!«'•  avril  30  nov.  ; gar.  et 
fosse)  ; du  Point-de-Vue  de  la  Cas- 
cade (15juiIl.-lo  sept.). 

Dans  le  cirque  : — du  Cirque  et 
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delà  C 8cade,  en  face  de  la  g au  le 
cascad t.  c.  f.  (l®‘‘  inai-15  oct.  ; 
bains,  guides  de  cl.);  du  Pont 
de  yeige,  T.  C.  F. 

G lambres  meublées  : — Maüon 
Henri  Paeset  (avec  ou  «ans  cuisine). 

Poste  : — toute  l’année. 

Syndicat  des  loueurs  de  che- 
vaux et  ânes  : tarif  affiché  de  toutes 
les  excursions. 

Guides  du  c.  a.  p.  : — s’adresser 
aux  hôtels. 

Suivant  à dr.  la  rue  de  Ga- 
varnie,  on  quitte  ce  chemin 
pour  descendre  à g.,  au  delà 
du  restaurant  du  Point-de-Vue, 
et  longer  en  la  remontant  la 
rive  g.  du  gave,  de  l’autre 
côté  duquel  se  montre  le  Grand 
Hôtel  du  Vignemale;  le  che- 
min est  carrossable  jusqu’à 
l’hôtel.  — 10  min.  Au  ham. 
de  Rivière-Dessus,  on  laisse 
un  peu  à g.  un  pont  de 
bois,  et,  un  peu  plus  loin,  on 
franchit  le  gave  sur  un  pont 
de  pierre.  Le  chemin,  après 
avoir  un  instant  longé  la  rive 
dr.  du  gave,  gravit  un  escar- 
pement et  descend  dans  une 
prairie  en  partie  caillouteuse 
où  le  gave  s’épanche  en  nom- 
breux filets.  A g.,  ca.scade;  à 
dr.,  coupure  de  la  vallée  de 
Pouey-Espée.  On  gravit,  par 
un  sentier  en  zigzag,  un  se- 
cond escarpement  parsemé  de 
débris  de  rochers  au  milieu 
desquels  croissent  quelques 
pins.  — Bifurcation  : à g , che- 
min muletier  montant  à l7iJ/e/ 
du  Cirque  et  de  la  Cascade  ; à 
dr  , che  nin  muletier  condui- 
sant à V hôtel -restaurant  du 
Pont  de-Neige. 
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1 h.  à 1 h.  40.  **Cirque  de 
Gavarnie,  le  site  le  plus  visité 
des  Pyrénées  et  le  plus  gran- 
diose du  versant  français  de  la 
chaîne  Les  principaux  .som- 
mets qui  rompent  la  ligne 
horizontale  du  mur  supérieur 
sont,  de  g-  à dr.,  l’Astazou 
(3,024  m ),  le  Pic  du  Mar- 
boré  (3,253  m.),  l’Epaule  du 
Marboré  (3,118  m.),  la  Tour  et 
le  Casque  du  Marboré  (3,018  et 
3,006  m.),  le  Doigt  de  la  Fausse- 
Brèche  (2,948  m.).  Trois  cols 
conduisant  en  Espagne  per- 
mettent de  franchir  cette 
haute  paroi  : le  col  d’Astazou 
(2,970  m.),  qui  mène  dans  la 
vallée  du  rio  Cinca , celui  de 
la  Cascade  (2,938  m.)  et  la 
Brèche  de  Roland  (2,804  m.), 
qui  tous  deux  communiquent 
avec  la  vallée  d’Arrasas.  Des 
glaciers,  des  neiges,  de  la  masse 
même  des  roches  perméables 
constituant  le  cirque,  s'échap- 
pent de  nombreux  filets  d’eau 
qui  finissent  par  se  précipiter 
au  fond  du  cirque  en  treize 
cascades  dont  la  plus  hante  et 
la  plus  abondante  est  la  cas- 
cade de  Gavarnie  ou  Grande 
Cascade. 

La  plupart  des  visiteurs  ne 
vont  pas  ])lus  loin  que  les 
hôtels.  C’est  une  erreur;  car, 
pour  avoir  véritablement  la 
vue  d’ensemble  du  site,  il  faut, 
après  avoir  laissé  les  montures 
à l’un  des  hôtels,  descendre  ie 
sentier  qui  passe  devant  la 
buvette  en  plein  air,  puis 
prendre  à dr.,  franchir  le  tor- 
rent sur  un  pont  jirirnitif  et 
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au  delà  du  pont,  gravir,  en 
face,  une  butte,  puis  s’avancer 
vers  la  cascade  au  milieu  de 
longues  nappes  de  débris  des- 
cendus des  sommets.  L’impres- 
sion d’énormité  ne  cesse  d’aug- 
menter jusqu’à  l’arrivée  dans 
le  nuage  d’écume  que  l’air 
promène  au  pied  de  la  cata- 
racte. 

1 h.  30  à 2 h.  Fond  du  cirque 
(1,640  m.  env.  d’alt.)  et  cas- 
cade de  Gavarnie  ou  Grande 
Cascade,  qui  sort  du  glacier 
de  la  Cascade  ; et  s’élance 
dans  le  vide  d’une  hauteur  de 
422  m.,  d’un  seul  jet  au  mo- 
ment de  la  fonte  des  neiges,  en 
deux  à partir  de  juillet.  C’est 
seulement  au  dernier  quart  de 
sa  chute  que  la  cascade  touche 
le  rocher  pour  la  première 
fois.  Elle  rebondit  et  se  préci- 
pite d’un  deuxi'me  élan  jus- 
qu’au fond  du  cirque.  Là,  des 
entassements  de  neige  durcie 
persistent  toute  l’année  et  lais- 
sent passer  le  gave  naissant 
sous  de  longues  arcades  évidées 
par  les  eaux:  ce  sont  les  ponts 
de  neige.  Ne  pas  s'approcher 
des  parois  du  cirque,  à cause 
des  chutes  de  pierres. 

EXCURSIONS  DE  GAVARNIE 

Conseils  aux  touristes.  — Si  l’on 
vient  en  excursion  de  Lourdes  ou  de 
Caulerets,  il  faut  faire  ’a  promenade 
classique  (à  pied,  à cheval  ou  à àne) 
au  cirque  et  aux  ponts  de  neige  et.  si 
on  en  a le  temps,  jusqu’au  pied  de 
la  Grande  Cascade:  la  promenade 
complète  demande  3 à 4 h.  ; on  peut 
déjeuner,  soit  à Gavarnie,  soit  au 
cirque.  S’il  reste  quelques  heures, 


on  les  emploiera  h faire  l’une  des 
polîtes  promenades  que  nous  indi- 
quons ci-après  (1“.)  Quant  aux  tou- 
ristes qui  séjourneroHtà  Gavarnie,  ils 
n’auront  que  l’embarras  du  choix 
pour  faire  de  belles  et  intérossanles 
excursions.  Nous  recommandons  par- 
ticulièrement aux  alp  nistes  l'ascen- 
sion du  Piinéné,  la  Brèche  de  Tvque» 
rouye,  la  Brèche  de  Roland  et  le  TaiU 
Ion,  le  Pic  de  VEscuzana,  le  Marhori 
(guide  nécessaire  pour  toutes  ces 
excursions),  et  enfin  la  magnifique 
course  de  2 jours  dans  la  ‘vallée 
d'Arrasas,  tpar  Boucharo,  Ordessa 
et  Torla)  qui  peut  .'tre  effectuée  par 
tous  les  bons  marcheurs. 

1»  LES  PROMENADES.  — On  peut 
classer  sous  celte  rubrique,  outre 
les  hois  de  Saint-Saoin  et  du  Pailla: 

À.  Cascade  deLapaca (N.  ; lO  min. 
aller  et  ret.  ; recommandé).  — ‘'De- 
vant riiôtel  des  Voyageurs  on  prend 
l’ancien  chemin,  qui  franchit  le  gave 
sur  un  pont  de  pierre,  et  l'on  arrive 
en  moins  de  5 min.  en  vue  de  la 
belle  chute  de  Lapaca.  Le  gave 
tombe  d’un  seul  bond  au  fond  d'un 
goutïre  entre  de  hautes  murailles 
verticales,  couronnées  de  beaux 
arbres.  Mais  il  est  préférable,  au 
lieu  de  suivre  l’ancienne  roule,  de 
traverser  sur  la  rive  g.  une  grande 
prairie  et,  près  d’un  petit  moulin,  de 
s'approcher  du  gave  : on  a alors  la 
vue  d,e  la  cascade  et  de  l’étroit  et 
profond  canal  où  semble  disparaître 
le  gave.  En  continuant  de  suivre  le 
sentier,  on  arriverait,  en  13  min., 
nu  confluent  du  gave  d’Ossoue  et  au 
pont  Jarrè  (pittoresque). 

B.  Vue  du  Cirque  (S.;  43  min. 
aller  et  ret.).  — On  suit  le  chemin 
du  Cirque  jusqu’au  pont  du  gave, 
don’  on  continue  de  rernon'er  la 
rive  g.  par  un  sentier  qui  traverse 
des  champs  et  des  prairies  et  nmnte 
un  p'^u  pour  parvenir  au  sommet 
de  l'éperon  qui  semble  fermer  la 
vallée  en  aval  de  la  Prade  Sa  nt- 
Jean.  De  là  (25  min.),  on  a une  très 


DE  LÜZ  A BARÈÜES. 


106  - [17] 

belle  vue  d’ensemble  du  cirque,  de 
la  cascade,  eic. 

On  a égaletnenl  une  très  belle  vue 
du  Cirque  en  monlanl  par  h che- 
min du  porl  d^  Boucharo,  près  de 
l’église,  sur  la  ferrasse  des  Enlortes 
(1  h.  aller  et  rel.)  et  20  min.  plus 
haut  au  plateau  de  Pouyaspé. 

C.  Vue  du  Vignemale  (N.-O.  ; 1 h. 
aller  et  ret.).  — On  prend  le  che- 
min mu’etier  qui  mon  le  derrière 
1 hôtel  des  Voyageurs,  sur  les  pentes 
du  pic  Mourgat  ; traversant  le  gave 
des  Espécières,  qui  tombe  vers  le 
gave,  par  de  charmantes  cascatelles 
dont  la  principale,  le  Pich  Terrait, 
est  souvent  fort  belle,  on  pénèlre 
dans  le  val  d’Ossoue  et  bientôt, 
avant  d’atteindre  1>  bois  de  Saint- 
Savin,  on  voit  toutà  coup  se  dresser 
le  Vignemale  et  son  grand  glacier. 
On  aurait,  en  montant  au  pic  Mour- 
gat (2,0i2  m.  ; 4 h.  30  aller  et  let.)  à 
pied  ou  à cheval,  une  vue  magnifi- 
que du  cirque  et  du  Vignemale. 

2»  LE  PIMÉNÉ  (E.,  2,S03  m.  ; mon- 
tée 3 h.  30  à 4 h.,  de.se.  2 h.  30  ; on 
peut  n on  ter  à cheval  ju.squ’au  col 
du  Pirnéné  ; guide  nécessaire  ; fa- 
cile el  recommandé).  — On  franchit 
^e  pont  de  Gavarnie  et.  après  avoir 

ROUTE  17.  — DI 

ROUTE  de  7 k.  6;  montée  conti- 
nuelle avec  lacets.  Voit.  publ.  ; ou 
service  d’autos-cars  sui  van  t saison. 
Ren  eignements  à la  gare  de  Luz. 

En  quittant  la  gare  de,  Luz, 
on  traverse  le  village,  on  laisse 
à dr.  la  route  de  Gavarnie  et 
l’on  tourne  à g. 

A g.,  ruines  du  cluâteau  de 
Sainte-Marie  (p.  92).  — 700  m. 
Es  terre.  Fin  face  se  dresse  le 
pic  d’Ayré.  1 k.  2.  Viellu.  A g., 
sur  les  hauteurs,  villages  de 


traversé  quelques  prairies,  on  monte 
par  un  sentier  en  zigzag,  tracé  h 
travers  bois  dansle  bosquet  d’.4rans. 
En  40  min.,  on  altein’  la  pr -mière 
terrasse  de  pâturages,  et  l'on  s’élève 
sur  des  gazons  vers  le  pic,  qui  est 
en  face,  les  chevaux  suivent  le  sen- 
tier tracé  depuis  peu.  — 1 h.  10 
source  excellente  : c’est  la  dernière 
eau  que  l’on  rencontre.  — Sur  la 
dr.,  cabane  d’Allanz.  Il  faut  incliner 
un  peu  au  S.  pour  éviter  des  escar- 
pements roch  ux. 

2 h.  40  à 3 h.  Col  du  Pirnéné 
(2.519  m.),  où  l'on  quitte  les  mon- 
tures. Belle  vue.  On  gravit  au  N. 
l’arète  de  rochers  qui  monte  du  col 
au  sommet  ; la  crête  s’ami  cil  et  les 
corniches  qu’il  faut  suivre  sur  le 
versant  O.  sont  assez  étroites.  Les 
guides  y ont  tracé  une  piste. 

3 h.  30  à 4 h.  Sommet.  Pue  admi- 
rable sur  la  crête  et  le  fond  du 
cirque  de  Gavarnie  au  S.,  à 10.  sur 
le  Vignemale,  à l'E.  sur  le  cirque 
d’Estaubé,  les  cimes  de  Troumouse 
et  le  pic  du  Midi  de  Bigorre.  — Du 
pic  on  peut  de-w  endre,  soit  à Gèdre 
par  tes  terrasses  du  Coumélie  (re- 
commandé).  soit  à Gavarnie.  soit  à 
Héas,  par  la  vallée  d’Estaubé. 
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Vicy  et  Séris.  La  route  con- 
tourne Betpouey  et  traverse 
deux  fois  le  torrent.  On  monte 
à Laréges  par  une  série  de 
lacets  soutenus  par  des  inur.s  ; 
raccourcis  pour  les  piétons  On 
laisse  sur  la  rive  dr.  le  petit 
établissement  de  Barèges-Bar- 
Z'un. 

BAREGZS,  hameau  d’été 
dépendant  de  la  commune 
de  Betpouey,  station  ther- 
male fréauentée  et  excellent 
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centre  d’alpinisme,  échelonne 
ses  constructions  à 1,232  rn 
d’alt.,  au  fond  d’une  vallée 
étroite,  le  long  d’une  rue  eu 
pente,  parallèle  à la  rive  g.  du 
Baslan  ou  gave  de  Barèges. 

Les  sources,  sulfurées  sodi- 
ques,  sont  efficaces  contre  le 
lymphatismii,  la  scrofule,  les 
blessures  de  guerre. 

Barègesest  le  meilleur  point 
de  départ  pour  l’ascension  du 
yic  du  Midi  de  Biyorre,  recom- 
mandée à tout  le  monde,  le 
sommet  en  étant  accessible  à 
cheval  (V.  ci-après  tous  les 
renseignements).  Enfin  Ba- 
ie’ges  est  une  étape  pour  les 
touristes  qui  suivent  la  route 
thermale  de  Luz  à Begnères- 
de-Bigorre  par  le  col  du  Tour- 
malet  (route des  Pyrénées). 

Hôtels  I — d’Europe  et  de  France  ; 
Richelieti  et  d’Angleterre,  T.  C.  F., 
tous  deux  Grande-Rue  (du  15  mai 
au  20  oct.);  Hôtel-restaurant  Taintu- 
rür  ; Moderne,  ordre,  prochai- 
ne;! en  I ouvert. 

Appartements  meublés  : — nom- 
breux : s’adresser  à M.  Beillacou  à 
Luz. 

Poste  : — du  16  mai  au  31  ©cl. 

Autos  et  voitures  publiques  pour 
Luz  (K.  ci-dessus). 

Guides  : — guides  brevetés  etpor 
leurs  du  Club  Alpin. 

Casino  : — musique  t.  1.  j.  ; repré- 
sentations variées. 

En  entrant  dans  Barèges  par 
la  route  de  Luz,  on  trouve  à 
dr,  la  poste,  à g.  la  peiïie  église 
située  au  milieu  du  village, 
enfin,  à l’extrémité  de  l’unique 
rue  de  Barèges,  ['hôpital  mili- 
taire, fondé  en  1760,  en  face 
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de  rétablissement  thermal,  bien 
aménagé,  auquel  il  commu- 
nique par  un  tunnel. 

Au-dessus  des  thermes  et 
encadré  dans  la  forêt  de  Ba- 
réges,  sur  le  flanc  de  la  mon- 
tagne d’Ayré,  se  trouve  l'hos- 
pice Sainte-Eugénie,  véritable 
liôtel  tenu  par  de.s  Sœurs,  qui 
reçoit  des  malades  indigents, 
et  aussi  une  client'le  payante, 
surtout  ecclésiastique. 

Un  chemin  qui  s’ouvre  à dr., 
devant  les  thermes,  conduit  à 
la  promenade  Horizontale,  qui 
contourne  la  base  de  la  mon- 
tagne d’Ayré  et  va  de  l’hospice 
Sainte-Eugénie  au  ravin  du 
Rioulet,  De  la  promenade  Hori- 
zontale, des  sentiers  vont  join- 
dre des  allées  en  pente  assez 
douce  qui  s’élèvent  en  serpen- 
tant à travers  la  belle  forêt  de 
Barèges  {\iôXf en' ),  jusqu’à  l’allée 
Verte,  clairière  à l’extrémité  de 
laquelle  on  a une  jolie  vue  de 
la  butte  de  Saint-Justin,  du 
bassin  de  Luz  et  des  escarpe- 
ments de  l’Ardiden. 

1“  HÉRITAGE  A COLAS  S.  ; 30  min. 
à pied  ou  à àne;  50  min.  aller  et  iei.). 
— On  franchit  le  Rioulet  à l’extré- 
mité de  la  promenade  Horizontale. 
Le  chemin,  bien  ombragé,  se  dirige 
à 10.,  contourne  un  ravin  et  con- 
duit à une  belle  pelouse;  buvette, 
crêpes.  Vue  sur  la  vallée  du  Basla  i 
et  les  rnoutaguesde  Saint-Sauveur. 

20  LE  PLATEAU  DE  LIENZ  fS.  ; 
1 h.  aller,  recommandé).  — On  sort 
de  Barèges  par  la  promenade  Hori- 
zontale et  l’allée  Verte.  On  continue 
à monter  par  un  très  bon  chemin 
qui  s’élève  insen’sib'ement  par  de 
grands  lacets  et  constamment  om- 
bragé ; P usieurs  raccourcis.  — 1 b. 
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PI  teau  de  Liens,  vaste  cirque  her- 
beux dans  un  décor  sauvage  et  pit- 
toresque (buvette).  On  aperçoit  au 
N.  le  pic  du  Midi  de  Bigorre,  l i 
chaîne  du  Pêne  Blanque  et,  du  Som 
de  Nère.  En  avançant  sur  le  plateau 
{marécageux),  on  découvre  au  S.  le 
glacier  de  N<  ouvielIe.  A 10.  se 
dresse  l Ardiden. 


PIC  DU  MIDI  DE  BIGORRE 

Montée  à pied  ou  à mulet,  2 h.  45  à 

3 h.  jusqu’à  riiôlellerie,  4 h. . à 

4 h.  30  jusqu’au  sommet  du  pie: 
desc.  2 h.  15  de  Vhôlellerie,3  h.  du 
sommet;  on  peut  descendre  du 
sommet  en  2 h.  à Gripp-Art  gue, 
et  de  là  aller  à Bagnères-de- Bi- 
gorre I ar  le  Iram  (p.  110)  ou  reve- 
nir à Barèges  par  la  roule  du  Tour- 
malet  (p.  109).  On  peut  monter  à 
cheval  jusqu’au  sommet,  quand 
il  n y a pas  de  neige,  mais’^n 
laisse  généralement  les  montures 
h riiôlelterie;  guide  inuti'e  f>ar 
beau  temps.  Si  I on  Va  à cheval  ou 
à âne,  on  peut  partir  l’après-midi 
et  aller  dîner  el  coucher  à 1 hôtel- 
lerie, ouverte  dès  les  premiers  jours 
de  juiUet,  pour  voir  le  coucher  et 
îe  lever  du  soleil  de  la  ( ime  ; à 
pied,  on  part  souvent  à minuit, 
avec  des  lanternes,  pour  arriver 
au  lever  du  soleil  ; se  rnéfiei*  des 
vipères  dans  la  journée,  il  est 
question  de  fa  re  un  funiculaire 
après  la  guerre.  — Pour  réduire 
ou  minimum  le  temps  de  mar.  he 
ou  le  trajet  à cheval,  on  pourrait 
se  faire  conduira  en  voi  ure,  y)ar 
la  route  de  Tourmalet,  jusqu’aux 
cabanes  d*  Thou,  distantes  de 
Barèges  de  9 k.  7 (p.  llO)  et  où  I on 
rejoindrait  l’ilinéraire  ci  après.  — 

On  sort  de  Barèges  jiai-  la 
route  du  Tourmalet.  — 2 k.  6. 
On  voit  à g.  deux  ponts  sur  le 
Bastan  ; prendre  le  deuxième 


et  suivre  à dr.  le  chemin  mu- 
leliorqui  zigzague  sur  la  rivedr. 
du  Bastan.  — 1 h.  4o.  Cabanes 
de  Thou  o\x  de  Toue  (1,942  m.  ; 
lait),  près  desquelles  git,  sur 
le  sol,  une  colonne  érigée  en 
1839  au  duc  de  Nemours  par 
les  hab.  de  Barèges.  — Arrivé 
à cette  colonne,  le  chemin  se 
perd  dans  les  gazons  ; il 
faut  monter  droit  au  N.-N.- 
0,  de  la  colonne  vers  un  ro- 
cher que  Von  aperçoit  à g. 
d’une  gorge  ; près  du  rocher  et 
à sa  g.  on  suit  un  sentier  qui 
irejoint  le  chemin,  dès  lors 
bien  marqué,  qui  monte  en 
lacets  et  en  forte  rampe,  et 
passe  dans  le  sauvage  ravin  du 
Couret  d’Oncet.  Bientôt,  on 
voit rhôlellerie ; deux  lacs,  un 
tout  petit,  puis  le  lac  d’Oncet 
(2.238  m.  d’alt.),  se  montrent 
encontre-bas,  à g. 

2 h.  45.  I/ourque  des  Cinq- 
Cours  ou  de  Sencours  (2,378  m.), 
espèce  de  col  où  aboutit  le 
chemin  qui  vient  de  Bagnère.s 
(p.  121)  et  où  se  trouve  rhôtel- 
lerle-refiige  du  Pic  du  Midi  (ou- 
verte ordinairement  du  l®*’  juil. 
au  oct.  ; tarif  affiché). 

On  gravit  en  lacets  derrière 
l’hôtellerie  les  escarpements 
du  pic  ; ne  pas  toucher  les 
cables  métalliques  qui  relient 
les  paratonnerres  au  lac 
d’Oncet. 

3 h.  15.  Col  du  laquet  (2.600 
m.),  au-dessus  de  précipices 
encaissés  entre  des  arêtes  effi- 
lées et  d’où  l’on  aperçoit  l’im- 
mense horizon  des  plaines,  les 
montagnes  deBagnères,  le  pic 


PIC  DU  MIDI  DE  BIGOKKE. 


du  Midi  d’Ossau.  — Tournant  à 
dr.,  on  atteint  le  bâtiment  con- 
tenant une  buvette  dépendant 
de  rhôtellerie  (abri  payant  et 
chauffé,  boissons  chaudes,  tarif 
affiché  ; ouvert  dès  avant  le 
lever  du  soleil  jusqu’à  8 h.  du 
mat.)  Au-dessus  de  la  buvette, 
bâtiment  et  rotonde  de  V Equa- 
torial photographique  (19J6). 
Quand  on  a laissé  à dr.  l’ob- 
servatoire, on  atteint  par  une 
courte  grimpette  l’étroite  plate- 
forme qui  couronne  la  cime. 

4 h.  ^Sommet  (2,877  m.  ; table 
d’orientation  du  c.  A.  F.  des- 
sinée par  F.  Schrader),  d’où 
l’on  découvre  une  des  plus 
vastes  et  des  plus  belles  vues 
des  Pyrénées. 

L’observatoire  météorologique, 
sismique,  magnétique  et  astro- 
nomique, qu’on  visite  à partir  de 
6 h.,  sous  la  conduite  d’un 
gardien,  a été  construit  sur 
une  terrasse,  à 17  m.  en  contre- 
bas du  sommet  du  pic  ; il  a 
une  façade  de  26  m.  de  lon- 
gueur en  plein  S.,  et  ornée  des 
bustes  des  deux  fondateurs,  le 
général  de  Nansouty  et  l’ingé- 
nieur Vaussenat.  En  prévision 
de  très  mauvais  temps,  un  sou- 
terrain fait  communiquer  le 
bâtiment  d’habitation  avec  la 
terrasse  supérieure  de  l’obser- 
vatoire (les  observations  se 
font  de  3 en  3 h.,  jour  et  nuit). 
L’établissement  est  pourvu 
d’un  télégraphe  privé,  qui,  com- 
plaisamment et  sans  garantie, 
expédie  et  reçoit  les  dépêches 
des  touristes;  de  plus,  un  ser- 
vice de  transport  des  télé- 
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grammes  est  organisé  entre 
l’observatoire  et  l’hôtellerie. 

La  création  de  l’observatoire, 
construit  à l’iiide  de  souscriptions, 
est  due  à l'initiative  du  docteur 
Coslallat,  qui,  en  185o,  avait  réussi 
à fonder  l’hôtellerie,  et  de  la  Société 
Raniond  qui  nomma  une  commis- 
sion, prt'sidée  par  le  général  de  Nan- 
souty, et  composée  de  Peslin.  Vaus- 
senat et  du  savant  Sainte  Claire 
Deville.  Depuis  1873*1874  jusqu’à 
1882,  le  général  et  son  aide  avaient 
passé  les  hivers  à l’hôtellerie  ? au 
mois  d’octobre  1881,  les  intrépides 
observateurs  s’installèrent  au  som- 
met dn  pic,  h 2,860  m.  En  1882, 
l’observatoire  fut  donné  à l’Etat. 
M.  Vaussenat  en  fut  directeur  de 
1882  à 1891;  M.  Marchand  l’a  dirigé 
de  1892  à sa  mort  (1914).  De  grands 
trasaux  complémentaires  ont  été 
faits.  Un  jardin  botanique  alpin  a 
été  créé  en  1899.  En  1903,  l’obser- 
vatoire a été  rattaché  à l’Université 
de  Toulouse. 

Ou  peut  donc  descendre  de  l’hô- 
tellerie  : 1®  sur  Barèges,  soit  en 
2 h.  15  par  le  chemin  de  la  montée; 
soit  en  3 h.  par  le  lac  d’Oncet,  le 
col  d'Oncet.  à g.  le  sentier  des  caba^ 
nés  de  Thou  (1  h.  30),  ces  cabanes  et 
(2  h.  15)  la  route  du  Tourmalet  ; — 
2"  sur  Bagoères  de-Bigorre  (p.  115), 
soit  par  (2  h.)  Gripp‘Artigue  où  l’on 
prend  le  tram  pour  Bagnèresfp.  110), 
soit  (recommandé  aux  bons  mar- 
cheurs) en  8 h.  par  le  lac  d’Oncet,  le 
(1  h.)  col.  d’Aoubeoad'Aoubo(2,o00  m. 
env.  ; belle  vue),  le  (3  h.  30)  lac  Bleu 
(p.  122),  et  (5  h.)  Ch.roulet  (p.  122) 
où  l’on  trouve  la  roule  carrossable 
pour  (15  k.)  Bâgnères-de-Bigorre. 


DE  BARÈGES  A BAGNÈRES- 
DE-BIGORRE  PAR  LE  COL 
DU  TOURMALET 
RoüTE  40  k.,  très  dure  jusqu’au 
col;  tram,  électr.  de Gripp-Artigue 
à Bagnères. 
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La  route  s’élève  par  des  ram- 
pes très  raides  sur  la  rive  g. 
de  la  vallée  dénudée  du  Bas- 
lan.  2 k.  6.  Laissant  à g.  le 
pont  de  Tournabout  ( V”.  ci-des- 
sus), on  pénètre  à dr.,  par 
un  long  lacet,  dans  le  vallon 
d’Escoubous,  que  la  route  fran- 
chit (4  k.  l)  au  pont  de  la  Gau- 
bie  pour  revenir  à g.  et  rega- 
gner le  ravin  du  Bastan.  — 
9 k.  8.  A g.,  en  contre-bas, 
cabanes  de  Thou  (K.  ci-dessus). 
— Grand  lacet  : tranchée. 

11  k Col  du  Tourmalet 
(2,114  m.),  dominé  au  N.  par 
le  pic  du  Tourmalet  (2,467  m.), 
au  S par  Espada  (2,461  m.). 
Vue  à rO.  sur  l^  vallée  de 
Barèges  et  les  montagnes  jus- 
qu’au B ilaïtous,  à TE.  sur  des 
pâturages.  — Descente  rapide. 
On  franchit  deux  fois  le  Tour- 
malet, puis  le  ruissean  d’Arize 
(cascade)  et  l’on  arrive  dans 
la  gracieuse  vallée  de  Gripp. 

21  k.  9.  A dr.  (borne  7),  sen- 
tier de  (3  min.)  VArligue  ou 
(petits  hôtels  des  Pyré- 
nées et  des  Cascades  ; guides, 
voitures;  truites),  d’où  il  e^t 
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Chemin  de  fer  : 8j6  k.  ; réseaux 
d Orléans  (Paris  à Bordeaux)  ; du 
Midi  (Bordeaux  à Bognères-de- 
Bigorre);  express  (1^»,  2»  et 3e cl.); 
arrêt  facultatif  de  48  h.  à Bor- 
deaux; 133  fr.  7o,90fr.  30,  58fr.8j. 
A.  B.  — On  peut  aussi  se  rendre 
de  Paris  à Bagnéres-de-Bigorre  via 


ET  BAGNÈRES-DE-BIGORRE. 

recommandé  d’aller,  en  25  min. 
aller  et  ret.,  à la  cascade  de 
Garet  (rest.).  — Tête  de  ligne 
du  tram  électr.  p urBngnêres, 
qui  suit  la  route.  On  descend 
dans  la  vallée  de  l’Adour. 

22  k.  9.  Gripp  (hôt.  des 
Voyageurs,  T.  c.  F.),  à 1,Ü66  m. 

27  k.  4.  Sainte-Marie  (hôt. 
Larrieu),  où  on  laisse  à dr.  la 
route  d’Arreau  par  le  col 
d’Aspin  (p.  123).  — Descente 
en  pente  douce  de  la  belle 
vallée  de  Campan. 

33  k.  2.  Campan  (rest.  des 
Voyageurs),  ch.-l.  de  c.  de 
2,550hab.  (611  aggl.)  ; église  du 
XVI®  s.  avec  curieuse  voûte  en 
bois  et  riches  boiseries  ; fon- 
taine du  XVIII®  s.  ; halles  du 
XVI®  s.  — 34  k.  5.  On  franchit 
l’Adour  de  Lesponne  ; à g. 
chemin  du  lac  Bleu  (p.  122) 

34  k.  5.  Beaudéan  : église  du 
XVI®  s.,  remarquable  par  le 
couronnement  en  charpente 
de  son  clocher  ; inscription  sur 
la  7naison  où  naquit  le  chirur- 
gien baron  Larrey,  1766-1849. 

40  k.  4.  Baynères-de-Bigorre 
(p.  115). 

: 18. 

BAGNÈRES-DE-BIGORRE 

Périgiieux  et  Agon,  voie  kilomélri* 
queinent  la  plus  courte  mais  plus 
longue  comme  le  nps  empl  yé.  — 
On  emprunte  aussi  souvent  lu  voie 
Bordeaux,  üax,  Pau, Lourdes.  Tarbes. 

Pour  le  traj  t de  Paris  à 
Morcenx,  p.  14. 


MONT-DE-MARSAN.  — TARBES. 
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697.  k.  Morcenx,  (biiffe:),  où 
l’on  quitte  la  ligne  d’Espagne. 
— k Arjuzatix.  — 7i3  k. 
Ygos.  — On  longe  la  Midouze, 
puis  on  la  croise. 

736  k.  Mont  - de  • Marsan 
(oinn.  ; Ilôt.  ; Richelieu,  dipl. 
T.  c.  F.,  bains,  chauff.,  gar.  ; 
des  Ambassadeur  s,  1.  c.  F.;  des 
Pyrénées),  ch.-l  du  départ, 
des  Landes,  ville  de  12,091  hab. 
Belles  arènes  : courses  espa- 
gnoles et  landaises  en  juill. 
Musée  visible  mardi  et 
dim.  de  10  h.  à midi  et  de 
14  h.  à 17  11.  : tableaux  mo- 
dernes, gravure,  faïences, 
intéressantes  collections  d’iiis 
toire  naturelle.  Jardin  de  la 
Pépinière  : très  belle  vue. 

La  voie  débouche  dans  la 
riche  vallée  de  l’Adour.—  750  k. 
Grenale.  — 759  k.  Cazères, 
ancienne  bastide  (1314). 

7G8  k.  Aire  (hôt.  du  Com- 
merce, dipl.  T.  c.  F.'i,  ch.-l.  de 
c.  de  4.023  hab.,  sur  la  rive  g. 
de  l’Adour,  siège  d’un  évêché 
fondé  vers  l’an  500.  Cathédrale 
avec  un  chœur  et  un  transept 
cui  ieux  par  leur  plan  (xii®  s.), 
une  nef  remaniée  aux  xiv**  et 
xviie  s.,  une  façade  et  un  clo- 
cher bizarres  (xvp-xvii®  s.), 
et  une  abside  du  xviiie  s.  A dr. 
de  l’église,  ancien  palais  épi- 
scopal, avec  vaste  cour  et  jar- 
dins des  xi«,xvii«  etxviiie  s — 
Eglise  du  Mas-d’Aire, fondée  sur 
la  sépulture  de  Ste  Quitlerie, 
martyre  du  v«  s.,  et  rebâtie  en 
briques  aux  xiip  et  xiv«s.  ; riche 
portail  mutilé,  et  clocher  de 
style  toulousain  <xiv®s.)  ; chœur 


et  sanctuaire  romans;  crypte 
avec  sarcophage  chrétien,  dit 
tombeau  de  Sle  Quilterie. 

Eugénie-les-Bains  (ch.  de  fer 
12  k.  O.;  hôt.  : Grand-Hôiel\  établ. 
avec  hôtels  : Le  Bois,  Nicolas  et  Mous^ 
son),  siation  thermale,  sources  sul- 
furées calciques,  efficaces  dans  les 
maladies  de  l’esiomac  et  exploitées 
dans  quatre  établissements. 

770  k.  Barcelonne,  ancienne 
bastide  de  1300  : église  gothi- 
que. — 777  k.  Saint-Germé.  — 
La  voie  traverse  Tursac  : clo- 
cher du  xve  s.  à hourds  en 
bois.  On  franchit  l’Adour. 

783k.  Kiscle,  ch.-l.  de  c.  de 
1,782  hab.;  église  avec  façade 
du  XIV®  s.  A g.  se  détache  la 
ligne  de  Port-Sainte  Marie. 

792  k.  Castelnau  - Rivière- 
Basse,  ch.-l.  de  c.  de  870hab., 
à 3 k.  S.,  sur unecolline escar- 
pée. — 801  k.  Caussade.  Pont  sur 
l’Echez. 

808  k.  Mauhourguet  (hôt.:  de 
France,  T.  c.  F.  ; Saint-Germain  ; 
de  C Univers),  ch.-l.  de  c.  de 
2.171  hab.,  au  confluent  de 
l’Adour  et  de  l’Ecliez.  — A 
l’église,  curieuses  parties  ro- 
manes et  tour  octogonale  des 
XII®  et  XIV®  s. 

814  k.  Vic-en-Bigorre('bifurc. 
pour  Agen  par  Auch  ; hôt  : 
de  France  ; de  la  Poste  ; du 
Commercé),  ch  -1.  de  c.  de 
3,48J  hab.  sur  la  riv.  dr.  de 
l’Échez  : église  du  xiv®  s. 

834  k.  TARBES,  ville  de 
25,869  hab.,  ch  -l.  du  départ, 
des  H.  iiles-Pyrénées,  siège 
d’un  évêché,  est  bâti  sur  la  rive 
g.  de  l’Adour  dans  une  plaine 
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fertile  que  dominent  au  S.  les 
Pyrénées.  La  situation  de  Tar- 
bes en  fait  un  très  bon  centre 
de  rayonnement  et  d’excur- 
sions. L’activité  delà  vil  le,  qui 
a un  grand  arsenal  d’art  llerie 
et  des  fabriquesde  céramique, 
briqueterie,  etc.,  s’est  beau- 
coup développée  depuis  la 
guerre.  — Tarbes  est  la  ville 
natale  du  Théophile  Gau- 
tier (181 1-1872)  et  du  maréchal 
Foch  (né  le  2 oct.  1851;. 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES. 

Buffet  : — à la  gare. 

Omnibus  : — de  la  gare  aux 
hôtels;  voit,  de  famille  à 6 pl. 

Hôtels  : — PRÈS  DE  LA  GARE  : Termi- 
nus, en  face  de  la  gare,  dipl.  t.  c,  f.; 
Family-Hôtel,  en  face  de  la  gare, 
T.C.  F.  (bains,  chauff.,  gar.)  ; delà 
Gare,  r.  Victor-Hugo  ; Henri  JV, 
av.  Berlrand-Barrère;  Séjourné,  r. 
Victor-Hugo. 

En  ville  : Moderne,  pl.  de  Ver- 
dun, l-»*-  ordre,  dipl.  T.  c.  F.  (bains, 
chauff.,  resl.,  gar.)  ; du  Commerce, 
pl.  de  Verdun  (bains  el  douches, 
chauff.,  gar.,  voit,  d’excurs.  ) ; 
Régina,  av.  Barrère  ; de  France,  pl. 
Marcadieu,  11. 

Voitures  de  place  : — dans  la 
commune  : la  course,  le  jour  2 fr.,1a 
nuit  2 fr.  50  ; l’h.,  le  jour  3 fr.,  la 
nuit  Str.  50;  hors  de  la  commune, 
ou  traite  de  gré  à gré. 

Poste  : — pl.  de  la  République. 

Théâtres  et  cafés-concerts:  — 
Apollo-Cinéma,  pl.  au  Bois  ; Casino- 
Eldora  do,  av.  B.-Barrère  ; Théâtre 
des  Nouveautés,  r.  Larrey. 

Vélodrome  : — route  de  Bagnères, 

Syndicat  d’initiative  : — rensei- 
gnements gratuits  au  magasin 
Ducor,  4,  pl.  de  la  République,  et 
à la  Banque  Prada,  r.  Géorges- 
Clemenceau,  derrièi'e  rhôiel  de  ville. 


ITINÉRAIRE 

En  sortant  de  la  gare,  on. 
laisse  en  face  la  rue  Victor- 
Hugo,  pour  prendre,  un  peu  à 
g.,  V avenue  Bertrand-Bàrrère,. 
qui  passe  devant  le  casino^ 
Eldorado  (à  g.),  puis,  à son 
extrémité  à dr.,  la  rue  Abbe- 
Torné  où  se  trouve  le  lycée 
Théophile-Gautier  et  qui  con- 
duit à la  cathédrale.  Au  coin 
de  la  rue  du  Lycée  et  de  la 
rue  de  la  Victoire , maison 
natale  du  maréchal  Foch. 

La  cathédrale  ou  la  Sède  (siège), 
édifice  lourd  et  disgracieux, 
est  curieuse  par  ses  différents 
appareils  de  pierre,  de  brique 
et  de  cailloux  roulés;  on  re- 
marque la  coupole  octogone 
(XIV®  s.)  du  transept. 

Le  maître-autel,  sculpté  par  Fer- 
rère  de  Tarbes,  esl  soutenu  par  six 
colonnes  de  marbre  dTtalie,  rouge 
veiné  de  blanc,  à chapiteaux  et 
socles  dorés.  De  chaque  côté  de  la 
nef,  boiseries  formant  deux  étages  : 
celui  du  haut  est  garni  de  belles 
grilles  en  fer,  du  xviii«  s.  L’abside,  à 
trois  fenêtres,  est  du  xii®  s.;  vitraux 
modernes.  Une  rose  du  xiii®  s. 
éclaire  le  transept  N . 

Sur  U place  de  la  Préfecture, 
ombragée  de  platanes,  devant 
la  cathédrale, se  trouve  la  pré- 
fecture, ancien  palais  épisco- 
pal (XVIH®  s.). 

Revenant  par^  la  rue  Abbé- 
Torné,  on  prend  à dr.,  derrière 
la  cathédrale,  la  rue  des  Ursu- 
lines  qui,  coupant  la  rue  du 
Pradeau,  mène  tout  droit  à la 
promenade  du  Pradeau.  Reve- 
nant à la  rue  du  Pradeau,  la 
prendre  à dr.  jusqu’au  cours 


TARBEÜ. 


de  Reffye  ; buste  en  bronze  du 
général  de  Heffye,  par  Nelly. 

A dr.,  la  rue  des  Pyrénérs  mène 
au  haras.  Ou  Tisite  : s'adresser  au 
concierge,  à dr.  de  l'entrée  ; pour- 
boire. 

Traversant  le  cours  de  Ref- 
fye,  la  rue  Soult,  à dr.,  con- 
duit aux  allées  Carnot  ornées 
de  la  statue  en  bronze  du  chi- 
rurgien baron  Larrey  (1766- 
1842)  par  Badiou  de  la  Tron- 
chère  ; à l’extréinité  est  le 
quartier  Larrey  (artilleriei. 

Laissant  à g.  le  cours  Gam- 
betta, on  suit  tout  droit  la  rue 
Larrey,  qui  passe  devant  le 
marché  Brauhauban,  à g.,  et 
le  théâtre  des  Nouveautés,  à 
dr.,  franchit  le  petit  de 

la  Papeterie  et  laisse  sur  la  dr. 
la  place  au  Bois,  où  se  trouve 
V Apollo- Cinéma. 

La  rue  Larrey  débouche  sur 
'la  place  Marcadieu  qu’une  ran- 
gée de  maisons  sépare  du  Fo- 
rait ; sur  la  place  Marcadieu, 
devant  la  halle  aux  grains,  on 
voit  la  fontaine  monumentale 
des  Quatre  Vallées,  œuvre  re- 
marquable des  sculpteurs  bi- 
gourdans  Desca,  Escoula  et 
Mathel  et  de  l’architecte  Cad- 
dan. 

Aussi  sur  la  place  Marca- 
dieu s’élève  V église  Sainte- 
Thérèse  ou  des  Carmes,  de  1282, 
rebâtie  au  xv®  s.,  et  depuis 
modernisée. 

La  place  Marcadieu  commu- 
nique avec  la  place  de  Verdun 
(V.  ci-après)  par  la  rue  Maré- 
chal-Foch  (ancienne  rue  des 
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Grands-Fossés),  la  voie  com- 
merçante, qui  s’ouvre  prés  do 
l’église  Sainte-Thérèse  ; cette 
rue  laisse  à dr.  la  place  Mon- 
tant, ornée  d’une  fontaine  en 
pierre  de  Lourdes,  puis  la 
place  de  la  République  où  l’on 
voit  un  monument  de  Danton, 
par  Desca  et  Laftillée.  Au  fond 
de  la  place  de  la  République 
est  l’hôtel  de  ville,  renfermant 
la  bibliothèque  (env.  36.000  vol.; 
incunables  et  manuscrits  inté- 
ressants). 

A g.  de  l’hôtel  de  ville  se 
trouve  la  poste. 

Continuant  la  rueMaréchal- 
Foch,  â dr.  la  petite  rue  Saint- 
Jean  conduit  â Véglise  Saint- 
Jean,  sans  intérêt,  mais  res- 
taurée avec  goût.  A dr.  aussi 
le  palais  de  justice. 

On  débouche  sur  la  place  de 
Verdun  (ancienne  place  Mau- 
bourguet),  reliée  directement 
â la  gare  par  l’avenue  Ber- 
trand-Barrère  {V,  ci-dessus). 
Centre  de  Tarbes,  cette  place, 
entourée  de  cafés,  est  ornée 
du  7)ionument  Mathel , beau 
groupe  en  marbre  du  sculp- 
teur tarbais  Louis  Mathet,  re- 
présentant l’Inondation. 

De  la  place  de  Verdun,  la 
rue  Massey,  prés  de  l’hôtel  Mo- 
derne conduit  au  beau  ^jardin 
Massey  (14  hect.),  la  principale 
curiosité  de  Tarbes  : ce  jardin 
public,  qui  renferme  le  musée 
et  la  tour  Massey,  a été  donné 
à la  ville  par  M.  Massey,  ancien 
jardinier  des  jardins  de  Ver- 
sailles et  du  Jardin  des  Plantes 
de  Paris. 
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Dans  Vallée  du  lae  (à  dr.),  cloître 
du  XV"  s.  provenant  de  Saint-Sever- 
de-Eust;  n,  et  formant  un  carré 
réguler  de  17  in.  76  de  côté  : 48  cha- 
l'i^ux  aux  curieuses  sculptures. 
-Æac  : oiseaux  aquatiques  rares  ; 
carpes.  — A ff.»  sur  la  pelouse  Mas- 
sey  : VOuragafk,  par  Desca;  monu- 
ment de  Massey  ; husie  de  Théophile 
Gautier^  œuvre  de  sa  fille,  Mme  Ju- 
dith Gautier.  — A l’O.,  serres]  café 
en  plein  air. 

Sur  la  pelouse  Massey,  où  a lieu  la 
musique  l’été,  on  V(  it  le  bâtiment 
en  briques  avec  tour  de  stjie  mau- 
resque, dans  lequel  est  installé  le 
musée,  public  les  dira.,  jeudi  et 
jours  fériés,  de  midi  à 17  h.  ; les  au- 
tres j.,  s'adr.  au  concierge;  sonnette 
à la  porte  d’en  rée  ; pourboire  ; ves- 
tiaire, 3 G.  par  objet  déposé.  Il  a été 
fondé  par  Achille  Jubiual:  le  con- 
servateur a eu  l’heureuse  idée  de 
doter  chaque  œuvre  d'art  d’une  ins- 
cription indiquant  l’auteur,  le  sujet, 
la  date  approximative  et  te  dona- 
teur. 

Au  rez-de-chaussée,  deux  salles 
de  sculpture,  avec  maquettes,  mou- 
lag''s,  etc.;  dans  le  vestibule,  remar- 
quer: * statue  d'empereur  romain 

(sans  tête),  trouvée  à Lézignan  ; 
76,  Barye,  Lion;  chapiteaux  romans. 
— Au  l‘=‘‘  étaue,  peinture.  1''®  salle, 
à dr.  : 144,  la  Vierge  et  l’Enfant, 
attribuée  au  Pérugm.  ^ 3®  salle  : 
81.  Benjamin  Constant^  Hamlet  et  le 
roi;  164,  Snyders,  Chasse  au  san- 
glier ; 86-86^  Albert  Cuyp,  Portraits; 
127,  Largilliére,  Portrait  de  Pont- 
chartrain  ; 137,  Claude  Lorrain,  La 
Gucagna  ; 73.  Ann>ba>l  Carrache, 

Ronde  d’amours  ; 169,  Téniers,  Ten- 
tation de  St  Antoine  ; 189,  Zurba- 
ran,  St  Jacques  de  Compostelle.  — 
4®  SALLE  : collection  La, il  (peintu- 
res, dessins,  sculptures).  — MédaiV- 
les.  — Galeries  d'histoire  na  u elle. 

La  tour  Massey  (en li  ée  23  c.)  qui 
demi  e le  musée  offre  de  s»  der- 
nière plate-forme  une  vue  adujirable 


sur  les  Pyrénées;  table  d’orienta- 
tion du  T.  c.  h'. 

En  sortant  du  jardin  Massey 
par  la  porte  N.-O.,  on  suivra  à 
dr.  la  rue  Massey,  jusqu’à 
Vavenue  de  la  Gare, 

En  quittant  la  gare  de  Tar- 
be.s,  la  voie  laisse  à dr.  le  Jar- 
din Massey,  à g.  l’arsenal,  puis 
franchit  l’Adour  sur  un  pont 
métallique  et  contourne  Tar- 
bes à dr.  — S3Q  k.  Marcadieu 
(halte),  fa  U b.  de  Tarbes.  On 
remonte  la  fertile  vallée  de 
l’Adour.  — 845  k.  VUUe-Adour 
(halte).  A dr.  sur  un  monticule, 
se  montre  Montgaillard  avec 
son  église. 

848  Montgaillard.  L’Adour 
se  montre  à dr.  — 850  k.  Or- 
dîzan  (balte).  — Belles  prai- 
ries bordées  d’arbres. On  longe 
(à  dr.)  l’Alaric,  puis  l’Adour  : 
ilôts  de  prairies  encerclées 
d’eaux  co-urantes.  A dr.,  der-^^ 
rière  un  rideau  de  hauteurs 
boisées,  se  lèvent  de  grandes 
crêtes,  parmi  lesquelles  on 
distingue  les  glaciers  de  .\éou- 
vieille  et  d’Ardiden.  — 853  k. 
Pôuzac  (halte).  Eglise  duxv«s., 
avec  voûte  du  xvi®  s.,  riche 
retable  du  xviips.,  et  quelques 
fragments  de  boiseries  de  la 
Renaissance;  elle  est  entourée 
d’une  enceinte  fortifiée  de  la 
même  époque.  Au  milieu  du 
village,  clocher  octogonal  qui 
fait  partie  de  la  maison  d’école 
et  contient  l’horloge.  Sur  la 
colline  qui  domine  le  village  à 
rO.,  restes  d’un  camp  romain 
La  fédération  des  Sociétés 
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pyrénéistes  a son  si(^ge  à la  | dans  la  gare  de  9agnères-de- 

vüla  Margalide.  — La  voie  Aiigorve, 

franchit  l’Adour  avant  d’entrer  ( 8^6  k,  Bagnçres-  le-lUgorre. 
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d'arrond,  des  llaiites-Pyrénees, 
de  8.455  Uah,,  à 556  tn.»  sur 
l’Adour,  à l’entrée  de  la  vallée 
de  Gauipan,  est  une  station 
thermale  très  fréquentée,  un 
charmant  séjour  d’été,  un  bon 
centre  d’exvursions  en  monta- 
gne et  de  sports  d’hiver;  on 
est  à 1 h.  en  voit,  des  pistes 
de  Ca.mpan,  ^ h.  de  PayoUe. 
L’Automobile-Glub  de  France 
t’a  choisi  pour  un  de  ses  cen- 
tres de  tourisme.  De  grandes 
translormations  sont  en  projet. 

Bugneres  possède  de  grandes 
marbreries,  des  ardoisières  et 
d’importantes  fabriques  de  lai- 
nages. 

Les  eaux  de  Bagnèrea,  sul- 
fatées, calciques,  ferrugineu- 
ses, froides  et  sulfurées  sodi- 
ques,  jaillissent  de  38 sources; 
elles  sont  généralement  laxa- 
tives et  sont  surtout  efficaces 
dans  les  affections  cutanées, 
la  gravelle,  les  maladies  des 
voies  respiratoires, 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Omnibus  (bureaux  en  ville  : pl> 
La  Fayette  et  r.  de  l’Horloge}  : — de 
la  gare  à la  ville  ; onm  des  ther- 
mes de  Salut  ; des  hôtels  h la  gare. 

Hôtels;  DB  le»  ORDBB  : — de  Paris, 
promenade  des  Coustous,  t.  g.  f. 
(l®r  avr.-t*'^  oct.  ; 100  ch.  ; bains, 
gar.  et  fosse,  jardin)  ; Victoria,  et 
Angleterre,  promenade  des  Cous-  j 


tous,  T.ç.  F.  (70  çb.;  bains,  gar.,  jar- 
diu);  Beau-Séjour,  pl.  La  Fuyetle(70 
cb.;gur.);  df  France,  iid  Carnot  (70 
ch.  ; bmus,  gar.  et,  fo  ses)  ; Frascati, 
r,  de  Salies  v60  ch.  ; gar.,  jardin). 

MoiCfs  GHEU.^  : — > Vignes,  r.  de  la 
République,  9 fgor.);  du  Bon-Pas- 
teur^  \\  de  l’Horloge,  3 ; Saim-yin- 
ccnt,  r»  du  Poat-de-l’Adour  ; 
Pyrinees, 

Pensions  : Régina,  l.d  Carnot  ; 

Welcomcy  pl,  d’Uïer  2 ; Amaux,  r. 
de  Salies,  7 (juin  à oct.;  22  ch.)  ; 
Daignoux^  pl.  des  Thermes,  0 ; Mai- 
saik  Danos,  r.  Frédéi  ic-Souslras  ; 
Maison  Duhatnel,  p.  de  l’Horloge,  17 
(13  juin-l$ sept.)  ; M^nagau^  r.  (iam* 
büUa;  Vital, r de  Lorry. 

Agences  de  location  ; ^ Pomès, 
pl.  La  Fayetle,  3;  Dasqu  -,  r.  de  la 
Gare;  Suberbie,  pl.  Ach.-Jubinal. 

Restaurants  ♦,  --  aux  Uôt,  Peyrou, 
Peyregne,  r-  du  Pont^d’ Arras  ; Pla- 
gnes,  r du  Pont  ; Roustse,  pl.  Saint- 
Vincent  ; Laffaille,  av.  de  la  Gare  ; 
Rozaud,  Cames,  r.  Bégole  ; Pout  oii- 
nel,  r.  Lebrun;  de  la  Fi>ntai>  e des 
Fées,  chenùn  des  Grottes  du  Bédat  ; 
Laiterie  Carrère  (déj,,  goûters). 

Poste  ; pL  Ramond  et  r.  des 
Thermes  ; 5 boîles  supplémentaires 
dont  une  aux  Thermes. 

Voitures  de  plaçe  : — demander 
le  nouveau  tarif.  — CharreiU  s an- 
glaises i voilurettesà  dne  ou  à ponçy. 

Loueurs  de  voitures:  -^Nourrit, 
r.  de  Tarbes  ; Hourtole,  r.  Longue  ; 
Védère,  r.  A.^Roland  ; JJasque,  r.  Le- 
brun; Dortignac,  bd  Carnot  ; L,a-, 
beüle,  r.  de  Nan.souly  ; Came»,  r.  des 
Pyrénées,  etc. 

Trams  électriques:  — pour  lonr, 
des,  22  k.,  3 fr.  10 et  1 fr-30;  Cripo- 
Artigue  par  Campa»,  19  k , 2 fi.  90 
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et  1 fir.  20  (gare  commune  îi  côté  de 
la  gare  du  Midi,  av.  de  Belgique). 
Majoratioa  temporaire  de  40  p.  “/o. 

Guides  et  porteurs  : — s’adr.  au 
Club  Alpin  ou  au  Syndicat  d’initia- 
tive. Les  promenades  sont  tarifées. 

Etablissements  thermaux  : — ou- 
verts toute  l’année  (du  l«r  oct.  au 
30  juin,  prix  inférieurs.  V.  tarifs). 

Distractions  et  sports  : — Casino, 
du  1er  juillet  au  30  sept.  : jeu,  musi- 
que, théâire,  concerts  au  parc,  etc. 

— Concerts  sur  la  promenade  des 
Coustous.  — Fêtes  populaires,  pl. 
La  Fayette  el  pl.  des  Thermes  ; fêtes 
de  nuit  au  casino  et  aux  Coustous, 
batailles  de  fleurs  sur  les  boule- 
vards; kermesse  au  quai  de  l’Adour. 

— Tir  : Stand  de  Rievmet  et  Tir  de 
Salut.  — Salle  d’armes,  av.  Victor- 
Hugo  et  au  casino.  — Courses  de 
CHEVAUX,  hippodrome  de  Pouzac  ; 
concours  hippique  en  août.  — Lawn- 
TENNis  et  CROQUET,  quai  de  l’Adour. 

— Guignol,  pl.  des  Thermes  et  au 
casino.  — Excursions  organisées  par 
la  Société  d’excursionnistes  et  la  sec- 
tion du  c.  A.  F.  : s’adr.  au  Syndicat 
d’initiative.  — Quilles,  chez  Dccha, 
Jtoulleau,  pl.  du  Forail  ; Abadie,  r. 
Coslallat.  --  Cabinets  de  lecture  : 
Sajous,  pl.  La  Fayette,  5 ; Frèma\  r. 
Viclor-Hugo;  Cureï,  pl.  de  Stras- 
bourg. 

Syndicat  d’initiative  : — villa 
Théas,  renseignements  gratuits  ; dans 
le  même  local  se  trouve  le  siège  du 
Comité  du  Centre  de  Tourisme  de  I'a. 
c.  F.  et  de  la  section  du  c.  A.  F. 

ITINÉRAIRE 

Conseils  aux  touristes.  — Une 
demi-journée  suffira  pour  parcourir 
Bagnère'-de-Bigorre  et  faire  la  jolie 
promenade  du  Salut.  Les  touristes 
disposant  de  plus  de  temps  pourront 
monter  facilement,  soit  au  Bédat, 
soit  au  mont  Ohvct.  Parmi  les  gran- 
des excursions,  citons  principale- 
ment Campan  et  Gripp  par  le  tram, 


le  pic  du  Midi  de  Bigorre  et  la  valliê 
de  Lesponne  et  le  lac  Bleu,  qui  peu- 
vent, du  reste,  se.  combiner  en  une 
seule  course. 

Le  centre  de  Bagnêres,  le 
rendez-vous  des  étrangers  est 

la  promenade  des  Coustous. 

De  la  gare,  on  s’y  rend  par  Yave- 
nue  Maréchal-Joffre , la  place  et  le 
square  Georges~Clemenceau  et  la  rue 
Pasteur. 

Cette  belle  allée,  aux  arbres 
centenaires,  ^est  bordée  d’hô- 
tels, de  cafés  et  de  magasins, 
et  ornée  du  buste  d' Alfred  Rol- 
land (1796-1874),  le  créateur 
des  orphéons  français  et  le 
chef  des  chanteurs  monta- 
gnards, par  Escoula.  Un  jet 
d’eau  est  au  point  de  Jonction 
entre  les  Coustous  et  la  place 
La  Fayette,  qui  se  coupent  à 
angle  droit.  A l’E.  de  la  place 
La  Fayette  se  trouve  V église 
Saint-Vincent:  nef  et  abside 
des  XIV®  et  xv®  s.  ; Vierge  de 
Clésinger.  La  place  se  continue 
à rO.  par  le  boulevard  Carnot 
Jusqu’au  boulevard  du  Casino, 
où  sont  les  Néo-Thermes  (en- 
trée rue  du  Pont-d’Arras)  et 
le  casino. 

Les  Néo-Thermes,  qui  font 
corps  avec  |e  casino,  sont  atfec- 
tés  à l’exploitation  balnéaire 
des  deux  sources  les  plus  abon- 
dantes de  la  station  : la  source 
saline  de  la  Tour,  véritable 
rivière  thermale,  et  la  source 
de  Salies.  La  source  de  la  Tour 
alimente  la  piscine  des  Néo- 
Thermes  (20  m.  de  long  sur 
13  m.  de  large). 

Le  casino  municipal  est  en- 
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touré  d’un  parc  dont  les  allées 
montent  en  serpentant  sur  le 
flanc  de  la  montag-ne  jusqu’à 
la  route  delà  Fontaine-Ferru- 
gineuse. A dr.  de  l’avenue  qui 
y conduit  s’élève  un  kiosque 
où  des  concerts  ont  lieu  de 

16  h.  à 18  h.;  on  les  donne  à 
l’intérieur  du  casino,  quand  il 
fait  mauvais  temps.  Scène  de 
ihéiUre  de  plein  air.  A l’inté- 
rieur, belle  salle  des  Fêtes, 
salon  de  lecture,  salle  des  petits 
chevaux,  salle  de  baccara  et 
salle  de  da^ise. 

En  sortant  du  casino,  on  tra- 
verse en  diagonale  le  boule- 
vard du  Casino  et  l’on  atteint 
bientôt  la  villa  Théas,  qui  ren- 
ferme le  bureau  de  renseigne- 
ments du  syndicat  d’initiative, 
et  les  musées,  ouverts  t.  1.  J. 
de  9 h.  à 11  h.  et  de  14  h.  à 

17  h.  pendant  la  saison,  l’hiver 
dim.  et  jeudi  de  13  h.  à 16  h. 

Musée  de  peinture.  — Vestibole: 
gravures  diverses.  — 3 salles  ren- 
fermant des  toiles  de  Dehodencq, 
*J.  Jordaens,  Veyra88at*Murillo,Bar- 
rias,  Â.  Carrache,  'Salvator  Rosa, 
Le  Guerehin,  Joe.  Vernet,  Ph.  de 
Champaigne,  P.  Mignard,  Th.  *Fra- 
gonard,  L.  Giordano,  La  Tour  (pas- 
tel), etc. 

Musée  de  géologie.  — Très  inté- 
ressantes collections  Frossard  (géo- 
logie, minéralogie,  archéologie). 

La  villa  Théas  est  voisine 
des  bains  Cazaux,  à l’angle 
desquels  s’ouvre  un  petit  rai- 
dillon montant  à V établisse- 
ment de  Bellevue.  Dépassant  à 
dr.  les  bains  Cazaux,  on  dé- 
bouche sur  la  place  des 
Thermes, 


Ldi  place  des  Thermes  s'étend 
devant  le  grand  établissement 
des  Thermes,  dont  une  annexe, 
les  buvettes,  à l’angle  O.,  ren- 
ferme les  sources  de  Salies, 
la  Rampe,  Dauphin,  ei  dis- 
tribue en  boisson,  en  garga- 
risme, en  pulvérisation  et  en 
humage,  l’eau  si  précieuse  de 
Labassère. 

Rez-de-chaüsséb.  — A dr.  et  à g. 
du  vestibule  s’ouvrent  des  couloirs 
donnant  accès  à des  cabinets  de  bains 
en  marbre  du  pays,  et  à des  cabinets 
de  douches.  Un  large  escalier,  orné 
d’un  ex-voto  romain,  monte  au 
étage  el  à la  bibliothèque. 

ÉTAGE.  — 11  comprend  : deux 
larges  couloirs  tapissés  d’une  ma- 
gnifique série  d’échantillons  de  tous 
les  marbres  des  Pyrénées  (60  pan- 
neaux); des  cabines  de  bains,  salon 
de  lecture,  un  palmarium  el  la 
bibliothèque  de  la  ville. 

La  bibliothèque  de  la  ville  ou- 
verte t.  l.  j.  non  fériés  du  !«'■  juillet 
au  30  sept.,  de  9 à 11  h.  et  de  14  à 
17  h.  ; du  !««•  nov.  au  30  juin,  jeudis 
de  13  à 17  h.  et  dim.,  de  9 h.  à 
midi)  comprend  2j.000  vol.  de  l’an- 
cien fonds,  les  bibliothèques  Yausse- 
nat  (1.500  arlicles)  et  Dubois-Guchan 
(15.000  vol.),  la  bibliothèque  de  la  So- 
ciété Ramond  (ouvrages  sur  les 
Pyrénées),  des  manuscrits,  caries, 
plans,  gravures,  po -traits,  bustes,etc. 

Au  sortir  des  Thermes,  on 
laisse  en  face  la  rue  des  Ther- 
mes et,  se  dirigeant  à dr„  on 
longe  à g.  le  square  Soubies 
orné  d’un  monument  de  F.  Sou- 
bies, représentant  du  peuple  en 
1848,  el  à dr.  les  allées  et  parc 
des  Thermes  : Muse  Bagné- 
raise,  par  Escoula  ; médaillon 
de  Mme  Cottin,  ainssi  par 
•Escoula.  C’est  le  point  de 
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départ  de  toutes  les  prome- 
nades qui  serpentent  sur  les 
lianes  dü  Bédat  el  du  mont 
Olivet.  A 3 mim  derrière  et 
sut  la  g.  du  parc,  se  trouve  le 
rocher  de  la  Peyrie  d’où  Ton 
a utte  belle  vue  sur  Bagnéres. 

Oti  s’engage  <lans  la  rue 
d Aisace-Lorrainet  oè  on  laisse 
à dr.  les  bains  de  Versailles^  à 
g.  les  bains  du  Petit- Barèges. 
Puis  on  prend  à dr.  l'avenue 
de  Salut,  à l’entrée  de  laquelle 
â g,,  sont  les  thermes  de 
Santé;  plus  loin,  du  même 
côté,  à l’angle  de  la  rue  de 
Nansouly  , les  bains  du  Grand- 
Pré  font  lare  au  temple  de  [ 
Veglise  re formée  Après  avoir; 
dépassé  Vasile  de  rieiUards,  on  ' 
aptiiçoit  à g.  la  villa  et  les 
thermes  de  Tivoli  (anciennes 
sources  Pierras)^ 

Au  po7it  de  la  Moulelte  se 
détaclient  : à g.  un  chemin 
utenanl  aux  tirs  el  aux  allées; 
de  Mainlenon  ; à dr,  lé  Chemin 
du  lied  a t de  l’Elysée-Coltin  et 
du  Monué,  qui  longe  d’abord 
la  laiterie  et  la  villa  Charles- 
iMvrère  AU  dehà  du  pont,  l’a- 
venue de  îSalut,  ombragée  de 
beaux  arbres  et  munie  de 
bancs,  va  olmutir  en  2)  miu.  cà 
l’établissement  de  Salut,  que 
jirécéde  une  esplanade,  but 
de  promenade  très  fréquenté  î 
buvette. 

Àu  delà  de  1 étahtisse’nènt,  un 
chemin  conduirait  en  2n  min.  aux 
aN  es  de  dlamlenon  «1  en  40  min.  à j 
Mèdous, 

Pour  regagner  Bagnéres,  on 
prend  à g-i  au  sortir  de  l’éta  - [ 


blissernent,  un  charmant  che- 
min ombragé  qui  descend,  on 
la  dominant,  la  rive  g.  du 
ruisseau  de  Constance  et  passe 
prés  de  la  petite  fontaine  de 
Rieunel,  que  chanta  Parny.  Lé 
Chemin  rejoint  la  route  au 
pont  de  la  Moulette. 

Là  on  prend  à dr.,  près  des 
bains  de  Tivoli,  la  rue  du 
Pont-de-la-M oulett e,  condui- 
sant aux  allées  de  Maintenon  ; 
jolie  vue  sur  Bagnéres.  Descen- 
dant du  c*5té  de  l’E.,  on  arrive 
à la  place  Charles-Dancla,  près 
d’un  bras  de  i’Adoiir,  puis, 
plus  loin,  à la  p^'omenade 
Saint-Martin,  qui  borde  l’ave- 
nue de  Campan. 

Le  long  de  la  rive  dr.  du 
bras  de  rAdour>  on  suit  la  rue 
des  Pyrénées,  allant  aux  allées 
Tournefort  ainsi  nomméeé  d’a 
prés  le  célèbre  botaniste  du 
xvit®  8.,  qui,  le  premier,  fil 
connaître  la  flore  pyrénéenne. 
On  laisse  à g.  la  7'ue  du  Temple 
où  est  Véglise  anglicane,  puis 
la  rue  d’Alsnce-Lorraine,  dans 
laquelle  la  rivière  rejaillit  .sous 
un  moulin  par  un  flot  houleux. 
Au  delà  des  allées,  sur  les- 
quelles s'ouvre  <à  dr.  la  rue 
Alfred-Holland,  on  arrive  à la 
place  Achille- Jubinal,  puis  à 
la  promenade  des  Coustous 
(g.  ci-dessnsi 

A g.  de  I hôlel  de  Pari-;  s'otjvre  la 
rue  de  Lorry,  qui  va  déboucher  sur 
le  quai  de  l'Àilour  près  du  palais  de 
j juéUce.  En  remontant  le  quâi  à dr. 

on  parvient  au  collège  Victor- 
j DurüV  comporta  ni  nn  régime  spé- 
cial pour  enfrn'-^  'léticals  et  déS 
1 Iplerpats  de  vacapçes, 
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En  suivant  le  quai  à g.  on  atlein- 
drail  le  pont  de  l Adour,  sur  lequel 
passe  la  roule  de  Toulouse.  En  haut 
delà  cote,  656  m.  d’alt.,  vue  remar- 
quable sur  Bagnères  et  la  région. 

Des  Coustous,  on  passe  par 
le  passage  des  Coustous  (à  g. 
de  riiôtel  Victoria)  sur  la  place 
de  Strasbourg,  d’où  l’on  revient 
à la  place  des  Thermes,  soit 
par  la  rue  des  Thermes,  soit 
par  celle  de  l’IIorloge 

Dans  la  rue  des  Thermes  se 
trouve  l’hôtel  de  ville,  où  sont 
installées  d’intéressantes  ar- 
chives. 

La  rue  des  Thermes  traverse 
la  place  Ramond,  où  sont  le 
marché  et  la  poste,  et  laisse  à 
dr.,  à l’angle  de  la  rue  Saint- 
Jean  offrant  une  maison  en 
bois  du  xvF  s.,  un  beau  portail 
du  style  de  transition  et  plu- 
sieurs arcatures  d’un  cloitre  à 
colonnettes  de  marbre,  restes 
de  Yéglise  Saint-Jean,  puis  à 
g.,  la  buvette  Lasserre.  La  rue 
Saint-Jean,  dans  laquelle  donne 
la  rue  Laspallos  où  sont  les 
sources  du  Petit-Bain,  débou- 
che dans  la  rue  de  Salies  qui 
vient  de  la  place  des  Thermes 
et  qu’on  suit  à dr.  ; dans  cette 
rue  sont  les  bams  Lias.  Elle 
se  prolonge,  après  la  place 
Jeanne-d’Albret  à g.,  par  la 
rue  de  V Horloge.  x\u  coin  de 
la  rue  Montesguiou,  vieille 
maison  en  bois  avec  1®'’  étage 
en  saillie  Plus  loin  à g.,  on 
voit  la  tour  des  Jacobins  s.) 
octogonale,  à fenêtres  ogivales, 
haute  de  44  m.,  reste  d’un 
couvent  fondé  en  1344. 


En  face  de  celte  tour,  la  rue 
du  Viefi.v-Moulin  conduit  à la 
pittoresque  place  du  même 
nom,  entourée  d’habitations  à 
galeries,  et  sur  laquelle  sub- 
siste la  maison  de  Jeanne 
d’Albret. 

Au  rez-de-chaussée,  trois  portos  et 
une  fenêtre  Renaissance  (1532),  à 
encadrements  de  marbre,  ornée  de 
sculptures  à demi  effritées.  La  mai- 
son a été  gâtée  par  l'adJiliuQ  de 
deux  étages  modernes. 

^ Vis-à-vis  de  celte  maison, 
une  autre  habitation,  avec 
porte  remaniée  à cintre  sur- 
baissé, porte  la  date  de  1562 
En  continuant  la  rue  du 
Vieux-Moulin,  on  revient  à la 
place  de  Strasbourg  ; au  coin 
de  la  rue  Victor-IIugo,  vieille 
maison  en  bois  remaniée  et 
restaurée. 

ENVIRONS  DE 

BAGNÈRES-DE-BIGORRE 

, r FONTAÎÎME  FERRUGINEUSE  ET 
MONT  OLIVET  (N. -O.  : promenade 

recommayidée).  — D rrière  le  parc 
des  Thermes  commencent  les  allée» 
de  la  Fontaine  ferrugineuse.  Au-dos- 
sus  du  casino,  carrefour  de  trois 
sentiers  : celui  de  dr.  red  -scend  vers 
le  casino,  celui  de  g.  monte  au  Bédal 
{V.  2")  ; prendre  celui  qui  continue 
en  face.  Les  allées,  ombragées  de 
châtaigniers  et  hêtres,  s’élèvent  en 
serpentant  sur  le  flanc  E.  du  mont 
Olirel  et  s'étendent  depuis  l’hôpilal 
jusque  bien  au  delà  de  la  ferme  de 
Meneiol  et  de  la  fontaine  ferrugi- 
neuse. Les  camf)agnes  de  1 Adour 
offrent  un  coup  d'œil  charmant.  On 
atteint  sans  fatigue  le  plateau  qui 
forme  la  cime  (814  m.)  du  mont 
Olivet  sur  lequel  de  v.-stes  pé[)inières 
ont  été  plantées. 


Cfeutot 
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2°  LE  MONT  BÉDAT(881  m.,  mon- 
tée 1 h.,  recommandé).  — Prendre 
le  même  sen  1er  que  pour  la  source 
ferrugineuse  (F.  1»),  jusqu’au  carre- 
four des  trois  chemins;  celui  du 
Bédat  tourne  à g.  : marques  rouges 
jusqu’au  restaurant  de  la  Fonlaine- 
des-Fées;  après,  il  n’y  a plus  qu’un 
seul  sentier. — 35  min.  Plateau  Milon. 
Vue  sur  la  vallée  de  l’Adour.  Le 
sentier  revient  vers  le  S.  et  passe 
près  du  café-restaurant  de  la  Fon- 
taine-des-Fées  — 45  min.  Fontaine 
des  Fees  h g.  On  croise  un  sentier 
qui  conduit  à g.  en  10  min.  aux 
grottes,  et  qu’on  prendra  au  retour  ; 
à dr.  on  atteindrait  en  5 min.  le  col 
du  mont  Olivet.  Après  un  coude  du 
sentier  vers  la  g.,  on  aperçoit  la 
statue  de  la  Vierge,  à l’extrémité 
d’une  montée  rapide  mais  très 
O mbragée.  — 1 h.  Statue  de  la  Vierge 
du  Bédat  (en  fonte).  Belle  vue  sur 
Bagnères,  les  grandes  plaines  de 
Tarbes  et  de  l’Adour,  le  Casque  de 
Lhéris,  l’entrée  de  la  vallée  de  Cam-^ 
pan,  le  Monné,  le  Castel-Mouly  et 
les  grandes  monlagnes  du  massif 
du  mont  Aigu.  — On  redescendra 
jusqu’au  sentier  qu’on  a croisé  à 
l’aller  et  on  le  prendra  à sa  dr., 
dans  la  direction  des  grottes  du 
Bédat  qui  s’ouvrent  à mi-côte  : la 
grande  grotte,  dont  les  ramifications 
sont  très  étendues,  mesure  400  m. 
env.  Des  grottes,  une  descente  assez 
rapide  amène  au  chemin  Reverdy 
ou  de  Castel-Mouly  qui,  à g.,  con- 
duit à Bagnères;  à dr.  on  gagnerait 
la  Croix-de  Manse  et  les  allées  Dra- 
matiques (F.  3“). 

3®  LES  ALLÉES  DRAMATIQUES 
(2  h.  à chev-,  3 h.  à pied  par  le 
Bédat  et  ret.  par  les  allées  Main- 
tenon),  créées  en  1849,  aux  frais 
d'une  société  de  comédiens  ama- 
teurs; elles  parlent  du  col  qui 
sépare  le  mont  Olivet  et  le  Bédat, 
laissent  à dr.  ^'origine  du  vallon  de 
Cot  de  Ger  et,  tournant  sur  la  mon- 

Hgne  autour  de  l’établissement  de 


Salut,  reviennent  tomber  à l’E.  sur 
le  plateau  du  Pouey.  On  s’y  rend 
plus  directement  en  prenant  au 
pont  de  la  Moulette,  sur  la  route 
des  thermes  de  Salut,  la  route  du 
Monné  ou  chemin  Reverdy  jusqu’à  la 
Croix-de  Manse  ^ au-dessous  de  la 
première  hôtellerie;  de  là  un  sen- 
tier amène  au  milieu  des  allées 
Dramatiques. 

4»  CASTEL-MOULY  (S.-O.  ; 1,142 
m.  ; 3 h.  à pied,  2 h.  30  à chev.).  — 
Gagner  la  Croix-de  Manse  (V.  3°). 
Le  chemin  de  g.,  qu’il  faut  choisir, 
longe  la  crête  des  hauteurs  domi- 
nant le  vallon  de  Salut  au-dessus 
des  allées  Dramatiques  et  aboutit 
à la  plaine  ou  plateau  d'Esqu\ou, 
aux  immenses  pâturages.  De  là  on 
gravit  le  Castel-Mouly  : source 

incrustante;  grotte  à stalactites; 
belle  vue.  — On  peut  descendre  à 
Bagnères  par  le  vallon  de  Sarraméa 
ou  par  celui  de  Cot-de-Ger. 

5®  VALLÉE  DE  CAMPAN  : GRIPP 
(S.  ; route  17  k.  5).  — (F.  p.  110). 

6°  PIC  DU  MIDI  DE  BIGORRE 
(S.-S.-O.  ; 2,877  m.  d’alt.;  route  et 
tram  électrique  jusqu'à  l’Artigue, 
19  k.,  p.  110  ; 6 h.  de  là  au  sommet, 
guide  utile;  excursion  classique; 
dans  la  saison  thermale,  excursions 
collectives  organisées  par  la  section 
du  c.  A.  F.,  se  renseigner  au  syndicat 
d’initiative).  — Apres  l’Artigue,  on 
continue  un  instant  la  route-  A la 
borne  kilométrique  19.  on  prend 
à dr.  un  chemin  muletier,  jalonné 
de  plaques  indicatrices  par  la 
c.  A.  F.,  qui  remonte  le  vallon  de 
l’Arize  ou  Arises,  que  l’on  traverse 
sur  un  pont,  station  de  jaugeage  de 
l’Associat. on  pour  le  reboisement 
des  monlagnes;  jardin  d'expériences 
sur  le  mamelon  de  Pène-Blanque, 
1,830  m.  On  laisse  à dr.  le  sentier 
qui  continue  à remonter  l’Arize,  et 
qui,  par  la  cabane  d'Àrize  fl, 740  m.), 
le  lac  et  le  col  d'Arize  (2,165  m.), 
redescend  à dr.  à la  Ilount-Blanque, 
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ou  à g.  sur  la  vallf^e  de  Lespotme 
(V.  ci-dessous).  — On  remonte  à g. 
la  gorge  de  Cinq-Cours,  pour  rejoin- 
dre (4  h.  i'S)  le  chemin  venant  de 
Barèges,  sur  la  rive  g.  du  la<-  d'Oncet 
(2,238  m.)  près  de  l’hôtellerie  du 
pic  du  Midi.  De  là  au  sommet,  p.  108. 

On  peut  aussi  se  faire  conduire  en 
voiture  par  le  col  de  Tourmaîet  aux 
(31  k.)  cabanes  de  Thou,  d’où  l’on 
monte  en  1 h.  30  à IhôieHerie.  -- 
Uesc  nie  sur  Bagnères  par  le  che- 
min direct  ou  par  le  lac  Bleu  (F. 
ci-dessous),  ou  .sur  Barèges  (p.  108). 

7“  VALLÉE  DE  LESPOMNE,  LAC 
BLEU  (S. -O.  ,•  route  de  15  k.  jusqu’à 
rhôtellerie  du  Chiroulel,  au  delà 
excellent  chemin  de  muiels;  tram 
électr.  jusqu’au  pont  de  Baudéan, 
5 k.  ; de  là,  montée  5 h.,  desc., 
3 h.  15;  serv.  de  voit,  et  de  mulets 
du  15  juin,  au  30  sept.;  rexcursion 
est  surtout  intéressante  quand  le  dé- 
versoir du  lac  est  ouvert).  — Pro- 
fondément creusée  entre  les  con- 
treforts du  pic  du  Midi  et  ceux  du 
mont  Aigu,  la  vallée  de  Lesponne 
serpente,  du  N.-E.  ou  S - O.,  au 
pied  de  montagnes  escarpées  Elle 
débouche  dans  la  vallée  de  Campan, 
en  re  le  vil  âge  de  Baudéan  et  l'an- 
cien prieuré  de  Saint-Paul.  ■—  A 
entrée  (647  m.  d’alt.)  la  vallée  de 
Lesponne  est  très  étroite.  Le  versant 
N.,  formé  par  une  muraille  de  ro- 
chers, la  Coste  d'Àrrou,  qui  sépare 
celte  vallée  du  vallon  de  Serrîs,  offre 
à peine  quel  jues  taillis.  Le  versant 
S.  -est  occupé  par  les  étages  ga- 
zonnés  à' Artigue-Darré,  auxquels 
succède  la  forêt  de  Mourgounl. 

A[)rès  aroir  fiànchi  (15  min.  du 
pont  de  Baudéan)  le  ruisseau  de 
Lordezen,  descendu  des  pâturages 
û’Esquiou,  })uis  la  Claire,  dont  la 
vallée  remonte  jusqu'à  la  Peyre,  on 
passe  au  hameau  de  la  Vialette. 

1 h.  Lesponne  (750  m ),  ch.-l.  de  la 
vcdlée,  qui  se  resserre;  les  cultures 
disparaissent.  — 1 h.  40.  L'Hos  ital. 
h-  dr.,  petite  gorge  : au  fond  le 


mont  Aigu.  Près  de  la  route,  la  jolie 
cascade  d'Aspi  ou  de  la  Truite,  au- 
dessus  de  laquelle  est  le  pont  de  Ma^ 
genta  ; plus  haut,  un  sentier,  à peu 
près  praticable  pour  les  chevaux, 
conduit  au  pied  du  m nt  Aigu. 

2 h.  25  (1,006  in.  d’alt.).  A g., 
;.orge  d'Ardalos,  par  laquelle  on 
aperçoit  le  pic  du  Midi  qui  paraît 
très  rapproché,  mais  dont  on  ne 
peut  cependant  atteindre  la  base 
qu’en  3 h.  (pentes  fort  raides).  Le 
lac  de  Pegralade  (1.95?  m.  ) est  situé 
à l’extrémité  supérieure  de  la  goige 
d’Ardalos,  dans  un  effondrement 
formé  au  pied  même  du  pic  du  Midi. 

2 h.  45.  Hôtellerie  du  Chiroulet 
(déj.,  dîn.  et  chambres)  où  cesse  la 
route  de  voit.  — Dans  la  vallée,  im- 
portante usine  hydro-électrique. 

A 200  m.  plus  loin,  laissant  à dr. 
le  chemin  de  la  Hourquette  de  Ba- 
ran,  on  franchi  l T Adour,  pour  monter 
à travers  bois  à une  terrasse  de 
pâturages  et  de  rochers.  11  faut 
alors  gravir  par  des  lacets  un  for- 
midable escarpement  rocheux,  haut 
de  800  m.  env  Enfin  on  atteint  une 
peliie  terrasse  au-dessous  de  laquelle 
le  déversoir  jaillit  près  du  tunnel 
de  percement  ; à côté  est  l’anc  enne 
cantine  des  ouvriers,  auj.  inoccu- 
pée. Au  delà  du  pas  du  Bouc,  on 
découvre  subilement  le  lac. 

5 h.  Lac  Bleu  ou  Lhéou  (1.968  m.), 
bel'e  nappe  d’eau  d’un  bleu  inlense 
par  temps  clair,  de  47  hect.  de  su- 
perficie et  J 20  m.  de  profondeur 
maximum,  dans  un  cirque  de  pâtu- 
rages. Le  lac  est  devenu  un  réser- 
voir d’alimentation  où  l’on  puise 
5 millions  de  mètres  cubes  d’eau  pour 
l’irrigation  des  plaines.  Tout  près'de 
la  maison  on  peut  se  pencher  au. 
dessus  du  lac,  p^nir  reconnaître 
l’endroit  où  se  trouve  la  prise  d’eau. 

Si  l’on  ne  veut  pas  revenir  par  le 
même  chemin,  on  peut  contourimr 
le  lac  Bleu  et  gagner  (50  min.)  la 
Hourquette  d’Ouscouaou,  ou  col  de 
i Bi^Ouftire,  qui  le  domine  du  côté 
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N. -O.  Un  petit  ravin,  très  raide  et 
tapissé  dè  gazon,  descend  du  som- 
me! de  ce  col  vers  (2  h.)  le  lac  Vèrt, 
d’où  l’on  revient  à Bagnères  par 
(3  h.  30).Uhiroulet  et  ,1a  vallée  de 
Lesp  nne  {V.  ci-dessus).  — Du  lac 
Bleu  on  peut  aussi  gagner  le  pic 
du  Midi  par  le  col  d’Aoube. 

8°  DE  BAGNÈPES-DE-BiGORRE 
A ARREAU,  PAR  LE  COL  D’ASPIN 
(roule  de  3«  k.  2;  Iram  Jusqu’à 
Sainle-Mterie.  13  k.  ; excursion  très 
recommandée).  — 13  k.  de  Bagneres 
à Sainte  Marié,  par  la  vallée  de 
Campan  (p.  110).  — A l'angle  de 
l’église  de  Sai  'te-Marie,  on  laisse 
à dr.  la  route  de  Barèges  jiar  le 
Tourmalet  (p.  110)  et  l'on  prend  en 
face  de  soi  celle  d’Arreau,  qui  Iran- 
clilt  blenlôt  l’Adour  de  Uripp.  — 
16  k.  5.  La  Séoube.  — 19  k.  6.  On 
franchit l’Adour  de  Séoube  h l’entrée 
de  la  rustique  petite  vallée  de  Payolle 
(hôf.  î de  VArbizon,:,  T C.  F.,  tarif 
affiché,  poste  de  secours;  de  ta 
Poste,  T.  c.  F.),  bon  séjour  d’été  et 
excellente  station  de  sports  d’hiver. 
— 20  k.  6.  Espiadet  : grosse  croix  de 
marbre;  le  bamf*au  est  au  pied  de  la 
fameuse  carrière  de  Campan,  dont  le 
marbre  vert,  nuancée  de  rouge  et  de 
blanc,  a fourni  les  colonnes  du  Grand 
Trianon,  22  colonnes  du  Palais-Royal 
de  Berlin  et  8 colonnes  de  l’Opéra 
de  Paris.  — Pénible  montée  eh  la- 
cets, à travers  une  superbe  forêt  de 
sapins.  — 24  k.  3.  La  route  sort  de 
la  sapinière- 

ROUTE  20.  — DE  I 

p^r  Cahors  e 

Ch.  i>r  frr:  717  k.;  réseau  d’Orléans  ; 
trains  express,  rapide  de  nuit,  avec 
wog.ins-reslàuranis  et  wagons- 
lits;  112  fr.  0:i,  7.i  fr.  CO.  49  fr.  »0. 

125  k.  de  Paris  n\ix  Aubrais- 
Orléans  (p.  1),  — l,R  voie 
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2i  k.  9.  Col  d’Aspin  T^.497  m 
d’alt.).  • Vue  admirable  sur  la  vallée 
d'Aure,  les  neiges  de  la  Pez  et  de 
Clarabide,  les  Posets  ; en  arrière 
surgit  le  cône  du  pic  du  Midi  de 
Bigorre.  — Descente  d’abord  rapide 
sur  la  vallée  de  la  Neste  : voef  ra- 
vissantes, successivement  sur  Aspin, 
le  bassin  d’A  reau  et  enfin  Arreau, 
— 37  k.  9.  Fin  de  la  dè.scente.  On 
rejoint  la  route  venant  de  Lanneme- 
zan,  avec  laquelle,  à dr.,  on  longe 
la  rive  g.,  de  la  Neste  d’Aure,  que 
l’on  franchit  sur  le  2*‘  pont;  le  pre- 
mier mènerait  à la  gare  d’Arreau. 

38  k.  2.  Arreau  (p.  74). 

9°  DE  BAGNÈRES-DE-BIGORRE 
A BARÈGES,  PAR  LE  COL  DU 
TOURfVlALET  (roule  pittoresque,  de 
40  k.,  mais  ^fortes  rampes).  — D -s- 
cription  p.  199. 

10“  DE  BAGNÈRES  A LOURDES 
PAR  LOUCRUP  (O.-N.-O.,  22  k , 
route  et  tram  électr.  : 3 fr.  10  et 
1 fr.  30,  majoration  temfioraire  de 
40  “/o  ; belles  vues).  — On  sort  par 
la  route  de  Tarbes.  —2  k.  7.  Pouzac 
fp.  114).  — 6 k.  Montgaillarâ.  Le  tram 
prend  à g.  la  route  de  Loucrüp 
et  munie  sur  le  plateau.  — 4 k. 
Lnucrup.  Du  plateau,  et  surtout  â 
la  descente,  * vue  superbe  sur  les 
Pyrénées.  — 17k.  A'-eixac  ès  AngleS. 
Sur  une  colline  au  S.,  ruines  du 
château  des  Angles  (xiv®  s.)  non 
loin,  ancien  camp  retranché.  — On 
descend  dans  la  plaine  jusqu'à  (22  k.) 
Lourdes  (p.  77). 


ARIS  A TOULOUSE 

Montauban. 

franchit  la  Loire  : belle  vue  à 
dr.  sur  Orléans.  On  parcourt 
jusqu’à  Vierzon  la  Sologne. 
Avant  Vierzon,  tunnel  de 
L' Alouette  (1,234  m.);  on  des- 
cend dans  la  vallée  du  Clier^ 
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204  k.  Vierzon  (buffet),  bifurc. 
pour  Bourges.  — La  voie  fran- 
chit successivement  l’Yèvre,  le 
canal  du  Berry  et  le  Cher,  et 
remonte  l’Arnon.puis  la  Théols. 
— 240  k.  Issoudun,  à g.,  au- 
dessus  des  prairies  de  la  Théols 
et  dominé  par  sa  tour  Blan- 
che.— La  voie  franchit  l’Indre; 
à dr.  clocher  de  Déols. 

267  k.  Ghâteauroux  (buffet). 
Tunnel  des  Petites-Roc hes 
(l.OiO  m.);  on  franchit  la 
Bouzanne  sur  un  viaduc  de 
12  arches;  très  belles  vues;  à 
dr.,  sur  une  colline,  château 
de  Chabenet  (xv«  s.).  — La 
voie  débouche  sur  les  versants 
dr.  de  la  vallée  de  la  Creuse. 

298  k.  Argenton  (buffet).  La 
voie  franchit  la  Creuse  et 
s’élève  sur  un  plateau  qui 
marque  le  début  du  massif 
Central,  annoncé  par  les  châ- 
taigniers. 

326  k.  St-Sébastien  (buffet), 
bifurc.  peur  Guéret. 

On  franchit  la  Gartempe  sur 
le  viaduc  de  Rocherolle,  long 
de  187  m.,  à deux  étages  d’ar- 
cades). 

371  k.  Saint-Sulpice- Laurier e, 
(buffet),  bifurc.  pour  Montlu- 
çon  et  Poitiers.  — Trajet  pit- 
toresque à travers  les  petites 
montagnesMu  Limousin,  et  des- 
cente dans  la  vallée  de  la 
Vie7ine. 

404  k.  Limoges  (buffet),  en 
amphithéâtre  au-dessus  de  la 
rive  dr.  de  la  Vienne. 

La  voie  passe  en  tunnel 
(1.022  m.)  sous  la  ville  et  fran- 
chit la  Vienne  sur  un  magni- 


fique viaduc  de  23  arches  en 
granit:  belle  vue  de  Limoges  ; 
elle  monte  sur  les  versants  de 
la  rive  dr.  de  la  Briance;  à dr., 
belle  vue  sur  les  ruines  de 
Chalusset.  On  franchit  la 
Briance,  au  delà  de  Pierrebuf- 
fière,  sur  un  viaduc  de  11  ar- 
ches ; vue  charmante  sur  Pier- 
rebuffière.  Au  delà  de  la  sta- 
tion de  Magnac-Vicq,  on  fran- 
chit la  petite  Briance  sur  un 
viaduc  de  14  arches,  et  au  delà 
~d*Uzerche  (463  k.),  on  débouche 
dans  les  gorges  de  la  Vézère, 
profondes  et  sauvages,  qu’on 
descend  jusqu’à  (486  k.)  Allasac. 
Ce  trajet  est  très  pittoresque. 

503  k.  Brive  (buffet), s’assurer 
qu’on  est  bien  dans  la  partie 
du  train  pour  Montauban. 
Trajet  pittoresque  entre  les 
vallées  de  la  Corrèze  et  de  la 
Dordogne.  — Avant  (540  k.) 
Souillac  (buffet),  on  franchit  la 
Corrèze  sur  un  viaduc  de  30 
arches  et  l’on  débouche  dans 
la  vallée  de  la  Dordogne,  que  la 
voie  suit  à flanc  de  coteau, 
dans  de  beaux  paysages,  pour  la 
franchir  au  delà  de  (544  k.) 
Cazoulès. 

562  k.  Gourdon,  Après  un 
tunnel  sous  la  falaise  du  châ- 
teau de  Mercuès,  la  voie  des- 
cend en  corniche  dans  la  vallee 
du  Lot,  dont  elle  côtoie  la  rive 
dr.;  tiès  belle  vue. 

603  k.  Cahors  (buffet),  dans 
une  presqu’île  formée  pnr  le 
Lot.  En  quittant  la  gare,  on 
aperçoit  à dr.  le  pont  Valenire 
(XIV®  s , restauré , 6 arches), 
puis  la  voie  franchit  le  Lot  et 
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l’on  remonte  au  S.  le  vallon  du 
Quercy  pour  déboucher,  au 
delà  de  (649  k.)  Réalville,  dans 
la  large  vallée  de  l'Aveyron  que 
l’on  franchit,  puis  dans  la 
vallée  du  Tarn,  que  la  voie 
franchit  avant  de  rejoindre  la 
ligne  de  Bordeaux  à Cette. 

666  k.  Montauban  (buffet  et 
hôt.  Terminus,  dipl.  T.  c.  F ), 
ch.-l.  du  départ,  de  Tarii-et- 
Garonne,  jolie  ville  de 
29.778  hab.,  sur  une  terrasse 
entre  la  rive  dr.  du  Tarn  et 
ses  deux  affluents  : le  Tescou 

ROUTE  21. 

TOULOUSE,  ville  de  149,438  h., 
ch.-l.  du  départ,  de  la  Haute- 
Garonne,  siège  d’un  archevê- 
ché, s’étend  en  plaine  à 40  in. 
d’alt.,  sur  la  rive  dr.  de  la  Ga- 
ronne, au  point  où  le  fleuve, 
décrivant  presque  un  demi-cer- 
cle, passe  de  la  direction  du 
N.-E.  et  du  N.  à celle  du  N.-O. 
qu’il  doit  garder  définitive- 
ment. La  Garonne  sépare  la 
ville  du  faubourg Saint-Gyprien 
auquel  elle  est  reliée  par 

quatre  ponts. 

Toulouse,  bâtie  en  briques, 
offre  un  aspect  et  une  physio- 
nomie bien  caractéristiques. 
C’est  une  ville  animée  et  très 
intéressante  : par  ses  richesses 
monumentales  et  artistiques, 
elle  se  classe  en  France  tout 

aussitôt  après  Paris  et  Rouen. 

Pour  plus  de  détails  sur 

Toulouse,  V.  la  monographie- 
Diamant  illustrée;  Toulouse- 
Moniauban. 


et  le  ruisseau  de  Lagarrigue.  Si 
l’on  s’arrête  à Montauban,  voir 
le  pont  du  Tarn,  l’église  Saint- 
Jacques,  le  musée  Ingres  et  la 
place  Nationale,  ainsi  que  le 
tableau  d’Ingres  dans  la  sacris- 
tie de  la  cathédrale. 

Pour  détails,  voir  la  mono- 
graphie Diamant  ; Toulouse- 
Montauban. 

On  longe  jusqu’à  Toulouse, 
le  canal  latéral,  dans  la  mono- 
tone vallée  de  la  Garonne. 

717  k.  Toulouse,  gare  de 
Matabiau  (buffet). 

- TOULOUSE 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Gares  — gare  Matabiau  (Midi 
et  Orléans),  gare  principale,  pour 
toutes  les  grandes  lignes  ; — gabe 
Saint-Gyprien,  station  de  la  ligne 
d’Auch;  — gare  Roguet,  lignes 
régionales  de  Boulogne,  Cadours, 
Saint-Sulpice-sur-Lèze. 

Omnibus  du  chemin  de  fer  : — 
bureau  central,  r.  St-Antoine,  24. 
— En  général  les  hôtels  n’ont  pas 
d’omnibus  particuliers. 

Hôtels  : — DE  ordre  : de  la 
Compagnie  du  Midi  (PI.  a E 1),  à la 
gare  Matabiau  (ouvert  en  1913,  con- 
fort moderne  ; eau  froide  et  chaude 
et  bains,  salons  de  lecture  et  de 
coiffure);  Grand-Hôtel  et  Tivollier 
(PI.  b B 3),  r.  de  Metz,  31-33,  dipl. 
T.  c.  F.  (bains,  salle  des  fêles)  ; de 
l'Europe  et  du  Midi  (PI.  d D 2),  pl. 
La  Fayette,  6 (bains,  jardin  d’été 
gar.). 

Moins  chers  : — Terminus,  en  face 
delà  gare  Malabiau;  Capoul  (PI.  « 
D 2).  pl.  La  Fayette,  13,  t.  c.  f.  (150 
ch.;  bains);  de  Paris  (Pl.  f C 2), 
r.  Gambetta,  66,  près  du  Capitole  (60 
ch.,  grand  hall,  gar.)  ; Baichère, 
r.  des  Arts,  7 ; du  Bon-Pasteur, 


tOÜLOÜSË. 


126  - [21] 

r.  Pargaminières,  85^  recomm.  au 
clergé)  ; Ba\tard^  eq  face  de  la  gare 
Matahiau;  du  t'rogrés,  r.  Hivals,  10; 
Fages,  bdjîonrepos,  11,  eu  face  de 
la  gare  Matabiau  ; Duvet,  bd  Bon- 
repos. 

Mohkstes  : — des  A mhassadeurs  et 
de  la  Pomme-d'Or,  r.  Labbéda,  6, 
T.  C,  F.  ; du  Capitole,  r.  Rémusat,  3 ; 
Chaumofid,  i*.  La  Fayelle,  19. 

HÔTEis  meublés:  — Regina  (PI.  c 
D 1),  r.  Bayard,  en  face  de  la  gare 
(50  ch.;  asc.,  bains);  de  la  Pose 
(PI.  fl!  D2).  r d’Alsace-Lorraine,  34- 
38  (150  ch.  : bains,  chautf  );  de  l'Opé- 
ra, pl.  du  tapi  oie.  1 (70  ch. , bains, 
chaulî-,  jardin,  gar.)  ; du  Grand- 
Balcon,  r.  Rorniguières,  8-10,  dipl. 
T.  C-  F.;  ('es  Arcades,  pl.  du  Capi- 
tole, 9 ; des  Bains,  pl,  La  Fayette,  1 
(JOO  ch.;  chaufif.,  jardin);  Séverin, 
r.  Bayard,  69,  près  de  la  gare. 

Restaurants  : — Riche,  au  Grand- 
Hôtel  ; à la  plupart  des  autres  hôtels, 
aux  grands  cafés  des  ail  es  Jean- 
Jaures,  de  la  pl.  La  Fayette  et  du 
bd  de  Strasbourg  (Albrighi,  de  la 
Comédie,  Sion,La  Fayette,  etc.);  resl. 
et  cafés-rest.,  pl.  du  Capitole,  à prix 
fixe;  des  Gourmets,  r.  Bayard,  11; 
auRosbif.  r. La  Fayette,  la;  Doré,  pl. 
La  Fayette,  16  (genre  Duval,  et  repas 
à prix  fixe)  ; Àlart.  r.  Lapeyrouseet 
r.  du  Poids,  de-1  Huile  ; du  Dvnjon, 
près  du  Capitale, 

Cafés  delà  Comédie,  La  Fayette, 
Paul,  des  Américains,  Cardinal, 
Faget,  allées  .Tean-Jaurès;  Albrighi, 
Sion,  Victor-Hugo,  du  Globe,  Gaulois, 
Américan-bar,  Barrié,  bd  de  Stras- 
bourg; noinbreux  pl.  du  Capitole;  etc. 

Pâtissiers-glaciers  : — Heins- 
TesUr,  r.  Lafayette,  11  ; Ser  e,r.  du 
Blejnpart-Malabiau  et  r.  d’Alsace- 
Lorraine,  8.i;  Fiel,  r.  Monlgaillard,  8, 
en  face  du  Jardin-Royal;  Pâtisserie 
La  Fayette,  pl.  La  Fayette,  13  ; etc. 

Poste  : — bureau  central,  r.  de  la 
Poste,  4,  près  du  Capitole  ; — nom- 
breux bureaux  auxiliaires. 

Bains  et  hydrothérapie:  — Bains 


Dutemps  fhôt.  des  Bains),  pf.  l.a 
Fayette,  1 ; Hammam,  pl.  Victor- 
Hugo,  6,  et  pl.  La  Fayetle  (hôt.  Ca- 
poul)  ; Thermts  du  Languedoc,  r,  du 
Languedoc,  1 bis  ; Qaytou>  qna  de 
Tounis,  12,  etc. 

Voitures  à traction  animalo  rta- 
rif  1919)  : — Courses  dans  la  ville, 
jusqu’aux  limites  deToetroi,  le  jour, 
2 fr.  50;  après  minmt  et  demi,  4fr  ; 
— Courses  à l'heure  dans  l’enceinte 
de  l’octroi,  lej.,  4 fr.  ; après  minuit 
et  demi  5 fr .;  — Courses  hors  du 
rayon  de  l'octroi  dans  la  commune 
jusqu’au  6‘»k.,4  fr,  50  ; après  minuit 
et  demi  6 fr.  ; — Pour  chaque  k.  ou 
fracliou  de  k.,  le  j.  75  c.,  la  nuit, 
Ifr.;  — Courses  à l'heure,  hors  du 
rayon  de  l’octroi,  dans  les  limites  de 
la  commune,  4 fr.  50  le  j.,  la  nuit 
après  minuit  et  demi  5 fr.  50.  — La 
station  de  Ste-Agne,  les  gares  Saïut- 
Cyprien  et  Toulouse  Revel  sont 
ex  cep t ion nellement  considérées 
comme  étant  dans  le  rayon  de 
l’octroi. 

Stations  : places  du  Capitole,  La 
Fayette,  des  Car  nés,  Saiul-EUenne, 
Saint  Michel,  Matabiau,  Roguet 
(Saml-Cyprien),  au  Pont-Neuf,  aux 
gares  Matabiau,  Roguet  et  Suinl- 
Cyprien. 

Taxis-autos  : — demander  les 
tarifs.  Mêmes  stations  que  pour  les 
voitures  à chevaux  (F.  ci-dessus). 

Trams  électriques  : — service 
très  co iiplet,  ayant  surtout  pour 
point  central  la  place  du  Capitole. 

Omnibus  (service  de  ville)  ; — 
1”  He  la  place  nu  Capitole  : à la 
place  extérieure  Saint-Michel  ; aux 
Amidonniers,  au  cimetière:  à Negre- 
neys  ; à Blagnac  par  le  polygone  ou 
par  le  bassin  de  l’Ernbourhure  ; 
à Montaudran  ; à Saint  - Martin- 
Colomiers  ; à Braquevüte  - Par* 
tet  ; — 2“  De  la  plage  Rogcet  : 
à Bourrassol  ; à la  Cartoucherie  ; — 
3»  Du  Capitole:  à la  barrière  de 
Muret;  — De  LA  RUE  p’Alsace 
LoBRAiüiE  : à la  barrière  de  Paris  ; d 
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a barrière  Matabiau  ; 5“  De  la 

PLACE  Esqdirol  : à la  gare  Saint- 
Agne  ; à la  gare  Siaint-Cypricn 

Théâtres  : — Grand-Théâtre,  ou 
Théâtre  du  Capitole,  à l’aile  dr.  du 
Capitole  (incendié  en  1917) , La 
F lyette,  pl.  La  Fayette;  des  Variétés, 
av.  Lafayelle,  des  Nouveautés,  bd  La- 
zaie-Carnot,.>6  ; Arènes  des  Amidon- 
mers,  représentations  théâtrales  ; de 
la  Nature,  au  Parc  Toulousain,  dans 
une  île  de  la  Garonne. 

Cinénias  : — Apollo-Thédtre,  bd 
de  Strasbourg;  Àmerican-Cosmo- 
graph,T.  Moalardy,  24;  Pathé,  r. 
l.apeyrouse,  7. 

Skatings  i — à l’Eldorado  et  au 
Kursaal,  allées  de  Barcelone;  Beaur 
lieu,  av.  de  Muret  (terrasse  sur  la 
Garonne,  jardin). 

G aampde  courses  : — à la  Cépière 
(3  k.  S.-O.-S.  du  Pont-Neuf;  tram  de 
la  place  d'Esquirol  a Lardenne); 
— Concours  hippique  : en  mai. 

Vélodrome  : — aux  Amidonniers. 

Lieux  de  promenade  (distractions 
diverses)  : — Parc  Toulousain,  dans 
un  ramier  (îlot)  de  la  Garonne,  au 
pont  Saint-Michel,  rive  dr.  : tennis, 
théâtre  de  la  Na  ure,  cafés-restau- 
rants; Amidonniers,  le  long  du 
canal  de  Brienoe  : vélodrome,  jeia 
de  foot-ball,  de  lawn-tennis  ; Kur- 
saal et  Ehiorado  (spectacles  divers  ; 
concerts,  déj.,  dîn.  et  soupers);  ca- 
fés-rest»);  — Lalande  (j  k.  N.  de  lu 
pl.  du  Capitole,  tram  électrique), 
restaurants  et  guinguettes  ; — Pont 
del'Hers  (o  k.  N.-N.-E.  du  Capitole; 
tram)  rive  g.  de  l’Hers  : cafés- 
rest.  du  Parc-de-l’Hers,  du  Pont-de- 
l’Hers,  avec  jardins,  repas,  goûters, 
lunchs  ; — Blagnac  (6  k.  N.-0.  du 
Capito'e  ; omn.  de  la  pl.  du  Capitole)  : 
hôt.-café  Bar  thés  ; — Lardenne 
(5  k.  O -S. -O.  du  Capitole  ; tram 
électrique  de  la  pl.  Esquirol)  : 
restaurants  et  cafés. 

Spécialités  : — Pâtés  truffés, 
aussi  réputés  que  ceux  de  Stras- 
boui  g : Tivolher,  r.  d’Alsace-Lor- 
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raine,  31,  et  au  Grand-Hôtel  ; /#asri©n- 
Guurel,  r.  La  Fayette,  31  ; i/tcfton 
r.  Sl-Rome,  51,  près  de  la  pl.  du 
Capitole;  Bes>  hon  Sevestre,  r.  La- 
Fayette,  3;  uux  hôtels  >;e  l’Europe 
Capoul,  et  au  restaurant  Albrighi;  — 
Violettes  de  Toulouse  : Elle  Benoit, 
vente  etexpédi  ion,r.  La-Fayette,  3 
et  à la  Matabiau. 

Si;ndicat  d’iniliative  : — au  Ca- 
piioie,  au  coin  du  square  et  de  la  r 
La-Fayette,  de  9 h.  à midi  et  de  14  à 
18  h.,  sauf  le  don.  ; renseignements 
gratuits. 

ITINÉRAIRE 

Conseils  aux  touristes.  — Il  *faut 
consacrer  au  moins  une  journée  à 
Toulouse.  Les  curiosités  à recom- 
mander le  plus  particulièrement 
sont  ; Salnt-Sernin,  le  musée 
des  Augustins,  la  cathédrale,  la 
Dalbade,  le  musée  Saint- Raymond, 
les  Jacobins,  l'hôtel  Bernuy,  les 
hôtels  (i'Assézat,  du  Vieux-R  isin,  la 
M ison  de  pierre,  les  Jardins. 

De  la  gare  Matabiau  au  centre  de 
la  ville.  — Une  ligne  dô  tram  élec- 
trique met  directement  la  gare  en 
communicalioQ  avçc  le  Capitule  par 
les  allées  Jean-Jaurès,  le  square  La- 
Fayette  et  la  r.  La-Fayelle.  Une  autre 
ligne,  place  Saint-Michel,  suit  la  rue 
d’Alsace-Lorraine  et  passe  derrière 
le  Capitole,  au  square  du  Capilod 

En  sortant  de  la  gare,  le 
canal  franchi,  on  trouve  bien- 
tôt sur  la  g.  les  larges  allées 
Jean- Jaurès,  (anciennes  allées 
La-Fayette)  qui,  à dr.,  con- 
duisent à la  jplaee  La-Ft.yette, 
où  est  le  square  Wilson. 

Dans  le  square,  au  centre  : 
monuments  des  poètes  Epliraïm 
Mikhaïl,  par  Ch.  Mathieu,  et 
Pierre  Goudelin,  par  Mercier 
et  Falgm're.  statue  de  Moïse, 
par  Labatut. 
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Traversant  la  place  La-Fayelte 
on  prendra  la  rue  La  Fayette, 
qui  croise  la  rue  d’Alsace-Lor* 
raine,  artère  principale  de  Tou-_ 
lüuse,  bordée  de  grands  maga- 
sins ; en  la  suivant  à xir.,  on 
trouverait  à g.  la  rue  de  la 
Poste,  où  est  le  bureau  central 
des  postes.  La  rue  La-Fayette 
longe  le  square  du  Capitole  et 
conduit  à la  place  du  Capitole 
bordée  à l’E.  par  le  Capitole, 
ou  palais  municipal,  à double 
façade.  Tune  sur  la  place,  bâtie 
de  1750  à 1755  par  Cammas, 
l’autre,  au  revers,  surle  sqpare 
du  Gapitote,  exécutée  de  1882 
à 1886  par  l’architecte  Leclerc, 
et  en  partie  masquée  par  un 
ancien  donjon  du  xvi®  s res- 
tauré. — L’édificè  a été  en 
grande  partie  incendié  en 
août  1917  ; l’intérieur  du 
théâtre  (à  l’aile  dr.)  a été  com- 
plètement détruit. 

Au  centre  du  Capitole  est  l’étroile 
cour  où  fut  décapité  le  duc  de 
Montmorency  révolté  contre  Riche- 
lieu, en  1632;  belle  porte  surmontée 
du  buste  de  Henri  IV. 

1er  étage  (entrée  gratuite  les 
eudis,  dim.  et  fêtes,  de  13  h.  à 16  h. 
ou  17  h.;  50  c le,  lundi  de  15  h.  à 
17  h.,  les  autres  jours  de  9 h.  à 
17  h.)  : Salle  des  Illustres,  complè- 
tement renouvelée  avec  le  concours 
des  grands  artistes  nés  ou  formés  à 
Toulouse  : Mercié,  Falguière,  Mar- 
queste,  J.-P-  Laurent,  Üebat-Pon- 
san,  etc. 

Prenant,  à l’angle  N. -O.  de 
la  place  du  Capitole,  la  rue  du 
Taur,  on  trouve  d’abord,  à dr., 
l’église  Notre-Dame  du-Taiir,  du 
xiv«  s. 


Clocher  curieux  ; au  portail  mou- 
lages de  deux  statu  s dites  de  Rieux 
{V.  musée);  peintures  du  chœur 
(martyre  de  Sl-Saturuin),  par  Be- 
nezet. 

En -suivant  la  rue  du  Taur, 
on  laisse  ensuite  à g.  la  porte 
du  collège  de  VEsquile,  œuvre 
de  Bachelier,  et  à dr.  la  Tour 
Morand,  remontant  au  xii®  s., 
près  de  laquelle  s’ouvre  â dr. 
la  rue  du  Périgord,  où  se 
trouve  la  chapelle  du  Grand 
Séminaire  ou  des  Carmélites, 
du  XVII®  s.  : peintures,  œuvres 
de  Despax.  La  rue  du  Taur 
aboutit  à Saint-Sernin. 

^^Saint-Sernin,  construite 
du  xr  au  XIII®  s.  et  que  précède 
du  côté  de  la  rue  du  Taur  une 
avant-porte  (porte  Miégeville) 
de  la  Renaissance,  est,  depuis 
la  destruction  de  Saint-Pierre 
de  Cluny,  la  plus  grande  et  la 
plus  complète  des  églises  ro- 
manes; longueur  totale,  i 15  m , 
clocher  central  hauF  de  65  m., 
grande  façade  inachevée. 

Ckoi  ée  et  chœur.  — 54  sialles  de 
la  Renaissance:  dans  Ial“>  staile 
basse  de  dr.,  on  a représenté  Calvin 
prêchant  avec  une  tête  de  porc  ; 
belles  peintures  du  xvi®  s.  aux  gros 
piliers  de  la  croisée  et  grilles  laté- 
rales (xv®  s.);  derrièri  le  maître- 
autel,  beau  tombeau  de  St  Saturnin 
(xviiis.).  ' 

Déambulatoire.  — Haut  podium 
ou  siylobate,  dans  lequel  sont  per- 
cées les  portes  de  la  crypte;  à l’une 
de  ces  portes,  belle  tète  de  Christ; 
plus  loin,  sei>t  sculptures  romanes 
de  la  fin  du  xii°  s.  : la  plus  remar- 
quable est  un  Christ,  assis,  en  face 
de  la  chapelle  terniinalé  Sainte  Fa- 
mille, tableau  attribué  au  Corrège. 
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Ex-voto  de  1528  suspendu  à la 
voùle,  modèle  eu  reli'  f de  l'abbaye 
de  Sl-Sern.n  avec  le  doujou  du 
Capitole. 

Crypte  (gardien  ; entrée,  50  c.  ; 
ferin  'e  de  midi  à 14  h.;  — Ou  y con- 
serve les  reliques  principales.  Smi- 
bassemeut  hexagonal  (xiir  s.)  de 
l'ancien  mausolée  de  Si  Saturnin. 
Objets  divi  rs,  depuis  le  iir  s. 

Croisillon  N.  — A l’absidiole  de 
g.,  grand  crucifix  du  xii«  s. 

Mur  n.  de  i.a  nei-.  — Grande  table 
(l'autel  d\i  \'i“  s.;  la  moulure  infé- 
rieure du  rebord  a été  richement 
sculplée  au  iii'’,  s. 

Salle  dks  tours.  — Salle  de  la 
lourA.,  servant  de  sacristie:  cu- 
rieuses voûtes  de  la  fin  du  xir"  s. 
Salle  de  la  tour  S.,  voûtée  de  la 
même  maniéré  ; peintures  curieuses 
du  iiii»  s. 

En  sortant  de  Snint-Sernin 
par  rO.,  on  a en  face  de  soi  le 
musée  Saint-Raymond. 

Le  *musée  Sa  nt-Raymond  est 
public  les  jeudi,  dim.  et  fêtes, 
de  13  à 16  h.,  17  h.,  en  été,  50c., 
les  autres  j.  de  9 h.  à 16  h.  ou 
17  h.,  fermé  le  lundi  matin. 
Ce  musée  rétro.spectif , a le 
Cluny  toulousain  »,  est  installé 
depuis  1891  dans  l’ancien  col- 
lège Saint-Raymond,  construit 
dans  le  style  gothique  vers  1510 
et  restauré  par  Viollet-le-i)uc. 

Rez-üe-ciiaussée.-  1 salle(TouIou- 
sainej  Collections  ethnographiques, 
terres  cuites  gallo-romaines  ; christ 
en  bois  du  xiv^s.;  ancien  mobilier 
toulousain;  sabre  d honneur  donné 
par  le  Direcloire  à Ilonaparle,  par 
Bonaparte  à Kléber  et  par  Kléber 
au  général  Verdier  ; bustes  du  géné- 
ral Verdier  et  de  sa  femme,  par 
Cavova.  — 2«  salle.  Golleclion  Gal- 
lieni  (.AfrKiue  du  Contre  et  du  Sud)  ; 
objets  chinois  et  iuponais,  etc.  Dans 
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l’escalier,  chaise  h porteurs  de 
Louis  XIV,  bannière  des  comtes  de 
Toulouse,  porte  en  1er  du  xv»  s., 
porlrails,  bustes,  elc. 

ÉTAGE.  — A g.  salle  (gallo- 
romaine).  Nombreux  objets  prove- 
nant de  fouilles,  parmi  lesquels  les 
fragments  d un  magnifique  *char  en 
bronze.  Riche  médaillier.  — 2o  salle 
(égyptienne  et  grecque).  Vases peinis. 
'Sarcophage  et  momie  d’une  reine 
d’Egypte.  2 coupe»  en  or  massif. 
Stfxtuettea  de  Tanagra.  Décret  de  Bé- 
rénice^ gravé  sur  marbre.  — A dr 
salle  moyeu  ôge  et  Renaissance. 
Emaux  de  Limoges.  Bijoux  méro- 
vingiens et  vis  gothiques.  Grand 
retable  du  xiv®  s.  Fresque  de  1454. 
Roau  tableau  de  1444  peint  pour  la 
chapidle  du  Parlement.  Admirables 
'miniatures  de  1535  arrachées  à 
l’aniiphonaire  de  Mi repoix. 

Revenu  à la  place  du  Capitole, 
on  prendra,  au  S. -O.,  la  rue 
Gambettaoù  l’on  trouvera,  ser- 
vant d’entrée  au  lycée,  l'hôtel 
Bernuy,  partie  gothique  (1504), 
partie  de  la  Renaissance  ; on 
pénètre  librement  dans  la 
première  cour.  A dr.  de  l’hêtel 
Rernuy,  s’ouvre  larwe  Lakanul 
où  se  trouvent  les  restes  du 
couvent  des  Jacobins;  s’adresser 
pour  visiter  au  concierge  du 
pelil  Lycée. 

V église  (1230-1292),  avec  ses  deux 
nefs  égales,  hautes  de  f>rès  de  30  m., 
et  son  élégant  clocher  latéral,  est  le 
plus  beau  type  de  l’art  golliiq  e tou- 
lousain. La  partie  subsislanle  du 
cloître,  la  salle  capitulaire  et  la  cha- 
pelle Sl-Anlonin,  quiolfre  de  remar- 
quables fresques,  malheureusement 
très  elfacées,  de  l’époque,  sont  du 
xiv«  s. 

Revenir  à la  rue  Gambetta, 
que  l’on  continuera  à suivre. 
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On  arrive  rut  Peyrolièret  : au 
n*’  18,  maison  de  la  fin  du  xv«  s. 
Au  n®  29,  un  long  couloir  con- 
duità  la  Daurade,  église  du  xviii® 
s.  dont  la  façade  se  trouve  sur 
le  quai:  à l’intérieur,  tableau 
de  Roques,  représentant  la 
Vie  de  laVierge;  Vierge  noire. 
Prenant  à g.  la  rue  de  VEehar- 
pe,  on  arrive  à l’^hôtel  d’Assézat, 
la  merveille  de  la  Renaissance 
toulousaine,  commencé  en  1555, 
terminéau  xvii® s., aujourd’hui 
palais  des  Académies,  parmi 
lesquelles  figure  la  célèbre 
Académie  des  jeux  floraux,  la 
plus  ancienne  académie  d’Eu- 
rope (fondée  en  1323);  s’adresser 
au  concierge  pour  visiter  : la 
cour,  avec  vestibule  à arcades 
et  deux  étages  sur  rez-de-chaus- 
sée ornés  de  colonnes  accou- 
plées, est  la  partie  la  plus  re- 
marquable. 

Traversant  la  rue  de  Metz 
qui  à dr.  mènerait  au  Pont- 
Neuf,  on  prend  à g.  la  rue  s’ou- 
vrant le  plus  près  du  pont,  la 
rue  des  Couteliers  : au  n®  46, 
hôtel  Dassier,  xviii®  s.,  admi- 
rable rampe  d’escalier.  Cette 
rue  conduit  à la  façade  de 
la  Dalbade;  avant  d’entrer  dans 
l’église,  pénétrer  dans  les  ruel- 
les du  N.  et  de  l’E.  pour  la 
voir  sous  son  aspect  le  plus 
pittoresque,  avec  ses  murs  cré- 
nelés. 

^Notre-Dame  de  la  Dalbade, 
ample  vaisseau  gothique  (1503- 
1542),  a un  portail  fort  remar- 
quable, de  la  Renaissance,  des- 
siné par  Colin,  en  1537;  la 
terre  cuite  du  tympan  est  mo- 


derne ; le  dernier  étage  du 
clocher  et  sa  flèche  (haut. 
83  m.)  sont  une  reconstitution 
très  heureusement  exécutée  en 
1882. 

A l’intérieur,  remarquer  la  har- 
diesse de  la  nef  unique,  large  de 
19  m.  et  haute  de  24  m.  A dr.  Saint 
Germier  à genoux,  tableau  de  Ro- 
ques ; Nativité  de  la  Vierge,  par 
Despax;  Ecce  Homo  du  xv®  s.,  à g. 

A dr.  est  V hôtel  Saint-Jean, 
ancienne  commanderie  de 
Malte,  construit  sous  Louis  XV 
par  le  chevalier  Rivais. 

La  ^Maison  de  pier  e (rue  de 
la  Dalbade,  25,  entrée  inter- 
dite) doit  son  nom  à sa  façade 
de  1612,  toute  en  pierre  de 
taille,  fort  monumentale,  mais 
un  peu  lourde;  les  artistes 
lui  préfèrent  la  cour  (1538  et 
1550). 

L’hôtel  Feizins  (rue  de  la  Dal- 
bade, 22)  ne  présente  sur  la 
rue  qu’une  porte  à colonnes 
corinthiennes;  il  faut  aller  au 
fond  de  la  cour  pour  voir  une 
belle  fenêtre  à croix  de  pierre, 
un  gracieux  cul-de-lampe  de 
tourelle.  A l’intérieur,  magni- 
fique cheminée. 

On  prendra,  en  face  de  la 
Maison  de  pierre,  une  rue  qui 
conduit  à la  place  des  Carmes, 
où  s’ouvre  la  rue  Ozenne,  à 
l’entrée  de  laquelle  se  trou- 
ve, au  n®  4,  l’hôtel  du  Vieux- 
Raisin,  du  xvi«  s.  : remarquer 
les  sculptures  des  fenêtres  sur 
la  cour.  Au  n®  5,  hôtel  de  Ho- 
quettes et  tour  de  Tournoer 
(1528)  ; au  n®  8,  hôtel  de  Guil- 
lermy  (1583-1592). 
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De  la  place  des  Carmes  on 
reviendra  vers  le  N.  en  suivant 
la  rue  de  Languedoc,  qui  tra- 
verse la  place  de  Rouaix  et  de- 
vient rue  d’Alsace  Lorraine,  et 
l’on  arrive,  à l’angle  de  la  rue 
de  Metz,  au  musée  de  peinture 
et  sculpture  ou  musée  des  Au- 
gustins. 

Le  *^musée  des  Augustinsest 
public  les  jeudi,  dim.  et  fêtes 
de  13  h.  à 16  h.,  17  h.  l’été,  50  c. 
les  autres  j.  de  9 h.  à 16  h.  ou 
17  h.  ; fermé  le  lundi  matin.  Il 
est  installé  partie  dans  un 
édifice  moderne,  œuvre  post- 
hume de  Viollet-le-Duc,  par- 
tie dans  ce  qui  reste  du  cou- 
vent des  Augustins  : deux 

cloîtres  charmants,  le  grand  du 
xv«  s.,  le  petit  de  1626. 

On  commence  généralement  la 
visite  du  musée  par  les  salles  du 
bâtiment  neuf  . de  là  on  redescend 
dans  les  cloîtres  et  la  grande  salle 
gothique  ( l on  termine  par  la  grande 
galerie  de  l’église  et  les  galeries  su- 
périeures du  petit  cloître.  Des  pan- 
cartes indiquent  dans  chaque  salle 
les  titres  des  œuvres  et  le  nom  de 
leurs  auteurs. 

B itiinenc  neuf.  A dr.  galerie  de 
scuLPTDiŒ  ANTiQrE.  — Produits  des 
fouilles  I e itartres-Tolosanes  : 40  ‘sta- 
tues d’empereurs  et  personnages 
divers  des  ii"  et  ni*  s , masques 
et  hauts  reliefs;  autels  votifs,  colon- 
nes, frises,  bas-reliefs,  inscriptions. 

Grand  escalier.  — Sculptures  de 
Prouha.  Mengue,  Renoir,  Pradier, 
Griffoul-Dorral  -,  souvenirs  du  pein- 
tre Gros  ; dessins  û'Elie  Delaunay, 
de  PtVis  de  Charannes. 

Grande  galerie  de  peinture.  — 
Au  milieu  de  la  salle,  trois  statues 
en  marbre  deFalguière:  Diane  chas- 
seresse, Femme  au  paon,  Nymphe 
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courant;  65,  Gros,  l’Amour  piqué 
par  une  abeille  se  plaint  à Vénus  ; 
57,  Baron  Gérard,  Louis  XVIII  ; 
257,  256,  Gamelin,  Vœu  d’Idoménée, 
Massacre  de  Priam  el  dePolyte;  30, 
F.  Cormon,  Mort  de  Ravana  (mytho- 
logie hindoue);  *36,  Eug.  Delacroix, 
Muley  Abd-er-Rhaman,  sultan  du 
Maroc  (1845).  *Gros,  son  portrait  à 
vingt  ans,  alors  qu’il  étudiait  encore 
dans  l’atelier  de  David  ; * 32,  Corot, 
l’Eloile  du  matin  ; 66,  Gros,  portrait 
de  sa  femme;  131,  Abel  de  Pujol,  les 
Propœtides  changées  en  rocher  ; 55, 
Paul  Gélibtrt,  Descente  de  la  mon- 
tagne (Hautes-Pyrénées).  — Porte 
de  la  petite  salle.  — *19,  Le  Guide, 
Apollon  écorchant  Marsyas  ; 44, 
*Rubens,  le  Christ  entre  les  deux 
larrons  (le  Christ  est  mallieureuse- 
ment  seul  achevé);  *46,  Gérard 
Seghers,  Adoration  des  Rois.  — Porte 
de  la  petite  salle.  — *24,  Van  Dyck,le 
Christ  aux  anges  ; 6.  P.  Van  Bloe- 
men,  Circé  soumettant  à sa  puissance 
les  animaux  de  son  île;  18,  Cornélis 
de  Haarlem,  Age  d’or  ; 36,  Otto 

Marcellis,  Serpent,  grenouilles  et  j)a- 
pillons;  68,  Van  Aelst,  Fruits;  20, 
*Van  Dyck,  Miracle  de  St  Anioine 
de  Padoue  opéré  à Toulouse;  89, 
Largillière  (?)  la  princessede  Gonli, 
fille  de  Mlle  delà  Vallière  ; 191,  Gab. 
d’Estrées(sur  bois);  17,  Fr.  Boucher, 
Baigneuses  surprises  par  des  ber- 
gers; *106,  P.  Mignard,  Ecce  Homo; 
37,  Van  der  Meulen,  Arrivée  de 
Louis  XIV  au  siège  de  Cam lirai  ; *16, 
Guardi,  Cérémonie  du  Bucentaure 
(épisode  du  mariage  du  doge  de 
Venise  avec  la  mer  Adriatique);  141, 
Figaud,  portrait  de  Ptiilippe,  régent 
du  royaume  ; 15,  Ph.  deChampatgne, 
Annonciation;  76,  Jouvenet,  le  Christ 
descendu  de  croix  ; 142,  Rignud,  por- 
trait de  Racine  ; 114,  J.  Oudry,  la 
Prise  du  cerf  ; 125,  N.  Poussin,  Saint 
Jean-Baptiste;  87,  Laryill  ère,  son 
portrait  ; Vigée-Lebrun,  poi trait  delà 
baronne  de  Crussol  ; 88,  LargiUière, 
la  comtesse  de  Bemareau  ; 18,  Le 
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Cueic  in,  Ips  Saints  protecteurs  d 
la  ville  de  M.idèue:  *61,  MuriUe,  Si 
l)ie;^o  en  extase  ; 19,  G.  de  Grayer, 
Joh:  Fragments  de  triptyque  d's 
xv<*  et  XVI»  s.;  *29,  Le  Pérugin,  S 
Jean  5‘EvangéIisle  et  St  Augustin, 
volet  g. d’un  triptyquedonl  leceutre 
est  perdu  et  dont  le  volet  dr.  est  à 
I.yon;  4i,  la  Vierge,  l Eufaut  Jésus 
el  deux  sainls,  triptyque  du  ivi<>  s.; 
13,  Fioreuzo  di  Lorenzo,  la  Vierge, 
rEnfant  Jésus  et  deux  chérubins; 
*.s4.  Vie  de  St  Jean-Baplisie,  tri- 
ptyque du  xv*  s.  ; 7.i, Jouwaet,  Fonda- 
tion d'une  ville  de  la  Germ  mie;  55, 
56,  Descente  de  croix,  les  Evangé- 
listes, sur  bois  (ivi'  s.)  ; 37,  Snlv. 
Hm  i,  Ne{>luue  menaçant  les  vents  ; 
2 labl' aux  sur  b >is,  \v«  s.;  2 por- 
traits sur  bois,  tin  du  xvi®  s.;  58, 
Descente  «le  « roix  sur  bois,  xvi«  s.; 
•45,  Jordaena,  la  Vierge,  l'Enfant 
Jé«usetSl  Jean-Baptiste;  *16,  Ph. 
de  'Jhdntfnigne,  Lou  s XIII  conférant 
à un  grand  de  sa  cour  le  collier  de 
1 ordre  du  Si-Esprit  1663);  35,  Mdtteo 
R<melli,  Ju  litli;  54,  Si  Léonard  el 
St  Jean-Baptiste,  sur  bois,  xvi*  s.; 
47,  ChrisI  en  croix,  sur  bois,  xv«  ou 
XVI*  s.;  SI,  Ch.  de  Lafosse,  Présenta- 
tion de  la  Vierge  fcoloris  remar- 
quable) ; 9,  Hcretini  (P,  de  Cortone), 
Moïse,  enfant  foulant  aux  pieds  la 
Couronne  du  pharaon  ; *17,  Le  Guer- 
chtn.  Martyres  des  Sis  Jean  et  Paul, 
une  des  plus  belles  œuvres  de  ce 
inatlre;  *3,  Le  %'aravage.  Martyre 
de  St  And.é;  4,  Ph.  de  Champaigne, 
Descente  de  croix;  *32,  Procaccini, 
Mariage  mystique  de  Sie  Catherine; 
13,  Ph.  de  Champa  gne,  la  Vierge  in- 
tercédant pour  1 s âmes  du  Purga- 
toire; 21,  Brnsciasat,  la  Sorcière, 
18,  Clém.  Coiilangfer,  Procession  delà 
Gargouille,  à Tiouen  ; 71,  Henner,  le 
Sommeil  de  Madeleine  pénitente; 
•73,  Eug  Isxbey,  Port  de  Boulogne 
(un  des  meilleurs  ouvrages  de  cet 
artiste,  mais  d’une  couleur  decon- 
vonlion)  ; 185,  N.  Poussin,  Ste  Fa- 
mille. 


Salle  annexe.  — Peintures  : 33,  *a- 
phaël(oa  Jules  Ro  oin)  Tête  d élude  ; 
20,  Le  Guide,  1 > Chr  si  portant  sa 
croix;  4,  À.  Carrache,  Apparition 
de  la  Vierge  ; 27,  Van  Bloemens, 
Paysage  d’Italie;  10.  J.  Breuglul, 
Paysage  (sur  cuivre)  ; Buysdaël, 
Pajisage  (sur  bois)  ; autres  tsrbleaux 
de  Lesueur,  C-  Vanloo,  D want, 
Hteheverry. 

Grand  cloître  et  grande  salle 
gothique.  — Contenant  des  pièces 
du  moyen  âge  et  de  la  Renaissance 
avec  quelques  fragments  antiques, 
notamment  des  sarcophages,  chapi- 
teaiu;,  tombeaux,  statues  tombales,  du 
XI ve  s.,  les  dix-sepl  < élèbres  • statues 
de  Rieux  (début  du  xiv®  s.)  qui 
marquent  une  orientation  nouvel  e 
de  l'art  toulousain  du  moyen  âge, 
épHaphes,  6 stitues  en  terre  cuite, 
b en  conservées,  provenant  de  Saim- 
Sernin,  — A l’extrômilé  de  la  gale- 
rie O.  du  grand  cloître  s’ouvre  la 
porte  conduisant  ou  petit  cloître; 
pièsde  cetle  porte,  touchante  épi^ 
taphe  de  Nymphius. 

Petit  cloître.  — Contenant  des 
sculptures  .de  la  Renaissance.  — 
Œuvres  de  Mare-Are.is,  Lucas,  Pu- 
gel,  Michelet  (modem  ).  Vierge  allrD 
bu  e à Bachelier 

Eglise.  — Renfermant  des  ta- 
bleaux de  toutes  les  école  y spéciale- 
ment des  œuvres  de  peintres  tou- 
lousains el  languedociens.  — Pein- 
tures de  H.  Martin,  Gros,  Garipuy, 
Roques,  Despax,  Rivais,  de  Troy, 
Simon  Voaet,  J.-P.  Laurens,  Alb. 
Laurens,  Tournier,  Benjamin-Cons- 
tant, Debat-Ponsan,  P.  Gervais 
Chalette,  Rixens,  Rachou,  etc...  — 
Sculp'ures  (moulages  ou  maquettes 
d’œuvres  de  sculplure>  toulousaines; 
de  Falgùière,  Mercié,  Marqueste, 
elc... 

Galeries  supérieures  t'u  petit 
cloître-  — Sculptures  de  Mercié  et 
Fulguiére.  — Tableaux,  esquisses, 
aquarelles.  — Petits  tableaux  üu- 
mands  et  hollandais. 


TOULOUSE* 


Tournant  à g.  en  sortant  du 
musée,  on  revient  à la  place 
Kouaix  et  l’on  s'engage  à g. 
dans  la  rue  Croix-Baragnon  : 
au  n 15,  maison,  la  plus  an- 
cienne de  Toulouse,  dont  le 
étage  est  du  début  du  xiv«s. 
On  prend,  à la  suite,larweSa2nf- 
Etienne  où  l’on  voit,  au  n°  23, 
V hôtel  du  Puîvert  (xvili«  s.)  ; 
beau  balcon.  On aboutità  lap/a- 
ce  Saint- Etienne,  sur  laquelle  se 
trouvent  unefontainede  1720,  à 
dr.  la  préfecture  (xviii''  s.),  et 
en  face  la  * cathédrale  Saint- 
Etienne,  composée  de  parties 
disparates  datant  des  xiii%xv  , 
et  xvip  s.  ; dans  la  nef  on  i-e- 
trouve  même  des  fragments  du 
xi«  s.  Le  Chœur  et  la  nef  sont 
construits  sur  des  axes  diffé- 
rents, quoique  parallèles. 

On  remarque  à l’intérieur  : une 
longue  tribune  en  b is  (16Ô2),  au 
mur  de  g.  de  là  nef;  l’autel  pa- 
roissial (xviiie  s.)  provenant  de  la 
Daurade,  el  ses  deux  Anges  adora- 
teurs, provenant  d un  ancien  cou- 
vent de  chanoinosses  ; le  grand  re- 
table du  choeur,  dont  le  groupe 
principal  (M  irtyrt  de  St- Etienne)  est 
de  Gervais  Drouet  (1662j  el  les  sta- 
tues isolées,  de  M’arc-Arcis  (1727);  les 
stalles  (1611)  ; la  grille  du  clnœur, 
par  Ortel  (1767),  regardée  comme 
un  chef-d  eenvre  de  serrurerie  ; aux 
sepi  fenêtres  hautes  de  t’abside.  des 
vitraux  de  1611  el  1612  (r  stauré' 
en  1882  ; aux  fenêtres  des  clia- 
pelles,  des  verrières  plus  anciennes, 
dont  les  plus  remarquables  sont 
celles  de  la  4“  c lapelle  (de  dr,  à g ), 
r<"moi liant  au  règne  de  Charles  VI 
de  la  8«  chap.fefligies  de  Goarles  Vil 
et  de  Louis  Xi)  eide  la  l3o  chap. 
fSl-SépuIcre,Ta  2 ■ après  ta  sacrislie)  ; 
aux  piliers  de  lu  poi  le  S.  de  la  clô- 


{21]  — 133 

tare  du  choeur,  deux  belles  slatues, 
par  Arthur  Legoust  (xvii«  s.),  etc. 
Tableaux,  statues  tombales. 

On  peut  borner  là  sa  visile 
de  Toulouse  et  revenir,  soit  à 
la  place  du  Capitole  (tram,  r. 
de  Melz,  au  N.  de  la  catlié- 
drale),  soit  à la  gare  par  le 
boulevard  Lazare-Carnot  et  les 
allées  Jean-Jaurès.  Mais  si  l’on 
a encore  deux  heures  de\Mut 
soi,  contourner  la  calhéuiale 
de  rO.  à l’E.  par  le  N.  et  suivre 
à dr.  Y .llée  Alph.-Pcyrat  qui 
conduit  aux  trois  ptiuoipale.s 
promenades  de  la  ville, réunies 
au  inêmepoint  : — le  Grand  Rond, 
où  l’oti  voit:  Velléda,  le  Vain- 
queur au  combat  du  coq,  mar- 
bre par  Marquesle,  biouze  de 
Falguière,  le  buste  du  poète  A u- 
guste  Fourès,  par  Falguière, 
David  terrassant  Goliath,  par 
Mercié,  Faune  dansant  avec  sa 
chèvre,  de  Barlhéleiny,  \%  buste 
du  poète  Mengaud  ; — le  Jardin 
Royal  avec  un  ruisseau  artifi- 
ciel ; le  Réveil  de  Morphèe,  mar- 
bre par  Laporlê-Blairsy,  Ber- 
ger jouant  avec  une  panthère, 
par  Fabre:  — et  le  Jardin  des 
liantes  ; monticule  avec  laby- 
rinthe, fontaine  avec  nymphes, 
par  Laporte;  monument  d'Ar- 
mand Silvestre,  par  Théodore 
Rivièré;  le  Relour.  marbre, 
par  Seysses  ; porte  de  l’ancien 
Capitole,  sculptée  par  Bache- 
lier : deux  fenêtres  romanes 
provenant  du  château  Narbon- 
nais.  Le  Jardin  de.s  Riantes  est 
bordé  â l’E.  )»itr  la  Grande  Ailée, 
orné  du  Siir  de  la  vie,  groupe 
par  Seysses.  Au  ÎV.-Ü.  se  trouve 
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le  muséu?n,  ouvert  ditn.  et 
jeudi  de  13  à 16  ou  17  h.  ; ses 
galeries  de  paléontologie  hu- 
maine, d’archéologie  préhisto- 
rique et  d’ethnographie  comp- 
tent parmi  les  plus  remarqua- 
bles d’Europe.  A côté,  faculté 
des  sciences  et  faculté  de 
médecine  et  de  pharmacie. 

Suivant  Vallée  Saint-Michel 
vers  la  Garonne,  on  laisse  à g. 
V église  Saint-Exupère  on  Saint- 
Michel  (xvip-xviii®  s.),  d’un 
caractère  éminemment  toulou- 
sain ; à l’extrémité  de  l’allée, 
où  s’élève  le  monument  aux 
morts  de  i870y  par  Barrau,  on 
atteint  la  place  Saint-Michel 
que  l’on  contourne  à dr.  pour 
trouver,  en  face  d’une  statue 
de  Cujas,  par  Valois,  l’entrée 
du  palais  de  justice  : s’adresser 
au  concierge  pour  visiter; 
beaux  j)lat'onds  sculptés. 

Le  palais  de  justice  occupe  rem- 
placement du  château  Narbonnais, 

ROUTE  22.  — DE 

Par  Montauba 

Chemin  de  fer  : 857  k.  ; réseaux 
d’Orléans  (Pans  àMontauban);  du 
Midi  (Montaubanà  Luchon).Trains 
express  (toutes  classes),  voitures 
directes  de  Paris  à Luchon,  wa- 
gon-restaurant, wagons-lits  ; 
133  fr.  90,  90  fr.  40,  38  fr.  90. 

Description  du  trajet  entre 
Paris  et  Toulouse,  p.  1 (de 
Paris  aux  Aubrais-Orléans)  et 
p.  123  (des  Aubrais  à Toulouse). 

717  k.  Toulouse,  gare  Mata- 
biau  (buftet),  p.  125.  La  voie 
franchit  le  canal  du  Midi.  — 


L LUCHON. 

successivement  résidence  des  rois 
visigoths,  des  rois  ou  ducs  d'Aqui- 
taine, puis  siège  du  Parlement. 

De  là,  un  tram  électrique 
ramène  au  Capitole  par  la  rue 
du  Languedoc  et  la  rue  d’Al- 
sace-Lorraine, 

Faubourgs. — De  l’autre  côté 
de  la  Garonne  se  trouve  le 
faubourg  Saint- Cyp  rien,  le 
principal,  où  sont  V hospice  de 
la  Grave,  V Hôtel-Dieu,  Véglise 
Saint-Nicolas.  Au  N.,  Toulouse 
est  séparé  p t le  canal  du  Midi 
d’autres  faubourgs  moins  im- 
portants, dominés  par  les  hau- 
teurs de  la  Colonne  où  s’élève 
une  pyramide  commémorative 
de  la  bataille  de  1814  ; observa- 
toire. Au  S.,  le  quartier  Saint- 
Michel  est  séparé  par  le  fau- 
bourg du  même  nom  des 
coteaux  de  Pech-David  que 
continuent  ceux  de  Vieille- 
Toulouse. 

PARIS  A LUCHON 

1 et  Toulouse. 

720  k.  Sainte- Agne  (halte)  ; vue 
à dr.  sur  Toulouse,  — On  fran- 
chit les  ponts  d^Empalot  sur  la 
Garonne,  dont  on  va  remonter 
la  vallée. 

729  k.  Portet-Saint-Simon,  en 
face  du  confluent  de  l’Ariège 
et  de  la  Garonne. 

738  k.  Muret  (hôt.  Pigot, 
T.  c.  F.  ; de  France),  ch  -1.  d’ar- 
rond.de  la  Haute-Garonne,  de 
3.654  hab.,  au  confluent  de  la 
Louge  et  de  la  Garonne,  fut  au 


HÜRBT.  — MONTRBJBAU. 


[22]  - 435 


xin*  8.  la  capitale  administra* 
tive  du  comté  de  Cominge. 
Eglise  du  xiv®  s.  avec  clocher 
octogonal  du  xv®  s.  de  style 
gothique  toulousain,  à flèche 
dentelée.  Ruines  d’un  j)ont 
bâti  en  4203.  Statues  du  maré- 
chal Ney  et  du  compositeur 
Dalayrac. 

La  voie  franchit  la  Louge.  — 
759  k.  Carbonne,  {hôi.  Arboulot, 
gar.),  ch.-l.  de  c.  de  2,688  hab., 
bifurc.pour  leMas  d’Azil  (p.l56); 
eglise  du  XIV®  s. 

773  k.  Cazères,  ch.-l.  de  c. 
A g.,  sur  une"  colline,  tour 
d'Ausseing  (xv®  s.),  admirable 
belvédère, 

779  k.  Martres  (hôt.  : Samouî- 
Ihan;  d'Espagne',  de  la  Poste), 
célèbre  par  les  fouilles  qui  y 
ont  fait  découvrir  de  nom- 
breuses sculptures  romaines, 
déposées  au  musée  de  Tou- 
louse. 

783  k.  Boussens  : église,  avec 
clocher  à arcades  du  xiv®  s.  en 
forme  de  mur  triangulaire,  et 
fonts  baptismaux  du  xv«  s. 
De  là,  on  monte  aux  (Ih  30  S. 
aller  et  ret.)  ' uines  féodales 
de  Roquefort  (\il°  s.),  vue  su- 
perbe. Bifurc.  pour  Sairit-Gi- 
rons.  — A g.,  î uines  de  Roque- 
fort. On  franchit  la  Garonne 
au  confluent  du  Salat.  Adr. 
château  de  Montpezat  (xi«  s., 
restauré). 

789  k.  Saint -Mar tory,  ch.-l ^ 
de  c.  de  1,011  hab.  La  voie  fran- 
chit la  Garonne. 

797  k.  Labarthe-Inard,  station 
qui  dessert  (3  k.  S.)  Montespan  : 
ruines  pittoresques  d’un  châ~ 


teau  du  xm®  s.  avec  un  donjon 
cylindrique  du  xv®  s.  A g.  châ- 
teau de  Montespan. 

808  k.  Saint-Gaudens  (hôt, 
de  France.  T.  c.  F.  ; Ferrère), 
ancienne  capitale  du  Nébouzan, 
ch.-l.  d’arrond.  de  la  Haute- 
Garonne,  de  7,127  h.,  à dr.  sur 
une  colline.  Eglise,  jadis  collé- 
giale, des  XI®  et  xii®  s.,  avec  un 
beau  portail  flamboyant  et  un 
clocher  roman  en  partie  re- 
fait ; la  sacristie  est  l’ancienne 
salle  capitulaire  (xii®  s.). 

Chemin  de  fer  (gare  spéciale)  pour 
21  k.  Aspet  (hôt.  : Saint-Jea  > ; Car- 
rère), ch.-J.  de  c.  de  1,853  hab.,  bon 
point  de  départ  pour  visiler  la 
haute  vallée  du  Ger.  La  ligne  des- 
sert : 9 k.  Pointia-Inard-Ganties, 
station  desservant  les  (2  k.  5)  Ther- 
mes de  Ganties  (hôt.  des  Ther  mes), 
petite  station  thermale  : établisse- 
ment des  Baignots,  source  bicarbo- 
natée calcique,  maladies  nerveuses 
et  affeclions  cutanées.  — 14  k.  Les- 
piteau-Encausse,  station  pour  les 
thermes  d’Encausse  (hôt.  : des  Th  r- 
mes,  T.  C.  F.  ; de  Londres  ; de  Fra  nce, 
etc.)  : eaux  sulfatées  calciques  pour 
les  affections  utérines,  fièvres  d’ac- 
cès, etc. 

Croisant  la  Garonne,  la  voie 
parcourt  la  plaine  de  Rivière. 
— 815  k.  Martres-de-Rivière. 

821  k.  Montréjeau  (buffet; 
hôt.  : du  Parc,  T.  c.  F.  ; Le- 
clair;  Barthe;  s’informer  si 
l’on  change  de  train  pour  Lu- 
chonL  Près  de  la  gare,  petit  sé- 
minaire de  Polignan  : dans  la 
chap.  belle  porte  du  xv®  ou 
XVI®  s.,  retable  Renaissance, 
Vierge  noire  du  xii®  ou  xiir  s. 
Un  pont  relie  la  gare  au  bourg 
(400  m.  env.),  ch.-l.  de  c.  de 
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2,632  hah.,  bâli  sur  une  colline 
(500  m.  d’alt.);  du  cliainp  de 
foire,  très  beau  'panorama  sur 
les  Pyrénées. 

De  Monlréieau  h.  Bayonne,  p.  71-75. 

Rebroussant  un  moment  à 
TE.  sur  la  ligne  de  Toulouse, 
la  ligne  de  Ludion  court  bien- 
tôt au  S. 

826  k.  Labroquère-Saint- 
Bertrand-d8*Üoining0,  halte 
desservant  (3  k.  5 S.-O.,  pas  de 
voitures)  Saint-Bertrand. 
L’excursion  de  Saint-Bertrand- 
de-Cominge  se  fait  aussi  de 
Ludion  vP*  151). 

Traversant  la  voie  ferrée,  on  suit 
à g.  la  route  de  Montréjeau  à Lu- 
chon,  qui  laisse  à dr.  le  village  de 
Labroquère.  Après  le  po  it  sur  la 
Garonne  (à  1 k.  env.  ; petit  café-resl. 
sur  la  rive  dr.  ; de  là,  2 k.  pour  Bar- 
bazan,  p.  139),  on  tourne  à dr. 

1 k.  8 Valcabrère  (de  VallU  Ca- 
prartci,  vallée  des  chèvres)  : fr  ag- 
ments  d’architecture  romaine  ou  du 
moyen  âge  encastrés  dans  des  mai- 
sons particulières  ; sur  une  place, 
croix  de  fer  reposant  sur  un  chapi- 
teau du  XIV*  s.  Il  faut  quitter  un 
instant  la  route  de  Saint-Bertrand 
pour  prendre  à g.,  derrière  l’église 
moderne,  et,  par  un  chemin  à travers 
champs,  aller  visîtèt  l’église  Saint- 
Just,  en  demandant  au  préalable  la 
clef  au  sacristain,  dans  le  vidage; 
elle  se  trouve  dans  un  cirneiière  qui 
a pour-entrée  une  porte  romane  du 
XII*  s.  avec  deux  inscriptions  tuniu- 
laires. 

L'^église  Saint-Just  fut,  du  vu* 
au  XF  s.,  cathédrale  du  diocèse  de 
Cominge.  Le  chœur,  aux  formes  ar- 
ciiaïques,  daleau  moins  du  ix«  s.  La 
nef,  moins  ancien  ne,  a été  construite 
en  partie  avec  des  matériaux  anti- 
ques. La  porte  latérale,  ajoutée  au 


xiï*  s. , ornée  de  chapiteaux  historiés 
de  quatre  belles  statues  polychromes 
de  grandeur  naturelle  et  d’un  bas- 
relief  (le  Christ  et  les  quatre  Ani- 
maux), a conservé  ses  vieilles  ferru 
res.  A l’intérieur,  oh  remarque  des 
colonnes  antiques  et  surtout  une 
sorte  de  châsse  en  pierre  du  xiv°  s., 
très  mutilée,  qui  repose  sur  une 
voûte  derrière  l’autel;  on  y accède 
par  deux  escaliers  de  pierre.  Contre 
le  mur  du  fond  de  la  nef  a été  ap- 
pliquée la  dalle  lümulàire  du  prêtre 
Patrocle  ( iv*  s.). 

Reprenant  à Valcabrère  la  route  de 
Saint-Bertrand,  on  arrive  bientôt, 
l k.  plus  loin,  au  pied  de  la  butte 
qui  porte  la  vieille  ville,  à l’entrée  du 
faubourg  moderne  du  Play,  sitüé  à 
g.  et  prè^  duquel  ont  été  opérées  des 
fouilles  importantes,  interrompues 
parla  guerre.  On  a découvert,  à g., 
un  t édtre  gallo-romain,  et  de  très 
belles  *mvsaiques,  qu’on  a provisoi- 
rement recouvertes;  à dr.  des  ther- 
mes romains  est  une  nécropole  gallo- 
romalnê  : s’adresser  au  délégué  du 
T.  c.  F.,  plaque  indicatrice  à g. 

La  route  de  Saint-Bertrand 
monte  une  forte  rampe  et 
aboutit  à la  porte  Cabirole,  ar- 
cade en  plein  cintre,  surmontée 
d’une  inscript  on  romane;  de 
la  porte,  vue  charmante. 

34  k.  Saint-B,*rtrard-da-rb» 
minge  (hôt.;  de  Cominge;  rest 
Pomian,  près  de  l’église), 
555  hab.,à  515  m.,  sur  un  rocher 
isolé  qui  domine  la  vallée  de  la 
Garonne,  est  une  des  localités 
les  plus  bizarres  de  France  et 
la  plus  .'urieuse  peut-être  de 
la  région  des  Pyrénées.  Les 
maisons  .s’étagent  au  pied  de 
la  cathédrale.  Une  vieille  en- 
ceinte entoure  la  ville,  cité 
déchue  et  presque  déserte. 
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Histoire.  — La  ville,  bàüe  en  72 
av.  J.  C.,  S’ar^pela  Lugdanum  Conve- 
mrum  : le  pays  de  Cominge,  ou 
mieux  Com'  tige,  tire  son  nom  de 
Con’niicum.  Vers  la  fin  du  iv«  s.,  la 
ville  gallo-romaine,  dont  on  a re- 
trouvée rt  importants  vestiges  iV.  ci- 
dr«ssus\  fut  détruite.  Elle  se  reforma 
plus  tard  sur  la  colline,  qui  fut  en- 
toür^*e  de  remparts. 

En  5S7.  te  prétendant  Gondowald, 
assi<5£î:é  dans  la  ville  par  Contran, 
roi  de  Bourgogne,  fui  entraîné  hors 
des  rern()arts  sous  prétexte  d'une 
entrevue  et  précipité  du  haut 
d’uti  rocher  appelé  encore  de  nos 
jours  Malocan  («  assornme-chien  »). 
La  ville,  livrée  ux  soldats  de  Cru- 
Iran.  fut  détruite  et  demeura  cinq 
cenis  ans  d^'-serle.  Bertrand  de  ’ls'e- 
Jourdain,  évêqüe,  jeta  les  fonde- 
ments d'une  cathédrale  romane,  de 
1075  h 112.5,  s'y  bâtit  lüi-métue  un 
palais,  et  une  nouvelle  ville  se 
forma,  laquelle  firit  le  nom  du  prélat 
avant  même  sa  canonisation  en  1175. 

Bertrand  de  Got,  évêque  de  Co- 
minge d>^  1295  et  1299.  ei  devenu  le 
pape  Clément  V,  y vint  plusieurs 
fois,  prit  à sa  charge  le-;  fr  is  de  la 
cathédrale  goihi  !ue,  et  inslitua  Un 
grand  pardon  ou  jubilé,  qui  se  célè- 
bre encore,  trois  jours  durant,  toutes 
les  années  où  la  fête  de  l lnvention 
de  la  sainte  Croix  {3  mai)  tombe  un 
vendredi.  — La  Révolution  supprima 
révêché. 

Aiissilôtaprêsêtreentré  dans 
Saint-Bertrand  par  la  porte 
Cabirole,  itinéraire  praticable 
en  voiture  jusqu’à  la  cathé- 
drale, on  trouve  à dr.  une 
assez  belle  maison  àe  1549,  qui 
a servi  de  logement  à plusieurs 
évêques;  plu.s  loin,  à g.,  est  la 
maison  liridaut,  de  1440  env., 
avec  une  bride  sculptée, armoi- 
ries parlantes  du  propriétaire: 
puis  on  passe  sous  un  porche 


surmonté  d’un  arc-boulanl  qui 
soutient  iin  mur  épais  avec 
3 fenêtres  romanes,  seul  reste 
du  premier  palais  des  évoques, 
adossé  au  flanc  N.  de  la  cathé- 
drale. Sur  la  place,  devant 
l’église,  est  une  fontaine  à vas 
que  du  xviip  s. 

La  **cathédrale  Notre-Dame, 
la  plus  belle  de  la  région  fran- 
çaise des  Pyrénées  apr.’s  celle 
de  Bayonne,  et  beaucoup  plus 
riche  que  celle-ci,  se  compose 
de  deux  parties  très  inégales  : 
un  vestibule  intérieur  formé 
de  la  première  travée  d’une 
église  romane  avec  sà  façade, 
sa  tour,  ses  bas  côtés,  et  un 
vais.seau  gothique  avec  abside 
et  chapelles.  Sous  la  tour  car- 
rée qui  s’élève  au  milieu  de  la 
façade  et  qui  est  disposée 
comme  un  donjon,  s’ouvre  la 
porte  delà  cathédrale,  avec  co- 
lonnes, trumeau,  et  au  tympan 
les  douze  Apôtres  et  l’Adoration 
des  mages  Le  mur  de  façade 
et.  à l’inlérieur,  deux  gros  pi- 
liers, supportent  la  coupole  au- 
dessus  de  laquelle  est  bâti  le 
clocher. 

L’église  paraît  avoir  élé  commencée 
par  Saint  Bertrand  vers  1120  et  lerrni- 
n'e  aptes  lü'i,  vers  1 4n.  En  1304  fut 
posée  la  pt-ernière  pierre  du  vaisseau 
gothique,  qui  ne  fut  terminé,  sauf  la 
maîiresse  voûte,  que  sous  l’épiscopal 
de  Hugues  dé  Chtàlillon,  vers  le  mi- 
lieu du  XIV®  s. 

La  niaîlresse  voûle,  jciée  h 25  m. 
de  haut,  est  du  x;v«  s.  L’abside  est 
entourée  de  cinq  chapelles  polygo- 
nales comprises  dans  le  plan  du 
xiv'  s.;  des  chap^'llfs  latérales  de  ta 
partie  rectangulaire,  deux,  les  plus 
voisines  de  l’abside,  sont  polygonales 
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à l'intérieur  geulemeni  ; en  avant, 
une  grande  chapelle  double  a été 
ajoutée  de  chaque  côté  au  xv®  s.  ; 
celle  de  dr.  est  à un  niveau  très  supé- 
rieur à celui  de  Téglise,  parce  qu’elle 
est  établie  au-dessus  d une  galerie 
du  cloître  adjacent,  reconstruite  pour 
la  supporter.  A la  naissance  de  l'ab- 
side, à dr.,  une  tourelle  polygonale 
renferme  la  sacristie. 

Les  fenêtres  principales,  longues 
et  relativement  étroites,  sont  en 
partie  murées,  en  partie  closes  de 
d 'bris  importants  de  verrières  de  la 
Renaissance,  dues  à l’évêque  Jean  de 
Mauléon,  à qui  l’on  doit  en  outre 
l’exécution  des  grandes  voûtes,  et 
surtout  les  •boiseries  justement 
célèbres,  du  chœur  et  de  l'orgue.  Les 
boiseries  du  chœur  furent  inaugu- 
rées, d’après  une  inscription,  la  nuit 
de  Noël  1537;  elles  comprennent  des 
stalles,  un  jubé  et  V autel,  le  tout  for- 
mant un  chœur  liturgique  tout  au- 
tour duquel  est  un  large  passage 
répondant  assez  bien  aux  bas  côtés 
et  au  déambulatoire  des  églises  go- 
thiques du  Nord.  En  avant  est  un 
espace  assez  restreint  où  se  tenaient 
les  fidèles  pendant  les  offices  [larois- 
siaux  ; à dr.  de  cet  espace,  contre  le 
mur  de  la  première  travée  du  vais 
seau  gothique,  est  l’autel  paroissial, 
avec  dais,  du  xviie  s.  ; c'est  à g.  qu’est 
le  buffet  d’orgues  avec  son  escalier 
et  !a  chaire,  ensemble  unique  comme 
disposition  et  d’un  style  de  la  Renais- 
sance au.ssi  élégant  qü’original.  Les 
stalles  sont  au  nombre  de  66,  sans 
compter  les  deux  stalles  à baldaquins 
servant  à l’évêque.  Les  hauts  dossiers 
sont  ornés  de  panneaux  avec  des 
effigies  en  haut  relief  de  personnages 
bibliques,  de  saints,  de  pontifes,  de 
sibylles,  et  abrités  par  un  dais  con- 
tinu que  couronne  une  série  de  ga- 
bles à jour  d'une  exubérante  variété. 
Sous  le  jubé  est  un  Arbre  de  Jessé 
scul,)té  avec  la  plus  grande  délica- 
tesse. Le  maître-aulcl,  en  marbre  de 
Sarrancolin,  est  surmonté  d’uu  reta- 
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bJe  de  même  style  que  les  autres 
boiseries,  avec  statues  et  bas-reliefs. 

Derrière  ce  retable  est  le  mausolée 
de  St  Bertrand,  du  xv®  s.,  avec  grilles 
de  l’époque  et  panneaux  couverts,  h 
la  fin  du  xvi®  s.,  de  peintures  sur 
bois.  — Dans  la  double  chapel^  de 
g.  est  le  magnifique  •tombeau  de 
l’évêque  Hugues  de  Châtillon 
(t  en  1352),  exécuté  vers  1450  en 
marbre  de  Carrare,  et  orné  de  bas- 
reliefs  figurant  le  cortège  des  funé- 
railles. Dans  la  chapelle  voisine, 
tombeau  de  l'évèque  ÿertrand  de 
Miramont  (f  1285;  ouvert  en  1857). 

Le  trésor,  renfermé  dans  la  sacris- 
tie, comprend  entre  autres  objets 
ancif'us  : ^la  hatufie  dune  crosse 
d’ivoire  dite  «la  li(  orne  » et  qui 
passe  pour  avoir  appartenu  à St 
Bertrand;  une  mitre  et  des  san- 
dales qui  passent  également  i)Our 
avoir  appartenu  à St  Bertrand, 
mais  qui  ne  datent  très  probable- 
ment (la  mitre  du  moins)  que  du 
XIII*  s.;  un  coffret  en  cuivre  repoussé 
du  XIII®  ou  du  XIV®  s.;  deux  belles 
chapes  du  moyen  âge;  des  fragments 
d’ornements  sacerdotaux  de  diverses 
époques,  etc. 

Au  mur  intérieur  de  la  façade  est 
appendue  une  carapace  de  crocodile 
dont  l’origine  réelle  est  ignorée,  et 
qui  est  devenue  un  objet  de  légende. 

Au  S.  de  la  cathédrale,  entre 
l’église  et  un  escarpement  de 
la  colline,  est  attenant  un 
^cloître  dont  trois  galeries  sont 
romanes  et  la  quatrième  du 
XV®  s.  La  galerie  de  l’O.  est  re- 
marquable par  ses  chapiteaux 
historiés  et  plus  encore  par  les 
quatre  statues  d’évangélistes 
qui  soutiennent  le  plus  volu- 
mineux de  ces  chapiteaux.  A 
la  galerie  de  l’E.  sont  attenants 
quelques  débris  de  la  salle 
capitulaire,  de  la  seconde  moi 
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tié  du  xiP  s.  Sous  la  galerie 
gothique  sont  des  tombeaux  en 
forme  de  sarcophage,  les  uns 
antiques,  les  autres  du  xiip 
ou  du  xiv«  s.;  un  de  ces  der- 
niers paraît  être  le  tombeau 
primitif  de  Hugues  de  Châtil- 
lon. 

En  divers  endroits  de  l’église 
et  du  cloître  sont  encastrées 
d’intéressantes  inscriptions  ro- 
maines et  du  moyen  âge,  celles- 
ci  plus  particulièrement  du 
xiv«  s. 

Il  reste  des  reniparis  ro- 
mains, surtout  au  voisinage 
de  la  porte  Majou  et  du  côté  ü. 
de  la  ville,  des  débris  notables, 
en  petit  appareil  et  chaînes  de 
briques.  La  porte  Majou,  au- 
dessus  de  laquelle  est  l’ancienne 
prison  delà  ville,  est  surmontée 
extérieurement  des  armes  du 
cardinal  de  Foix,  qui  la  fit 
restaurer  au  xv«  s.,  et  intérieu- 
rement de  la  très  curieuse  épi- 
taphe d’un  loueur  de  chars, 
avec  un  bas-relief  où  est  figuré 
un  char  à voyageurs  suivi  du 
fourgon  des  bagages.  On  peut 
faire  le  tour  des  remparts 
(recommandé),  par  un  sentier 
gazonné  : beau  panorama. 

De  Saint-Bertrand,  excurs.  très 
recommandée  aux  grottes  de  Gargas 
5 k.  4;  N.-O.);  route  jusqu’à  4 k. 
Tibiran,  où  l’on  prend  le  gardien 
des  grot  es,  sentier  au  delà  (p.  75). 

Au  départ  de  Labroquère,  la 
voie  franchit  la  Garonne. 

829  k Loures-Barbazan,  sta- 
tion située  à Loures-Haroiisse, 
et  qui  dessert  aussi  (1  k.  3 
N.-E.)  Barbazan. 
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Loures  Barousse  (hôt.:  de  France; 
Grand-Hôtel  ; de  Paria]  Verdier  ; du 
Commerce),  à 45'i  m.  sur  la  rive 
gauche  de  la  Garonne  et  prçs  du 
confluent  de  lOurse,  dans  une 
belle  situation,  villégiature  à proxi- 
mité des  eaux  de  Barbazan,  possède 
des  hôtels,  des  villas,  un  casino. 
C’est  un  bon  centre  d’excursions. 

Barbazan  (hôt.  : Grand-Hôtel, 

confort  moderne;  des  Thermes,  t.c.f.) 
ch.-l.  de  c.  de  427  hab.,  à 450  m.  au 
pied  d’une  montagne  de  891  m.,  est 
une  station  thermale  fréquentée 
pour  ses  eaux  sulfaiées  calciques, 
diurétiques,  efficaces  contre  les 
maladies  de  l’estomac,  du  rein,  de 
ta  vessie,  et  dans  les  fièvres  palu- 
déennes ou  coloniales.  Chàleau  des 
XVI et  xviip  s.  ; belle  vue  de  la  ter- 
rasse. Petit  lac  de  Barb  izan, 

Agréables  promenades.  — Omni- 
bus pour  Ferière  {V  ci-dessous.) 

Vue  à g.  — 833  k.  Galié.  — 
La  vallée  se  resserre  et  les 
montagnes  s’élèvent  : on  re- 
marque en  face  le  Palès  de 
Durât,  à g.,  le  pic  du  Gar,  et, 
plus  loin,  le  pic  de  Cagire. 

836  k.  Saléchan,  station  qui 
dessert  les  établissements  ther- 
maux de  (1  k.  N.-O.)  Sainte- 
Marie-les-Bains  (eaux  salines 
purgatives  et  sédatives,  utili- 
sées dans  le  petit  établissement 
Saint-Antoine)»  de  (1  k 5 0.- 
N.-O.)  Siradan  (hôt.  des  Ther 
mes,  T.  c F.  ; eaux  thermales 
ou  froides,  sulfatées  calciques 
ou  ferrugineuses,  bicarbona- 
tées), et  de  (11  k.  O.-S.-ü). 
Ferrère  ou  Saint- Nérée  -les- 
Bains  : eaux  alcalines,  ferrugi- 
neuses, dépuratives. 

La  voie  franchit  la  Garonne. 
— 838  k.  Fronsac,  dominé  par 
les  ruines  d’un  ch  ‘teau  (xii<  s.) 
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des  coîïites  de  Coniing^e.  Lîi 
voie  fianchit  de  nouveau  la 
Garonne,  puis  remonte  la 
vallée  de  la  Pique. 

842  k.  Marignac-Saint-Béat 
(prés  de  la  gare^  hôt.  : de  la  Gare; 
du  Pic-du-Gar,  neuf),  station 
qui  dessert:  à 1 k.  O.  tièrp  ; â 
1 k.  E.  AJarignac,  église  et 
donjon  du  xiir  s.  ; et  à 3 k.  E. 
Saint-Béat  (V.  ci-dessous). 

ClE  MARIGNAG  AU  PONT-DU-ROY 
(fronlière  espagnole  ; roule  : 14  k.  ; 
Iram  éteelr.  corresp.  aux  trains  du 
Midi;  parcours  très  piltoresqne).  — 
0 k.  8.  Halte  de  Marighdc.  On 
passe  prèi  d’une  vieille  tour  à 
signaux,  et  l’on  travers-  le  dé  ilé 
rocheiijf  de  l’Eslagru^n,  au  soriir 
duquel  ou  voit  p'usieurs  marbre- 
ries et  d’iiiip  riantes  carrières  de 
ma^•bre  b'anc.  A g.,  le  beau  pie  du 
Car.  — 3 k.  9 Saint  Béat-pont,  à 
rentrée  de  Saint-Béat  ; pont  de 
marbre. 

Saint-Béat  (hôt.  du  Commerce  et 
de  le  Terrasse),  ch.-l.  de  c.  de  827 
hab.,  à 52a  m.  env.,  sur  les  deux 
rives  de  la  Gai  onne.  dans  un  étroit 
défilé  où  le  sole.l  pénètre  à peine 
deux  h ures  par  jour  en  hiver,  dut 
à sa  situation  strab'gique  du  côlé  de 
rÈspâgne  le  surnom  de  « clef  de 
France  » : il  a une  clef  dans  ses 
armoiries,  depuis  le  une  s.  Sainl- 
Béat  est  célèbre  par  ses  carrières 
de  marbre  blanc,  déjà  exploitées 
par  les  Romains  : la  colonne  Tra- 
jane  en  fut  extraite  ; elles  ont 
fourni  la  ntaliere  des  bassins  du 
parc  de  Versailles,  et,  de  nos 
jours.de  nombreux  monuments  du 
Midi,  L’installation. Irèsinléressante, 
avec  un  outillage  moderne  et  un 
funiculaire  qui  permet  de  descendre 
des  blocs  de  15.000  kilo  g.,  est  à visi- 
ter ; s’adresser  aux  bureaux. 

Saint-Béal  possède  une  curieuse 
église  romane,  reste  d un  prieuré. 


Mais  ce  sont  surtout  les  ruines  de 
son  château  fort  q ui  y arrêtent  les 
visiteurs  : elles  occupent  une  ter- 
rasse ou  ressaut  du  Gap  del  Mount 
(1.250  m.j.  On  y accède  pur  des 
séries  dé  degrés,  qui  parlent  de 
l’intérieur  du  bourg  en  face  du 
pont  de  marbre  sur  la  Garonne, 
qu’il  faut  franchir,  près  d'un 
bureau  de  tabac  : dein  nder  les 
clefs  à la  maison  à g.,  au  premier 
tournant  des  degrés  ; 50  c.  par 
pers  Le  château,  des  xiv«  et  xv«  s., 
était  à doublé  éncèînfe  avec  donjon 
plus  ancien,  hardiment  posé  sür  un 
roc  isolé.  De  1856  à 1860,  le  donjon  a 
été  surmonté  d’un  crénelagé,  une 
chapelle  en  marbre,  de  style  roman, 
a été  bràtie  eu  Ire  les  enceintes,  et 
une  statue  colossale  de  la  Vierge,  en 
bronzé,  érigée  dans  là  [iremière 
enceinte.  Hans  le  bourg,  plaque 
commémorative  sUr  la  maison  où 
est  né  le  général  Gàllie  ii  (1849- 
Î9l6j,le  vainqueur  de  l’Ourcq  (sept. 
1914)  ; uu  monument  doit  lui  être 
élevé. 

Au  delà  de  Saint-Béat,  la  vallée 
s'élargit  entre  des  mon lagnes  boi- 
sées. On  traverse  la  Garonne  en 
arrivant  à (10 k.  3)  Fvs  fhôt.  Dedieu): 
dans  l’église,  tableau  de  Lesueur, 
Jésus  au  temple.  — 11  k.  5.  Mell  s- 
Sériail  (douane  fr.  ; aub.).  La  gorge 
se  resserre.  — 14  k.  Poni-du  Roy, 
gare  terminus,  sur  la  rive  dr.  de  la 
Garonne,  A 200  m.,  le  pont  du  Roy, 
en  marbre,  marque  la  fronlière 
entre  la  France  et  l’Espagne.  — Du 
Pont-du-Rôy,  voit.  publ.  pour 
Bosôsl(vard'Aran),  p.  151. 

Au  départ  de  Marignac,  la 
voie  traverse  plusieurs  fois  la 
Pique.  — 850  k.  Cier-de-Luchon, 
halle.  On  entre  dans  le  val 
de  Luchon,  ample  bassin  riant 
et  cultivé,  encadré  de  monta- 
gnes boisées  en  arrière  des- 
quelles se  dresse  la  grande 
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crête,  depuis  le  Tiic  de  Manp.is  i à dr.  le  champ  de  courses  de 
à rO.,jusqu’â  l’AnléCade  à l’E.  Ludion. 

— 853  h. /ln//</nac,  halle;  857  k.  Luchon  (F.  ci-des- 

roiiiane  moderne. — On  laisse  ( sous). 

ROUTE  23.  - LUCHON 


LIIGHGN,  officiellement  Ba- 
guf'res- de  ~ Luchon,  ville  de 
3.415  liab.,  est  située  à 630  m. 
d’ult.,au  pied  de  la  montagne 
de  Superhagnères,  dans  un 
laige  cir([ue  verdoyant,  arrosé 
par  la  Pique  qui  y reçoit  l’One, 
et  dominé  à l’arriére-plan  par 
les  liantes  cimes  des  Pyrénées. 

Station  thermale  qui  possède 
en  quelque  sorte  la  gamme 
complète  des  eaux  sulfureuses 
des  Pyrénées,  Luchon  est 
aussi  un  admirable  centre 
d’excursions,  une  villégiature 
très  fréquentée,  avec  installa- 
tions pour  toutes  les  bourses. 
Le  séjour  peut  commencer 
dès  le  printemps  et  se  prolon- 
ger tort  avant  dans  l’autoinne. 
L’est  une  station  sportive,  avec 
golftrv's  bien.installé,  et  une 
station  de  sports  d’hiver  qui 
prendra  une  notable  extension 
avec  l’ouverture  du  Spleiidide- 
llôtel  â 8uperbagnères  (1,797 
in.)  dont  le  sommet  est  relié  à 
l^uchon  par  un  funiculaire.  La 
station  d’hiver  et  d’été  de 
Superhagnères  complétera  Lu- 
thon  comme  station  de  cure 
d’air  et  de  haute  altitude. 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Omnibus  : — à la  gare,  pour  les 
hôleh  (tarif  variable),  el  à domicile 
(correspondauce  du  cli  de  fer). 


Hôtels  : (la  plupart  des  hôtels  d? 
sont  ouverts  que  pendant  la  saison). 

Dr  grand  luxe  : Pyrénéen-Palace 
(PI.  a C2)  hd  Charles  Tl-ou;  Sacor 
ron  (PI.  b C2)  allée  d’Étigny,  65 
(l®'-  juin-lo<-  oct.;  l.>0  ch.;  bains, 
gar.,  vieille  répuralinn) , Spi^ndide* 
Hôtel,  r.  c.  F-,  à Superhagnères 
(ouverture  prochaine). 

CoNi'ORTARr.ES  : Bonnemaison 
(P1.CB2),  allées  d’Etigny,  81  (l*»- 
mai  - 15  oct.  ; 100  ch  ; bains,  gar.); 
Continental  (Pl.  d C2),  allées  d Eli- 
gny,  22,  t.  c-  f.  (20  mai- 10  oct.  ; 
110  ch.  ; bains,  gar.  el  fosse)  ; 
Arnative.  allées  d’E  igny,  40;  Grdnd- 
Hâtn  (PI.  g B2),  allé  s d Etigity,  85 
(1  > avr.-l*"'-  nov.  ; 1.50  ch.)  ; du 
C'isino  et  Villa  Corneille  {Pl.  j Cl)3), 
bd  Amédéè-Fontan,  3 ; des  Bains 
( Pl.  e B2)  allées  d'Etigny,75  mai- 
30  sept.;  bains,  gar.,  voit,  d'ex- 
c irs.)  ; Richelieu  et  des  Thermes 
(Pl.  j B2),  cours  des  Thermes, 
T.  c.  F.  ; de  la  Poste  (Pl.  h C2), 
allées  d’Eligny,  29  et  av.  du  Casino, 
T.  c.  K.  (70  ch.  ; baius,  gar.):  Baqué 
(Pl.  fc  B3),  allées  des  Baies,  12  (D*- 
rnai-le*-  oct.  ; 70 ch.  ; ja.din)  ; Royal 
(Pl.  m B2),  r.  des  Quinconces,  9 
d'Angleterre  (Pl.  i C2),  allées  d'Eli- 
gny,  24. 

Moins  chers  : de  la  Paix  (Pl.  p 
C2),  allées  d'Ëligny,  19.  t.  c.  f.  (rest. 
dalis  jardin,  véran  la,  chanfT  , gar.); 
de  Paris  (1  1.  n B2  , cours  des  Quih- 
coiices,  17  (lor  avr.-li  oct.;  gar.j  ; 
Caré  et  (l'Europe  (Pl.  l Ü2),  allées 
d Etigny,  12  el  .30,  t.  C.  F.  (bains, 
cliaufV  .g  ir.  cl  fosse,  voit,  d’excurs., 
jaidiii);de  France  ( Pl.  q D2)  allées 
d'Eliguy,  10,  T.  C-  F.  ; Sors  (Pl.  • 
D2),  av.  Carnot,  3,  près  de  l'église 
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(juin  à oct.  ; gar.,  yoit.  d’excurs., 
laiterie)  ; de  Bordeaux  et  Pardeilhan 
(PI.  O D2),  allées  d’Etigny,  15  (15 
mai-15  oct.  ; 35  ch.  ; gar.)  ; Central 
(PI.  rC2),  allées  d’Etiguy  , 14,  t c.f.; 
Hôtel  BellevuCy  allées  d Eligny  Mai- 
son Salamero,  cours  des  Quinconces; 
Canton,  route  d’Es,)agne.  29  ; Hauril- 
ion.av.de  Toulouse, en  face  de  la  gare. 

Pensions  (nombreuses)  : — Henry 
Lafont,  r.  Viclor-Hugo.  27,  t.  g.  f.  ; 
Roche,  cours  des  Quinconces,  33  ; 
Bonnette  ; Gerdessus,  av.  du  Casino, 
6;  Malciplata.  cours  des  Quinconces 
37,  etc . — Pour  dames  et  enfants  : 
Couvent  de  l'Espérance,  av.  du  Por- 
tillon, 2. 

Maisons  Meublées  : — très  nom- 
breuses; moins  chères  à Saint-Marnet 
et  dans  les  villages  voisins  ; — appar- 
tements et  chambres  meublées,  on 
fournit  linge,  vaisselle  et  argenterie; 
s’adresser  aux  agences  de  location 
et  au  syndicat  d’mitiative. 

Agences  de  location.  — Bonpunt, 
r.  de  l’Hôtel-de-Ville,  18;  Sarthe, 
li  braire,  al lées  d ’E  l i gny,54  ; Cavailhé , 
Mlle  Boularan,  cottage  Jo,  r.  Spont. 

Restaurants  : — aux  hôtels  : du 
Casino  (à  la  carte),  au  Casino  ; de 
lu  Chaumière,  près  de  la  gare 
supérieure  du  funiculaire  (avec 
chambres  ; Sourrouilhe,  h la  source 
de  ce  nom  (crêpes). 

Poste  : — allées  d’Etigny,  28. 

Chemin  de  fer  électrique  : — 
pour  Superbagnères,  gare,  allées 
d Etigny.2'<:  8 fr.  et  6 fr.  aller  et  ret., 
prochaine  majoration.  — Funiculaire 
de  la  Chaumière,  gare  aux  Quin- 
conces, derrière  la  buvette  du  Pré 
(fermé  pendant  la  guerre). 

Voitures  de  place  : —stations  : h 
la  gare,  au  casino,  allées  des  Bains, 
allées  d Eligny.  Les  tarifs  ne  sont 
plus  respectés  depuis  la  guerre; 
prix  à débattre. 

Guides  et  location  de  chevaux: 
— s’adresser  au  secrétariat  de  la 
section  de  Luchon  du  Club  Alpin 
ou  au  synd  cal  d’initiative. 


Etablissement  thermal  : — dès 
l’arrivée,  aller  à l’établissement  se 
faire  inscrire  : les  cabines  libres  ne 
sont  distribuées  qu’en  suivant  les 
numéros  d'inscription.  Le  prix  des 
bains  varie  suivant  les  heures  de  la 
journée  et  l’époque  de  la  saison  ; 
demander  les  tarifs  à l’établisse- 
ment. 

Etablissements  de  bains  émol- 
lients : — eau  naturelle,  bain 
émollient,  bain  de  tilleul,  douches 
froides. 

Chaises  à porteurs  : — du  domi- 
cile aux  thermes. 

Médecins,  masseurs  et  mas- 
seuses : (V.  liste  afflchOe  aux 
thermes). 

Distractions  et  sports  — 
Casino  : concerts,  salles  de  concerts, 
de  bal  de  jeux,  de  lecture,  théâ- 
tre, etc.  — Musique  tous  les  ma- 
lins, l’été,  de  10  h.  30  à 11  h.  30  au 
kiosque  des  Quinconces.  — Théâtre 
DE  LA  NATURE,  matinées  jeudi  et 
dim.  — Fête  des  fleurs  en  août.  — 
Foire,  le  24  sept.  — Retraite  aux 
flambeaux  de  la  cor|»oration  des 
guides,  le  samedi  ou  le  dimanche, 
une  des  caractéristiques  de  Luchon. 
— Hippodrome,  h Mouslajon,  à 3 k. 
de  la  ville  (réunions  en  août  et  en 
sept.).  — Tennis,  dans  le  parc.  - 
Tirs  aux  pigeons,  av.  de  la  Gare.  — 
Golf,  au  bord  de  la  Pique,  près  du 
pont  de  Montauban.  — Chasses  au 
renard,  au  sanglier,  à l’isard.  — 
Sports  d’hiver  à Superbagnères  et 
sur  les  pentes  de  la  Chaumière  : 
ski,  luge,  bobsleigh,  patinage  ; ski 
et  traîneau  dans  les  vallées  du  Lys 
et  de  rOueil  et  sur  la  route  du  co 
de  Pey resourde. 

Syndicat  d’initiative  : — allées 
d’Etigny,  20. 

ITINÉRAIRE 

Conseils  aux  touristes.  — Les 
voyageurs  pressés  ne  devront  pas 
consacrer  moins  d’une  journée  en- 
tière à Luchon.  — Le  malin  pourra 
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être  employé  h visiter  la  station 
(thermes,  casino,  promenades),  l’a- 
près-midi à faire  en  funiculaire  la 
superbe  ascension  de  Superbagnères, 
ou  en  voilure  une  des  excursions 
classiques  de  la  vallée  du  Lys  ou  du 
lac  d Oô.  Les  touristes  séjournant  à 
Luchon  n’auront  que  l’embarras  du 
choix  parmi  les  promenades  et  ex- 
cursions que  nous  indiquons  ci- 
après.  Nous  recommandons  particu- 
lièrement aux  amateurs  de  grande 
montagne  la  belle  excursion  (une 
journée  entière)  du  port  de  Vénas- 
que  avec  la  facile  ascension  du  pic 
de  Sauvegarde  et  retour  par  le  port 
de  la  Picade.  Les  archéologues  ne 
devront  pas  manquer  de  visiter 
Saint-  Bertrand-d  e-Co  minge. 

Le  mouvement  et  la  vie  de 
Luchon  se  concentrent  princi- 
palement sur  les  allées  d’Etigny 
et  aux  alentours  du  casino  et 
des  thermes. 

De  la  gare  on  gagne  les  allées 
d’Etigny  par  l'avenue  de  la  Gare, 
bordée  de  platanes,  laissant  à g.  la 
chapelle  de  Barcugnas  avec  pone 
du  XVI®  s.,  puis  par  la  place  de 
Cominge,  Vavenue  Carnot  et  la  place 
Joffre  {V.  p.  144). 

Les  allées  d’Etigny,  longues 
de  600  m.,  sont  ombragées  de 
tilleuls  plantés  en  1766  par 
l’intendant  d’Etigny.  Elles  sont 
bordées  d’hôtels,  de  restau- 
rants, de  cafés,  de  magasins  ; 
au  n»  28,  gare  du  funiculaire 
de  Superbagnères,  à côté  de 
la  poste.  Elles  aboutissent  au 
parc  des  Quinconces  : superbe 
Wellingtonia,  petit  lac  ; Caïn 
et  Abel,  la  Vallée  du  Lys,  œu- 
vres de  Mengue.  Eu  face  des 
Quinconces,  à dr.,  au  pied  de 
Superbagnères  et  précédés  de 
la  statue  de  l'intendant  d*Eti- 
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gny»  par  Crauk,  s’élèvent  les 
Thermes  dont  la  façade  mesure 
97  m. 

La  salle  des  Pas  Perdus  est  dé- 
corée de  fresques  peintes  de  1854  à 
1858  par  Bomain  Gaze.  Le  motif 
principal  représente  le  Génie  des 
Sources  découvrant  les  eaux  et  L*s 
montrant  à la  Chimie,  sur  laquelle 
s’appuie  la  Médecine,  plus  loin,  l’Ar- 
chitecture ; aux  deux  extrémités. 
Génies  des  Arts  et  des  Sciences; 
entre  les  fenê  res  figurent  les  Nym- 
phes des  huit  principales  sources  ; 
dans  les  panneaux  sont  représentées 
les  Déesses  des  montagnes. 

Les  sources  ont  été  captées  dans 
des  galeries  souterraines  qui  ofl’rent 
un  (léveloi)pement  de  plus  de  4 k. 
La  visite  publique  en  a lieu  certains 
jours  (s’informer  à l’établissement) 
les  autres  jours,  on  doit  s’adresser 
au  surveillant  en  chef  des  sources, 
au  bureau  de  la  ville. 

Deux  groupes  de  sources  sulfu- 
r uses,  de  température  et  de  sulfu- 
ration variables.  En  dehors  des  ma- 
ladies respiratoires  et  de  la  peau,  les 
autres  indications  thérapeutiques 
de  Luchon  sont  : l’arthritisme,  la 
syphilis,  l’her péti sme,  certaines 
affections  musculaires  et  nerveuses, 
l'anémie  et  les  convalescences  péni- 
bles. 

A côté  des  eaux  sulfurées,  Luchon 
possède  encore  des  sources  ferrugi- 
neuses {Castelvieil,  Sourrouilhe,  Tré- 
bons,  Salles,  etc.)  ; une  silicatée 
alcaline  désulfurée  remarquable 
dans  la  cure  des  maladies  génito- 
urinaires  (source  de  Ravi)  ; une  sul- 
fatée calcique  et  magnésienne  (P  de 
du  Mail). 

Au  delà  des  Thermes  se 
trouvent  : à dr.  le  pavillon  des 
Bains  de  Luxe,  la  buvette  du 
Prc,  la  gare  du  funiculaire  de 
la  Chaumière  (p.  145),  et  les 
allées  en  lacets  qui  y montent 
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à g.,  Vélabiissemenl  des  bains 
émoLLUnts.  Sur  le  cours  des 
Quinconces^  du  côté  opposé  aux 
Thermes,  commence  la  route 
de  niospice  - de  - France  ou 
d’Espagne;  à TE.  s’ouvre  l'ave- 
nue (le  Portillon  ou  route  de 
Saint-xMamet,  qui  franchit  la 
Pique. 

A rO.  des  allées  d’ELigny 
s’ouvrent  deux  rues  : l'avenue 
de  Belgique  et  le  passage^  Sa- 
Carrère  prolongé  par  ta  rue 
S^füîe,quiconduisentau  casino. 
On  y parviendrait  de  même 
en  prenant  à l’O.  des  Quin- 
conces la  belle  allée  des  tlaias 
bordée  de  bazars,  marchands 
de  curiosités  et  planti'e  d’or- 
meaux. 

Le  casino,  dont  la  façade 
principale,  longue  de  lüO  m., 
forme  une  superbe  terrasse 
olfraut  au  S.  une  vue  splen- 
dide, est  situé  dans  un  beau 
parc  de  4 hect. 

Le  cnsino  renferme  des  salles  de 
concert,  de  b il,  de  jeux,  de  lecture 
une  salle  de  spectacle,  un  café-res- 
taurant, el  au  1er  éiage  (ouvert  l.  1. 
j.).  le  musée  Lézat  qui  contient  des 
reliefs  des  Pyrénées  et  du  mont 
Blanc  ; des  collections  de  plantes,  de 
riiciiés,  de  marbres,  d’insecte;,  d’oi- 
seaiix'et  d'ammanx  de;  Pyrénées; 
une  ma[)pemorulc  manuscrite  faite 
par  ordre  de  Napoléon  1er  pour 
fins  ruction  du  roi  de  Rome,  etc. 

En  sortant  du  casino  par 
l’extrémité  S.  du  parc,  sur 
l’allée  des  Bains  (F.  ci-dessus), 
on  trouve  tout  de  suite  àg.  la  ri- 
vière la  Pique,  bordée  par  la 
charmante  allée  de  la  Pique,  qui 
longe  la  rive  g.  du  torrent. 


L’allée  de  la  Pique  conduit  au 
pont  de  Montauban  : croix 
sculptée,  style  de  la  Renais- 
sance; laiterie  de  la  Pique; 
5Ô  m.  après  avoir  passé  le  pont, 
golf-links,  16  hect.  en  pelouse, 
au  bjOrd  de  la  Pique.  A g.  du 
pont  est  l'avenue  Àlexandre- 
üumas,  sur  laquelle  on  voit  à 
g.  V hôpital  Ramel.  Laissant  à 
g.  le  boulevard  Amédée-Fontan, 
à dr.  une  avenue  conduisant 
à la  gare,  l’avenue  Alexandre- 
Dumas  passe  devant  le  temple 
protestant  et  ramène,  par  la 
rue  Lcmiurline,  à l’iiiterseclion 
des  allées  d’Etiguy  à g.  et  de 
l’avenue  Carnot. 

La  Vieille  Ville.  — A l’ex- 
trémité N.  des  allées  d'Ètigny 
s'ouvre  Vavenue  Carnot,  puis 
la  place  Jojfre,  sur  laquelle 
s’élève  l’égllsë  Notre-Dame,  lourd 
édiflce  moderne,  de  style  ro- 
man, qui  conservede  l’ancienne 
église  une  porte  latérale  g.,  du 
XVI®  s.  ; à l’intérieur,  tableaux 
modernes. 

L'avenue  Carnot  tiaversant 
ldi  place  de  Corning e,  se  jirolonge 
au  N.-E.  par  l'ave?iue  de  la 
Ga^e,  qui  franchit  l’üne. 

En  face  de  l’église,  la  rue  (le 
r Hôtel-de-Ville  mène  au  Champ 
de  Mars,  centre  du  vieux  Lu- 
dion, sur  lequel  se  trouvent  la 
mairie  et  le  marché,  et  se  con- 
tinue par  l'avoiue  de  Larboust 
(ancienne  allée  des  Soupirs^, 
bordée  de  sycomores  et  de  sor- 
biers, CMinmencement  de  la 
roule  d’Arreau  par  le  col  de 
Peyresourde  et  du  chemin  de 
Sourrouilhe  ( V.  ci-dessous  : 1°). 
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1°  SOURROUILHE,  COURS  DE  LA 
CASSEYDE  (0.;1  h.  aller  et  rel-)-— 
On  sort  de  Liichon  par  la  rne  de 
l’Hôtel  de-Ville  et  l’avenue  de  Lar- 
bousl.  On  atteint  le  pont  de  Mous- 
quèrcs.  Avant  le  pont,  à g.,  s’ouvre 
le  chemin  de  la  source  de  Sour- 
rouilhe,  ferrugineuse,  arsenicale, 
iodurt^e,  débitée  en  boisson  dans 
un  petit  kiosque  ; chalet-restaurant. 
Près  de  là,  cascade  artificielle  à la 
sortie  du  tunnel  de  la  Pieadère,  long 
de  r.700  m.,  qui  alimente  l’usine 
électrique.  On  peut  revenir  par  la 
rive  g.  de  l’One  : on  franchit  le  pont 
de  Mousquères  et,  STiivant  la  route, 
on  trouve  bientôt  à dr.,  au  premier 
lacet,  le  coure  de  La  Casseyde,  qui 
laisse  à g.  le  cimetière  et  l’on  rentre 
à Luchon  par  la  rue  Nérée-Boubée. 

2«  CHAUMIÈRE  ET  FONTAINE 
D’AMOUR  (S.-O).  — On  peut  monter 
à fa  Chaumière  par  le  funiculaire 
parlant  du  parc  des  Quinconces 
(montée  en  4 min,).  — Le  sentier 
prend  à g.  des  Thermes  et  monte  en 
serpentant  sous  bois  ; suivre  les 
poteaux  indicateurs,  — 25  min. 
Bifurcation  : à dr,  on  gagnerait 
directement  la  Fonlaine  d’Amour; 
prendre  à g.  pour  Vhôtel  de  la  Chau- 
mière 782  m.  d ait.),  sur  la  terrasse 
duquel  on  jouit  d’up  très  beau  pa- 
norama sur  Luchon  et  la  vallée 
nf'rieure  de  la  Pique.  De  là  un 
sentier  se  détachant  à g.  du  chemin 
de  l’aller  conduit  rapidement  à la 
fontaine  d’Amour  (779  m.,  petit 
café)  d’où  l’on  embrasse  Luchon  et 
sa  vallée,  depuis  Cier-de-Luchon 
u-qu  à Castelvieil. 

3"  TOUR  DE  CASTELVIEIL  ET 
SAINT-MAMET  (S.-E.-E.  en  S.-E.  ; 
2 h.  aller  et  ret.).  — On  son  de 
Luchon  par  la  rouie  d’Espagne,  qui 
louge  la  rive  g,  de  la  Pique.  Arrivé 
devant  lu  douane,  un  petit  sentier  à 
g.  atiiéue  à la  tour  do  Caotolvieil 
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w72  m,  d’alt.),  tour  à signaux  du 
xiv«  s.,  restaurée  (entrée  25  c.  ; de 
la  plate-forme,  très  belle  vue). 

On  peut  allonger  la  promenade  en 
allant  jusqu’au  gouffre  Marie-Louise. 
Revenu  à la  route,  prendre  à g.  ; à 
7 min.  de  la  douane  se  trouve  ren- 
trée du  gouffre  Marie-Louise  (25  c.). 
Un  sentier  très  raide  descend  au 
gouffre  Marie-Louise  (à  g.),  puis  au 
pont  de  la  Pique  et  au  point  de  vue 
du  gouffre  de  la  Pique  (source  ferru- 
gineuse). Traversant  le  pont,  le 
sentier  remonte  au  flanc  de  la  mon- 
tagne de  Guardère  et  rejoint  en5ou 
6 min.  le  chemin  de  Couradill'^s  que 
l’on  prend  à g.  De  là  il  faut  15  min 
env.  pour  gagner,  près  d’un  p iste 
de  douane,  la  roule  du  Portillon, 
puis  20  min.  pour  atteindre  Saint- 
Mamel. 

Si  l’on  ne  va  pas  au  gouff  e 
Marie-Louise,  devant  la  douane  un 
petit  sentier  à travers  une  prairie 
franchit  un  pont  sur  la  Pique  et 
rejoint  la  route  du  Portillon  qu’il 
faut  prendre  à g.  pour  gagner 
Saint-Mamet  : église  décorée  de 
fresques  par  Romain  Gaze.  Devant 
l’église,  tourner  à g.  par  ratenwe  du 
Portillon  qui  franchit  la  Pique  et 
ramène  aux  Quinconces. 

4°  MONTAUBAN  ET  JUZET  (E.  et 
N.-E.  ; 8 k.).  — Par  l’avenue  Alexan- 
dre-Dumas et  le  pont  sur  la  Pique 
on  gagne  (2  k.)  Montauban  et  la 
grande  cascade  de  Montauban.  Un 
chemin  derrière  l’église,  puis  le 
long  de  la  rive  dr.  du  ruisseau, 
conduit  en  vue  d’un  petit  viaduc,  à 
l’entrée  du  Jardin  des  Cascades  (50  c. 
par  pers.).  Une  belle  route  con- 
duit à la  cascade  de  Juzet  (40  m. 
de  haut,  25  c.  d’entrée\  d’où  l’on 
revient  à Luchon  par  une  roule  qui 
franchit  la  Pique  et  passe  à la  gare, 

5"  CAZARIL,  TRÉBONS  ET  TOUR 
DE  CASTÊLBLANCA  (O.  ; 2 à ,1  h.), 
~ Sortir  par  la  roule  d'Arread; 
troverser  le  pont  de  Mousquères;  Là 
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route  décrit  un  lacet,  puis  devant  la 
borne  porlant  12  k.  4 (l  k.  6 de 
Luehon)  s’amorce  à dr.  le  sentier 
pierreux  de  Cazaril  qui  serpente  au 
flanc  de  la  monlagne  de  ba  Ga&seyde 
et  mène  en  45  min.  à Cazaril- 
Laspéne,  à 970  m.  A!  er  jusqu’à 
ï'églm,  complètement  isolée  : abside 
duxFs.  ;deux  inscriptions  romai- 
nes. — Delà,  descendresur  Trébons, 
d’où  un  sentier  au-dessus  d ^ l’église 
conduit  à la  tour  de  Castelblanca 
(1,030  m.)  : belle  vue,  plus  vaste  si 
l’on  monle  eu  30  min.  au  N.-E.,  au 
Tue  de  l'Abecède  ou  de  VAbéda.  — 
Revenu  à Trébons.  on  rejoint  la 
route  therpiale. 

6»  SUPr.RBAGNÈRES  (S.-O.  ; au- 
dessus  des  The  mes  ; trea  ricom- 
ma^idé).  — À.  Par  chemin  de  fer  a 
CRÉMAILLÈRE  (5  k.  5 ; gare,  allées 
d'Eligny . parcours  en  35  min.  ; prix: 
8 fr.  en  !*«  cl.,  5 fr.  60  en  2°  cl.; 
prochaine  majoration;  abonnements 
et  carnets  de  voyage  à prix  réduits). 
— La  ligne  monte  d’abord  sur  le 
versant  E.  de  Superbagnères,  puis, 
après  un  crochet  vers  le  N.  au- 
dessus  du  Mail  de  Soulan,  traverse 
la  forêt  de  Saint-Avenlin  et  franchit 
sur  un  viaduc  le  raoin  du  Mail- 
Trinquât.  A 1,600  m.  d’alt.  on  atteint 
les  prairies  du  versant  N.  que  l’on 
\ gravit  jusqu’au  sommet. 

Superbagnères  {Splendid-Hôtel, 
de  tout  lor  ordre,  prochaine  ouver- 
turd  à 1,797  m.  d’alt.,  est  un  séjour 
d'été  et  de  sports  d’hiv  r ; beau 
panorama,  d’une  part  sur  Luehon 
et  son  bassin,  du  côté  opposé  sur  la 
vallée  du  Lys,  le  port  d’OÔ  et  le 
massif  de  la  Maladetta  (table  d’o- 
rientation). 

B.  A PIED  Oü  A CHEVAL  (montée 
8 h.  30,  desc.  2 h.  env.  ; guide  inu- 
tile ; très  bon  chemin,  en  grande  partie 
ombragé-,  peut  se  faire  à cheval).  — 
On  sort  de  Luehon  par  la  rue  Gam** 
betta  et  la  rueLaity  à dr.  ; le  chemin 
mulatier  de  Superbagnères  com- 


mence à g.  dans  cette  dernière  rue 
marque  in  d icatrice. Première  montée, 
raide  ; ensuite  romp  ;s  douces  dans 
de  beaux  bois  (marques  bleues). 

2 h.  A 80  m.  à dr.  (senti  r)  fon- 
taine de  Mi-Salaage  (eau  potable).  — 
2 h.  30.  A dr.,  glissement  des  Eseou- 
mea  : vue  sur  le  val  d e Gouron  et  le 
Géeiré.  --  La  dern  ère  partie  de  la 
montée  se  fa  t par  des  pentes  de 
gazon  rapides  (10  min.  depuis  la 
sortie  des  bois  jusqu’au  sommet). 

C.  Partie  en  voiture  et  partie 
A CHEVAL  Oü  A PIED,  route  OU  partie 
forestière,  de  11  k.  ; puis  1 h.  30  de 
montée  à pied  ou  à chev.).  — La 
route  forestière  se  détache  à dr.  de 
la  route  de  la  vallé.3  du  Lys;  elle 
s’élève  par  un  très  grand  la  et  à dr.; 
raccourcis  pour  piétons.  — Maison 
forestière  (1,130  m.),  où  aboutit  un 
chemin  mulethr,  détaché  de  la 
roule  de  l’Hospice-de- France,  près 
de  Castel 'ieil.  — Il  k.  Fin  de  la 
route  (1,200  m.  d’all.)  et  sentier, 
bien  tra;  é,  mais  semé  de  pierres 
roulantes,  d’abord  en  for  t,  puis  à 
découvert. 

1 b.  30  de  la  fin  de  la  route. 
Sommet. 

7"  MAYRÉGNE  : LA  VALLÉE 

D’OUEIL(N  -0.  ; route  23  k.  aller  et 
ret.  ; rampe  10  à 12  0/0  ; agréable 
promenade,  surtout  le  matin)  — On 
sort  de  Luehon  par  la  route  lher- 
male  (p.  152)  que  l’on  quitte  (4  k.  5) 
après  la  chapelle  Saint-Avenlm  pour 
remonter  à dr.  (O.-N.-O.)  la  vallée 
de  la  Neste  d’Oueil.  A l'E.,  sur  la 
montagne,  se  dresse  la  tour  de 
Castelblanca  (F-  §“)  ; plus  l in,  sur 
la  pente  de  la  rive  g.  de  la  Neste 
d Oueil  se  montre  Saecourvielle. 

On  laisse  sur  la  rive  dr.,  les 
villages  de  Benqué-Dessous,  Benqué- 
Deasus,  où  une  église  ogiva’e  ren- 
ferme des  peintures  du  iv«  s,,  et  le 
hameau  de  Maylin,  près  duquel  un 
puits  profond  de  10  à 12  ra.  présente 
des  galeries  très  étroites  s’étendant, 
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dit-on,  au  loin  sous  la  montagne.  — 
On  frant  hit  la  Nesle  d Oueil  ; les 
pi*^(ous  (leuveul  continuer  à suivre 
la  rive  dr. 

9 k.  Snint-Paui.-d'Oueil  : église 
romane  ; château  ancien,  avec  belle 
tour  de  la  R naissance  renferm  ni 
un  curieux  escalier  en  pierre.  — La 
roule  serpente  dans  le  large  cirque 
de  prairies  de  la  Nesie  dOueil, 
offrant  des  * vues  magn\f,ques,  d'a- 
bord sur  les  glaciers  du  port  d’Oô 
puis,  après  un  tournant  à g.,  sur  le 
port  de  Vénasque,  les  glaciers  des 
monts  Maudits  et  le  pic  d’Ane  o. 

Il  k.  6.  Mayrègne  (chalet-pens.)  : 
église ro\)\Hne.  — Ou  peut  pousser 
ju  qu  à fî6  k.)  Bourg  d'Oueil  (1,334 
m.,  cure  d'air,  cb.  chez  Jamme) 
pour  faire  l’ascension  du  Montné 
(2.147  m.  ; montée  4 h.,  desc.  3 h.  ; 
vue  très  étendue). 

8“  VALLÉE  DU  LYS  ET  GORGES 
D’ENFER  ! S. -O.  ; roule  10  k.  3 jus- 
qu’aux'-bot  lleries  ; ra-npe  13  0/0; 
auto-cars  en  saison,  s’adresser  aux 
agences  ; la  visite  des  gorges  d’Eti- 
fer  demande  2 à 3 h.  depuis  les 
hôtelleries  ; excursion  très  recom- 
mandée). — On  SOI  t de  Luchon  parla 
route d’i'Spagne  qui  remonte  la  rive 
g.  delà  Pique.  On  aperçoit  bientôt 
à g.  la  roule  du  Portillon  et  la  to  .r 
de  Castel  vieil  (V.  8-^).  Laissant  à dr 
un  chem.n  pour  Superbugneres 
(F.  6“)  et  à g.  le  sentier  de  lu  tour 
do  Caslelvieil,  la  route  franchit  la 
Pique  sur  le  (4  k.  3)  pont  La  adé 
et  laisse  à g.  1 » route  de  I Hosp  ce- 
derPrance  (F.  lO^*),  pour  franchir  de 
nouveau  la  Pique  sur  le  iSk.)  pont 
de  Mari  (buvette).  Près  du  pout, 
source  sulfureuse  alcaline. 

Oa  pi'nelre  à dr.  dans  lu  vallée  du 
Lys,  l'une  des  plus  intéressantes  e t 
des  plu-  variées  des  Pyrénées.  On 
laisse  à dr  la  route  foresliere  de 
Superb  ignères  ^F.  6'»).  Beau  détilé 
boisé. 

A 1 k.  de  leutrée  de  lu  fullée 
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s’ouvre  à g.  la  comft«  de  Bouncou, 
dont  les  for'ts  et  les  pâturages 
remontent  vers  le  pic  Sacroux 
(2.678  m.).  Au  débouché  de  celle 
combe,  jolie  cascade  S iguerte.  un 
j>eu  plus  loin,  l’eau  du  l.ys  forme 
une  belle  chute  np[ie'*3  tr  u de 
Bounéou,  ou  cascade  d>  Bouneou 

La  cascade  Bichaid,  que  l'on  voit 
ensuite  en  se  d lournaul  un  peu  à 
g.,  tombe,  comme  dans  une  coup  •, 
sous  des  rochers  à pic  ombragés  île 
sorbiers  et  d'alisier»;  plu^  l'dn  on 
aperçoit  à dr.,  sur  les  fientes,  les 
granges  du  plan  de  Çmanxoly  en 
arrière,  le  pic  Gouradiho.s.  La  vallée 
s’ouvre, 6'  bientôt  e cirque  appa- 
raît. Au  fond  on  voit  le  Lys  lumber 
en  cascades,  d assise  en  assise.  Au- 
dessus  d’un  c rque  imposant  est 
suspendu  lin  glacier,  très  r duil  eu 
fin  d’élé,  dominé  au  S.  parle  pic  de 
Crabioules,  à l’O.  par  le  Grand  pic 
Quairal,  à l'E.-S.-E.  par  la  Tusse 
de  Maupas. 

lOk.3.  Hûtelleriesdu  Lvs(l,lf)l  in.; 
hôtel  des  Délices  ; Pavillon  n'es  Cas- 
cades, T.  C.  V-).  A 5 min.  plus  buut 
la  cascade  d’Enfer  s’est  taillé  dans 
le  rocher  un  canal  étroit  d où  elle 
tombe  aux  deux  tiers  de  sa  Imuleur 
primitive. 

Pour  monter  au  gouffre  infernal 
f43  min.  env.jelà  la  rued’Enf  r(:'  li.), 
des  bergers  s’offrent  comme  guides; 
bien  faire  le  prix.  On  prmid  à dr.  de 
la  cascade  un  sentier  mulet  er  qui 
gravit  d’abord  une  pente  d nuitée 
I avant  d’arriver  sous  bois.  — 20  min. 

Petit  pont  de  bois.  Le  sentier  r des- 
j cend  et  franchit  un  deuxième  pont. 
On  atteint  (30  à 40  min.)  une  saillie 
rocheuse  dite  promontoire  Htléne 
(entrée  2.3  ç.)  garnie  de  petits  murs 
d’appui,  d où  l'on  peut  contempler 
dans  t-  ule  sabeanlé  Ia.*cascade  du 
Gouffre-Infernal  Du  haut  d une 
paroi  perpendiculaire  elle  semble 
s'eirondrer  sur  vous,  el  lombe  d'un 
seul  jet  au  fond  d'un  abîme  ombragé 
de  sapins  et  de  hêtres.  Au-dessus  de 
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la  cascade,  franchissant  le  pont 
Nn(Ué,  on  ne  doit  plus  quitter  la 
rive  g.,  et,  par  un  sèntier  bien 
tracé,  on  pénètre  dans  une  forêt  de 
bouleaux  et  de  sapins;  puis, laissant 
à g.  la  oasonde  Mon  igny.  on  atteint 
(1  h.  30  à 2 b-)  le  pay-c  d'En  er,  vaste 
cirque  pierreux.  Au  S.  lès  mnrailies 
de  l’hémicycle  sont  brusquement 
coupées  par  une  profonde  déchirure: 
c’est  la  *rue  d’Enfer,  où  le  ruisseau 
naissant  du  Lys  s’ouvre  tumultueu- 
sement un  passage  au  travers  des 
blocs  de  rochers. 

Au-dessus  du  parc  et  de  la  rue 
d’Enfer  s'étagent  les  alpages  dits  du 
Clo9  d'Es  Fichés,  OÙ  tombent  les 
eaux  des  glaciers  des  Crabioubs  et 
de  Maupas,  avant  d’aller  former  le 
torrent  et  les  cascades  du  Lys. 

Revenu  aux  hôtelleries  par  le 
chemin  suivi  à la  montée,  on  peut 
aller  visiter  (15  min.  par  un  sentier 
de  piétons)  la  cascade  du  Cœur, 
composée  de  deux  chutes,  dont  l’une 
se  précipile  d’un  jet  h travers  les 
sapins,  tandis  que  l’autre  serpente 
entre  des  rochers.  Avant  de  se 
réunir,  ces  deux  masses  d’eaux 
coniournent  un  rocher  dont  la 
forme  est  à peu  près  celle  d’un  cœur: 
de  lè,  dit-on,  leur  ndin. 

De  la  cascad  ‘ du  Cœmr,  on  re- 
descend en  10  m.  aux  Hôtelleries. 

9»  VALLÉE  D’OÔ  ET  LAC  D’OÔ 
S. -O.  ; roule  de  13  k.,  rarnpelO  0/0, 
jusqu’à  l’aub-^rge  Au  val  d’Asto;  che- 
min de  chevaux  de  3 k.  de  là 
au  lac  d’Oô,  restaurant  et  bar- 
ques; auto-cars  en  saison;  très 
belle  excursion).  — On  sort  de 
Ludion  par  la  route  thermale 
(p.  152).  —7  k.  Avant  Cazeaux-de- 
Larhoust  ou  prend  à g.  le  chemin 
d’Oô,  très  raide,  qui  descend  à tra- 
vers le  villag  ' de  Castillon  de  Lar- 
boust,  ancien  castel  des  comtes  de 
Cominge.  Après  avoir  franchi  le 
ruisseau  d’Arriousat,  on  laisse  à dr. 
une  tour  carrée  du  xv^  s.,  ancien 


pô  le  d’observation,  et  l’on  atteint 
le  bord  du  torrent  d'Aslo. 

9 k.  06  (980  m.).  A Véglise,  gra- 
cieuses fenêtres  romanes  de  l’abside. 
Au  cimetière,  bel  arbre  de  la  Liberté. 
Au  delà  d’Oô  s’ouvre,  au  S.,  le  bas- 
sin supéri'  ur  de  la  vallée  de  Lar- 
bous',  ou  val  d'Aslo;  on  franchit  le 
torrent,  dont  on  remonte  la  rive 
dr.  ; on  gravit  un  ressaut  escarpé, 
et  l’on  alleint  le  lit  d’un  ancien  lac 
entouré  de  tous  côtés,  excepté  au 
N.,  de  montagnes  grisâtres  et  pelées, 
dominées  elles-mêmes  par  des  pics 
neigeux. 

13  k.  Auberge  d’Asto,  où  se  ter- 
mine la  route  de  voiture  (location 
de  chevaux  pour  le  lac  d’Oô  ; droit 
de  péage  dû  indistinctement  par 
tous  les  excursionnistes  qui  visitent 
le  lac  d’Oô.  25  c.  parpers.,  25  c.par 
monture).  Ou  voit  s’ouvrir  à g.  et 
remonter  vers  les  escarpements  du 
Céciré  le  beau  vallon  de  Médassolès. 

A dr.,  on  aperçoit  le  débouché  du 
torrent  d’Esquierry,  qui  forme  une 
cascade  ondoyante  appelée  Cheve- 
lure de  Madeleine.  Le  pont  de  Sainte- 
Catherine,  ]eté  sur  le  torrent,  permet 
de  pénétrer  dans  le  val  d’Esquierry. 

Le  sentier  du  lac  d’Oô  se  développe 
en  zigzags  nu  pied  des  escarpements 
boisés  du  Serra  Crémat,  et  gravit  un 
énorme  promonloire  qui  se  dresse 
en  travers  de  la  vallée.  De  distance 
en  distance,  on  aperçoit  les  cascades 
de  Badech,  formées  par  le  torrent  à 
son  issue  du  lac  d’Oô. 

16  k.  On  contourne  la  dernière 
pointe  de  rochers,  et  l’on  se  rap- 
proche du  torrent.  Bientôt  un  pont 
conduit  sur  la  rive  g.  à la  maison 
du  fermier  (rest.;  barques  jusqu’au 
pied  de  la  cascade,  1 fr.  par  pers.), 
bâtie  sur  un  petit  rocher  d’où  l’on 
contemple  dans  sa  beauté  grandiose 
le  panorama  du  lac. 

Le  lac  d’Oô  ou  àeSéculéjo  (1,497  m. 
d’alt.  ; 38  hecl.  ; 67  m.  de  profond, 
maximum)  étonne  parfois  par  sa 
petitesse  apparente  ; mais  ou  ne 
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peut  s'empêcher  d'admirer  la  belle 
'cascade  que  l’on  voit  dans  le  fond 
s'élancer  d’une  hauteur  de  273  m. 
Elle  tombe  sur  des  rochers  écroulés, 
qu’elle  traverse  en  bouillonnant.  De 
tous  côtés  le  lac  est  entouré  de 
rochers  escarpés,  tandis  qu’au  loin 
on  voit  se  dresser,  par-dessus  la  cas- 
cade, les  trois  pyramides  du  Qiiairats, 
de  Montarqué  et  d’Es  Picholès.  — 
On  vient  retrouver  1a  voiture  à 
l’auberge  d’Asto. 

10°  HOSPICE  DE  FRANCE,  PORTS 
DE  VÉNASQUE  ET  DE  LA  PICADE 
(S.-S.-E.  : route  très  dure,  rampe  lo  à 
17  0/0,  de  10  k.  6 de  Luchon  à 1 Hos- 
pice de  France;  sentiers  muletiers 
de  Ici  au  port  de  Vénasque,  7 k.  ; du 
port  de  Vénasque  au  port  de  la 
Picade,  2 k.  et  du  port  de  la 
liicude  à rilosjiice  de  France,  7 k.  ; 
1 excursion  complète  peut  être  faite 
à cheval  ; emporter  son  déjeuner, 
on  trouve  parfois  d'as  provisions  à la 
cantine  espagnole  du  port  de  Vénas- 
que ; magnifique  excursion  très 
recommandée).  — o k.  de  Luchon, 
jusqu’en  vuedupontde  Ravi  (F.  8“j.— 
Laissant  à dr.  la  route  de  la  vallée 
du  Lys,  qui  franchit  le  pont  de 
Ravi,  la  route  d^  l'Hospice  continue 
à remonter  la  rive  dr  de  la  Pique 
dans  la  direction  du  S.-E.,  en  lais- 
sant à g.  les  granges  de  la  Batch. 

La  route  s'élève  en  bordant  un 
profond  ravin.  Belle  vue  à dr.  sur 
un  cirque  de  hautes  montagnes  qui 
s’étend  de  la  Pique  au  pic  Sacrous. 
Montée  très  forte  au  Pas  du  Chat, 
puis  on  entre  dans  1a  forêt  de  Cha- 
ruga  : hêtres  superbes.  Enfin  on 
atteint  un  plateau. 

10  k.  6.  Hospice  de  France 
(1,360  ra.  ; hôtelleiie  ouverte  de  mai 
à fin  sept.,  approvisionnement  irré- 
gulier, se  renseigner  à Luchon 
auprès  des  cochers),  au  point  de 
jonction  des  trois  sentiers  du  port 
de  la  Glere  à dr.,  du  port  de  Vé- 
nasque au  ilieu,  des  ports  de  la 
M mnjoyo  et  de  la  Picade  à g.  11  est 
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dominé  à dr.  par  l’Aiguille  de  la 
Pique,  qu’une  arête  relie,  ou  S.,  au 
Pic  de  la  Mine.  L’abondante  fon- 
taine de  la  Pique  jaillir  à 800  m.  au 
S.  de  l’Hospice,  entre  les  deux  tor- 
rents de  Vénasque  et  de  la  Frèche. 
Gisements  de  plomb  argentifère.  — 
A 10  m.  de  l’Hospice  [recommandé) 
est  la  cascade  du  Parisien  : fran- 
chir le  torrent  vis-à-vis  de  I Hospice, 
suivre  à dr.  la  rive  g.  de  la  Pique  et 
s'engager  dans  la  forêt  de  Sajust. 
Le  torrent,  franchi  par  une  passe- 
relle en  bois,  passe  sous  une  arcade 
rocheuse. 

En  amont  de  l'Hospice,  la  vallée 
se  divise  en  deux  bi\  s • l’un,  boisé 
à son  entrée,  remonte  à l'E.  par  des 
pentes  comparativement  L.ciles  pour 
former  le  val  de  la  J’iéche,  taudis 
que  l’autre,  s’ouvran  à la  base  O. 
du  pic  de  la  Pique,  se  redresse 
brusquement,  aride  et  nu,  entre 
deux  parois  escarpées  de  rochers. 
C'est  ce  dernier  qu’il  faut  suivre.  On 
traverse  d’abord  le  gave  de  la  Frè- 
che ; puis,  gravissant  une  pente 
gazonnée,  on  franchit  le  torrent  de 
Vénasque, dont  on  continue  ensuite 
de  remonter,  sur  des  gazons,  tantôt 
la  rive  dr.,  tantôt  la  rive  g.  A dr.  se 
détache  le  sentier  qui  contourne  les 
escarpements  des  montagnes  pour 
s’élever  au  port  de  la  Glère. 

12  k.  On  atteint  le  Culet,  où  1a 
roche  perpendiculaire  laisse  glisser 
par  une  fente  plusieurs  cascades 
qui  disparaissent  plus  bas  sous  des 
masses  de  neige.  Les  avalanches 
qui,  au  printemps,  descendent  de  ce 
rocher,  ont  souvent  fait  des  . vic- 
times. 

Après  avoir  gravi  un  éboulement 
de  roches  escarpées  qu  on  appelle 
le  rail  du  Culet,  on  < nlre  dans  le 
vallon  sauvage  de  l'Homme,  situé 
aux  deux  tiers  de  la  montée  du  port 
(14  k.).  Une  pierre  posée  veriicale- 
meni  sur  le  sol,  et  soutenue  à si 
base  par  d'autres  blocs,  est  le  monu- 
ment qui  a donné  son  nom  à ce  petit 


150  --  (23] 

espàte.  Od  laissé  bientôt  h g.  un 
sénliei'  qu’ôn  suit  î’hiver  liôur  aller 
palinér  aux  abords  du  piè  dé  la 
Mine.  On  voit  ensuite  à g;  lé  trou 
dit  d à Chau'ironhieH,  dans  lequêl 
neuf  ouvriers  pêrifént  éiigtbutis, 
puis  à di\  les  quatre  pet  ts  lacé  dit 
jp  rt  dë  Ÿénaa^ut’,  qüi  sê  déVoï*sent 
run  dans  là  U Ire  par-dèssus  d’ôlt-ollës 
digüés  de  i(  chers,  ParVeüu  éü-deS- 
sus  du  lac  le  plüs  èfcevéqiii  èsl  aussi 
lé  plus  grand,  on  vdil  toül  h coupé 
g.  Une  fenle  dans  la  paroi  de  la 
montagne:  celle  tranchée  dUvélfle, 
dit  la  légende,  par  l’ordCé  d Un 
comte  de  Ooinîng^  é’ësl  lè  pdH  de 
VénasqUé,  dont  on  ghavil  les  pèntes 
par  un  sentier  eU  zigzags  qUi,  d’en 
bas,  ressemble  à unescaiiéf. 

17  k (2  h.  30  de  1‘Hoshicè)  Port  de 
yénasqüe  (2,448  ni.),  frontièré  aVec 
PEspagne,  étroit  couloir.  — Le  poft 
à peiné  dépa  sê,  ôn  voit  se  créUSér 
aü  S.  la  val  ée  dé  Véuasque  supèr- 
béniénl  dominée,  en  fa(*e,  paP  le 
grand  niàssif  neigeUîc  des  monts 
Maudits  (Pic  dé  t'Àhelô  ou'dit  Nethoü, 
3,404  m.  ; la  ÉàlideîVa,  3,3l2j,  p. 
152.  Vue  Vnag'iifiqüé.  — DUpofldë  Vé- 
nasqiie,  bu  peut  fairé  là  fàCilê  ascen- 
sion du  P c de  SàüVègârde  (2, '787  m 
Ô.-N.  O.,  1 h.  à la  nlonlée,  3j  mifl. 
à la  désC.,  droit  dé  passage,  1 fr., 
trea  recommàndér),  par  un  sêntiOr 
qui  s’oüvre  à dr.,  peu  après  le 
pbrt  dé  Vénasqué  sur  le  versant 
espagnol.  1)  i sommet  vnt  admir  .bh. 

i.àissaiU  à dp.  le  sèiiliér  du  pièdé 
Sfiuvegardp,  o.i  déstèttd  sur  le  tep- 
sant  espignot,  dù  së  trouve  une 
cantine- hôtellerie  (pi-bvisiôus  et  gîte 
au  besoin). 

Prenant  à g.  en  arrivant  dèvaal 
rhôtetlerie,  on  laissé  d’abord  à g. 
un  sentier  pour  l'ascension  d'  lu 
Mine  {2.1  al  m.).  t)n  contourné  à g. 
les  flancs  de  la  Pefia  Blane<i(roctie 
blunch  ).  On  passe  auprès  de  la 
petite  fcntaint  de  Péna  Blâmai  puis 
à côté  dé  celle  de  Vouatére  bu  des 
Arànàiii  et  l'on  s’élève  par  des 


pentes  faciles  usqu‘au  port  de  la 
Pîeadè. 

19  k.  (3  h.  30  de  l’Hospice).  Part 
dé  la  Picàdè  (2,510  m.).  Du  col,  les 
monts  Maudtls  sont  en  partie  each  's; 
mais  dés  hauteurs  qüi  s’élèvent  à 
dr;  (5  min.)j  on  contemple  dans  toute 
sa  beauté  le  ^panorama  du  JUassif 
de  la  Maladetta,  les  prairies  du 
Trou  dé  toro,  et  Vers  le  S.-ü.  lés 
cirtiés  blanches  des  Posels,  du  Per- 
diglieio,  des  montagnes  du  Lys  et 
d’Ob.  ôu  f'f.  et  N.-E.,  on  découvre 
une  grande  partie  du  val  d’Aran.  Le 
panorama  est  bien  supérieur  à celui 
du  ponde  Vénasqué:  c’est  peut-être 
le  plus  beau  des  environs  de  Lücbon, 
du  moins  parini  ceux  qui  peuvent 
être  atleinls  par  des  femmes  et  des 
enfants. 

Après  une  courie  descente  sur  le 
versant  E.  dans  un  cirque  de  mon- 
tagnes sauvages,  le  sentier  de  Lu- 
cliouv  laissant  à dr.  un  sentier  des- 
cendant dans  le  val  d’Aran,  tourne 
a g.,  et  remonte,  en  cou  tou  nant  le 
pie  d’Ëscalette,  vers  le  pué  d Eaca- 
lelte  nu  dfiseowxgos  (2,400  m.),  et 
redescend  avec  dè  belles  vues  a g. 
sur  la  Mine  et  la  Pique;  Laissant  à 
dr.  l’Enlécade  o:i  rentre  sur  le  ver- 
sant français.  En  descendant,  on 
passe  au  col  de  lu  Mounjoyo 
(2,078  m.),  qui  fait  c ünmumquer 
l’Hospice  de  France  avec  Verrnitige 
d' Artigui-Telin.  Prendre  à g.  Au  delà 
le  sentier,  près  {ue  h nrizontal,  tra- 
verse les  beaux  pâturages  de  Hou- 
mingdou,  où  l'on  trouve  du  lait,  puis 
à côté  d’une  source  d’eau  ferrugi- 
neuse excellen  e,  laisse  a dr  le  che- 
min de  Campsaure  et  descend  en 
zigzags  otnbragés  dans  le  val  de  la 
Frè(  he. 

5 h.30â6h.  Hospice  de  France,  où 
l’on  retrouve  la  roule  pour  (10  k.  0) 
Luchon. 

M»  VALLEE  DE  LA  BURBË,  POR- 
TILLON,PONTDU  ROŸ,  SAINT  BÉAT, 
RETOUR  PAR  LA  VALLÉE  DE  LA 
PIQUE  (routé  54  k.  ; mâgiiilique 


ENVIRONS  BE  tüCHON. 


ftirmit  qirl  rfcmanfle  une  journée 
entière,  et  fait  voir  un  rurieüx  coin 
de  la  A'allée  d'Aran,  politiquement 
espagnole,  mais  géographiquement 
française;  passavantà  Rosos(,4  fr.enr. 

— On  peut  faire  économiquement 
rexcursioti  en  prenant  le  train  jus- 
qu'à Marigrnac,  là,  le  tram  électrique 
usqu’au  l'ont  du  RT>y  (V.  ci-après), 
puis  la  diligence  jusqu'à  Busosl.  De 
Bosost  on  franchirait  à pied  le  Por- 
tillon, course  de  3 h.  environ.  {Très 
rttnm mandé,)  — l k.  S de  LtlChOQ  à 
Saint-Maniet  fp.  l4o).  — La  route 
remonte  la  rire  dr.  de  la  haute 
vallée  de  la  Pique,  puis,  à la  hauteur 
de  la  tour  de  Castelviéil,  quitte  la 
vallée  de  la  Pique  pour  pénétrer  à 
g.  dans  celle  de  la  Burbe,  qu’elle 
francriit  deux  fois.  Montée  en  lacets. 

— 4 k.  5.  Terrasse  de  pâturages,  où 
l’on  voit  à g.  la  axÈCude  Sidoftie. 
Dure  moulée  en  forêt;  sapins  et 
hêtres;  rout  • très  mauvaise  à ta 
Hïoiitéè  et  à la  descente  du  col. 

10  k.  5.  Port  du  Portillon  (1,308  m. 
d'all.),  frontière  avec  l’Espagne, 
marquée  par  une  pierre.  Descente 
rapide,  pierreuse,  en  gradins,  sur  le 
val  d Aràn.  Ancien  cas  no  et  po$fe 
de  carabiniers  \ on  péat  s’y  rafraî- 
chir. Apres  une  descente  assez 
rapide  on  aperçoit  le  val  d’Aran.  — 
13  k.  5.  On  rejoint  la  roule  de  Tiella, 
que  Eon  suit  à g. 

15  k.  Bosost  (hôt.  Masès),  1.000  h. 
env.  : église  du  ïii*  S.,  avec  porte 
très  ancienne  : au  tympan,  les 
quatre  Evangélistes  ; voir  dans  ta 
sacristie,  le  carillon  ce  sonnettes 
dit  tintinnabula  ; tab  rnacie  dU 
un*  s.  — La  route  traverse  la  pro- 
menade du  bord  de  la  Garonne, 

La  route  descend  la  riv  g.  de  la 
Garonne  et  passe  à côté  du  pilio- 
resque  gouffre  de  Clêdes,  formé  par 
le  fleuve.  On  aperçoit  le  village  de 
Canéjan  sur  fa  hauteur. 

18  k.  Les  (douane  espagnole  ; hôl.  : 
Descoux  ; Cuntinental  ; des  Bains)  : 
petit  établissement  thermal,  exploi- 
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tant  une  source  sulfureuse,  33», 
contre  les  rhumatismes,  les  mala- 
dies de  la  peau  et  des  os,  et  sur:nut 
les  maladies  de  p rlrine.  Exp  oila- 
flon  de  minerais  de  ter  et  de  p'omb 
(Sociét'i  frangaise  des  Mines  du  val 
d’Aran). 

La  vallée  se  rétrécit.  — 20  k.  Pon- 
tau^  relié  par  un  pont  très  hardi  à 
Cânéjean. 

23  k.  Pont  du  Ro’'%  sur  lequel  on 
franchit  la  Garonne  pour  renlrer  en 
France  ; casino,  souvent  fermé,  sur 
territoire  espagnol;  b me  fronHére 

De  Pont  du  Roy  à Mariguac,  14  k. 
tram  éieclr. ; description,  p.  140. 

37  k.  Marignac  (p.  140),  ch.  de  fer 
pour  Luchon  et  Montréjeau.  A dr., 
le  pic  du  Gar.  Ou  franchit  à niveau 
1a  voie  ferrée,  purs  la  Pique,  pour 
rejoindre  à (38  k.  5)  Cierp,  la  route 
de  Mdulréjeau  à Luchon  que  l’on 
suit  à g.  (K.  12").  — 34  k 4.  Luchon. 

12°  SAINT  - BERTRAND  - DE  - CO- 
MINGE  (N.-N.-O.;  route  : 34k.).  — On 
peut  se  rendre  à Saint-Bertrand  par 
ch.  de  fer  en  prenant  à Luchon  un 
billet  d'al'er  et  ret.pour  Labroquère, 
Pt  PD  rejoignant  au  pont  de  Labro- 
quère Ülinéraire  décrit,  p.  136  ; 3 k.  5 
de  LâbrOquèfe  à Saint-Bertrand  ; 
excursion  très  recornmahdte.  — Sor- 
tant de  Ludion  par  l’avenue  de  la 
Gare,  la  route  descend  la  vallée  de 
la  Piqué.  — 3 k.  1.  Moustajon,  champ 
de  courses  de  Luchon  ; à g.,  vieille 
tour.  — 4 k.  5.  Antignac  (p.  141).  — 
Défilé  marqué  par  deux  statu  s de 
là  Vierge, 

15  k.  9,  Cierp,  Où  on  laisse  à dr. 
la  foute  de  Saint-Béat  {V.  lt°)  pour 
franchir  la  Pique  et  en  longer  à 
dislance  la  rive  g.  jusqu'à  son  con- 
fluent avec  la  Garonne,  dont  on  suit 
la  rive  g. dans  une  charmante  gorge 
boisée.—  21  k.  5.  Sal'chan  (p.  139).— 
On  laisse  successii^êinenl  à g.  tes 
chemins  des  Thermes  de  Siradan, 
puis  de  Sainte-Marie,  puis,  à dr  , le 
pont  de  Luscan  et  la  roule  de  Bar- 
bazau  (p.  139)  et  l'on  passe  devant  la 
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slat.  de  Loupes.  — 30  k.  Loures«Ba- 
roussefp.  139).  — Ou  laisse  à g.  la 
route  deMauIéon-Barousse  et^nik.V) 
en  vue  (à  dr.)  du  pont  de  Labro- 
quère,  sur  la  Garonne,  on  tourne  à 
g.  — Pour  la  suite  de  ritinéraire  et 
la  description  de  Saint- Bertrand, 
p.  136. 

13“  ARREAU,  PAR  LA  ROUTE 
THERMALE  ET  LE  PORT  DE 
PEYRESOURDE  (route  : 31  k.  ; voit, 
publ.,  r.  Nérée-Boubée,  o ; services 
d’aulos-cars  ; très  agréable  promet 
nade).  — On  sort  de  Luchon  par 
l’avenue  de  Larboust.  — 1 k.  5. 
Pont  de  Mousquères.  — La  route 
franchit  deux  fois  l’One,  puis  la 
Neste  d’Oueil  formant  des  cas- 
catelles,  et  s’élève  rapidement  par 
deux  lacets  à travers  de  beaux 
ombrages.  — 4 k.  6.  On  laisse  à dr. 
la  route  de  fa  vallée  d Oueil,  pour 
coûlourner  par  uu  lacet  un  promon- 
toire rocheux  et  gravir  une  forte 
rompe. 

D k.  9.  Saint-Aventin,  villaire  qui 
possède  une  remarquable  église  du 
xi«  ou  du  XII"  s.,  avec  deux  tours, 
pr-ès  de  l’abside  de  laquelle,  à l’exté- 
rieur, sont  trois  aulels  votifs  ; à Tiu- 
lérieur,  remarquer  un  très  curieux 
bénitier  roman,  le  tombeau  de  saint 
Aventin,  le  retable  de  l’autel,  orné 
de  sculptures,  les  chapiteaux  histo- 
riés. — A g.,  chemin  de  la  vallée 
dOô(F.  9“).  — 7 k.  Caxaux  de  Lar- 
boust : église  du  xii®  s.,  avec  pein- 
tures murales  du  xv«  s.  restaurées. 

A g.,  sur  une  colline,  chapelle  de 
Saint-Pierre  ; à l’horizon,  du  même 
côté,  les  gla(*iers  des  Gourgs-Blancs. 

— Par  quatre  énormes  lacets  raides 
on  monte  vers  le  col. 

14  k.  4.  Col  ou  port  de  Peyresourde 
l,54om.  ; vue  bornée,  mais  belle). 

— La  route  pénèlredans  mje  gorge 
nue  d’où  elle  gagne  la  vallée  de  la 
Neste  de  Louron.  Descente  rapide 
par  deux  lacets  brusques  ; à g.  tour 
ruinée  de  Mondor  (xiv«s.);  à dr., 
village  de  Mont-,  accroché  à îa  mon- 


tagne. ~ 19  k.  7.  Aub.  de  londer. 
vielle,  21  k.  3.  Aub.  d' Estarvielle. 

— La  route  descend  sur  le  flanc  de 
la  montagne,  dominant  la  vallée 
animée  par  de  nombreux  groupes  | 
d’habitations  et  des  ardoisières.  — i 
22  k.  7.  Anéran-Camors.  On  franchit 
la  Neste  de  Louron;  moulins.  — 

21  k.  3.  On  laisse  à g.  la  route  d’Ava- 
jan  et  de  Génos.  Défilé,  puis  ’oli 
ba.ssin  de  Bordères. 

27  k.  6.  Dordères-Louron  (hôt.  Pas- 
cau),  ch.-l.  de  c.  de  403  hab.  — La 
route  descend,  par  un  étroit  défilé, 
la  rive  g.  de  la  vallée  de  la  Neste  de 
Louron  — 31  k.  Arreau  (p.  74 \ 

14*  MASSIF  DE  LA  MALADETTA 
OU  MONTS  MAUDITS  fS.-S.-E.  ; en 
Espagne  ; réservé  aux  grimpeurs 
expérimentés  ; piolets,  cordes  et  bon 
guide  nécessaires  ; prudent  d’être  ’ 
trois). Les  ascensions  dans  ce  massif 
se  font  du  port  de  Vénasque  (17  k. 
de  Luchon,  F.  ci-dessus  10“). 

La  plus  en  faveur  est  celle  de 
r*Anetoou  Néthou  (3,404  m.),  le  plus  ' 
haut  sommet  des  Pyrénées,  gravi 
pour  la  première  fois,  en  1842,  par 
l'explorateur  russe  Tchiliatcheff.  On 
lu  fait  en  2 j.;  prendre  deux  guides,  r 
35  à 40  fr.  chacun.  Le  1"‘- j.,  on  va 
coucher  au  rejuge  gardé  de  la  Ren- 
cluse  (2,125  m.),  en  Espagne,  inau- 
guré en  1916,  où  l’on  se  rend  en  2 h. 
du  port  de  Vénasque  par  (1  h.)  le 
plan  des  Etangs,  où  l’on  tourne  à 
dr.l.e  2«  j.,  partir  de  bon  matin  ; 
dure  montée  sur  le  glacier  de  la 
Maladetta  (S.-S.-E.)  jusqu’à  la  brèche 
du  Portillon  m.)  qu’on  atteint 
en  2 h 30.  Descenle  (S.-S.-E.)  dans  ; 
la  direction  du  dôme  du  Néthou,  ‘ 
vers  le  grand  glacier  du  Néthou,’ 
long  de  O k.,  qu’on  remonte  à la  ‘ 
corde  par  une  penle  de  glace  rapide  ' 
jusqu’au  (4  h.  30)  pont  de  Mahomet,  î 
arête  granitique  vertigineuse  entre 
deux  abîrn  *s,  d’où  l’on  accède  au 
sommet  du  Néthou  (3,404  m.).  ‘Vue 
immense  el  saisissante  sur  les  pré- 
cipices au  S , à l’E.  el  a l’O.  Plaque 


ANETO. 


SAINT-LIZIER. 
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avec  médaillon  et  inscription,  appo- 
sée en  1916  par  les  Excursionnistes 
catalans  ; boUe  renf  ermant  un  re- 
gistre où  l'on  s’inscrit. 

Du  refuge  de  la  Rencluse,  on 

ROUTE  24.  — DE  PARIS  A 

Chemin  de  fer  : 816  k.  de  Paris  à 
Saint-Girons;  réseaux  d’Orléans 
(Paris  à Montauban)  et  du  Midi 
(Montauban  à Saint-Girons).  Ex- 
press (toutes  classes)  iusqu’à  Bous- 
sens"  (ligne  de  Luchon),  où  l’on 
change  de  train  ; 127  fr.  50, 86  fr.  05, 
56  fr.  05. 

783  k.  de  Paris  à B mssens, 
p.  135.-  On  quitte  la  ligne  de 
Montréjeau  à 2 k.  de  Bons- 
sens  au  delà  du  pont  du  Fourc, 
jeté  sur  la  Garonne  près  du 
confluent  du  Salat  ; cé  beau 
carrefour  de  vallées  est  do- 
miné au  N.  par  une  haute 
colline  portant  les  ruines  con- 
sidérables du  château  de  Ro- 
quefort {Xiv  s.);  vue  superbe. 
On  remonte  désormais  cons- 
tamment It  vallée  du  Salat.  A 
dr.,rfonyo7irestauré  de  Balesta 
(xve  s.).  — 789  k.  Mazères-sur- 
Salat.  A dr.,  chapelle  ruinée 
de  Sainte-Matrone  (xir  s.). 

793  k.  Salies-du-Salat  (hôt.  : 
Raufast,  t.c.  f.,  bains,  gar.voit.; 
Feuillerat,  T.  c.  F.;  Saint-Ger- 
mès  ; Sœurs  de  la  Sagesse),  ch.-l. 
de  c.  de  1,055  hab.  et  station 
thermale,  sur  la  r.  g.  du  Salat. 
Les  eaux,  chlorurées  sodiques 
et  sulfatées  calciques,  sont  effi- 
caces contre  l’anémie,  le  lym- 
phatisme, la  scrofule  et  les 
maladies  des  femmes.  — Rui- 
nes d’un  château  des  coin  les 


monte  aussi  à deux  autres  sommets 
des  monis  Maudits  : en  4 h.  30  au 
pic  du  Milieu  (3,354  m.  ; difficile);  en 
4 h.  30  également,  au  pic  de  la  Mala- 
delta  (3,312  ra.  ; vaste  panorama).  • 

SAINT-GIRONS  ET  AULUS 

de  Cominge  : donjon  carré 
et  restes  d’une  chapelle  du 
XIV®  s.  ; statue  du  général 
Compans  (1769-1845). 

799  k.  Cast  gnède.  A dr., 
pittoresque  chlteau  de  No  i- 
Ihnn  (xv«  s.). — k.Caumont: 
ruines  d’un  castrum  romain. 

814  k.  Saint-Lizier  (hôt.  de 
la  Tour,  T.  c.f.;  se  visite  souvent 
de  Saint-Girons),  ch.-l.  de  c. 
de  1,280  hab.,  vieille  ville  dé- 
chue et  très  pittoresque,  cou- 
ronne une  colline  rocheuse 
sur  la  rive  dr.  du  Salat.  Pont 
du  XII®  ou  XIII®  s.,  restauré,  et 
ancien  moulin  fortifiéavec  tour 
de  1120. 

On  monte  dans  la  ville  haute. 

L’église  Saint-Lizier,  des  xii® 
et  XIV®  s.,  à une  seule  nef, 
présente  une  curieuse  abside 
centrale  construite  avec  des 
débris  romains  et  sur  une  an- 
cienne porte  romaine.  Le  clo- 
cher central  restauré  (xiv®  s.), 
en  briques,  est  octogonal  et  de 
style  gothique  toulousain.  Au 
bas  de  la  nef,  une  porte  (de- 
mander la  clef  à la  sacristie, 
ou  au  presbytère)  donne  accès 
à un  magnifique  roman 

(XII®  et  XIII®  s.)  : chapiteaux 
fort  remarquables  ; pierre 
tombale  avec  statue  de  l’évè- 
queAuger  deChâtillon  (fl303). 
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Le  1®''  étage  du  cloître  est  en 
bois  et  ne  date  que  du  xv®  s. 

Dans  rancién  pilais  épisco- 
pal txvii®  s.)  auj.  asile  d’alié- 
nés, est  enclavée  l’ancienne 
cathédrale  de  Sainle-Marie  de 
la  5ède(xiv«  s.)  avec  belles  boi- 
series du  XVIII®  s.  Remparts 
romains  et  visigothiques  bien 
conservés  ; à l’Ë.,  donjon 
(XII®  s.)  ; tour  de  VRorlOge 
(XII®  s.);  vieilles  maisons  d’ar- 
tisans* Derrière  l’asile,  on 
monte  en  5 minutes  au  belvé- 
dère de  Poutrol  : très  beau  pa- 
norama. 

816  k.  Saint-Birons  ch-1.  d’ar- 
ron.  de  l’Ariège,  de  5,929  ha  b., 
centre  de  tourisme  de  l’Auto- 
inobile-Chib  de  France,  à 
391  m.  d’âU.  sur  les  deux  rives 
du  Salai,  au  confluent  du  Lez 
et  du  Buupi 

Omnibus  : — de  la  gare  aux  hô- 
tels. 

Hôtels  : de  Fr  inee,  pl.  du  Pkï- 

de-Lom,  T.  C.  F.  (chaiitT.,  bains,  gar.); 
de  l'Union,  r.  du  CIiâinp-dë-Mars, 
dtpb  T.  €.  F.  (chaulî,  baurs,  gar.)  ; 
Terminus,  près  de  la  gare,  t.  c»  f.  — 
Modestes  : du  Midi,  en  face  de  la 
gare,  Peytou,  r.  de  Viltefrauche. 

Poste  ; — p!.  du  Ghamp-de-Mars. 

Trams  électriques  — pour  Caâ- 
dllon  et  Sentein  (p.  155)  ; p )ur  Âu- 
lue  (trafic  suspendu  depuis  la 
guerre,  doit  reprendie  bientôt,  se 
renseignef)  ; pour  les  6jtnr»  d'Au- 
dinac. 

Voitures  publiques  : — Ou$t  et 
Anlus  (très  médiocre  ; service  irré- 
gulier, se  renseigner)  ; Seix,  Cou- 
flëhs  et  Salau,  2 dép.  pur  j.,  trajet 
eu  4 nu  5 h ; Saint- Lary  ; Massat  ; 
Toùttousi’  fl  Sainîe-4^roiix}. 

Renseignements  touristiques  : — 
groupe  Saint-Gironnats  du  Tou- 
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rieme,  sous-section  du  Glüb  Alpin, 
pl.  de  la  République,  café  Grand. 

En  sortant  de  la  gare,  on 
tourne  à dr.  pour  franchir  le 
Lez  sur  lequel  se  trouve  une 
fabrique  de  papiers  â cigaret- 
tes, puis  on  suit  la  large  rue  de 
Villefranche,  quartier  fondé  au 
xiir®  s.  L’ancien  château,  sans 
caractère,  sert  de  palais  de 
justice  \ dans  le  vestibule,  cippe 
romain.  €e  quartier  est  séparé 
du  Bourg  ou  vieille  \ille  par  le 
Salat,  qui  offre  un  aspect  pit- 
toresque avec  ses  barrages  et 
ses  vieilles  maisons  rustiques. 

On  remonte  la  Grande- Rue 
jusqu’à  ce  que  l’on  rencontre 
à g.  la  rue  du  Pont^Vieux.  A 
l’extrémité  du  pont,  on  voit 
V église  Saint  Girons,  recon- 
struite en  1857  dans  le  style  go- 
thique, à l’exCéption  du  clo- 
cher (XIV® s.)  à flèche  élancéèi 

En  face  s’ouvre  la  rue  du 
Bourg,  à dr.,  ta  tue  Galy-€ti- 
zaiùl  aboutissant  sur  la  place 
du  Pîa-de-Lom,  laquelle  com- 
munique par  là  rue  du  Champ- 
de-Mars  avec  le  Champ  de 
Mats  OÙ  l’on  voit  Y hôtel  de  ville, 
la  colonne  du  Centenaire  de  la 
Révolution,  les  hôtels  et  la 
poste;  c’est  une  agréable  pro- 
menade ombragée  de  platanes 
le  long  du  Salat  : belle  vue  de 
montagnes.  De  la  place  du 
Pla-de-Lom  part  la  rue  Gam- 
betta,qu\  va  joindre  la  rue  du 
Bourg  à la  pl  ive  de  lu  Répu- 
blique ou  place  du  Centre.  Sitr 
cette  place  s’ouvre  à dr,  ta  rue 
Saint  - Valier,  qui  conduit  à 
['église  Saint-Valier,  curieuse 


SAINT-GIRONS.  — ENVIRONS. 


par  son  grand  mur  crénelé 
servant  d«  clocher,  au-dessous 
duquel  s’ouvre  une  porte 
rouiane.  En  passant  derrière 
l’église  Saint-Valier,  on  trouve 
le  boulevard  établi  sur  rem- 
placement des  anciens  rem- 
parts-, qui  reconduisent  à la 
gare  en  traversant  le  Salai  sur 
un  joli  pont  de  marbre. 

ENVIRONS  DE  ST-GIRONS 

Saiot-Girons  esi  un  exvét'enl  cen- 
tre de  lotirisme.  En  p us  des  excur- 
sions classiques  des  hatvn  d' Au'Hnac 
el  (le  la  grotte  du  Mas  d'  %il  décri- 
tes ci-après  el  de  lu  v.s.te  (ie  Saiut- 
Lizier  (V.  ci  dessus],  nous  ind  que- 
roDS  sonnnaifeinenl  aux  lourisles 
les  principaux  ilin 'mires  rayonnant 
autour  de  Sainl-G  irons  : 1“  De  Saint- 
Girons  à Fotx  (cli.  de  fer  Midi,  47  k.), 
par  Simont  et  La  Bastide  de  Sérou, 
anciennes  bastides  fondées  au  xnie 
s.,  et  Durban  : belles  ruines  d uo 
Château  des  xii%  mie  et  xve  s ; — 
De  Saint-Girons  à CaétUlon  et 
Sentein  (tram  éhMîtr.,  2»  k.  ; vallée 
sauvage,  uno  des  plus  belles  de  la 
légion)  : 13  k Casiillon  (bous  hôl.  : 
Peyreridai  ; Gros,  gar.),  ch.-l.  de  c. 
de  843  ha  b.  sur  le  Lez,  centre  de  la 
belle  région  du  Cousétans  formé  par 
les  vallées  de  la  bellongue,  de  Beth- 
male  (pittoresque  et  très  curieuse, 
anciens  cf»t  urnes)  et  du  Riberot  de 
Bordes  ; 2 j k.  Senteia  (hôU  Aragon), 
excellent  centre  d'excursions,  station 
thermale,  sources  ferrugineuses  ar- 
senicales. ruines  d’un  château  avec 
curieuse  enceinte;  3“  Ascension  du 
Münt-Valier,  excursion  princi  pale  de 
la  région,  qui  se  fait  en  général  en 
deux  jours  et  avt  c un  bon  guide  ; 
nous  coDseill»  ns  de  monter  pa-'  Cas- 
tillon,  Bordes  et  la  valiée  du  Riberol 
(10  h.  env.)  et  de  descendre  par  la 
vallée  d’Estours  et  Seix  (7  h.  env.). 
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1°  BAINS  D’AUDINAC  ET  MONT- 
JOIE  (N.-E.;  route  : 5 kil.;  omn.  à 
tous  les  tra  ns  ; rêlé,  service  de  tram 
t.  1.  j ).  — On  suit  la  roule  de  Poix, 
qui  remonte  le  Baup,  puis  (2  k.)  ou 
la  laisse  à dr.  Une  longue  montée 
suivie  d’une  descente,  mène  dans  le 
charmant  vallon  d’Audinac. 

5 k.  Audinac  (saison  de  juin 
sept.  : pens.  à rétablissement  ther- 
mal, 2 class'^s),  à SOO  m.  d’alt.;  deux 
sources  sont  légèrement  purgatives 
et  diurétiques. 

Audinac  dépend  de  (3  k.  S. -O.) 
Montjoie,  curieux  village,  bâti  au 
îiv"  s.  dans  une  enceinte  rectangu- 
laire de  48  m.  sur  45,  flanquée  de 
quatre  petites  tours  et  percée  de 
deux  portes  L’église  a une  façade 
couruBuée  d un  clocher  à arcades 
flanqué  de  deux  tourelles  ^iiv*  s.). 

En  30  m.  (N. -O.)  on  peut  faire 
l ascension  du  Calivert  (670  m.). 

2"  GROTTE  DU  MAS-D’AZ(L{ roule 
24  k.  ; excursion  très  recommandée). 
— On  remonte  le  vallon  de  Baup. — 
9 k.  Lescure  : église  en  partie  ro- 
mane, chapiteaux  historiés.  — La 
route  du  Mas-d’Azil  remonte  au  N. 
un  petit  vallon,  s’élève  puis  descend 
par  une  belle  corniche  d env.  5 k. 
dans  'e  profond  vallon  du  ruisseau 
de  G ermonl  ; belle  vue.  — 17  k., 
Clermont  : ruines  d’u  i château  et 
calvaire. — 2l  k.  liaynaude  : vierge 
colossale  ; au  pied  d'escarpements 
rocheux,  église  de  l' Immaculé e-Con- 
ception  (1863-1893).  — Au  delà  de 
Maury,  la  roule  pènèlre  avecl’Arize 
dans  un  pittoresque  défilé. 

24k.*Grotte  du  Mas-d’Azil,  percée 
à tiavers  la  roche  du  Mas-d’Azil  et 
traversée  par  l’Arize  et  par  la  route 
(allumer  les  lanternes  des  voitures; 
s’adresser  à là  maison  canloonière 
qui  précède  leulrée  si  I on  tient  à 
visiter  les  grottes  latérales  ; les  b>u- 
ristes  sont  prévenus  que,  d tns  les 
cavités,  chacun  s’engage  sous  sa 
propre  responsabilité.  La  femme  du 
caulonnier  a les  clefs  et  les  frais 
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d'éclairage  sont  à la  charge  des 
visiteurs  à raison  de  2o  c par  visite). 
— L’entrée  d’amont  offre  une  im- 
mense baie  évi  iée  dans  la  falaise  : 
remarquer  les  admirables  colora- 
tions de  la  voûte  sous  les  rayons  du 
soleil  ; à dr.  une  arcade  infiniment 
plus  pelite  et  artificielle  a été  percée 
pour  la  route.  La  galerie  principale, 
où  coule  l’Arize,  encombrée  de  ro- 
chers, est  large  de  30  m.  en 
nmyenne;  sa  longueur  est  de  410  m. 
La  route  suit  la  rivedr.  de  la  rivière. 
Au-dessus  de  la  rive  g.  une  aiguille 
de  rocher  est  appelée  le  Moine.  Vers 
le  milieu  de  la  caverne,  un  énorme 
pilier  naturel  de  10  m.  de  diamètre 
soutient  la  voûte.  A dr.,  une  vaste 
ouverture  conduit  à une'  grotte  su- 
périeure très  profonde  qu  on  ne  peut 
visiter  qu’aux  flambeaux.  A son 
extrémité  inférieure,  la  grotte  est 
beaucoup  moins  haute  qu’en  amont: 
la  porte,  commune  a la  route  et  à 
la  rivière,  n’a  que  7 ou  8 m.  ; mais 
elle  soutient  des  assises  à pic  de  140  m. 
d’épaisseur.  De  ce  côté  se  trouve  une 
auberge  : vente  de  vues  et  de  feux 
de  Bengale.  Avant  que  l’Arize  eût 
transpercé  la  roche,  elle  la  contour- 
nait par  un  vaste  méandre  dans  une 
vallée  encore  parfaitement  dessinée. 

De  la  grotte  on  pourra  gagner,  â 
1 k.  Le  Mas-d’Azil  (tram  sur  route 
pour  la  gare  de  Carbonne,p.l35;  voit, 
publ.  pour  Ségalas  et  Pa.niers  ; hôt.  : 
Savignac, i.c.  b'.;  Gardelle,  t.g.f.),  ch.  1. 
de  c.  de  1,972  hab.,  ancienne  bastide 
(1286)  et  jadis  l’un  des  boulevards 
de  la  Réforme  dans  le  Midi,  aujour- 
d'hui riante  petite  ville,  bàlie  à 286  m. 
d’alt.,  dans  un  méandre  de  l’Arize. 

DE  SAINT-GIRONS  A AULUS 

Route  : 33  k.  Ch.  de  fer  transpyré- 
néen en  construction  de  Saint-Gi- 
rons à Oust  par  Sort  (Espagne)  ; 
tram  électr.  de  Saint-Girons  à Au- 
lus  (suspendu  depuis  1914,  se  ren- 
seigner); voit,  publ., service  irré- 
gulier (se  renseigner). 


La  route  suivie  par  le  tram 
remonte  la  belle  vallée  du  Sa- 
lai. — 1 k.  Usine  de  VArial, 
dont  la  force  est  transportée 
par  l’électricité  à la  grande 
usine  de  la  Moulasse  (2  k.  5 en 
amont),  où  se  fabrique  le  pa- 
pier à cigarettes  Job.  Au  con- 
lluent  du  Salat  et  du  IVert, 
ruines  du  château  d'Encour- 
tiech. 

6 k.Lacourt  : restes  du  châ- 
teau de  Chambors,  xvi®  s.;  sur 
un  monticule,  donjon  cylin- 
drique de  Mar  trou  (xiv®  s.). 

On  entre  dans  la  belle  gorge 
de  Ribaouto  ; source  ferrugi- 
neuse. — 12  k.  Confluent,  très 
encaissé,  des  vallées. de  TArac 
et  du  Salat  ; à g.,  route  de 
Massat;  beau  viaduc  du  ch  de 
fer.  La  route  perce  en  tunnel 
un  massif  de  rochers  = — 13k.5. 
Saint-Sernin  : église  romane. 

iihk.h.Soueix  Caub.:  Cours  et 
Riu). — 500  m.  plus  loin,  on 
laisse  à dr.  la  route  de  Sei.x, 
Couflens  et  Salau  et  l’on  fran- 
chit le  Salat  en  arnont  du  pit- 
toresque château  de  la  Tour. 
Belle  vue  sur  le  mont  Valier, 
les  montagnes  de  Salau  et  la 
montagne  de  Mirabat. 

16  k.  Vie  : curieuse  église  <à 
trois  absides  romanes  et  pla 
fond  du  XVI®  s.  ; à côté  de  l’é- 
glise, château  de  Roquemaurel  ; 
orme  magnifique,  7 m.  de  cir- 
conférence. 

17  k.  Oust  (hôt.  de  France'), 
ch.-l.  de  c.  de  1,092  bab.  (434 
agglomérés),  sur  la  rive  g.  du 
Garbet,  entre  ce  torrent  et  le 
Salat.  Murailles  restaurées. 


AULUS. 


Eglise^vec  clocher  moderne  de 
style  roman,  reliquaire  de 
1542. 

La  route  remonte  désormais 
la  vallée  riante  et  boisée  du 
Garbet  et  passe  devant  les 
nombreux  hameaux  qui  for- 
ment (25  k.)  la  commune 
d’i:rce,dont  les  habitants  exer- 
çaient souvent,  autrefois,  la 
profession  de  montreurs  d’ours. 
A dr.,  calvaire.  A Angladw'e, 
usine  hydro.électriquedu  tram. 
— La  route,  sinueuse,  gravit 
la  côte  des  Escales,  qui  sépare 
le  bassin  d’Ercé  de  celuid’Au- 
lus.  Bientôt,  on  aperçoit  la 
cascade  d’Arse  (p.  158). 

31  k.  A g.,  sur  le  bord  de  la 
route,  source  de  Neuf -Fonts, 
qui  provient,  dit-on,  de  l’étang 
de  Lhers,  situé  à 5 k.  de  là. 

33k.  AULUS,  742  hab.,  station 
thermale  fréquentée  et  bon 
centre  d’excursions,  est  situé  à 
762  m.  d’alt.,  sur  la  rive  dr.  du 
Garbet,  dans  une  vallée  spa- 
cieuse, entourée  de  monta- 
gnes mamelonnées  et  boisées. 
Au  N.  se  dresse  le  Caïzardé,au 
S.,  le  Montroùch  ; du  côté  de 
l’Espagne,  à l’arrière-plan,  s’élè- 
vent les  pics  neigeux  de  la 
chaîne  frontière.  Au  lus  ex- 
ploite des  mines  de  plomb  ar- 
gentifère, blende,  calamine, 
déjà  utilisées  dans  l’antiquité. 

Hôtels  : — DE  l»*-  ORDRE  ! Grand- 
Hôtel  [109  ch.;  g<ir.)  ; du  Parc  mai- 
ocl.).  — Moins  cneRS  : du  Midi  (mai- 
fln  oct.  :gar.);  Bon-Cœur  (clientèle 
ariègeoise);  de  France-,  George;  de 
Paris;  Pistol  ; Crousat  (mai-oct.  ; 
40  ch.) 
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restaurants  : — aux  hA'els:  - 
François  Souqust  à Agnestrr^  (l  li. 
d’Aulus  ; déjeuners  sur  commande) . 

Maisons  meublées  (avec  pension 
de  famille),  bien  tenues  : — BapHste 
Aniiel  ; Guillaume  Amiel;  Charles 
Ca'lvet:  Emile  Calvet;  B iphael  Cal- 
vet;  Faure;  Flingou;  Vve  Ponsolle. 

Voiture  publique  : — pour  Saint- 
Girons,  t.  1.  j.  pendant  la  saison 
(serv.  irrégulier). 

Guides  : —pas  de  corporation;  les 
meilleurs  sont  les  bergers. 

Casino  du  Parc  : — salle  de  fêtes, 
salon  de  lecture  et  jeux;  grand- 
cercle,  théâtre,  petits  chevaux,  café- 
glacier,  terrasse  couverte. 

Café-concert  : — du  Casino  Club. 

On  longe  à dr.  le  parc  du 
Casino,  situé  sur  la  rive  dr.  du 
Garbet,  puis  divers  hôtels  et 
maisons  meublées.  Plusieurs 
passerelles  font  communiquer 
la  rive  dr.  de  la  rivière  avec 
la  rive  g.,  sur  laquelle  est  l’éta- 
blissement des  bains.  A g.  de 
l’hôtel  du  Midi,  s’ouvre  à g.  la 
rue  du  village  condui.sant  à la 
poste  et  à l'église. 

L’établissement  thermal  offre 
une  installation  complète.  Il 
s’élève  sur  la  rive  g.  du  Garbet, 
au  milieu  d’un  vaste  joarc,  avec 
hall  et  kiosque  de  concert; 
au  fond  sont  les  buvettes  des 
sources  dans  des  grottes  artifi- 
cielles. 

Le  casino  s’élève  au  milieu 
d’un  second  parc  très  ombragé 
qui  renferme  en  outre  les 
grands  hôtels  du  Parc. 

loCOL  DE  LATRAPE(0.;  1,222m.; 
montée  2 h.;  desc.  Ih  30;  guide 
utile;  route  commencée  du  côlé 
d’Aulus).  — Ou  suit  le  chemin  qui 
part  de  l’allée  des  B lins,  à dr.  après 
le  pont  ; puis  à la  hauteur  de  rhôlel 
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dii  Parc,  on  prend  le  chemin  de  g. 
11  monlr»  au  col  à travers  les  bois  et 
les  pâturages  par  une  pente  assez 
rqjde. 

2 - ETANG  DE  GUZET(S.;  1,463 m.; 
montée  2 h.,  par  la  vallée  du  Feuil- 
let; desc.  I h.  30,  par  la  sapinière; 
guide  utile).  — On  suit  la  nouvelle 
route  düstou,  puis  (la  min.)  ou 
prend  à g.  un  chemin  qui  s’élève 
rapidement  sur  la  rive  dr.  du  Fouil- 
le!. — 45  min.  On  monte  à g.  à tra- 
vers les  pâturages.  — 1 h.  30.  Pâtu- 
rages de  Sullo.  — 2 h.  Etang  de  Gu- 
zet.  De  l’étang  on  peut  rnonler  en 

2 b.  30  au  sommet  du  Monirouch  ; 
guide  nécessaire.  — Pour  la  descente, 
reprendre  le  môme  chemin  jusqu’à 
Sul'o,  et  suivre  tout  droit  : on  tra- 
verse une  sapinière  et,  en  1 h.  30, 
OU  atteint  Aulus. 

3“  TUC  DE  CAIZARDE  (N.;  1,401  m.; 

3 h.  aller  et  ret.  j guiile  utile  ; 
y rnminade  facile  : à faire  de  ]>réfé'! 
rence  le  inatin  pour  éviter  le  soleil). 
— On  monte  jusqu’à  l’éj:lise  et  l'on 
tourne  à g.  Le  chemin  s’élève  au 
liane  de  la  montagne.  — 45  min. 
Aux  granges  de  Bertrounes  on  quitte 
le  chemin  et  l’on  monte  à dr.  à tra- 
vers bois  : ou  trouve  bientôt  un 
seniier  en  Ipcets.  — 2 h.  Sommet, 
s'.lendide  belvédère,  d’où  l’pn  em- 
brasse toute  la  région. 

4“  CASCADE  D’ARSE  (S.:2b.a!ler 
et  ret.).  — On  franchit  le  Garbet  de- 
vant î’hôtel  du  Midi  et  l’on  s’élève 
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Chemin  de  fer  : 841  k.  ; réseau 
d’Orléans  (Paris  à Toulouse)  el  du 
Midi  Toulouse  à Aix);  1311V.  40,' 
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(p  123).  — On  suit  la  li^ne  de 
MeiitréjuaLi  jusqu’à  (729  k.). 
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par  un  bon  chemin  muletier  vers  la 
vallée ét' A r se.  resserrée  tlès  son  entrée 
entre  le  Pouetch  à l E-  et  le  Mont* 
rouçb  à"l’0.  Qn  domine  à une  grande 
hauteur  le  Troa  de  l’En/'er.— 55  min, 
On  traverse  le  torrent  et  l’on  esca- 
lade a travers  bois  le  ressaut  du 
Clôt  de  Buffarine.  — 1 h.  30.  Cas- 
cade d’Apse,  qui  tornbeen  3 clmles 
d’upe  purpi  ahrqple  d’euv.  UQ  m.; 
la  chute  du  milieu  n’a  pas  moins  de 
50  à60rn.  de  largeur.  Poar  escalader 
le  ressaut  d où  tombe  la  cascade, 
prendre  à g.  (sentie^).  — 2 h.  15. 
Plateau  qui  domine  la  cascade. 

5“  LAC  DE  GARBET  (S.-S.-E., 
1,670  m.;  montée  3 h.  45,  desc.  3 h.  15  ; 
gqide  utile  ; très  belle  e.vcursion\.  •— 
On  suit  d ahprd  Ip  chemm  de  Viedes- 
SOS  jusqu’à  la  cantine  d’ Agneserre 
(Ih.;  1,135  m.;  rafcaichissemenls), 
[)uis  on  s’enfonce  au  S.  dans  lu  haute 
vallée  du  Garbet  qui  forme,  entre 
des  escarpements  liois-^s,  une  fort 
belle  cqscade.  Après  avoir  ^ravi  Je 
ressaut  du  hayl  duqu'd  plonge  le 
torrent,  on  al  teint,  à la  sortie  du 
bois  de  las  Goumes  (2  h.  15).  le  vaste 
cirque  de  Garbétau.  On  s’élève  au- 
dessus  du  cirque  par  la  d[r.  et  l’on 
atteint  (3  b-  45j  Ip  lac  de  Garbet 
(1,370  m.),  je  plus  grand  des  envi- 
rons d’Aulus  et  de  forme  ovale.  Plus 
haut  se  trouve  le  petit  étang  Bleu. 
Au  S.  se  dresse  le  nie  de  Caoumale, 
plus  loin,  au  S.-O.,  les  pics  de  la 
Lesse  (2,463  tn.)  et  de  Pintussan;  à 
10.,  le  Caroitof. 

E 25. 
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Portet-Saint-Simon,  — 731  k. 
Pinsaguel  sur  la  Garonne, 
puis  on  s’engage  dans  la  vallée 
de  l'Aiiège,  qu’on  remonte  dé- 
sormais conslamment. 

735  k.  Pius-Juslaret.^liük. 
Vénerque-le-Vernet  : à Vener- 


PAMIERS.  — POIX. 


que,  curieuse  egUse  romane, 
restes  de  l’abbiiye  de  Saint- 
Pierre,  possédant  un  reliquaire 
en  cuivre  repoussé  du  xiii«  s. 

751  k.  Auterive. — 757  k.  Cin- 
tegabelle,  ch.-K  de  c.  de  1,109 
liab.  : église  intéressante  du 
xiu’  s.,  avec  portail,  clocher 
et  ftéche  du  xiv®  s.;  vieux 
pont.  A 2 k.,  restes  àeVabbaye 
de  lioulbenne,  reconstruite  de 
1052  à 1790. 

700  k.  Saverdun  (hôl.  du 
Lion-d'Or),  ch.-l.  de  c.  de  3,440 
hab.,  patrie  du  pape  Benoît  XII 
(1334-1342),  fils  du  meunier 
Fournier. 

On  franchit  l’Ariège.  — 774k. 
Le  \erne;  à g.,  sur  un  monti- 
cule, bourg  tortitié  de  Montant. 
A dr.  vieux  château  ruiné  de 
Bonnac, 

782  k.  Pamlers  (hôt,  : à la 
gare.  Terminus , provisoire- 
ment fermé;  Baurès,  modeste; 
— en  ville  : Catala;  de  la  Poste 
(gar.);  — bifurc.  pour  Moulin- 
Neuf,  Lavelanet,  Limoux  par 
Belvéze-Aude,  Bram),  ch.-l. 
d’arrond.  de  l’Ariège,  de  10,117 
hab.,  ville  principale  et  la 
plus  commerçante  du  départe- 
ment, évê-  ché,  sur  la  rive  dr. 
de  l’Ariége. 

La  cathédrale  Saint-Antonin, 
un  peu  lourde,  a néanmoins  fort 
grand  air.  Toute  en  brique, 
elle  est  surmontée  d’un  majes- 
tueux clocher  octogonal  du 
xiv«  s.,  de  style  gothique  tou- 
lousain, reposant  sur  un  massif 
carré  à créneaux  et  à mâchi- 
coulis. Sous  le  porche,  portail 
roman  très  mutilé.  Le  reste  de 
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l’édifice  présente  un  mélange 
assez  bizarre  de  Part  gréco- 
romain  et  de  Part  gothique. 
A l’intérieur,  peintures  mu- 
rales par  Benazet  (vie  de  Saint 
Antonin)  et  deux  tableaux 
de  Fra  Andréo.  — Église  forti- 
fiée de  Notre-Dame  du  Camp 
(xvir-xviii'‘ s.),  façade  du  xvi®s. 
Belle  tour  octogonale  de  ['église 
des  Cordeliers  (1512),  de  style 
gothique  toulousain.  Ancienne 
église  des  Carmes.  — Prés  de 
la  cathédrale,  ancien  palais 
épiscopal  (xviiF  s.).  Un  peu 
plus  haut,  sur  l’emplacement 
de  l’ancien  château,  Tirny/imarfe 
de  Caslela  ; belle  vue  de  mon- 
tagnes. 

791  k.  Varilhes  (hôt.  ; du 
Commerce,  T.  c.  F,  ; Lacoste), 
ch.-l.  dec.de  1,601  hab.;  restes 
d’un  vieux  ch  iteau;  chapelle 
de  Fa/s.  — La  vallée  pyrénéenne 
commence.  Sur  la  rive  g.  de 
l’Ariège,  château  de  Crampagiia 
(xii°,  xvp  et  xix«  s.).  ^ 795  k. 
Saint- Jean -de- Verges  : eglise 
romane.  On  passe  dans  le  défilé 
du  pas  de  la  Barre,  puis  on 
laisse  à dr.  Vernajoul  : église 
romane,  vieux  ch  Ueau. 

800  k.  FcIX  (petite  buvette  à 
la  gare),  ch.-l.  du  départ,  de 
l’Ariége,  vieille  ville  de 
6,800  hab., très  pittoresque, bâtie 
à 400  m.  d’alt.,  dans  un  petit 
bassin  triangulaire  formé  par 
le  confluent  de  l’Ariège  et  du 
Larget  ou  Arget,  et  au  milieu 
duquel  se  dresse  à pic,  à 58  m. 
de  haut,  l’imposant  rocher 
qui  porte  les  trois  tours  du 
château. 
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Omnibus  : — de  la  gare  on  ville 
ou  aux  hôtels. 

Hôtels  : — de  la  Barbacane  du  Châ- 
teau (Montaut),  neuf,  confort  mo- 
derne: Benoit,  T.  c.  F.  (bains;  gar.)  ; 
Baurés-Fauré  (clientèle  de  familles, 
belle  vue)  ; de  Villote,  simple. 

Automobik's  publiques  : — ser- 
vices rapides  de  Foix  à Foix,  circuit 
delà  Barguillère,  2 dép.  pari.;pour 
Quillan,  par  Puivert,  Lavelanet, 
3 dép.  par  j.  (services  irréguliers 
depuis  la  guerre,  se  renseigner). 

Syndicat  d’initiative  : — à la  mai- 
rie; bureau  de  renseignements,  r. 
des  Chapeliers. 

On  suit  à dr.  Vavenue  de  la 
Gare  pour  gagner  les  quais  de 
l’Ariège.  Le  pont  passé,  on 
prend  à g.  la  rue  T hé  op  hile- Del- 
cassé,  où  sont  les  banques  et 
la  poste,  et  qui  aboutit  à la 
promenade  de  Viilotte  ornée  de 
la  statue  de  Lakanal,  Sur  la 
promenade  ou  dans  le  quartier 
neuf  qui  s’étend  au  S.  se  trou- 
vent V hôtel  de  Vilhy  avec  biblio- 
thèque possédant  huit  manus- 
crits in-folio  de  la  fin  du  xv«  s. 
ornés  de  miniatures  exquises, 
le  théâtre,  V hospice,  les  caser- 
nes, le  lycee  et  \ école  Normale. 

A g.  de  rhôtel  de  ville,  la 
rue  Saint- James,  conürxnée.  par 
la  rue  Lazéma  et  la  rue  du  //o- 
c/ier,  montent  à la  plate-forme 
d\x  château  des  Gouverneurs, 
qui  renferme  le  palais  de  jus- 
tice et  le  musée  de  l’Ariège; 
(s’adresser  au  concierge)  : ce 
musée  renferme  une  intéres- 
sante collection  paléontologique 
et  préhistorique,  une  collec- 
tion lapidaire  gallo-romaine, 
et  de  nombreux  objets  prove- 
nant de  fouilles  de  l’Ariège, 


A g.  du  palais  de  justice  est 
l’entrée  de  l’ancien  ^château 
en  cours  de  restauration;  le 
gardien  laisse  ou  fait  visiter 
(pourboire).  11  reste  quelques 
vestiges  d’enceintes  et  trois 
tours  superbes,  dites  les  tours 
de  Foix(xii%  xiv^  et  xv«s.)  qui 
ont  servi  successivement  de 
donjon. 

La  tour  du  Nord,  basse  et  carrée,  est 
la  plus  ancienne  (xii^  s.);  on  ne 
visite  pas.  Une  seconde  tour  carrée, 
du  xivc  s.,  plus  haule,  qu’on  visite, 
est  munie  de  créneaux  et  d une  tou- 
relle saillante  ; elle  offre  à l intérieur 
trois  salles  superposées  (escalier 
raide),  avec  voûtes  à nervures,  le 
tout  couronné  par  une  terrasse  d'où 
l’on  a un  ^panorama  admirable. 
Entre  ces  deux  tours,  longue  voûte 
en  berceau,  où  était  la  chapelle,  sur- 
montée d’une  terrasse  h créneaux 
récemment  aménagée,  par  où  l’on 
monte  à la  2-  tour.  — La  3^  tour, 
isolée,  est  un  magnifique  donjon, 
h lut  de  42  m.,  attribué  à Gaston 
Phœbus,  mais  qui  ne  paraît  dater 
que  du  xv«  s.  (on  visite);  il  renferme 
un  sous-sol  et  quatre  belles  sal  es 
superposées  à six  pans,  avec  voûtes 
h nervures  et  une  plate-forme  : môme 
panorama  que  de  la  2«  tour.  — 

N.  B,  — Se  méfier,  sur  les  terrasses, 
des  trous  béants  des  mâchicoulis. 

Dù  palais  de  justice,  la  rue 
du  Tribunal  descend  à la  place 
Saint-Volusien,  où  se  trouve 
l’église  Saint-Volusien,  édifice 
gothique  du  xiv®  s.  inachevé 
et  mutilé,  avec  belle  porte  ro- 
mane et  voûtes  de  1675. 

A g.  de  l’église,  la  rue  de  la 
Préfecture  mène  à la  place  de 
TArget,  si  tuée  prés  du  con  11  uen  t 
de  cette  rivière  avec  l’Ariège  : 
vue  pittoresque. 


POIX. 


De  ta  place  Sain  I-Volusien,  la 
rve  des  Marchands  conduit  à 
la  place  Freycinet,  d’où  la  rue 
du  meme  nom  ramène  au  poOt. 

La  vieille  ville  renfe'fme 
beaucoup  d’anciennes  maisons 
en  bois,  notamment  rue  de  la 
Faurie  et  place  du  IVlarcadal. 

I»  RUmES  DE  L’HERMITAGE  DE 
SAINT-SAUVEUR  (\.;724m.  d’ail.).— 
Belle  promenade  derfiandant  1 h.  de 
marche  aller  el  ref.  Très  belle  vue. 

2“  GROTTE  DE  L’KÈRIVI  (E  ; roatè: 
9 k.).—  Cè! le  grotte,  otr  ont  été  faites 
des  découvertes  pr 'hrstoriqu'es, 
s’ouvre  dans  la  vallée  de  l'Aise,  pfès 
du  village  de  VHerrn;  ruines  d’un 
châUau. 

3o  de  foix  a quillan  (route  : 
65  k.,  très  pittoresque,  desservie 
par  des  autobus;  ch.  de  fer  en  con- 
struclion  ; recommandé)'.  — La  roule 
remonfe  lat  vallée  dre  f’Ai  iègeetpasse 
à Montgaillard.  — 6 k.  Sàint-Paul- 
Saint-ÂTitoine.  Oti  quitte  la  vallée 
de  l’Ariège  pour  remonter  à l’E.  la 
vallée  du  Srios.  On  traverse  Saint- 
Paul-de-Jarrat,  Celles  : fontaine  mi- 
raculeuse, (ha  ».  N.-D.  On  remonte 
la  vallée  de  la  Baure.  — Sur  les  hau- 
tefirs.  on  aperçoit  h g.  Leychert,  et 
ensuite  lioquefixade  ; château  des’ 
xin«  et  xvr  s. 

18  k.  Malien.  La  route  desceüd*' 
la  vallée  sauvage  de  la  DouctouyTè 
►que  l’on  quitte  pour  continuer  vers 
’E.  et  descendre  vers  la  Lectouyre. 
A dr.  château  de  Mont^àgut', 
^dernier  refuge  des  Albigeois  qdi  y 
soutinrent,  en  1244,  un  siège  fameux. 

23  k.  Chàubets. 

27  k.  Lavelanet  (hôt.  : du  Parc  et 
Moderne,  T.  G.  F.,  chaufF.,  bains,  gar.; 
d' Espagne),  fh.-l.  de  c.  de  3,532  ha  b., 
à 526  m.,  sur  a Leclotryre,  à l entrée 
d un  défilé  où  la  rivière  traverse  le 
chaînon  du  Plantaurel.  — Sur  le  ro- 
cher de  la  rive  dr., château  de  Castel^ 
sarrasin  (663^  m.),  dont  il  ne  reste 
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que  les  fondements  de  d'e'ux  'ours  ; 
sur  te  rocher  de  la  rivé  g.,  chapelle 
de  Sainte- Ré  fine  : Vue  supetbe. 

30  k Saint-Jean  d'Aiguee-Vires. 
La  roule  descend  vers  la  vallée  de 
l’Ilers. 

3^2  k.  Lasfuiîfon,Èame  iU  sûr  l'ilers, 
à rentrée  du  beau  déftCé  qui  (tonne 
passage  à la  rivière  à travers  1^  Plaii’- 
taurel. 

33  k.  Bélesta  (hôt.:  Delpeéh.  T.c.F.  ; 
de  France;  comité,  de  tourisme), 
petite  ville  de  2,063  hab.,  sur  la  rive 
g.  de  l’Hers,  .dans  un  joli  bassin 
entoure  de  montagnes  et  de  forêts 
notamment  la  belle  loTêt  de  Bélesta’, 
à l’E.  : église  du  xvi®  s.  Sur  la  rive 
dr.,  ruines  du  castel  d Amont  (1530) 
A 1,300’  in.  S.,  sur  la  rivé  dr.  de 
1 Hers,  jaillit  la  célèbre  lontatne 
intermitteute  de  Fontestorbes. 

38  k.  5.  Col  del  Teil  (393  m.);  très 
belle  vue  à"  dr.  sut  le  roc  de  i Moinme- 
Mort  ; grott^  de  Vttoth  we-Morl,  d’ùn 
accès  peu  teeWé,  guide  nécessaire. 

^k.  8.  Col  de  Puivét  (645  m.)  — 
On  descend  vers  la  vallée  du  Blau, 
affluent  de  l’Hers  ; vues  splendides 

47  k.  Puiverl,  vieux  boùrg  <te 
1,233  hab.,  à 476  rti.  Sü‘r  le  ïftâU.  Sufr 
un  pilon,  à FE.,  se  dressent  les 
ruines  d’un  château  (xii*  et  xïV?  s.), 
dont  SirnoU  de  Monlfort  s’empara 
en  1210. 

54,  k.  5.  Nébias.  On  franchità 
600  ra.  env.  la  ligne  de  faîfe  entre 
rOcéan  et  la  Méditerranée,  et'  t on 
domine  à g.  la  vallée  du  Brézillon, 
affl.  de  l’Aude,  où  l’on  voit  le  village 
de  Brènac. 

59  k.  3.  Col  du  Portel,  où  l’on  re- 
joint la  routv  de  Belcaire  et  Axpour 
descendre  en  lacels  vers  la  vallée  de 
l’Aude  ; tf  "S  belle  vue'  plougeanle 

63  k.  Qu  flan  (p.  172). 

De  Foix  à Safnt-Girons,(p.  lo5.) 


Au  defà  de  Foix,  fa  voie 
continue  à remonter  fa  vallée 
de  f^Ariége.  —806  k.  Saint- 

ii 
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PanUSaint-Antoine  : j>ont  ogi- 
val fortifié,  — 811  k.  Mtrcus, 

815  k.  Tarascon  (hôt.  Fran^ 
cal,  T.  c.  F.),  ch.-l.  de  c.  de 
1,684  liab.,  au  confluent  de 
l’Ariège  et  duVicdessos.  Eglise 
de  la  Daurade  avec  porte  du 
xiip  s.  ; clocher  isolé  de  Saint- 
Michel  (XV®)  ; portes  fortifiées 
de  Malbec  et  de  Lacaussade  ; 
maisons  anciennes.  Forges  et 
hauts  fourneaux. 

Tram  à vap.,  17  k.,  pour  Àusat,  par 
Vicdessos  (hôt.  : Benazet,  T.  C.  F.  ; 
de  la  Renaissance),  centre  d’excur- 
sions en  montagne,  d’où  l’on  monte 
en  2 h. 45  au  Montcalm  (3,080  m.)  et 
de  là  en  45  min  à la  Pique  d' Estais 
[3,141  m,),  très  intéressante  ascension 

819  k.  Ussat-les-Bains  (hôt.  : 
du  Parc  et  des  Bains  ; Modèle, 
r.  c.  F.  ; Vergé  ; de  la  Renais- 
sance ; de  France  ; des  Pyrénées  ) 
maisons  meublées  et  villas  à 
louer),  station  thermale  pour 
les  affections  nerveuses,  cutar- 
riiales  et  affections  utérines, 
où  l’on  exploite  des  eaux  bicar- 
bonatées calciques  (31  à 36«2). 
Un  parc  renferme  le  casino, 
V hospice  et  le  Grand  établisse- 
ment thermal. 

A 20  min.  d’Ussat,  promenade  re- 
c mmandée.à  la  grotte  de  Lombrtve, 
entrée  1 fr.  50  : elle  offre  des  cou- 
loirs, de  vastes  salles,  des  stalactites 
et  un  lac. 

826  k.  Les  Cabannes  (hôt.  : 
du  Midi  ; d*Espagne),  ch  -l.  de 
c.  de  417  hab.  au  confluent  de 
l’Ariège  avec  l’Aston  et  le  ruis- 
seau de  Verdun.  Eglise  Saint- 
Martin,  en  partie  du  xii®  s.  ; 
château  de  Gudanes  (1750).  Sur 


un  rocher  isolé,  ruines  du 
château  Verdun  et  chapelle  de 
N.-D,  de  Château-Verdun  en 
partie  du  xii®  s. 

832  k.  Luzenac-Garanou  : 
importantes  mines  de  talc. 

841k.  \X-LES-TEE  ?MES,ch.-l. 
de  c.  de  1,624  hab.,  station 
thermale  et  bon  centre  d’ex- 
cursions, est  situé  à 702-736  m., 
dans  un  magnifique  bassin  de 
montagnes,  an  confluent  de 
l’Ariège  avec  l’Oriége,  la  Lauze 
et  le  torrent  de  Sorgeat.  Au  S. 
se  dressent  de  nombreux  ro- 
chers isolés,  portant  l’un  les 
ruines  du  château  des  Maures 
{castel Mail),  et  un  autre,  au- 
dessus  d’une  tourelle  carrée, 
une  statue  de  la  Vierge. 

Les  eaux,  sulfurées  sodiques, 
jaillissent  de  61  sources  et  sont 
surtout  employées  contre  l’ar- 
thritisme, l’herpétisme,  le  lym- 
phatisme, la  scrofule,  la  syphi- 
lis et  les  maladies  des  femmes. 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Omnibus  : — de  la  gare  en  ville 
et  aux  hôtels. 

Hôtels  : — CONI ORTABLES  : de  la 
Paix,  av.  Adolphe-Aulhier,  T.  c.  F. 
(!"•  juin-le*’ oct.  ; gar.,  fosse);  Villa 
Rose -Marguerite,  20  ch.,  pensiofi 
select,  route  d’Espagne  t.  c.  f.  ; Sicre, 
à rétablissemenl  du  Breilh,  route 
d’Espagne,  t.  c.  f.  ; de  France,  quai 
de  Couzillon,  t.  g.  f.  (!«'•  avr.-ler 
nov.)  ; Eden-Restaurant,  dans  le  jar- 
din d’été  (services  à petites  tables  ; 
gar.,  auto  pour  excursions). 

Moins  chers  ; Etablissement  du 
Teich  ; de  Bordeaux,  r.  Astrié,  6 
(gar.,  voit,  d’excurs.)  ; Villa  Astrié, 
r.  J.-Pilhes  ; Maison  de  famille;  pl. 
du  Marché  ; Vianet,  roule  d’Espagne 
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rest.)  ; National,  r.  Rigal  (voit,  de 
ouage)  ; du  Midi  ; Garreta. 

Pensions  bourgeoises  : — Perpèrt, 
f,  Astrié  ; Poublanc,  r.  Rigal. 

Appartements  meublés  : — à 
différents  prix,  dans  presque  toutes 
les  maisons  ; Pavillon  Sicre  (6  ch., 
lalon,  cuisine,  elc.)  ; Villa  Bélesta 
(Mme  Fugairon),  promenade  du 
Couloubret  ; Villa  Bonrepaux,  r.  du 
Coustou  ; villas  du  Tor'^ent,  des  Sa- 
pins, des  Asturies,  av.  Th.-Dolcassé  ; 
Cœcilia  etManoune,  av.  Ad.-Aulhier; 
Camille,  des  Tilleuls,  Pâquerette, des 
Acacias,  route  d’Espagne. 

Restaurants  : — Clanet,  roule 
d’Espagne  ; Ferrand,  r.  Asirié  ; 
Trapé,  roule  d’Espagne. 

Poste  : — à la  mairie. 

« Autobus  : — pour  Bourg-Madame 
(juill.-sept.). 

Voitures  de  louage  : — aux  hôtels 
et  chez  les  voituriers. 

Autos  de  louage  : — à Vhôt.  de 
France  ; Faure,  chez  Rhodes,  r.  de 
l’Horloge. 

Guides  : s’adresser  au  syndicat 
d’initiative. 

Etablissements  thermaux  : pour 
tarif,  V.  les  affiches. 

Casino. 

Concerts  : — sur  la  promenade  du 
Couloubret  et  au  casino. 

Syndicat  d’initiative  : — à la 
mairie  (renseignements  gratuits). 

ITINÉRAIRE 

De  la  gare,  Vavenue  Théo- 
phile-D elc  as  s é accède  à la  pro- 
menade du  Couloubret,  avec 
kiosque  de  concerts,  qui  s’é- 
tend sur  la  rive  dr.  de  la 
Lauze  et  forme  le  centre  de  la 
station  thermale.  Sur  cette 
promenade  se  trouvent  l’éta- 
blissement du  Couloubret  ali- 
menté par  plusieurs  sources  ; 
le  casino  ; enfin  l’église  Saint- 
Vincent  (xvii«  s.)  avec  une  tour 
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moderne  : à la  façade,  porche 
surmonté  d’une  statue  de  St 
Udaut  ; au  tympan  de  la  porte, 
un  bas-relief  figure  son  mar- 
tyre à Ax,  l’an  452. 

L’établissement  du  Couloubret 
possède  32  baignoires,  plusieurs 
cabinets  de  douches  et  6 bu- 
vettes. Il  est  alimenté  par  plu- 
sieurs sources. 

En  passant  entre  l’église  et 
le  casino  on  arrive  à la  prome- 
nade dite  le  Parc,  qui  donne 
de  l’autre  côté  sur  Vavenue 
Adolphe- Aulhier. 

Le  pont  du  Breilh,  sur  la 
Lauze,  relie  la  promenade  du 
Couloubret  à la  vMle  pi’opre- 
ment  dite,  enfermée  entre  la 
Lauze,  l’Ariège  et  fOriège,  et 
accède  à la  place  du  Breilh  : à 
g.  on  voit  Vhôpital  Saint-Louis 
avec  la  chapelle  Noire-Dame, 
fondé  en  1250  ; à dr.,  l’établis- 
sement « le  Modèle  » borde  la 
Lauze. 

Derrière  l’hospice  est  l’hôtel 
Sicre,  dont  dépend  l’établisse 
ment  le  Breilh,  un  des  plus  fré- 
quentés d’Ax. 

De  la  place  du  Breilh,  l’étroite 
rue  du  Coustou,  où  est  la  petite 
source  minérale  du  même  nom, 
conduit  à l’établissement  du 
Teich,  le  plus  important  d’Ax, 
qui  s’élève  sur  la  rive  g.  de 
rOriêge,  à l’entrée  d’un  beau 
parc  avec  pièce  d’eau  ; il  pos- 
sède 15  sources,  42  baignoires, 
des  étuves,  etc. 

Un  sentier  en  lacets  au- 
dessus  du  parc  du  Teich  con- 
duit à (20  min.)  la  statue  de  la 
Vierge,  d’où  l’on  a une  très 
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belle  vue  d’ensemhle  d*Ax  et 
des  Tuontagnes.  De  la  place  du 
Rreifh,  la  rue  de  l'Horloge,  la 
VHÎe  coriimerçante  d’Ax,  con- 
duit à la  'place  l'ierre-Roussel 
ou  du  Marche,  où  sont  la  mairie 
et  la  poste.  De  là,  la  rue  Gas- 
par-Asêrié,  puis  la  rue  Mar- 
cailkou-d' Aymerir,  ramènent  à 
l’avenue  Delcassè. 

Au  S. -O.  de  lu  place  Roussel,  non 
loin  du  confluent  de  l’Oriège  et  de 
l’Arioge,  chapellt  Saint-Jérôme,  bàlie 
en  ie08,  restaurée  en  t70o  et  1831. 
A l’intérieur,  labertmcïe  doré  en 
bids  sculpté. 

En  suivant  fa  route  du  Fort, 
accrochée  à la  montagne  sur 
la  rive  g.  de  l’At  iège,  jusqu’au 
lacet  où  l’on  a à .ses  pieds  toute 
la  vallée,  ou  fera  une  h'ès  belle 
prome'node, 

ENVIRONS 

D^AX-LES-THERMES 

I®  ANClEimE  FORGE  D’ORLU 
(route  : 8 k 3 jusqu  à la  forge,  enso- 
leillée toute  la  tournée  ; moulée 
presque  continucdle  ; très  jolu'  pro- 
menade). — ÜQSUil  la  roule  de  I Hos- 
piialet,  et,  arrivé  au  pont  d’Espagne 
(752  m.y  près  (hi  vieux  pont  de  la 
(ialltne,  on  tourne  à g.  pounemoaler 
la  rive  dr.  de  l’Ariège. 

1 k.  &.  Pont  de  Detsou,  conduisait 
au  hameau  de  Petchrs.  — 2 k.  3, 
( hdt  au  d’Orgeix.  —3  k.  4.  Orgeitc 
(810  m.}  ; très  belle  vue. 

5 k.  3.  fo-iw  <840  m.),  au  confluent 
de  l’Oriègo  avec  la  rivière  d’Orgeix. 
On  lraver.se  Oi  lu  pour  eontinuer  à 
remonter  la  vallée. 

8 k.  3.  Ancienne  forge  d’Orlu 
(938  m.).  — On  peut,  avec  autorisa- 
tion, visil'  r le  parc,  qui  est  admira- 
blemeut  eiiUelcuu  ; à 200  m.  en 


amont,  jolie  chute  d’eau  de  la  rivière. 
Au  S.  de  l’ancienne  forge,  le  ruisseau 
forme  la  belle  casa  de  de  Gnôles,  qui 
tombe  en  trois  chutes  de  plus  de 
300  m.  de  haut.  Près  d’Orlu,  grande 
usine  d’énergie  électrique,  qui 
actionne  1 1 poudrerie  de  Toulouse. 

2“  PLATEAU  DE  BONASCRE  'mon- 
lée  en  2 h.  10  par  la  roule  du  génie, 
pour  voit,  légères  ; rampes  assez 
fortes  ; desc.  en  1 h.  30.  Excursion 
très  belle  et  facile).  — La  route  tra- 
verse l’Ariège  sur  le  pont  du  Génie 
et  s élève  par  lacets  au-dessus  d'Ax. 

40  min.  Col  Majou  (937  m.).  Belle 
vue.  Passant  sur  te  versant  O.  de  la 
montagne  la  route  monte,  presque 
touiours  à l'ombre,  dans  les  bois  du 
Besset  et  de  las  Planes. 

1 h.  40  : deux  min.  après  le  6®  k. 
(1,233  I».)  on  voit  au  bord  de  la 
route,  à g.,  l'excetlente  fontaine  du 
Pigeoulet.  Après  |a  fontaine  des 
Cnaines  (1  h.  50),  on  s’élève  par  de 
durs  lacets  jusqu'au  })la!eau  de  Bo- 
iiasc  e. 

2 h.  Plateau  de  Bonasc  ef1“,370  m.), 
très  beau  panorama.  Le  chenvu, 
carrossable,  laissant  à g.  une  more 
{Xestagnol  de  Bon  iscre).  passe  j)rès  du 
refuge  de  Bonascre,  ouvert  au  pu- 
blic. et  arrive  (2  h.  10)  à la  eantwe 
des  bût  lierons  1.390  m.).  L»a  source 
de  B&nascre,  très  fraich  * 6”  S),  jailiit 
à 200  m.  env.  au  N.-E.  de  lacantine, 
à la  lisière  d'une  hêtraie. 

3®  CHATEAU  DE  LORDAT  (8  k.  en 
ch.  de  fer  d’Ax  à la  station  de  P.ùze- 
nac  ; 2 h.  30  à pied  aller  et  ret.  de  le 
station  de  Luzenac).  — Ou  francliit 
l’Ariège  un  peu  en  aval  de  la  station 
de  Luzenac,  puis  on  traverse  Gara- 
nou,  Kernatw;  (petite  gljse  romane) 
et  (1  h.  20)  Lorda*  : église  du  xn®  S'. 
Là'Oa  tourne  à l’O.  pou»  aborder  le 
piton  qui  porte  1h  château  jmr  le 
versant  E.,  le  seul  accessible,  — 
1 h.  30.  Sommet  du  rocher  (940  m..), 
qui  porte  les  ruines  fo  micTafles  dii 
château  de  Lordat  (xiii'’  et  xv®s.); 
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jadis  le  important  du  comté 

de  Foix,  au  moyen  âge,  ch.-l^  de  la 
vallée  de  Lordut  ou  Lordadats.  Ce 
thâteau,  démoli  en  partie  ea  1632 
par  ordre  de  Louis  Xlll,  a conservé 
les  restes  de  4 enceintes  ovales,  une 
porte  en  ogive,  un  donjon  carré,  et 
une  citerne  voûtée  ; vue  admirable 

Axiat,  que  l’on  voit  à l k.  N.-E., 
possède  Ui.e  curieuse  romane. 

4°  PIC  SAINT-BARTHÉLEMY 
(2,349  m.  ; 8 k.  en  ch.  de  fer  d’Ax  à 
la  station  de  Luzenac;  de  ià,  5 h.  30 
montée, 3 h.  desc,;  guide  nécessaire; 
magnifique  course).  — Par  Lordat 
(F.  3c),  le  col  de  Trimouns  (3  h.),  les 
carrières  de  talc,  reliées  à la  gare  de 
Luzenac  par  un  ch.  de  fer  aérien 
(repas  et  provisions  à la  cantine  des 
ouvriers),  le  petit  Tortel  la 

arête  de  l’etang  Tort, 
t 5 h.  30.  Sommet  du  pic  de  Saint- 
Barthélemy,  po  nt  culminant  du 
massif  de  Tabe,  couronné  par  un  amas 
de  pierres,  débris  d’un  oratoire.  Ad- 
mirable panorama  sur  les  Pyrénées, 
depuis  le  Canigou  à l E. jusqu’au  pic 
du  Midi  à l’O.  et  sur  la  plaine  au  N. 
avec  les  Cé venues. 

5®  D’AX  A QUI  LL  A N (route  : 34  k.; 
recommandé,  au  moivs  jusqu'au  col 
de  Chioula,  pour  la  vue,  et  à la  \on- 
taine  du  Drazet).  — La  route  monte 
en  lacets  au  N.  Belles  vues. 

4 k.  6.  ^orgeat  (1.045  m ),  dans  un 
joli  vallon  de  la  Fouis  : excellente 
fontaine  de  la  Moulville,  à côté  de 
l’église.  — 3 k.  Ignaux,  eu  contre- 
bas de  la  route.  Vues  très  belles  et 
très  variées.  — La  roule  s’engage 
au  N.  dans  le  grand  ravin  d’Eyche- 
nac,  et  se  dirige  à l'O.  en  longeant 
le  signal  de  Chioula  {i. '601  m.;  ; 
splendide  panorama,  à 20  min.  S.-O. 
du  col  de  Chioula. 

9 k.  «90.  Col  de  Chioula  (1,449  m.)  ; 
vue  remarquable. 

On  suit  la  belle  vallée  de  l'Hers, 
véritable  parc  encadré  de  crêtes 
boisées.  L’Hers  a sa  source,  un  peu 
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en  amont  (au  S.\  h la  fontaine  du 
Drazet  (teinpér.  4 ’ ; 1,460  in.  d'alli 
1 k.  4 du  col  de  Chioula),  entourée 
de  superbes  hêtraies  cl  but  de  pro- 
menade des  baigneurs  d’Ax. 

11  k.  700.  Col  de  Marmare  (1,360 
m.,i  ; à g , roule  de  Luzen  :c, 

13  k.  Prades  (1,240  m.),  château 
(xiv»  et  xye  s ),  dit  de  Ij  R<ine-Ma,- 
guerite  — 16  k.  La  roule  franchit 
l'Hers,  passe  au-dessous  de  Montail- 
lou,  puis,  mon  nul  et  laissant  à g. 
(19  k.)  Camurae.  franchit  le  col  des 
Sept-Frén s (1,260  in.  ; croix).  De  là 
elle  descend  sur  le  plateau  appelé 
le  pays  de  Sault. 

24  k.  Belcaire  (993  m.  ; hôt.  Bayle), 
ch.-l.  de  c.  de  912  hab.,  dominé  par 
un  ancien  château. 

On  laisse  à dr.  Roquefeuü  et  le  pic 
des  Sarrasins,  puis  (30  k.)  Espezel 
(hôt.  Limouzi,  T.  u.  F.),  ch.-l.  de  c. 
de  617  hab.,  a 919  m.  A g.  Belvis, 
sur  une  colline.  — 39  k.  La  Peyre. 
A 1 k.  3 E.,  un  mamelon  porte  les 
ruines  de  Véglise  de  Quirhaut,  do- 
minée au  N.  par  s gual  du  Pi- 
couletde  Quirhaut  ( l 292  m.).  — La 
route  longe  la  forêt  de  Callong,  tra- 
verse une  clairière  cultivée  et  des- 
cend, 

44  k.  Coudons  (carrières  de  mar- 
bre), à 840  m.  dominé  à 10.  par  la 
forêt  domaniale  de  Callong.  A dr. 
(E.),  par  la  profonde  vallée  de  Ca- 
nalelle  ou  de  Ginoles,  ou  voit  Quil- 
lan,  la  grande  coupure  de  Pierre- 
Lys  et,  au  S.,  les  Corbières. 

48  k On  rejoint  au  col  du  Porlel 
la  roule  de  Fo.x  à Quiilan  (p.  161j. 

34  k.  QuiUan  (p.  172). 

6®  D’AX  A BOURG  MADAME  ET 
PUIGCERDA  (ch.  dé  fer  Iranspyié- 
néen,  en  construction,  d’Ax  à Ripull 
par  Puigeerda  ; route  : 56  k.,  serv. 
de  voit,  toute  l’année  pour  l’Hospi- 
lalel;  auto  ms  l’été  jusqu’à  Bourg- 
Madame;  trajet  très  recommande). 
— A 1 k.  S.  d’Ax,  on  laisse  a g.  la 
roule  d’Oriu  et  l’on  franchit  l’Oriège 
pour  remoRler  la  rive  dr.  deTAriè^e 
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— 4 k.  Pont  sur  l’Ariège,  puis  défilé 
rocheux  de  Berduquet.  — Nouveau 
pont.  — 3e  pont  (del  Fraré).  — 7 k. 
4«  pont  [de  l'Harene). 

8 k.  280.  Mérens,  station  de  ch.  de 
fer  (aub.  Mouychard  et  Ca  al)  ; 
sources  sulfureuses  chaudes  (34  à 48°). 

14  k.  5.  Pont  de  Saillens,  sur  le 
torrent  de  Bésines  : cascade  ; près 
de  là,  source  ul  ureuse  de  Timbal 

18  k.  L’Hospitalet,  station  du  ch. 
de  fer  (hôt.  Soute,  rancio,  jambon  ; 
guides  pour  l’Andorre)  : cascade 
d' Arques,  utilisée  pour  Tusine  élec- 
trique créée  pour  le  percement  du 
tunnel  de  Puymorens  (.5  k.  3o5  ; 
percé  fin  1914). 

La  route  s’élève  par  un  triple 
lacet  de  près  de  6 k.  — 25  k.  On 
s’éloigne  de  la  vallée  de  l’Ariège  et 
on  laisse  à dr.  la  route  la  plus  fré- 
quentée pour  l’Andorre  par  (28  k.) 
Soldeu,  d'où  l’on  peut  gagner  par  un 
chemin  muletier,  en  partie  routier, 
La  Masquera  (3  h.).  Las  Escaldas 
(4  h.  15)  et  Andorra- la- Viella 
(4  h.  45). 

29  k.  Col  de  Puymorens  (cantine), 
à 1.918  m.,  sur  la  ligne  de  faîte 
entre  l’Océan  et  la  Méditerranée  : 
au  N.,  les  eaux  vont  à l’Ariège  et  à 
la  Garonne  ; au  S. , au  Sègre  et  à 
l’Ebre  ; c’est  sous  ce  col  que  passe 
le  ch.  de  fer  transpyrénéen. 

On  descend  en  lacets  puis  on 
franchit  le  ravin  de  Courtal-Rosso  : 
olie  cascade. 

35  k.  Porté  (petits  hôt.  : Michette  ; 
Garrette,  guides  et  chev.),  au  con- 

ROUTE  26.  — DE  PA 

Chemin  de  frr  : 808  k.  ; réseaux 
d’Orléans  (Paris  à Montauban),  et 
du  Midi  (Monlauban  à Carcas- 
sonne) ; train  ra  nde  (toutes  clas- 
ses); 126  fr.  25,85  fr.  20,  55  fr.  55. 
717  k.  de  Parisà  Toulouse,  par 
Montauban  (p.  123).  — 740  k. 


fluent  des  vallons  de  la  Vignole  et 
de  Font-Vive  qui  forment  l’Aravo 
ou  rio  de  Garol.  Pont  sur  le  rio  de 
Carol,  puis  petit  défilé,  dominé  à 
rO.  par  la  tour  Cerdane  (xi«  s.).  — 
38  k.  Porta,  station  du  ch,  de  fer 
(1,509  m.  ; aub.  ; guides).  La  route 
continue  à suivre  la  vallée  de  Carol 
tours  de  Caroi  (xiii®  s.),  sur  un 
rocher  de  granit.  — 42  k.  Courbassil. 

47  k.  Latour-de-Carol  (hôt.  Puig, 
T.  c.  F.),  gare  internationale  fran- 
çaise, bourg  de  556  hab.,  à 1,240  m. 
De  là  le  ch.  de  fer  va  directement  à 
Puigcerda,  laissant  à g.  Bourg- 
Madame.  — En  aval,  la  vallée 
s'élargit  : belle  vue  sur  la  Cerdague, 
le  pic  de  Gallinas  à l’E.  et  le  Puig- 
mal  au  S.-E.;  la  route  franchit  le 
canal,de  Puigcerda  et  l’on  s’éloigne 
du  rio  de  Carol.  — 48  k.  Enveitg.)  — 
50  k.  La  route  louche  à dr.  la  fron- 
tière espagnole  et  laisse  de  ce  côté 
une  route  pour  (2  k.  5)  Puigcerda  ; 
tournant  au  N.,  on  descend  à Ur. 

51  k.  Ur  (1,196  m.)  : à Véglise, 
peintures  anciennes.  On  laisse  au 
N.  la  route  des  Escaldes  et  l’on 
franchit  le  Raour  pour  en  suivre 
au  S.  la  rive  g.  à travers  la  belle 
plaine  de  la  Cerdagne.  — On  croise 
le  chemin  neutre  qui  conduit,  à 
1,600  m.  à g.,  dans  l'enclave  espa- 
gnole de  Llivia  (p.  194),  et  pénètre 
à dr.  sur  le  territoire  espagnol  par 
le  pont  de  Lltvia,  sur  le  Raour. 

55  k.  Bourg-Madame,. dQTWiQT  vil- 
lage français,  et  1 k.  de  Bourg-Ma- 
dame à (56  k.)  Puigcerda,  gare  inter- 
nationale espagnole  (p.  194). 

)IS  A CARCASSONNE 

Baziège  : clocher  fortifié  du 
XIV®  s.  — 744  k.  Villenouvelle, 
ancienne  bastide  : église  du 
xv«  s. 

760  k.  Villefranche-de- 
Lauraguais  (hôt.  : Cabrol;  de 
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France),  ch.-l.  d'arrond.  de  la 
Haute-Garonne,  de  2,347  hab., 
bastide  fondée  en  1271  par 
Alphonse  de  Poitiers.  Eglise 
du  XIV®  s.  avec  clocher  fortifié. 

757  k.  Avîgnonet:  église  du 
XIV®  s.  ; restes  de  remparts,  — 
La  voie  croise  le  canal  du  Midi 
et  passe  à 196  m.  d’alt.  du 
versant  de  l’Océan  sur  celui  de 
la  Méditerranée  en  traversant 
le  large  seuil  de  plaine  appelé 
col  de  Naurouze  : célèbres 

pierres  de  Naurouze.  — 762  k. 
Ségala.A  1 k.  5,  obélisque  érigé 
en  l’honneur  de  Biquet,  créa- 
teur du  canal  du  Midi,  placé 
au-dessus  du  bief  de  partage  du 
canal  ou  bassin  de  Naurouze. 

TtSl  k.  Castelnaudary  (buf- 
fet; bifurc.  pour  Castres,  Car- 
maux,  Rodez,  Belpech;  hôL: 
Notre-Dame,  T.  c.  F.,  spécialité 
de  cassoulet,  gar.)  ; de  France, 
T.  c.  F.,  gar.),  ch.-l.  d’arrond. 
de  l’Aude,  de  9,542  hab.  sur 
une  colline,  au-dessus  du 
canal  du  Midi.  Eglise  Saint- 
Michel  du  XIV®  s.,  remaniée  au 
XVIII®  s.;  au  N.  de  la  nef,  deux 
portes  du  xiv®  s.  Dans  le 
square  Victor  - Hugo,  monu- 
ment du  poète  Alexandre  Sou- 
met. 

A 7 k.,  Saint-Papoul  : cathédrale 
et  cloître  d’ijne  abbaye  bénédic- 
tine exisiant  déjà  au  ix*  s.  — A 3 
k.,  ruines  du  château  de  Ferrais 
(xiii«  s.),  réparé  au  xvi®  s. 

780  k.,  Pexiora  : église  du 
xiv®  s.  — 788  k.  Bram  (bifurc 
pour  Lirnoux  ; ch.  de  fer  sur 
route  pour  Saint  - Denis  et 
Fangeaux).  Eglise  gothique. 
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A 9 k.  célèbre  monastère  de 
No  tre-Dame-de-Pr  ouille.  — La 
voie  croise  le  canal  du  Midi. 
— 800  k.  Pezens  : église  du 
XIV®  s. 

808  k.  CARCASSDNNE,  ch.-l. 
du  départ,  de  l’Aude,  évêché, 
ville  de  30,689  hab.,  est  séparée 
par  l’Aude  en  deux  villes  bien 
différentes.  La  ville  actuelle  ou 
Ville  Basse,  bâtie  dans  la  plaine 
sur  la  rive  g.,  est  une  cité 
vivante  et  prospère,  aux  voies 
assez  étroites  mais  régulières, 
entourée  de  boulevards  ombra- 
gés de  platanes.  De  l’autre  côté 
de  l’Aude  se  dresse  sur  une 
colline  isolée  la  Cité,  ville  for- 
tifiée du  moyen  âge,  recon- 
stituée par  Viollet-le-Duc,  une 
des  merveilles  monumentales 
de  la  France. 

Carcassonne  est  un  très  bon 
centre  d’excursions  entre  la 
montagne  Noire  au  IV.  et  les 
Corbières  au  S.  Pour  plus  de 
détails,  V.  la  monographie  Dia- 
mant illustrée  : Carcassonne. 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Buffet  : — à la  gare. 

Omnibus  : — à la  gare,  pour  la 
ville  et  les  hôtels. 

Hôtels  : — DANS  LA  VILLE  BASSE  : 
Terminus  (PI.  a Cl)  en  face  du 
jardin  des  Plantes,  construit  sur 
remplacement  de  l’hôtel  Saint-Jean- 
Baptisle  (l®r  ordre)  ; Bernard  (PI.  b. 
B2)  r.  du  Marché,  27,  dipl.  T.  c.  F. 
(bains,  chauff.,  gar.,  voit,  d’excurs.); 
Central  (PI.  c C2),  bd  de  la  Pré- 
fecture, 16  (chauff.,  gar.)  ; de  la 
tfare(gar.)  ; Moderne  et  du  Commerce 
(PI.  d C2),  r.  du  Port,  14,  dipl.  T.  c.  F. 
(bains,  chauff.,  gar.). 
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Dans  i a cit4  : — de  la  Cité 
(PI.  e E4),  hôtel  de  luxe. 

Restajirant  : — Jules  Au  ter,  r. 
Gourteja  re,  24  (30  sept.au  2a  juin  ; 
rep.  à {>ielites  tables  ; pâtés  de  foie 
gras  truffés  et  de  gibier). 

Bains  Sainte- Lucie,  r,  delà 

République,  50. 

Poste  : — r.  de  la  Préfecture,  à 
l’angle  de  la  r.  Barbés. 

V.oittires  de  place  : — denaander 
les  po.qveaux  tarifs. 

Trains  à vapeur  : — pour  Conques 
et  Lastoura  ; Çaunea  et  fjézignan. 

Autobus  : — Maz  imef,  2 dép-  par 
j.,  en  2 h.  15  ; — Laure,  par  Trèbes 
et  Aiguesvive,  2 dép.  par  j.  (pro- 
visoirement suspendus). 

Voitures  publiques  r — - pour 
ifontolieu  et  Saissac  ; r-  Saint- 
penia  ; — félines- Hcmtpoul  ; — 
Cuxac-Càbafdès.  — Pour  les  jpurs 
et  heures  de  départ  se  renseigner 
au  café  Continental,  près  du  jardin 
des  Plantes. 

Théâtre  : — r.  Cpurtejaire. 

Fête  : — embrasement  4e  la  Cité 
le  derpier  dimanche  de  juillet. 

Syndicat  d’initiative  de  l’Aude  : 
— r.  de  la  Préfecture,  37,  et  à la 
Cité,  porte  Narbonnaise. 

ITINÉRAIRE 

ConaeUa  aMx  ^o^riate8.  — Les 
touristes  ne  foni  en  général  que  tra- 
verser la  Ville  Basse  pour  gauner 
directement  la  Cité,  qui  peut  être 
visitée  en  quelques  heures,  mais  à 
laquelle  il  faut  au  moins  consa- 
crer une  journée  entière.  Le  plus 
simple  est,  de  la  gare,  de  se  faire 
conduire  en  yo  ture  à la  Cité  par  la 
porte  I^arb,o,nnaiae  ; après  la  visite 
pn  sortira  parla  porte  d'Aude  el  l’on 
reviendra  a pied  vers  la  Ville  Basse. 

La  Ville  Basse  fut  fondée 
'ers  1247  par  les.  habitants, 
chassé.s  de  la  cité  par  sSaint 
Louis  pour  avoir  ppis  pavti 


pour  leur  seigneur  révolté.  — 
Devant  la  gare  on  traverse  le 
canal  du  Midi,  puis  on  laisse  à 
dr,  \e  jardin  des  Plantes,  où 
s'élèvent  une  colonne  de  mar- 
bre rouge  et  le  monument 
Omsr-Sarraut»  par  Dueuing. 
On  suit  la  7'ue  de  la  Gar>>,  la 
plus  animée  de  Carcassonne, 
qui  passe  devant  la  chapelle 
/V.-Z).  du  Carmel  et  conduit 
au  centre  de  la  ville,  la  place 
Gambetta,  ornée  d’une  fontaine 
en  marbre  blanc,  sculptée  par 
les  Italiens  Barata  père  et  üls 
(1770). 

Avant  d’atteindre  à la  place 
Oambetta,  la  rue  de  la  Gare 
croise  la  rue  du  é-Septembre 
qui  conduit,  à dr.,  à l’église 
baint-Vincpnt,  du  xiv«  s„  à nef 
unique,  dont  la  voûte  gothique 
est  une  des  plus  hardies  qui 
existent  (21  m,  dans  œuvre). 

La  porte  monumentale  O.  est 
ornée  de  4 statues  latérales,  doul 
une  passe  pour  reproduire  les  traits 
de  Saint  Louis,  et  d’un  gable  à jour 
fort  mutilé.  La  tour  octogonale,  du 
ha  ni  de  laquel’e  Méchaiu  et  Delam- 
bre  calculèrent  en  1792,  l’axe  du 
méridien  de  Paris  qui  passe  à 1 k. 
O.,  offre  un  panorama  splendide. 

A g.,  au  contraire, la  rue  du 
4-Septembre  amènerait  à la 
préfecture  (ancien  évêché)  et 
au  palais  de  justice 

De  la  place  Carnot,  la  rue 
Courtejaire  conduit  à Vhôtel 
de  ville  ; dans  la  cour,  belle 
vasque  provenant  de  l’abbaye 
de  Font  froide.  Elle  passe  sous 
la  porte  des  Jlaoobins  et  atteint 
le  boulevard  Barbés. 
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Sur  le  boulevard  Barbés,  on 
voit  aiissitôl  à dr.  la  statue  de 
liurbès  et  l’église  Saint-Michel, 
de  la  fin  du  xiip  s.,  restaurée 
par  Viollet-le-Duc,  en  1840,  et 
servant  de  cathédrale  depuis 
1803. 

La  nef  unique,  enüèremenl  peinte, 
est  éclairée  par  de  petites  roses 
percées  entre  les  grandes  voûtes  et 
les  chapelles  latéiaHes.  Le  mur  O., 
orné  d'une  belle  rose,  est  flanqué,  à 
g.,  (1  une  tour  inachevée. 

En  suivant,  au  contraire,  le 
boulevard  Barbés  à g.  (c’est  le 
cliemin  de  la  Cité),  on  laisse 
sur  la  g.  Y Hôtel-Dieu  et  le 
boulevard  du  Musee,  condui- 
sant au  musée:  entrée, Grande- 
Rue;  publie  ledim.et  le  jeudi 
de  midi  à 16 h. 

Le  musée  contient  au  rez-de- 
chaussée  un  musée  lapidaire  el,  au 

étage,  plusieurs  salles  consacrées 
à la  peinture  ; — 1'^®  salle  (salle 
Gamelin)  : peintures  de  Natoire, 
Chardin,  Rigaud  et  collection  d’œu- 
vres du  peintre  Gameli  i . — 2®  salle  : 
jieintures  de  Mignard,  Henri  Martin, 
Riiera,  Le  Guide,  Salvator  Rosa, 
Ténitrs  le  Vieux,  Jordaens,  etc.  ; 
bronze  de  Moreau-Vauthier  ; vitri- 
nes de  géologie  et  préhistoire.  — 
3«  SAiLE  : peintures  de  Briguiboul, 
Oavrié,  H.  Rachou,  Zo,  etc.;  marbre 
deLarigne;  vitrine  d î numismati- 
que. — A dr.  de  la  3«  salle,  galerie 
Costk-Reboulh;  peintures  de 
Pelouze,  Ferme  dans  les  bois,  Jou- 
bert,  Van  Goyen,  Dupré,  Phü  Rous^ 
seau,  etc.;  vitrines  de  statuettes, 
faïences.  — 4®  salle  : peint ur  *s  de 
K.  Girardi  t,  Peloure,  Cabanel,  Lher- 
mitte.  — .1*  SALLE  : (commenremen  I de 
la  galerie  Courtejalre  q.ii  occupe  en 
outre  les  <a‘les  #>  ^*1  8>:  peintures  de 
Lutnimiis,  Combat  de  Humains  et  de 
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Gaulois:  Guillaumet,  Chacals  dévo- 
rant un  cheval;  Grruze,  Fan  Dyck, 
La  Vierge  et  l'Enfant  Jésus;  De- 
ba'-Ponsan,  Benjamin-Constant.  Fal- 
gui  re,  Caïn  portant  Abel,  etc.  — 
6®  SALLE  ; peintures  de  Luminais,  le 
dernier  des  Mérovingiens;  Char- 
tran,  Cormon,  L’Age  de  pierre; 
Lerolle,  Adoration  des  Bergers  — 
7®  SALLE  galerie  P.  Baynaud)  : cu- 
riosités et  objets  dan.  — salle: 
peintures  de  Vayson,  Pclouze,  Bou- 
tigny,  Zuber,  etc.  — Dans  le  même 
édifice  que  le  musée  se  trouve  la 
bibliothèque  (43,000  vol.) 

A côté  du  musée  se  trouve 
le  square  Gambetta  : Musique 
et  Poésie,  statues  par  Th.  Bar- 
ra u ; buste  d* Achille  Mir,  poète 
languedocien,  par  Ducning  ; Y 
penser  toujours,  pur  Ville- 
neuve.  De  là,  on  se  dirige  vers 
la  Cüé  par  le  pont  Neuf,  ou 
par  le  pont  Vieux,  ce  qui  est 
préférable  : la  rue  du  Pont* 
Vieux,  au  S.,  y conduit. 

La  Gîté  (F.  pour  détails 
coiripletsla  monographie  illu.s- 
Irée  Diamant:  Carcassonne.) — 
Le  pont  Vieux  (xiii®  s.),  long 
de  110  ni.,  souvent  restauré, 
se  compose  de  8 arches  à plein 
cintre  d’ouverture  inégale.  A 
l’entrée  du  pont  se  [trouvent  ; 
cà  dr.  la  chapelle  de  Né*D.  de  la 
Santé  (XV®  s.),  à g.  Vhôpital 
général.  * 

A l’extrémité  du  pont,  vue  ma- 
gnifique sur  fa  Cité.  Les  piétons 
]jreiment  en  général  à dr.  le  fau- 
bourg de  la  Barbacane  qai,  laissant  è 
g.  {'église  Saint-Gimer,  monte  à la 
porte  d’Aude.  Les  voitures,  au  con- 
traire, suivent  directement  la  rue 
du  Faubourg-de-la-Trivatle  : a\ih'‘10, 
musée  prii.é  créé  par  M.  A.  Groi^» 
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Mayreviellç,  fils  de  J. -P.  Cros-May- 
revielle  à qui  l’on  doit  la  conserva- 
tion de  la  Cité  ; chapelle  Sainte-Gra’ 
cieuse.  Celle  rue,  contournant  la 
partie  N.  de  la  Cité,  amène  à la 
porte  Narbonnaise. 

Les  ’‘^*pemparts  de  la  Cité  sont 
propriété  nationale  : la  visite 
de  l’enceinte  extérieure  (dans 
les  Lices)  est  entièrement 
libre.  La  visite  de  l’enceinte 
intérienre  est  libre  et  gratuite, 
elle  se  tait  sous  la  s^urveillance 
de  gardiens  qui  donnent  tous 
les  renseignements  ; pourboire 
facultatif.  Ces  remparts  sont 
un  spécimen  presque  complet 
de  l’art  des  fortifications  du 
VS.  au  XIV®  s.  Construits  par  les 
Romains,  ils  ont  été  remaniés 
par  les  Visigoths,  puis  com- 
plétés et  modifiés  du  xi«  s. 
jusqu’au  milieu  du  xvii®.  Ils 
se  composent  de  deux  enceintes 
protégées  par  52  tours  circu- 
laires ou  carrées.  L’enceinte 
intérieure,  longue  de  1,200m., 
est  séparée  de  l’enceinte  exté- 
rieure, longue  de  1,500  m.,  par 
un  espace  variable  (7  à 8 ni. 
de  largeur  en  général),  encore 
appelé /im  comme  au  moyen 
âge. 

Ils  sont  percés  de  deux  por- 
tes principales  ; à l’E.,  la 
porte  Narbonnaise, la  principale 
entrée  de  la  Cité,  du  xiii®  s., 
défendue  par  deux  énormes 
tours  à avant-becs  et  précédée 
d’une  barbacanc  avec  double 
pont-levis  (au  bureau  de  l’oc- 
troi, annexe  du  syndicat  d’ini- 
tiative), et  la  porte  d’Aude  à l’O. 
Au  N.  de  la  porte  d’Aude,  une 


porte  donne  accès  à un  esca- 
lier qui  monte  à une  salle  de 
la  tour  de  la  Justice,  où  se 
trouvent  les  gardiens  qui  font 
faire  le  tour  du  chemin  de 
ronde  intérieur  (très  recom- 
mandé) : on  visite  plus  parti- 
culièrement la  tour  de  l’Eoéque, 
la  tour  Saint-Nazaire,  du 
XIII®  s.,  au  sommet  de  laquelle 
pn  trouve  une  table  d’orienta- 
tion installée  par  le  Touring- 
Club,  les  deux  tours  Narbon- 
naises  et  la  tour  du  Trésor 
datant  de  Philippe  le  Hardi. 

De  la  porte  Narbonnaise,  par 
la  rue  Cros-Mayrevielle,  ou  de 
la  por  te  d’Aude  par  la  rue 
Porte-d*Aude,  on  gagne  la  p/ace 
du  Château,  sur  laquelle  s’élève 
le  château  Comtal,  précédé 
d’une  barbacane  ; on  ne  visite 
pas  l’intérieur,  destiné  à deve- 
nir un  musée  archéologique. 
C’est  un  grand  bâtiment  qua- 
drangulaire,  du  xi«  au  xvii°s., 
entouré  de  fossés  sur  trois 
faces,  flanqué  de  neuf  fortes 
tours,  et  qui  constitue  â lui 
seul  une  véritable  forteresse. 

De  la  place  du  Château,  la 
rue  Porte-d’Aude,  puis,  à g.,  la 
rue  Garibaldi,  conduisent  à la 
place  de  l'Eglise, 

La  belle  *églïse  Saint-Nazaire, 
ancienne  cathédrale  érigée  en 
basilique  en  4898,  se  compose 
de  deux  parties  : la  nef  ro- 
mane, commencée  en  1095 
(voûte  centrale  d’une  époque 
postérieure),  le  transept  et  le 
chœur  gothiques  (ftn  du  xiii®  s. 
et  commencement  du  xiv  ). 
Le  chœur  est  un  chef-d’œuvre 
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d’élégance.  Du  côté  des  rem- 
parts s’élève  un  clocher  roman 
de  forme  originale.  Le  transept 
est  percé  de  deux  magnifiques 
roses;  sous  celle  du  N.  s’ouvre 
une  porte  de  style  ogival  : à sa 
dr.  pierre  tombale  àn  chanoine 
Sanche  Morlane  (*J*  1311).  — 
Pour  visiter  l’intérieur,  s’a- 
dresser au  gardien. 

Remarquables  vitraux  des  xive, 
et  xvi«  s. 

Bas-côté  dr.  — Baê-relief  cauro- 
ingien,  encastré  dans  le  mur.  — 
Chap.  de  Rodier  : bas-relief  repré- 
sentant le  siège  de  Carcassonne  en 
1240  ; épitaphe  de  Gérard  de  Vie. 

Transept  dr.  — Au  mur,  à-  dr., 
dalle  tumulairCf  longiie  de  près  de 
3 m.,  portant  une  effigi  • tracée  en 
creux.  — Dans  la  chapelle  basse  de 
l’Evêque,  du  xiii®  s.,  comblée  au 
xvi«  s.  et  déblayée  en  1839,  tom- 
beau de  Radulphe  (f  1266),  découvert 
en  1839  par  Cros-Mayre vielle.  Le 
sarcophage  est  remarquable  par  le 
dessin  et  le  mouvement  des  figures. 

Chœur.—  On  remarquera  la  finesse 
des  sculptures  aux  chapiteaux  des 
colonne ttes.  Tombeau  en  marbre  et 
slatue  en  albâtre  du  xiiie  s.  (Simon 
deVigor,  archevêque  de  Narbonne?). 
Belles  statues  du  xiv«  s.  : la  Vierge^ 
St  Nazaire,  St  Gimer,  les  douze 
Apôtres.  Au  maître-autel,  beaux 
chandeliers  aux  armes  de  l’évêque 
Martin  de  Saint-André  (151 2-1546). 


Transept  g.  — Pietà  en  pierre 
peinte,  du  xvi®  s. 

Bas-côté  g.  — A la  chapelle  des 
SS.  Pierre  et  Paul  : clefs  d ‘ voûles 
et  vitraux  remplis  défigures  héra - 
diques;  statue  en  bas-relief  de  Pierre 
de  Rochefort  (1300-1322)  ayant  deux 
diacres  à ses  côtés:  ce.  trois  figures 
sont  de  véritables  chefs-d’œuvre  ; une 
riche  ornementation  du  xiv®  s.  les 
entoure  ; au  pied,  sa  pierre  tombale 
— Ancienne  cuve  baptism  le. 

Sous  le  chœur  règne  une  crypte. 
La  sacristie  est  une  ancienne  cha- 
pelle ayant  à sa  clef  de  voûte  deux 
écus,  dont  l'un  porte  les  armes  du 
chapitre  ; reliques.  — L’orgue,  très 
ancien,  fut  reconstruit  à la  fin  du 
xviie  s. 

ENVIRONS.  — Carcassonne,  par 
sa  situation  entre  Cévennes  et  Pyré- 
nées, est  un  centre  de  tourisme 
remarquable,  d’où  peuvent  se  faire 
de  nombreuses  et  très  belles  excur- 
sions. Trois  lignes  de  tramways  (en 
y comprenant  la  ligne  de  Bram  à 
Saint-Denis)  aboutissent  au  cœur  de 
la  Montagne-Noire,  et  la  voie  ferrée 
de  Quillan-Rivesaltes,  avec  ses  em- 
branchements sur  Pamiers  et  Lave- 
lanet,  conduit  vers  les  Pyrénées 
ariégeoises  et  orientales. 

La  description  de  ces  excursions 
ne  rentrant  pas  dans  le  cadre 
d’un  guide  résumé  des  Pyrénées, 
nous  renvoyons  les  touristes  à la 
monographie  illustrée  Diamant 
Carcassonne. 


ROUTE  27.  — DE  CARCASSONNE  A QUILLAN 


Chemin  de  fer:  55  k.  ; réseau  du  église  du  XVI®  s.,  calvaire  de 


Midi  ; 8 fr.  60,  5 fr.  80,  3 fr.  80. 

La  voie  remonte  la  belle 
vallée  de  l’Aude.  — 13  k.  Ver- 
zeille  : à 5 k.  S.  on  visite  les 
restes  de  la  célèbre  abbaye  de 
Saint- Hilaire.  — 17  k.  Pomas  : 


1534,  château  du  xvi* 

27  k.  Litnoux  (bifurc.  pour 
Belvèze-Aude,  Pamiers,  Bram, 
Lavelanet  ; hôtel  Moderne  ou 
Pigeon,  dipl.  T.  c.  F.),  ch.-l. 
d’arrond.  de  PAude,  de  7,010 
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hab.,  sur  les  rives  de  l’Aude. 
Vin  mousseux  renommé  connu 
sous  le  nom  de  blanquette. 
L'éyîise  Saint-Martin,  des  xii^, 
xiv«  et  XV®  s.,  avec  déambula- 
toire et  chapelles  rayonnantes, 
a une  belle  tour  octogonale  du 
XIV®  s.,  surmontée  d’une  flèche 
dentelée  ; vitraux-  modernes. 
Musée  Petiet,  promenade  de 
Tivoli.  — A 1,500  m.  N.,  N.-D. 
de  Marceille,  chapelle  du  xiv^Si, 
lieu  de  pèlerinage  célèbre. 

La  voie  traverse,  avec  l’Aude, 
un  défilé  rocheux  et  pittores- 
que, dit  Etroit  d'Alet. 

36  k.  Alet  (hôt.  : des  Bains, 
T.  c.  F.;  du  Parc-,  Terminus-, 
chalet  Durais  ; maisons  et  ch. 
meublées),  786  hab.,  station 
thermale  exploitant  des  eaux 
bicarbonatées  calciques,  indi- 
quées pour  le  traitement  des 
diverses  affections  de  l’estomac 
et  des  intestins.  La  petite  ville 
doit  un  cachet  très  pittoresque 
aux  ruines  de  sa- cathédrale,  à 
ses  maisons  anciennes  et  à ses 
débris  de  remparts.  L’ancienne 
*cathédrale  Notre-Dame,  bâtie 
vers  le  xi«  s.,  fut  détruite  en 
1577  par  les  huguenots;  l’ab- 
sidë,  rappelant  l’architecture 
romane,  est  en  partie  enve- 
loppée par  un  déambulatoire 
gothique  inachevé  du  XIV®  s.  ; 
belles  sculptures  du  côté  S.  A 
côté  s’élève  Véqllse  Saint-André 
(xiv®-xv®  s.). 

43  k.  Couiza  (service  d’au. os 
pour  Rennes-les-Bains,  ci- 
desSoUs  ; pour  Arque  et  Mou- 
thoumet,  2 fr.  50  et  5 fr  ; hôt.: 
^(trion,  voit,  à louer;  Clarpou), 


olj.-l.  de  c.  de  1,118  hab.,  sur  la 
rive  dr.  de  l’Aude,  au  confluent 
de  la  âalz.  Beau  château  des 
ducs  de  Joyeuse  vxvi®). 

RENNES-LES-BAINS  (route  : 8 k. 
E.;  service  puUic  d'autos  2 fr.,  jus- 
qu'à Buvcaroche,  3 fr.  50  ; hôt.  : 
Grand-Hôtel,  i.  c.  P.;  Griffe,  t.  C.  F.  ; 
de  la  Reine  ; de  1 1 Terrasse),  pittores- 
que station  therma’e  dans  un  vallon 
des  Corhières.  Les  eaux  bicarbona- 
léës  calciques,  ferrugineuses,  sul- 
fa  ées,  chlorurées  sodiques,  sont  ein- 
ployéts  avec  succès  pour  les  rhuma- 
tismes, farthritisme,  les  maladies 
de  la  peau,  l’anémie,  la  chlorose. 

46  k.  Espéraza  (hôt.  Cartier), 
— 49  k.  Campagne  - sur- Aude, 
petite  station  thermale  exploi- 
tant 3 sources  ferrugineuses 
bicarbonatées. 

55  k.  Quillan.  Le  ch.  de  fer 
continue  sur  Axât  (p.  174)  et 
Itivesaltes  (p.  181). 

ûüILLaN,  ch.-l.  de  c.,  de 
2,725  hab.,  à 291  m.  d’alL,  sur 
la  Five  g.  de  l’Aude,  centre  de 
tourisme  de  l’Automobile-Club 
de  France,  et  point  de  départ 
de  toutes  les  excursions  dans 
la  magnifique  région  qui  con- 
fine aux  massifs  de  Madrés, 
du  Carlitteet  du  Saint-Barthé- 
lemy. 

Omnibus  : — de  la  gare  aux  hô- 
tels. I 

Hôtels  : — des  Pyrénées,  Grande- 
Rue,  dipl.  T.  G.  F.  (gar.,  voit,  d'ex- 
cursi);  Verdier,  dipl.  T.  C-  p.  (pâtés 
de  foies  gras  ; gar.,  voit,  d'excurs.)  ; 
Boyer  (pâtés  truffés;  jardin,  gar.) 

Automobiles  publiques  pour  : 
Foix  par  Bélesta  et  Lavelanet  (dép 
de  i’hôt.  des  Pyrénées;  2 dép.  pâr 
j.)  ; — Montlouis  (2  dép.  par  p du 


QtîiLLÀl^. 


!««•  juilîet  au  StO  sept.)  ; — Ifetcaire, 
par  E&pezel. 

Loueurs  de  voitures  : — Dedieu, 
T.  de  la  Promenade  ; Ducoi,  av.  de 
ia  Gare;  Itlarsan,  Grande-Rue. 

Loueurs  d’autos  : — Sandragne 
(Modern-Garage). 

Syndicat  d’iuitiative  : — à la 
Mairie. 

En  sortant  de  la  gare,  on 
suit  à g.  la  rue  d’Espagne,  puis 
à dr.  Vavenue  Sauzède  menant 
à la  place  de  la  Michance  : 
statue  en  bronze,  par  Bonas- 
sieux,  du  curé  Félix  Armand, 
(V.  ci-dessous).  Tournant  à g. 
par  la  promenade  plantée  de 
platanes-r  on  laisse  à dr.  un  cu*- 
rieux  couvent  de  Vordre  de 
VAn^e-Gardien  et  bon  atteint 
un  carrefour  C’a  se  trouvent 
les  liôtels. 

Prendre  à dr.  la  Grande-Rue. 
à l’extrémité  de  laquelle  s’ou- 
vre la  place  de  la  République 
où  est  la-  poste.  Sur  la  g.,  pont 
sur  l’A-ude,  dominé  sur  la  rive 
dr.  par  les  rester  d’un  château 
féorlal. 

De  la  place  de  la  République 
une  petite  rue  conduit'  à 
V église  : large  nef  du  xv«  s. 

Des  services  de  cars  pyrénéens 
font,  (fü  juin,  au  ao  sept.,  toute 
une  s-^rie  d’excursions  : — aux  gor- 
ges de-  Pierre- Lys,.  Axât  et  SainP- 
George»-;  à-  la  Forêts  de»  Fange», 
.4xat,  le»  Gorge»  ; vallée  du  Rébentu 
Aunat,  Axai,  le»  gorge»  de  l'Aude; 
fo  êt»  de  Callong  et  de  Picauasel,  le 
Rébenty  ; tour  circulaire  de  4 j., 
Çurilian,  Axât  Iffontloui»,  Bourgs 
Madame,  Puigoerda,  Ax-le»^Thermes, 
Bclcaire  et  QuüLan.  — Renseigne- 
ments et  billets  au  syndicat  d'initia- 
tive, à là  mairie  de  Quillàn. 


[â-ÿ]  - m 

I»  LES  PROiWenadÊS.  — Très 
jolies  promenades  h pied  ; sentiers 
jalonnés  de  poteaux  indicateurs  : — 
45  ra.  Croix  de  Couirou;  — fontaine 
et  cbaiet-abri  de  Carach  à 560  m.  ; 
vue  délicieuse  ; 1 h.  à pied  ; on  peut 
y monter  en  .voiture,  route  de  4 k.  5: 

— port  de  Lacamp  à 940  m.  ; 2 h.  20 
h pied;  route  de  5 k.  (ïe  la  fontaine 
de  Carach,  au  plateau  de  Quirbajou; 
magnifique  panorama  . — sommet 
tie  Bitrague  ou  Vitragué  (647  nï.  ; 
î lî.  40  à pied),  par  le  col  duCavirac; 

— bord?  de  l’Aude  (t  h.  à pied)  vers 
Cavirac  et  Bolvianes;  — forêt  des 
Fange»  (2  h.  40)  par  le  ravin  de 
Cavirac. 

2“  GINOLES  - LES  - BAINS  (roule 
1 k.  5 Ô.  ; voit.  publ.  l’été).  — On 
croise  le  ch.  de  fer  près  de  ia  gare 
et  l’on  suit  une  route  indiquée  par 
un'  écriteau. 

1 k.  5.  Etabliasen^ent  de.»  bain» 
(ouvert  du  1«‘-  juin  au  nov.,  cha- 
pelle et  para  ombragé)  exploitant 
deux  source»  sulfatées  calciques  et 
m ;i  g n é s i e n n e s.  Le  village  est  à 

800  irt'. 

3°  FORÊT  DES  FANGES  (roule 
21  k.  S.-E.  ; très  recommandé).  — 
Oh  sort  de  Quifian  par  le  N.  et  l’on 
prend,  ë 2 k.  a dr.,  la  roule  qui  re- 
monte le  val'on  de  Saint-Bertrand, 
au  pied^  de  la  forêt  des-  Fanges;  — 
5-k.  Laval.  Montée  en  lacets. 

16  k.  5.  Col  de  Saint-Louis  (687  m-.), 
où'  on  laissé  a g.  la  roule  de  Cau- 
diès  pour  suivre  à l’O.  la  roule'  fo- 
restière qui  traverse  la  belle  sapi- 
nière dee-  Fange»'. 

21  k.  Maison  du' brigadier  dti'Prat 
del  Rey,  au- milieu  dhine  pittoresque 
prairie.  La  femme  du  garde  su 
charge  de  faire  cuire  les  aliments  ; 
elle  peuV fournir  du  jànibon,d\i  café 
et  du  vin,  mais  il  faut  apporter  lé 
pain  et  les  vivres  de  Quillan-.  — Dans 
la  forêt  où  sont  de  magnifiques 
sapins  géauts,  visiter  : la  réserve,  le 
point  de  vue  du  canal  de  taire tt»  au 
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N.  et  le  point  ds  v%t$  de  Puilaurenê 
au  S.  — On  descend  sur  (27  k.)  le 
coi  de  Campérié,  d’où  l’on  se  dirige 
à dr.,  sur  (31  k.)  Axât  (F.  ci-dessous) 
et  les  gorges  de  Saint-Georges.  — 
47  k.  Quillan, 


4*  FOIX  (route  : 65  k.  O.  N.  O.,  des- 
servie  par  un  service  d’autos,  V.  ci- 
dessus).  — On  part  de  Quillan  le 
matin  et  l’on  revient  le  soii  pour 
dîner.  Excursion  très  recommandée^ 
décrite  p.  161. 


ROUTE  28.  — DE  QUILLAN  A MONTLOUIS 

Le  Capcir. 


Roüte  : 68  k.  ; serv.  d’autos,  2 dép. 

par  — Le  ch.  de  fer  va  jusqu’à 

Axât,  puis  oblique  sur  Rivesaltes; 

ligne  en  projet  pour  Montlouis. 

La  route  remonte  la  rive  g. 
de  l’Aude.  — 3 k.  Belvianes,  à 
dr.,  sur  un  înainelon  ; scieries. 
En  avant  se  rapproche  la  ma- 
gnifique muraille  de  montagnes 
blanchâtres  qui  porte  la  grande 
forêt  des  Fanges  {V.  ci-dessus). 
C’est  dans  ce  chaînon  que 
l’Aude  a percé  le  grandiose 
*défilé  de  Pierre-Lys,  long  de 
plus  de  2 k.,  au  fond  duquel 
on  s’engage  bientôt.  La  route, 
taillée  dans  le  rocher  en  sur- 
plomb, traverse  trois  tunnels  : 
le  premier  (en  aval)  porte  une 
inscription  en  vers  en  l’hon- 
neur de  l’abbé  Félix  Armand, 
curé  de  Saint-Martin-Lys  (1742- 
1823),  qui  ouvrit  cette  galerie, 
souvent  appelée  encore  le  Trou 
du  Curé  et  qui  est  devenue  une 
des  plus  belles  routes  de 
France  ; elle  a été  terminée 
seulement  en  1887  jusqu’à 
Montlouis. 

8 k.  Saint-Martin-Lys,  dont 
la  gare  est  reliée  à la  route  par 
un  pont  d’une  arche,  en  pierre, 
sur  la  rive  dr.  de  l’Aude,  en 
amont  du  défilé  et  au  pied  du 


Cap  de  Fer  (1.044  m.).  La  vallée, 
très  sinueuse,  semble  fermée 
de  tous  côtés  : remarquer  les 
magnifiques  travaux  d’art  de 
la  voie  ferrée,  la  déviation  de 
l’Aude,  le  viaduc  de  Rébuzo, 
les  travaux  de  soutènement  de 
la  montagne  d’En  Brosse,  les 
tunnels  d’Axat,  etc. 

10  k.  Confluent  du  Rébenty, 
dont  une  route  remonte  vers 
ro.  la  belle  vallée.  La  gare  de 
Saint-Martin-Lys  est  en  face 
de  l’entrée  de  la  vallée  du 
Rébenty. 

11  k.  Bifurcation  de  la  route 
de  Perpignan,  qu’on  laisse  à g. 
On  passe  sous  deux  ponts  du 
ch.  de  ;fer.  A g.,  ruines  pitto- 
resques du  château  d’Axat. 

12  k.  Axât  (hôt.  Saurel-Labat, 
T.  c.  F.,  gar.  ; voit.  publ.  pour 
üsson,  Carcanières  et  Escou- 
loubre).  ch.-l.  de  c.  de  912  hab., 
sur  l’Aude.  Vieux  pont  sur 
lequel  il  faut  passer  si  l’on 
veut  monter  aux  ruines  du 
château  et  à Y église. 

C’est  à Axât  que  commence 
la  *haute  vallée  de  l’Aude,  qui 
présente  jusqu’à  Usson,  durant 
20  k.,  une  succession  de  gorges 
et  de  défilés  inagnitiqiies,  uni- 
ques comme  aspect,  envahis 
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par  de  .superbes  forêts,  avec 
des  à-pîcs  de  500  à 600  m. 

En  amont  d’Axat,  on  passe 
sous  un  grand  viaduc  Tiu  ch.  de 
fer  qui  se  replie  en  fer  à che- 
val, puis  la  roqgi  franchit 
l’Aude  et,  côtoyant  la  rive  dr., 
s’engage  dans  l’admirable  *défilé 
de  Saint-Georges,  digne  pendant 
de  Pierre-Lys.  A l’entrée, 
hydro  - électrique  fournissant 
l’électricité  jusqu’à  Narbonne 
et  Béziers. 

15  k.  Au  S.  se  détache  la  route 
de  la  vallée  de  l’Aiguelte  et  du 
Roquefortès,  aboutissant  aux 
cimes  du  Madrés  (2,471  m.). 

On  passe  sur  la  rive  g.  de 
l’Aude  dont  la  vallée  tourne  à 
ro.  De  là  jusqu’à  Usson,  la 
gorge  de  l’Aude  est  encaissée 
entre  de  grands  escarpements 
rocheux  revêtus  d’épgisses  fo- 
rêts de  sapins,  chênes,  hêtres. 
— 21  k.  Gesse  ; barrage  et  prise 
d’eau  de  l’usine  hydro-électri- 
que. — 21  k.  5.  Vieille  ruine 
sur  une  aiguille  de  roche.  — 
Plus  loin,  usine  électrique  et 
barrage  de  Laguzou  : belle  cas- 
cade artificielle  ; à dr.,  roule 
de  Fontanès  et  Aunat. 

32  k. Bains  d’Usson,à  774m., 
(établissement  thermal  avec 
hôtel-pens.,  t.  c.  f.).  Les  eaux 
sulfureuses  et  arsenicales (22»,2 
et  27<’,5)  sont  efficaces  surtout 
dans  les  maladies  de  la  peau. 
En  amont,  les  belles  ruines  du 
château  d' Usson  se  dressent  sur 
un  piton  rocheux  dominant  le 
confluent  de  l’Aude  et  de  la 
Sonne  ou  Bruyante.  Aux  envi- 
rons, belle  grotte  de  Laguzou, 


La  route  passe  sur  la  rive  dr. 
de  l’Aude. 

36k.Bains  de  Carcanlères  et 
d’Escouloubre,  à 910  m.,  petite 
station  thermale  composée  des 
ivoi^  établissements-hôtels  : Ro- 
quelaure,  Esparre,  T.  c.  F.,  et 
Bonnail  (2  tables  avec  prix  dif- 
férents ; appart.  avec  cuisine), 
de  quelques  maisons  et  d’une 
chapelle,  échelonnés  au  fond 
de  la  gorge.  Les  divers  établis- 
sementsappartiennent  à la  com- 
mune d’Escouloubre  (Aude)  ou 
à celle  de  Carcanières  (Ariège) 
selon  qu’ils  se  trouvent  sur  la 
rive  dr.  ou  sur  la  rive  g.,  la 
rivière  formant  ici  la  limite 
entre  les  deux  départements. 
Ils  utilisent  de  nombreuses 
sources  sulfurées  sodiques,  effi- 
caces contre  les  rhumatismes,, 
maladies  cutanées, scrofule,  etc. 

La  route  s’élève  en  lacets  sur 
la  rive  dr.  pour  gagner  le  ni- 
veau du  Capcir,  d’où  l’Aude 
tombe  par  un  grand  ressaut; 
franchissant  par  de  grandscon- 
tours  de  nombreux  ravins  laté- 
raux, on  revient  en  corniche 
au-dessus  de  la  gorge  de  l’Aude: 
cette  partie  du  trajet  est  ma- 
gnifique. Enfin,  la  route  se 
trouve  au  niveau  de  l’Aude,  res- 
serrée ici  entre  le  pic  de  Car- 
canet  (1,846  m.)  à rÊ.,et  le  roc 
du  Peyrou  (1,788  m.)  à l’O.  : c’est 
la  porte  du  Capcir,  où  l’on 
entre  par  un  pont  sur  l’Aude 
(1,385  m.),  près  d’une  maison 
isolée. 

Le  Capcir  ou  Capatr,  qui  semble 
le  fond  d un  ancien  lac,  est  un  vaste 
cirque  encerclé  de  montagnes,  et  con 
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teû^t te  bassitt sWfy^rtear  de' l’Aude; 
il  i G à 8 k.  de  largeur,  de  la  crête.  E. 
à la  crête  O.,  avec  un  plan  large  de 
3 à 5 k.  et  long  de  14  k.,  et  unepeote 
de  361  m.  du  S.  au  N.  Ce  pelit  pays 
bîen  fermé,  situé  tout  entier  aû-dés- 
sus  de  t,100  m.,  est  une  des  caufrées 
habitées  les  plus  froides  de  France  ; 
il  compte  6 communes.  Le  plan  cul- 
tivé est  bordé  sur  les  versants  par 
de  grandes  forêts  de  pins,  dominées 
elles-mêmes  par  de  hautes  montagnes 
neigeuses  jusqu’en  juin. 

50  k.  Puyvalador,  à g.  (1,458 
m.).  A dr.,  route  de  Quérigut 
par  le  col  des  ïlares.  — A dr., 
route  de  (I  k.  5)  Fonlrabiouse, 
dans  le  vallon  des  Êscaûgols. 

54  k.  Formiguères  (liôl. 
iWer/a^,T.c.F.),bourgde605hal)., 
ch.-l.du  Capcir,  à 1,480  m.,sur 
la  Liadure,  Dans  rep'/m,  de873, 
en  granit,  reconstruite  au  xn«  s. 
et  de  nos  jours,  superbe  christ 
ancien  en  bois  et  tabtede  com- 
munion en  magnifique  marbre 
de  couleur  du  pays;  dans  une 
chapelle  de  dr.,  sujels  de  la 
Renaissance.  Vieille  tour. 


De  FormîghèreS  on  peut  monté#  êh 
4 h.  au  Püig  âê  Prigue,  très  beau 
panorama.  On  peut  encore  visiter 
(aller  3 h.»)  le  lac  d Aude  ou  gagner 
IVloiitlouis  par  les  Bouülouses. 

La  routera  verse  un  coin  de 
la  grande  fot&i  de  pinü  de  la 
Matle  et  se  rapproche  de  l’Aude 
qu’elle  franchit  en  amont  de 
Matemale  pour  s’élever  ari  S.; 
belles  vues. 

62  k.  Col  de  là  Quillûne  ou  de 
Casteillou  (1,746  m.),  pâturages 
marquant  fâlignede  faileentre 
l’Aude  et  la  Tét  et  faisan  tcotn- 
rnuniduer  le  Capcir  a vec  la  Cer- 
dagne.  fteîle  vue  sur  le  fbrigde 
fb’rgue'.  le  Carlîfte,  le  Fuiginal 
ef  tes  Pyréuéês  espagnoles.  La 
route  parcourt  le  plateau  delà 
Qui! fane,  puis  descendà  travers 
des  landes  granitiques. 

65  k.  La  Llagone,  village  à 
1,688  m.  — On  descend  vers  la 
Têt,  qne  l’on  franchit,  ef  l’on 
monte  â Moiitlouis. 

68  k,  Montlouis  (p.  192). 
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CùRiwm  DR  rcii,  931  k.  ; réseaux  d’Or- 
léans (Paris  à Toulouse),  él  du 
Midi  (4e  Toulouse  à’  Perptgùan); 
trains  rapides.  toute.s  classes  ; 
145  fr.  45,  98  fr.  20,  64  fr, 

717  k.  de  Paris  â Toulouse 
(p.  12^'/.  — 91  k.  de  Toulouse  à 
CàrcassoTfne'  (jt.  167j. 

808'  k.  Catcàssonne{p.  167).  La 
voie  traverse  le  canal  du  Midi 
pubs  l’Aude.  Belles  vues  à dr. 
sur  la  Cité,  àg.  sur  Montagne-^ 
Nûire, 


825k.Càpendu(hôf.  du  Com- 
merce),ch.-\,  de  c.  det,  549 hab. 
Le  bourg  est  dominé  par  la 
7)1011  lugne  d'Alaric  (503-595  m.) 
portant  le  château  d'Alaric  ou 
de  Mîramoht  construit,  dit-on, 
par  le  roi  visîgofh  Alaric,  rui- 
nes des  Xi«-Xii«  s.  — A l’extré- 
mité du  bourg,  château  eiéglise 
du  Xiv*"  s.  couronnan  t u n inâme- 
ïon  rocheux. 

828  k.  Douzens  : ancien  châ- 
teau d’une  commanderle  de 


NARBONNE. 


Saint-Jean  de  Jérusalem,  res- 
tauré ; église  gothique.  — 832  k. 
Moux  (bifur.  pour  Cannes),  — 
844  k.  Lézignan  (hôt.  : du  Che- 
min-de-fer,  voit,  d’excurs.,  en 
face  de  la  gare  ; du  Luxembourg), 
tête  de  ligne  des  tramways  pour 
la  Nouvelle,'  Sgint-Pierre-des- 
Champs,  Mouihoumet  et  Tu- 
chan,  permettant  de  visiter  la 
région  montagneuse,  et  abon- 
dant en  sites  pittoresques,  des 
Corbières. 

La  voie  franchit  l’Orbieu. — 
857  k,  Marcorignan.  Pont  sur 
la  Robine. 

867k.  NARBONNE,  ch.-l.  d’ar- 
rond.  de  l’Aude,  de  28,173  hab., 
l’antique  Narbo  Martius,  qui 
fut  un  port  maritime  à l’époque 
gallo-romaine,  est  sit-ué  auj.  à 
8 k.  de  la  Méditerranée,  sur  le 
canal  de  la  Robine,  qui  divise 
la  ville  en  deux  parties  : le 
Bourg  et  la  Cité.î)Q  la  vaste 
plaine  de  Narbonne,  couverte 
de  vignobles,  on  découvre  au 
N. -O.  les  Cévennes  ; au  S.  les 
Corbières,  au-dessus  desquelles 
se  montre  le  Canigou  ; à l’E.  la 
crête  blanchâtre  de  la  mon- 
tagne de  la  Clape. 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Buffet  : — à la  gare. 

Omnibus  : — à la  gare. 

Hôtels  : — de  la  Dorade,  r.  de  la 
République,  44,  ancienne  répiilalion 
(chauff., grand  gar.,  rest.)  ; Grand- 
Hôtel,  bd.  Gambetta,  22,  t.  c.  f. 
(chauff.,  appart.  avec  ba  ns,  lavabos 
à eau  chaude  et  froide,  gar.)  ; de 
France,  r.  de  la  République,  2 ; de 
Paris,  r.  du  Lion-d’Or  et  r.  de  la  Ré- 
publique (rest.  genre  Chartier  de 
Paris);  Central  (ancien  hôt.  d’Angle- 
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terre)  ; des  Postes,  r.  du  Lion-d'Or,  4 ; 
de  l'Univers;  en  face  de  la  gare. 

Cafés: — Coitinental;  du  Midi, 
cours  de  la  République. 

Poste  : — pl.  du  Tribunal. 

Bains  : — r.  delà  Monnaie  (hydro- 
thérapie); pl.  du  Tribunal. 

Tramways  : — de  la  gare  à la  ville  ; 
pour  Coursan  ; pour  Ouveillan  (15  k.) 
par  Cuxac  d’Aude;  Fleury  (17  k.); 
Thézan,  27  k. 

Autobus  : — dép.  du  café  Paul, 
r.  de  la  République  : pour  Sainte- 
Valière,  par  Marcorignan  et  Gines- 
tas  ; Roquefort,  par  Peyriac  et  Sigean; 
Fleury  par  Coursan,  Salles. 

Voitures  publiques  : — inconfor- 
lables;  dép.  près  du  jardin  public  : 
pour  Coursan  ; Olonzac  ; Gruissan. 

Café-concert  ; — Alcazar,  r.  Ros- 
sini. 

ITINÉRAIRE 

Le  boulevard  de  la  Gare,  lon- 
geant à dr.  une  promenade  or- 
née du  7nonument  commémo- 
ralif  de  1870-71,  par  Barrau, 
et  de  la  Pythie  de  Delphes  par 
A.  Bourgeois,  aboutit  aux  quais 
de  la  Robine.  Avant  d’y  arriver 
à g.,  la  rue  Cheiinebier,  faisant 
un  coude  sur  la  g.,  conduit  à 
ldi  place  du  Tribunal  que  bor- 
dent, d’un  coiè,\Qpalais  de  jus- 
tice el  \a  poste,  de  l’autre  l’église 
Saint-Just. 

La*cathédrale  Saint  Just  a été 
commencée  en  1272;  le  chœur 
a été  seul  exécuté.  Deux  tours 
carrées  furent  ajoutées  au  xv«  s. 
Auxviir  s.,  on  posa  seulement 
quelques  colonnes  de  la  nef.  La 
cathédrale  a été  incendiée  en 
partie  en  août  1910  ; l’orgue  et 
les  tenturc.s  du  chœuront  été 
la  proie  du  teu. 

Le  chœur  (40  m.  de  hauteur 
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SOUS  voûte)  ^st  Une  œuvre  ad- 
mirable. Une  double  ceinture 
de  créneaux  remplace  les  balus- 
trades sur  les  chapelles  et  réu- 
nit les  culées  des  arcs-boutants» 
terminées  en  forme  de  tou- 
relles. Cette  abside  se  reliait 
aux  fortifications  de  l’arche- 
vêché. 

Les  vitraux  de  l’abside  datent  du 
X1V0  s. 

Pourtour  du  chœur,  d^  dr.  à g.  ; 
— fe  CHAP.  :sai  t sépulcre  (xvF  s.), 
en  pierre  coloriée  ; la  Résurrection 
de  Lazare, copie  par  Carte  Van  Loo  du 
tableau  de  Sébastien  del  Piombo;  — 
2-  CHAP.  : derrière  l’autel  moderne; 
porte  (généralement  fermée)  ouvrant 
sur  le  cloître  ; à dr.,  au-dessus  de  la 
porte  de  la  sacristie,  magnifique  *ia- 
pisserie  des  premières  années  de  la 
Renaissance, représentant  la  Trinité, 
la  Création  et  la  Chute;  —3°  chap.  : 
sur  l’autel,  la  chute  des  Anges  re- 
belles par  Rivais;  à g.,  l’Ange  et  To- 
bie  (école  du  Guerchinj.  A g.,  en  face 
de  la  3®  chap.,  tombeau  gothique  de 
Pierre  de  la  Jugie  (1376)  ; — 5®  chap. 
(absidale):  belle  statue  en  albâtre  de 
la  Vierge  (xv«  s.).,  médaillons  peints 
(les  quatre  Evangélistes).  A g.,  en 
face  d’une  travée  où  s’ouvre  une 
porte  desortie,  tombeau  Renaissance, 
en  albâtre,  de  Briconnet(f  lol4),  car- 
dinal ministre  d’Elat;  en  face  de  la 
6o  CHAP.,  tombeau  de  Bernard  deFar- 
ges  (t  1341)  ; — S®  chap.  : tombeau, 
avec  statue  agenouillée  en  marbre, 
du  chevalier  de  la  Borde,  président  et 
trésorier  général  de  France  (fl607). 
— ■ Le  maître-autel  date  du  xvi®  s.  ; 
les  stalles  de  1780.  — V orgue  (1741) 
est  de  Christophe  Moucherel  ; belles 
sculptures. 

La  sacristie  renferme  une  jolie 
porte  Renaissance.  A côté,  une  salle 
capitulaire  du  xv«  s.  est  décorée  de 
tapisseries  : on  y installe  un  musée 
d'art  chrétien,  qui  sera  prochaine- 


ment ouvert.  Le  trésor  renferme  un 
certain  nombre  d’objets  précieux 
parmi  lesquels  d’intéressants  souve- 
nirs des  archevêques  de  Narbonne  et 
une  belle  série  de  manuscrits  admi- 
rablement enluminés;  pour  le  visiter 
s’adresser  au  sacristain  qui  donne 
toutes  les  explications. 

On  peut  monter,  en  s’adressant  au 
concierge,  sur  les  terrasses  des  bas- 
côtés  du  chœur,  et  sur  l’une  des  deux 
tours  (39  m.  ; très  belle  vue). 

Un  cloître et  xv«  s.  ; en 
restauration)  reliait  la  cathé- 
drale à l’archevêché.  Au  S.  de 
l’église  et  à l’O.  du  cloître  s’ou- 
vre, sur  la  rue  du  Tribunal,  un 
jardin  public,  bordé  d’une  ter- 
rasse au  S.,  avec  des  débris  de 
sculptures,  de  chapiteaux,  etc. 
C’est  par  ce  jardin  que  l’on  entre 
au  musée. 

L’ancien  archevêché,  édifice 
imposant,  à la  fois  palais  et  for- 
teresse, appartient  à diverses 
époques.  La  façade  offre  trois 
tours  carrées.  La  plus  grosse 
(1318),  celle  de  l’angle  g.,  appa- 
reillée en  bossage,  est  flanquée 
de  tourelles  à la  partie  supé- 
rieure. La  tour  Saint-Martial, 
au  centre,  est  l’œuvre  de  Pierre 
de  la  Jugie  (1375).  Entre  ces 
deux  premières  tours,  Viollet- 
le-Duc  a construit  V hôtel  de  ville 
dans  le  style  du  xiip  s.  La  tour 
de  dr.  ou  de  la  Madeleine  (1273) 
doit  son  nom  à la  double  cha- 
pelle dont  elle  forme  l’extré- 
mité. Entre  les  tours  Saint- 
Martial  et  de  la  Madeleine  le 
passage  dit  de  V Ancre  (fermé) 
conduisait  à la  cathédrale  par 
le  cloître.  Le  corps  de  logis  de 
dr.  comprend  des  parties  re» 
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marquables  du  xr  s.,  entre  au- 
tres une  belle  porte  en  marbre 
à colonnes  torses  ou  cannelées, 
qui  donne  accès  à la  chapelle 
supérieure  de  Sain  te -Made- 
leine. Dans  un  ancien  réfec- 
toire voisin  de  cette  chapelle, 
une  fontaine  en  pierre,  du 
XVI®  s.,  a conservé  ses  cloche- 
tons et  ses  arcs-boutants.  Entre 
le  palais  et  le  cloître  s’élève  une 
tour  du  xr  s.,  dont  les  arcs  sont 
ornés  de  cubes  de  lave  noire. 

La  partie  de  l’archevêché  op- 
posée au  passage  de  l’Ancre 
présente  deux  tours  demi-cir- 
culaires, entre  lesquel  les  s’éten- 
daient des  bâtiments  qui  ont 
été  remaniés  au  xvii®  s.  La  cour 
intérieure  de  l’hôtel  de  ville 
date  de  cette  dernière  époque. 
— Un  passage  voûté  conduit  de 
la  place  de  l’Hôtel-de-Ville  au 
musée. 

Le  musée,public  dim. et  jeudi, 
de  14  h.  à 16  h.,  t.  1.  j.  en  s’a- 
dressant au  concierge  dans  le 
jardin,  a été  fondé  en  1833,  en 
même  temps  que  la  bibliothè- 
que publique,  et  est  devenu, 
sous  l’impulsion  du  savant 
Tournai  (f  1872),  une  des  col- 
lections les  plus  importantes 
du  Midi.  Il  comprend  dix  salles 
au  2®  étage  de  l’hôtel  de  ville. 

Salle  des  Gardes:  vitrines d’anti- 
quilés  préhistoriques,  gauloises  et 
romaines  ; antiquités  locales;  chapi- 
teau Renaissance. 

Salle  de  la  Tour  : au  plafond, 
40  peintures  (Musès  et  Génie)  de  maî- 
tres peintres  narbonnaisduxvii^s.; 
importante  mosaïque.  Plusieurs  spé- 
cimens de  l’art  grec  (silène,  torse 
de  jeune  homme,  stèle)  ; bustes 
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par  Pradier  et  Falguiere,  peinlures 
de  Blœmen,  Ghislandi,  Guardt, 
David,  eic... 

Grande  .sal;.e  décorée  par  Denuelîe  : 
au  centre  sculptures  de  Ottin,  Fal- 
guièrey^escorné  : peinîures  de  Hé- 
douin,  Vexjraisat,  Le  Tintoret,  Bon 
Boullogne,  Monnayer,  Breugheld' En- 
fer, Mignard  (St  Charles  Borromée 
administrant  la  communion  aux  pes- 
tiférés de  Milan),  Gamelin.  Rubens 
et  Sneyders  ; beau  triptyque  de  l’é(  oie 
flamande  (vers  1525);  autour  de  la 
salle,  collection  de  fauteuils  ; dans  les 
vitrines,  belles  pièces  de  céramique. 

Sal!  e BARATHiER(à  g.  de  la  grande 
salle)  décorée  par  Denuelîe  : tables  et 
consoles  Louis  XV  et  Louis  XVI,  des- 
sins de  Hubert  Robert,  Fragonard, 
Bou  ber,  Gamelin , Swebach  , H. 
Vernett,  Walte  <u,  Pierre  Brun, 
Entrée  du  duc  d’Angoulême  à Bor- 
deaux, dess  n rehaussé  de  couleurs; 
ivoires,  bahuts,  glaces,  pendules  des 
xvi=  et  xviie  s.  ; gravures  anciennes 
et  modernes  ; au  centre,  vitrines  de 
curiosités  diverses,  d’éma»-x  et  de 
miniatures  ; la  Lutte  pour  un  cœur, 
bronze  du  xviii®  s. 

Salle  a manger  des  Archevêques  : 
décoration  (trophées  et  dessus  de 
portes)  d’après  Oud/ y et  Deaportes; 
faïences  de  toutes  les  écoles  ; vases 
de  Sèvres. 

Salle  Chaber  : peintures  de  Ga- 
gliardini,  Ribera,  di  Cano,  Le  Guer- 
chin.  Fil.  Lippi,  Salvator  Roaa, 
Pouaain,  Baaaan,  Seb.  del  Piombo, 
P.  Véronèae,  Vel  taquet  (?),  Coypel, 
Benjamin  Constant,  *Raphaël,  (fres- 
que de  ta  Magliana,  Martyre  de  Ste 
Cécile;  Singelin,  Monginot;  buste 
de  Louis  XIV,  par  Puget;  vitrines 
renfermant  des  collections  de  numis- 
matique. 

Salle  de  la  tour  Saint-Martial 
(en  traversant  la  salle  à manger)  : 
collections  de  céramique. 

Salle  Peyre  (à  g.)  : mosaïque  trou- 
vée dans  un  cimetière  de  la  vill-i  ; 
peintures  de  Va  - dtr  Meulen,  Brau- 
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wer,  Oudry,  Nattier,  Mignard,Greuze, 
Rigaud, Phil.de  Champaigne,  Ft/f,  etc.; 
vitrines  de  céramique. 

Salle  des  Moulages  : céramique 
moderne  ; groupe  de  Roo$. 

La  place  de  V Hôtel-de-Ville 
communique  au  S.-E.  avec  le 
cours  de  la  République,  orné 
du  monument  de  Gambetta, 
bronze  par  Barrau  (1905),  et 
avec  le  cours  Mirabeau  : ce 
sont  les  artères  les  plus  fré- 
quentées de  Narbonne.  _ On 
traverse  le  canal  par  la  rue 
du  Pont,  construite  sur  un  an- 
cien pont  romain  remanié, 
qu’on  voit  de  l’angle  S.-O.  du 
cours  de  la  République.  Tour- 
nant à g.  par  le  cours  Mirabeau, 
on  atteint  le  boulevard  de  la 
Liberté,  sur  lequel,  à dr.,  sont 
les  bâtiments  (xiiie,  xiv«  et 
xviii®  s.)  dits  /a  Mourguié  (mo- 
nastère), ancien  couvent  des 
Bénédictins,  fondé  au  xi°  s.  : 
l’ancienne  église,  des  xiii®  et 
XIV®  s.,  renferme  un  riche  musée 
lapidaire,  ouvert  de  9 h.  à midi 
et  de  14  h.  à 16  h.  ; on  remar- 
que surtout  les  statues  gallo- 
romaines,  les  sarcophages,  les 
chapiteaux  romans  et  gothi- 
ques. 

Le  boulevard  de  la  Liberté  se 
continue,  sous  le  nom  de  bou- 
levard de  Montmorency  et  de 
V Hôtel-Dieu,  jusqu’au  square 
Arago  devant  l’église  Saint-Paul- 
Serge,  commencée  en  1229,  qui 
offre  dans  son  chœur  le  spéci- 
men, rare  dans  le  Midi,  d’un 
édifice  gothique  de  la  l"-®  moi- 
tié du  xiii®  s,  La  nef  romane, 
duxii®s.  a été  remaniée  et  con- 


solidée aux  XIII®  et  XV®  s.  Deux 
tours  flanquent  la  nef;  celle  de 
g , seule  achevée  (au  xvii°  s.), 
conserve  dans  sa  partie  infé- 
rieure quelques  cintres  appa- 
reillés en  lave  noire. 

Au  3e  pilier  de  la  nef  h dr.,  cha- 
piteau sculpté  (Jugement  dernier). 
Sous  l'orgue,  dans  le  mur,  deux 
sarcophages  sculptés  des  premiers 
siècles  chrétiens.  Aux  murs,  trois 
inscriptions  funéraires (xiv®  et  xve  s.). 
Au  transept  g.,  belle  porte  sculp- 
tée Renaissance.  Au  transept  dr., 
tapisserie  de  1696. 

Sur  la  dr.  de  l’église  Saint- 
Paul,  au  11,  bd  Edgar-Quinet, 
maison  des  Trois-Nourrices , en 
partie  de  la  Renaissance,  en 
voie  de  restauration  ; on  doit 
y installer  un  musée  histo- 
rique. 

De  l’église  Saint-Paul,  la  rue 
Arago,  puis  à dr.  \e  boulevard 
Voltaire  ramènent  au  quai  de 
la  Bobine  et  au  boulevard  de 
la  Gare. 

1°  ENVIRONS.  - FLEURY  ET  PLAGE 
SAINT-PIERRE  (tram,  à vapeur 
17  k.  N.-E.  jusqu’à  Fleury).  Fleury, 
ruines  d’un  château  dont  le  cardinal 
de  Fleury  était  seigneur.  — De 
Fleury  on  peut  gagner  (route  8 k. 
S.-E.)  la  plage  Saint-Pierre  (omn.) 
d’où  l’on  aperçoit  à 4 k.  la  redoute 
de  Port-Vendres,  ancienne  forteresse 
défendant  l’embouchure  de  l’Aude. 

2“  ABBAYE  DE  FONTFROIDE 
(route  14  k.  S.-O.  ; on  peut  aussi 
prendre  le  tram,  de  l’Aude  jusqu’à 
Bizanet,  ligne  de  Narbonne  à Tlu^zan, 
qui  se  trouve  à 4 k.  de  l’abbayc.  On 
ne  visite  pas,  à moins  de  permission 
spéciale;  écrire  à M.  Fayet,  à Bé- 
ziers). 

L’abbaye  deTontfroide,  fondée  en 
1203  sous  la  règle  de  St  Benoît,  affi- 
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liée  en  1145  à l’ordre  de  Cîteaux,  fut 
rétablie  en  1858  par  des  religieux  du 
même  ordre,  évacuée  â la  dissolu- 
tion des  congrégations  et  vendue 
avec  ses  terres  en  1907.  L’église  (fin 
du  xn*  s.)  a des  bas-côtés  voûtés  en 
demi-berceau.  Le  cloître  attenant 
(xiiie  s.),  à colonnes  de  marbre,  est 
intéressant  par  ses  voûtes  bombées. 
La  salle  capitulaire  (fin  du  xii®  s.), 
vrai  chef-d’œuvre,  s’ouvie  sur  le 
cloitre  : les  voûtes  superbes  reposent 
sur  quatre  élégants  piliers  de  marbre 
blanc.  A côté,  anciens  bâtiments  des 
religieux  : réfectoire,  cuisine,  etc. 

3<»  BIZE  (ch.  de  fer  Midi,  21  k.  N.- 
0.  ; hôt.  du  Nord),  petite  ville  de 
l,4o9  hab.,  sur  la  rive  dr.  de  la  Cesse  : 
pont  en  pierre  de  3 arches,  1883; 
restes  de  fortiQcations.  Bize  est  sur- 
tout connu  par  ses  grottes  préhisto- 
riques : on  s’y  rend  en  remontant 
la  rive  g.  de  la  rivière  jusqu’au 
domaine  de  las  Fonts  ; 600  m.  plus 
loin,  on  voit  s’ouvrir  à dr.  l’entrée 
des  grottes,  dont  la  plus  grande  a 
250  m.  de  longueur  sur  10  de  hauteur 
maxima.  — De  Bize  on  peut  faire 
l excursion  de  (16  k.)  Minerve,  un 
des  sites  les  plus  curieux  des  Cé- 
vennes. 


Au  delà  de  Narbonne,  la  voie 
parcourt  une  plaine  couverte 
de  vignobles;  à dr.  petit  massif 
blanchâtre  de  la  Clape,  — 
877  k.  Gruissan-Tournebelle, 
station  desservant  (5  k.;  cor- 
resp.)  la  plage  et  le  bourg  de 
Gruissan,  curieusement  situé 
au  milieu  des  étangs,  au  pied 
des  petites  montagnes  rocheuses 
de  la  Clape.  — On  longe  bien- 
tôt à ro.  Vétang  de  Sigean,  à 
l’E.  Vétang  de  Gruissan. 

La  traversée  de  la  région  des 
étangs  littoraux  jusqu’à  Saîces  est 
pittoresque;  ces  immenses  nappes 


d’eau  où  sont  aménagées  de  nom- 
breuses salines,  la  Méditerranée  à 
l’E.,  les  Corbières  décharnées  à l’O., 
forment  un  étrange  paysage. 

884  k.  Sainte-Lucie.  — Pont 
sur  le  chenal  de  la  Nouvelle. 

889  k.  La  Nouvelle  (tram  à 
vapeur  pour  Lézignan  ; hôt.  : 
d’Italie',  de  la  Plage,  T.  c.  F. ; de 
la  Réserve),  ville  de  2,018  h., 
port  sur  le  chenal  de  la  Robine 
qui  débouche  à 2 k.  dans  la 
Méditerranée  ; plage  de  sable. 

894  k.  Lapalme.  A dr,  étang 
de  Lapalme,  à g.  la  mer. 

900  k.  Leucaie-la-Franqui, 
station  desservant  : Leucate 
(omn.),  bourg  de  1,606  hab. 
situé  à 3 k.  S.-E.  au  point  cul- 
minant (72  m.)  du  plateau  de 
Leucate;  statue  de  Françoise 
de  Cézelly,  qui  défendit  la  ville 
contre  les  Espagnols  au  temps 
de  la  Ligue;  — et  La  Franqui- 
Plage  (1  k.  8.  E.  ; omn.  en  été  ; 
hôt.  : de  la  Franqui,  Tété,  res- 
taurant à la  carte,  beau  parc  ; 
établissements  Bertrand),  petite 
plage  assez  fréquentée. 

La  voie  longé  la  rive  O.  de 
Vétang  de  Leucate.  — 904  k. 
Filou.  Au  bord  de  l’étang,  châ- 
teau de  Pedros. 

913  k.  Salces  (hôt.  : de  la  Do- 
rade ; Puij),  1,931  hab.,  possède 
deux  sources  salines.  On  voit  à 
dr.  l’ancien  fort  très  pittores- 
que, construit  en  1497,  remanié 
au  XVIII®  s.,  auj.  déclassé. 

La  voie  parcourt  la  plaine  du 
Roussillon',  au  S.  la  belle  pyra- 
mide du  Canigou. 

923  k.  Livesallfcs  (bifurc. 
pour  Quillan,  Baixas,  Pia  et  le 
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Barcarès  ; hôt.  Marty  ; rest. 
l'Aéroplane),  ch.-l.  de  c.  de 
5,607  hab.,  enrichi  par  le  com- 
merce des  vins  et  les  cultures 
mavdiichèies. Eglise  Saint-André 
(xviie  s.);  St-Jean  de  la  Croix, 
tableau  de  Guerra  le  père. 
Patrie  du  maréchal  Joffre. 

931  k.  PERPIGNAN,  ancienne 
place  déclassée  en  1903,  ch.-l. 
du  départ,  des  Pyrénées-Orien- 
tales, évêché,  ville  de  38,898  h., 
est  bâtie  dans  la  plaine  du 
Roussillon,  à 11  k.  de  la  mer, 
près  de  la  rive  dr.  de  la  Têt  et 
sur  les  deux  rives  de  son 
affluent  la  Basse.  Jolie  ville, 
en  plein  développement,  domi- 
née au  S.  par  une  vaste  cita- 
delle établie  sur  une  légère 
éminence. 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Buffet  : — à la  gare. 

Omnibus  : — de  la  gare  aux 
hôtels. 

Hôtels:—  1“  A la  gare  (modestes): 
du  Helder  ; Ter  minus  ',  de  la  Brasse, 
rie;  — 2^*  En  ville  :.  Grand-Hôtel 
(PI.  a B 3),  quai  Sadi-Carnol,  t.  c.  f. 
(bains,  hall);  de  la  Loge  (PI.  6 G 3), 
pl.  de  la  Loge,  1,  t.  g.  f.  (bains, 
gar.)  ; du  Nord  et  du  Petit-Paris 
(Pl.  c Ü3),  pl.  Gambetta,  t.  c.  f.;  de  la 
Poste  et  de  la  Perdrix,  r.  Fabrique.^’. 
Nabot,  5,  T.  G.  F.  ; Central-Hôtel,  pl. 
Arago;  de  France,  quai  Carnot. 

Restaurants  : — au  Lion-d'Or,  r. 
des  Cardeurs  ; Glacier  ; — aux  hôtels  : 
Grand  Hôtel;  de  France;  Central;  de 
la  Loge. 

Bains  : Eldorado-Bains,  pl.  Bar- 
dou-Job; Bonaure,  r.  Emile-Zola. 

Poste  : — r.  de  la  Poste. 

Voitures  de  place,  autos  de 
place  et  taxi-autos  : — demander 
tarifs;  station  pl.  Arago. 


Trams  électriques  : — delà  gare 
à la  Loge  ; — Saint-Martin  au 
carrefour  de  Vernet  et  à Rivesaltes  ; 
— Perpignan  à Canet-Plage  {déç.  t. 
les  h.  en  sem.  et  t.  les  1/2  h.  le  dim.). 

Autobus  : — service  public  dép. 
delâbuvette  Payra,  pont d’En-Vestit, 
pour  : — Le  Boulou,  Ceret,  Arles-sur- 
Tech  ; — Arles-sar-Tech,  Figueras, 

2 dép.  par  j.  (services  interrompus 
depuis  la  guerre;. 

Club  touriste  du  Canigou. 
Spectacles  : — Eldorado,  pl.  Bar- 
dou-Job : Cinéma  du  Castillet,  pl.  de 
la  Victoire  ; Familia-Çinéma,  pl. 
Alcazar. 

ITINÉRAIRE 

De  la  gare  (tram  électr.),  une 
avenue,  laissant  à g.  l'église 
moderne  Saint-Joseph,  conduit 
à la  place  de  la  Banque  d’où  la 
rm  de  La  République,  la  place 
circulaire  Bardou-Job  et  la  rue 
du  4-Septembre  (à  dr.),  par  un 
quartier  neuf  amènent  sur  les 
quais  de  la  Basse. 

En  face,  la  place  Arago,  ornée 
de  la  statue  d* Arago,  en  bronze, 
par  Mercié,  est  bordée  : àg.'par 
le  café  du  Palmarium  bâti  sur 
une  terrasse  recouvrant  la 
Basse,  et  d’où  l’on  a une  belle 
vue  sur  le  Canigou;  à dr.  par 
le  palais  de  justice  (1859)  et  le 
collège  (xviii®  s.,  avec  annexe 
récente),  derrière  lequel  est 
['hôpital.  Au  S.,  dans  la  rue 
Grande  ■ de  - la  - Monnaie,  est 
l'église  Saint-Mathieu  (1640). 

Suivant  à g.  le  quai  Sadi- 
Carnot,  on  passe  devant  la  pré- 
fecture et  l’on  arrive  au  *Castil- 
let,  pittoresque  ouvrage  de  la 
défense,  bâti  en  briques,  de 
1367  à 1369,  contigu  à l’ancienne 
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parte  Notre-Dame  (1481)  : il  ren- 
ferme les  archives  municipales. 

En  continuant  à suivre  la 
Basse,  aux  berges  ornées  de 
fleurs,  et  en  laissant  le  Castil- 
let  à dr.,  on  trouverait  presque 
aussitôt  à dr.  l’entrée  de  la 
promenade  des  platanes  (F.  ci- 
après),  longée  à dr.  par  un  nou- 
veau boulevard  tracé  sur  les  an- 
ciens fosséset  prés  d uquel  s’élève 
\enouvel hôtel  des  Po5?c5.Maisil 
vaut  mieux  prendre  à dr.  en 
face  du  Castillet,  la  rwe  Louis- 
Blanc,  qui  aboutit  à la  place  de 
la  Loge,  où  s’élève  la  charmante 
construction  gothique  dite  la 
Loge  de  Mer  ou  seulement  *la 
Loge,  bâtie  en  1397,  mais  refaite 
en  1540,  dans  le  style  de  la 
Renaissance  italienne,  pour  ser- 
vir de  Bourse  et  de  « Tribunal 
de  mer  ». 

Uhôtel  de  ville,  contigu  à la 
Loge,  date  des  xiii%  xvi®  et 
XVII®  s.  : belles  grilles  en  fer 
forgé;  dans  la  sa  lie  consulaire, 
beau  plafond  à caissons.  Il 
touche  à Vancien  palais  de  jus- 
tice, du  XV®  s.  : belle  porte  en 
plein  cintre  et  charmantes 
fenêtres  trilobées  en  fines  colon- 
nettes. 

De  la  Loge,  par  la  petife  rue 
Saint-Jean,  on  gagne  la  place 
Gambetta  et  la  cathédrale  Saint- 
Jean,  commencée  en  1324  et 
terminée  en  1509.  Sa  *nef  uni- 
que, une  des  plus  hardies  qui 
existent,  avec  de  belles  clefs 
sculptées,  est  fermée  en  avant 
par  un  grand  mur  rectangu- 
laire, constituant  une  façade 
lourde  et  nue,  mais  curieux 
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par  son  appareil  et  ses  arca- 
tiires  de  brique,  et  précédé 
d’un  porche  du  xvii«s.  ; à dr., 
uiie  tour  carrée  est  surmontée 
d’une  élégante  cage  en  fer 
(1742;  cloche  de  1599). 

Vaste  nef  unique  bordée  de  cha- 
pelles avec  dallage  en  marbre  rouge  ; 
on  y remarque  surtout  le  grand 
*retable  en  marbre  blanc  du  maître- 
aulel,  couvert  de  sculptures  en  haut 
relief  et  d’arabesques,  œuvre  de 
Barth.  Soler,  de  Barcelone  (ivii®  s.). 
La  plupart  des  chapelles,  mais  sur- 
tout la  chapelle  de  V Immaculée-Con- 
ception,  ont  des  retables  richement 
ornementés.  — A dr.  de  l’entrée, 
b Initier  en  marbre  blanc  de  1506.  — 
Dans  la  chapelle  du  Christ  (Iro  à g.), 
de  1543,  fonts  baptismaux  du  xii®  ou 
xiii«  s.  — Dans  la  chapelle  de  Vlm- 
rnaculée-Conception  (l>-e  n dr.),  pein- 
tures murales  par  Gamelin.  — Au- 
dessus  de  laBechap.,  à g.,  beau  buffet 
d’orgrues  sculpté  de  1504.  — A l’entrée 
du  transept  g.,  tombeau  en  marbré 
supporté  par  4 lions,  de  l’évêque  de 
Louis  de  Montmor  (f  1695). 

En  sortant  par  la  porte  laté- 
rale dr.  de  la  cathédrale,  on 
voit  deux  bas-reliefs  du  xiv®  s. 
à l’extérieur.  On  passe  devant 
la  petite  chapelle  du  Christ, 
renfermant  un  curieux  christ 
ancien  et  des  fresques  moder- 
nes, pour  déboucher  dans  la 
rUe  de  la  Révolution  (tourner 
à dr.),  où  l’on  prend  à g.  la  rue 
de  la  Main-de-Fer  : au  n®  8,  bel 
hôtel  gothique  bâti  en  1510, 
occupé  par  le  cercle  de  l'Union. 
Cette  rue  est  prolongée  par  la 
rue  Poids-de-la-Farine,  et  l*on 
arrive  à la  place  Rigaud  où  sont 
le  temple  protestant  et  la 
Bourse  du  travail  et  où  a été 
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érigée,  en  1890,  la  statue  du 
peintre  Rigaud,  par  Faraill. 

Le  musée  (s’adresser  au  con- 
cierge), situé  non  loin  de  là, 
dans  la  rue  de  V Université, 
occupe  les  bâtiments  de  l’an- 
cienne Université,  fondée  en 
4349,  mais  rebâtie  dans  son  état 
actuel  en  1760,  achevée  en  1762. 

Au  REZ-DE-CHAUSSÉE,  OH  visite,  à g., 

3 salles  consacrées  à la  sculpture  ; 
œuvres  d'Olûa,  dè  Marqueate,  Fal- 
guière,  Faraill,  Sudre,  Belloc  ; à dr. 

2 salles  consa(rées  à la  peinture  : 
œ-uvres  de  Guiraud,  Horace  Vernet, 
Rigaud,  *Corrège,  *Zurbaran,  Game- 
lin,Coypel,Giordano,  Rubens,* Greuze, 
David,  Ingres,  Sain,  Guerra  le  fils. 
Le  Guide,  Le  Sueur,  Géricault,  etc.  ; 
plusieurs  bustes  de  Faraill. 

Au  2*  ÉTAGE,  3 salles  consacrées  à 
la  peinture  ; œuvres  de  Guiraud, 
Monnet,  Jouvenet,  Benjamin  Cons- 
tant, Gamelin,  David,  *Van  Dycis, 
Lancret,  Olive,  etc. 

Près  du  musée,  dans ' la  rue 
Emile-Zola,  se  trouvent  la  bi- 
bliothèque (35,000  vol.)  et  le 
muséum,  installés  dans  l’hôtel 
de  Cagarriga. 

La  rue  Emile-Zola,  puis  la 
cùte  Saint-Sauveur  conduisent 
à Véglise  Sainte-Marie-la-Réal 
(1320)^  située  à l’extrémité  S. 
de  la  ville,  au  pied  de  la  cita- 
delle et  non  loin  de  Varsenal, 
établi  en  1840  dans  l’ancien 
couvent  des  Grands  Carmes  : 
église  avec  portail  sculpté. 

Devant  l’arsenal  s’étend  l’e5- 
planade,  dominée  par  la  cita- 
delle. 

La  citadelle,  qui  se  visite  très 
difficilement  avec  un  permis  à 
demander  à l’arsenal,  se  com- 


pose de  fortifications  cons- 
truites successivement  par 
Louis  XI,  par  Charles-Quint, 
puis  par  Vauban,  autour  du 
château  bâti  à la  fin  du  xm®  s. 
par  le  premier  roi  de  Majorque. 
La  porte  de  la  citadelle(xvi8  s ) 
est  ornée  de  quatre  curieuses 
cariatides  et  surmontée  d’une 
inscription  en  l’honneur  de 
Philippe  II.  Du  haut  de  la  tour 
de  la  chapelle,  beau  panorama. 

h' église  Saint-Jacques,  située 
tout  à fait  à l’extrémité  E.  de 
la  ville,  a une  nef  du  xvi°  s.  et 
une  tour  de  1846. 

A l’inlérieur,  magnifique  ’re labié 
du  XV®  s.  et  quelques  tableaux  an- 
ciens; l’un,  dit  de  la  Sainte-Thuilé, 
est  de  1489. 

De  l’église  Saint-Jacques  on 
pourra  gagner  la  promenade 
des  Platanes  par  le  nouveau 
boulevard  tracé  sur  l’emplace- 
ment des  remparts  et  que  suit 
le  tram  électrique  du  Canet 
(f.  ci-dessous). 

La  belle  promenade  des  Plata- 
nes, dontles  arbres  majestueux 
plantés  en  1809  forment  une 
triple  allée,  offre  une  perspec- 
tive grandiose;  elle  est  ornée 
du  monument  de  1870-1871, 
par  Belloc;  elle  s’étend  à l’E. 
en  jardin  public  où  l’on  voit 
V Harmonie,  par  R.  Sudre,  et  les 
Temps  futurs,  par  Belloc.  En 
face,  on  a laissé  subsister  un 
pan  de  mur  des  remparts  dans 
lequel  est  encastré  un  escalier 
monumental  : flanqué  de  cinq 
tours,  c’est  le  seul  vestige  des. 
fortifications  de  Perpignan  au 
xiv«  s, 
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Au  N.-O.  se  trouve  le 
Notre-Dame,  au  delà  duquel 
s’étend  la  promenade  de  la  Pépi- 
nière, qui  borde  la  rive  dr.  de  la 
Têt  ; buste  de  Lazare  Escarguet, 
ancien  maire;  observatoire 
météorologique.  Sur  la  rive 
sont  les  Hortes  de  Sainl-Estève. 

Enfin,  au  S. -O.  de  la  ville, 
non  loin  de  la  gare,  est  un 
haras  près  duquel  se  trouve 
la  promenade  de  la  Fontaine 
d' Amour. 

ENVIRONS.  — I®  CANET-PLAGE 
(route  et  tram  électr.  12  k.  5 E.)  — 
La  route  sort  de  Perpignan  par  la 
porte  du  Canet  et  traverse  une 
plaine  couverte  de  vignobles. 

O k.  Un  chemin  conduit  à g.,  à la 
tour  de  Castell  Rossello  (Château- 
Roussillon)  des  xiie  et  xin®  s.  ; c est, 
avec  un  hameau  et  une  église  romane 
en  ruines,  le  seul  reste  de  l’antique 
capitale  du  pays,  Ruscino  (d’où 
Roussillon),  ville  phénicienne  ou 
ibérienne,  puis  gallo-romaine,  qui 
fut  habitée  jusqu’au  xiv®  s. 

10  k.  Canet,  village  de  1,102  hab., 
à 1 k.  au  S.  de  la  Têt  : vestige  des 
anciennes  for lifica lions  et  ruines  du 
château  : buste  du  conventionnel  de 
Cassanyes,  qui  se  distingua  dans  la 
lutte  contre  les  Espagnols  en  1793. 

ROUTE  30.  — DE  PARI 

CHEMIN  DE  FER  : 978  k.  de  Pans  h la 
gare  de  Villejranche-Vernet-lcs- 
Bains  ; réseaux  d’Orléans  (Paris  à 
Montauban)  etdu  Midi  fMontauban 
à Villefranche);  trains  rapides  (tou- 
tes classes)  ; 152  fr.  80,  103  fr.  15, 
67  fr.  25.  — Route  : 6 k.,  de  la  gare 
de  Villefranche  à Vernet-les-Bains; 
service  d’omnibus  de  correspon- 
dance avec  le  ch.  de  fer  : automo- 
biles des  hôtels,  de  l’établissement 
thermal  voit,  partie,  à Vernet. 
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— La  route  se  proion  ^e  sur  2 k.  5 à 
travers  la  plaine  jusqu’à  la  magni- 
fique plage  de  Canet  (hôt.-rest.  Cal- 
cine, toute  l’année  ; restaurants).  On 
atteint  en  20  min.  au  N.  l’emfeou- 
chure  de  la  Têt,  obstruée  par  une 
barre  de  sable.  Au  S.  s’étend  le 
grand  étang  de  Canet  ou  de  Saint- 
Nazaire,  séparé  de  la  mer  par  une 
langue  de  sable. 

2»  LE  BARCARÈS  (ch.  de  fer,  23  k., 
N.-E.  ; ligne  départementale).  — On 
parcourt  la  riche  plaine  de  la 
Salanque  couverte  de  vignobles. 

10  k.  Pia  (bifurc.  à g.  sur  Rive- 
saltes,  p.  181);  deux  tours  d’un  an- 
cien château  ; à 3 k.  N.-O.,  chapelle 
de  N.-D.  de  la  Salud,  bâtie  sur  les 
ruines  de  l’ancien  village  û'Orto- 
lanes.  — On  croise  l’Agly. 

18  k.  Saint-  Laurent  de  la  Salanque 
(hôt.  Joué),  ville  de  4,390  hab.,  non 
loinde  la  rive  g.  de  l'Agly. 

23  k.  Le  Barcarès  (hôt.:  Gaut;Vidat), 
station  balnéaire  et  gros  village  de 
pêcheurs,  sur  la  Méditerranée,  au 
bord  d’une  magnifique  plage  desable. 

3®THUIR  (route  : 14  k.  S -O.  ; ch. 
de  fer  local  : 16  k.),  ch.-l.  de  c.  de 
3,226  hab.,  poteries  renommées; 
vaste  établissement  Violet  frères,  où 
se  fabrique  le  « byrrh  »,  curieux  à 
visiter  ; dans  Véglise  (1816),  sla  lue  dt 
N.-D.  de  la  Victoire  (xip  s.j  ; vieille 
lourde  Vilar. 

; A VERNET-LES-BAINS 

717  k.  de  Paris  à Touloust 
(p.  123).  — 91  k.  de  Toulouse  à 
Carcassonne  (p.  166).— 123  k.  de 
Carcassonne  à Perpignan(p.l  76). 

931  k.  Perpignan  (p.  182).  — 
La  voie  traverse  la  plaine  du 
Roussillon.  — 946  k.  Saint- 
Féliu-d' Amont  : église  romane, 
fortifiée  au  xiv«  s.  — 948  k. 
Millas  {hài.  Delpech),  ch.-l.  de 
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c.  de  2,214  hab.,  ancienne  ville 
forte  : à l’église,  magnifique 
reliquaire  Ste  Eulalie  ; fontaine 
del  Rey . 

954  k.  nie  (Ilôt,  du  Midi), 
ville  ancienne,  de  3,183  hab. 
Eglise  du  xvii®  s.;  ancienne 
porte  fortifiée;  église  ruinée 
de  la  Rodona,  — 958  k.  Boule- 
iernère  ; 4 tours  d’un  vieux 
château.  Route  de  33  k.  par  le 
col  de  Fourton  pour  Céret(p.l96; 
route  de  g.  après  le  col)  et  pour 
Amélie-les^Bains  ^p.  196;  route 
de  dr.). 

963  k.  Vinça  (hôt.  Saint- 
Pierre),  k l,50Jm.  N.-O.(otnn.) 
rétablissement  des  bains  de 
Nossa  exploite  des  sources  sul- 
furées sodiques.  — 967  k.  Mar- 
quixanes  : restes  d’une  enceinte 
fortifiée.  A dr.  sur  un  mame- 
lon, pittoresque  village  &'Eus  : 
église  des  xii®  et  xv®  s. 

972  k.  Prades  (hôt.  : Molet, 
dipl.  T.  c.  F.;  rest.  Sidos), 
ch.-l.  d’aiTond.  des  Pyrénées- 
Orientales,  de  3,875  hab.au  pied 
du  Canigou,  près  de  la  rive  dr. 
de  la  Têt.  Eglise  Saint  Pierre, 
des  XIII®  et  xiv®  s.,  avec  clocher 
roman  et  gigantesque  retable 
sculpté,  peint  et  doré(xvii®  s.). 

Abbaye  de  Saint-Michel-de-Cuxa 
(raute  3 k.  S.)  dans  la  vallée  de  Tau- 
rinya.  Beaux  restes  romans  d’une 
abbaye,  fondée  en  878,  notamment 
de  l’église  romane  avec  chœur  go- 
thique, et  du  cloître  (xi«  et  xii«  s.). 

Bains  de  Molitg  (route  8 k.  N -0., 
service  public  l’été  ; hôt.  : de  l'Eta- 
blissement thermal;  Auter\  Bonneil, 
Mamphre,  etc.  ; maisons  à louer). — 
Les  établissements  des  Bains  de  Molitg 
situés  au  fond  de  la  gorge  de  la 


Castellane,  exploitent  des  eaux  ther- 
males sulfurées  sodiques  (25®  à 37“  8) 
employées  dans  la  diathèse  herpé- 
tique, le  rhumatisme,  le  lympha- 
tisme, la  scrofule,  etc...  Beau  châ- 
teau moderne  de  ÜicZi.  Agréable  parc. 
Gliapelle  au  hameau  des  Bains.  — 
Belle  excursion  aux  étangs  de  Nohèdes 
(2,081  m.),  5 à 6 h.  à l’O.,  au  pied  du 
massif  du  Madrés  (2,471  m.). 

La  voie  remonte  la  vallée  de 
la  Têt.  —976  k.  Ria:  ruinesdu 
château  d'Arria  ; grottes  dt 
Sirach-à  1 k. 

978  k.  Villefranche-Vernet- 
Z«5-.fîam5,station  située  à Ville- 
franche-de-Conflent  (hôt.:  Ter- 
minus, à côté  de  la  gare;  Lhoste 
ou  du  Midi,  dans  le  bourg, 
gar.),  ville  forte  de  561  hab.^ 
fondée  en  1095,  à 435  m.  d’alt., 
au  confluent  de  la  Têt  et  du 
vallon  de  Vernet,  dans  une 
gorge  profonde. 

La  ville  est  enfermée  dans 
une  enceinte  de  fortifications 
modifiées  par  Vauban  et  com- 
plétées extérieurement  par  le 
fort  dit  le  Château,  bâti  à 180 
m.  au-dessus  de  la  Têt  et  relié 
à la  place  par  un  escalier  sou- 
terrain de  999  marches  et  par 
le  vieux  pont  de  Saint-Pierre 
(XIII®  s.);  ce  fort  a été  restauré 
en  1915  pour  y loger  des  pri- 
sonniers allemands:  douze 
d’entre  eux  s’évadèrent  par  un 
puits  qu'ils  avaient  creusé  en 
trois  mois;  onze  furent  rat- 
trapés. 

La  Grande-Rue  est  très  pitto- 
resque avec  ses  maisons  r6- 
manes,  gothiques  et  Renais- 
sance, souvent  délabrées  et 
mutilées,  et  ses  deqx  hautes 
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tours.  Veglise,  du  xii®  s., avec 
tour  crénelée,  offre  deux  vais- 
seaux accolés  avec  deux  por- 
tails romans  ; beaux  chapiteaux 
sculptés.  Dans  1a  chapelle  Saint- 
Michel  se  voit  une  tombe  de 
12ü3.  — Sur  la  montagne  Saint- 
Jacques  (,792  m.),  au-dessus  de 
la  ville,  vieille  tour  ruinée.  — 
Sur  la  rive  dr.  de  la  Têt,  vastes 
grottes  de  Cova  Bastera,  qui 
ont  servi  de  casemates  et  où 
l’on  monte  par  un  escalier  de 
132  marches. 

La  route  de  Villefranche  à 
Vernet  remonte  au  S.  la  vallée 
du  Vernet  ou  du  Riu  Major; 
c’est  d’abord  une  gorge  très 
resserrée  qui  bientôt  s’élargit 
au  débouché  des  vallées  de 
Fillols  et  de  Saint-Vincent  et 
laisse  voir  en  avant  les  grands 
contreforts  du  Canigou.  — 3 k. 
Corneilla-de-Conflent,  sur  une 
croupe,  à la  rencontre  des  val- 
lées de  Fillols  et  -de  Saint- 
Vincent  : curieuse  église  ro- 
mane avec  une  tour  carrée,  un 
beau  portail  de  marbre  blanc 
et  un  retable  en  pierre  sculpté 
de  1345  ; à côté  de  l’église, 
restes  d’un  -prieuré  de  Saint- 
Augustin. 

984  k.  VERNET-LES-BAÎNS, 
1,325  hab.,  à 620  m.  d’alt.,  dans 
un  admirable  cirque  de  ver- 
dure dominé  parles  hauts  con- 
treforts du  Canigou,  est  une 
station-thermale  de  premier 
ordre;  12  sources  sulfurées 
sodiques  de  12  à 66«  sont  em- 
ployées efficacement  contre  les 
rhuhiatismes , neurasthénie , 
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affections  respiratoires,  ané- 
mies, etc.  C’est  aussi  un  excel- 
lent séjour  d’été,  un  très  bon 
centre  d’excursions  et  une  sta- 
tion d’hiver  au  climat  doux  et 
égal,  abritée  de  tous  les  vents. 
— Pour  plus  de  détails.  V.  la 
monographie  illustrée  Dia- 
mant : Yernet-les- Bains . 

RENSEIGNEMENTS  PRATIQUES 

Hôtels  : — DE  PREMIER  ORDRE  : 
du  Portugal  ; du  Parc  ; tous  deux 
T.  c.  F.,  et  communiquant  entre  eux 
avec  les  bains  des  Commandants  et 
avec  le  casino  par  des  passages  cou- 
verts ou  souterrains  chauffés  l’hiver. 

Moins  chers  : des  Bains  Mer- 
cader,  r.  c.  F.  ; des  Commandants 
l'appart.  meublés)  ; Ibrahim  Pacha, 
dépendant  de  l’hôtel  du  Parc,  i.  c.  f.; 
de  la  Prélecture  (appart.  meublés). 

Dans  le  village  : de  la  Poste  ; 
Jampy,  modeste. 

Poste  : — en  face  l’hôtel  Mercader. 

Casino,  en  été,  opérettes,  comé- 
dies, — Théâtre, représent,  plusieurs 
fois  par  sem.  : été  et  hiver,  concerts, 
skating.  Au  1«‘-  étage,  salles  de  jeux, 
baccara. 

Syndicat  d’initiative  : — à la 
mairie. 

ITINÉRAIRE 

En  arrivant  par  la  route  de 
la  gare,  on  passe  sous  le  Vieux- 
Yernet,  village  très  ancien, 
dominé  parl’eg/ûe  St-Saturnin, 
où  est, une  inscription  du  xiv^  s. 
et  par  un  ancien  château  déman- 
telé au  xvip  s.  et  restauré 
en  4896. 

Après  avoir  traversé  la  place 
de  Vernet,  on  passe  devant  la 
poste,  et  l’on  atteint  la  station 
thermale  qui  s’étend  dans  la 
vallée,  le  long  du  Cady. 
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Vernet  comprend  deux  éta- 
blissements principaux  : — les 
thermes  Mercader,  situés  sur 
la  rive  dr.  du  Cady,  face  au 
Sud,  bien  ensoleillés,  et  utili- 
sant les  sources  Providence, 
Ursule,  Chemin  - de  - Casteil , 
Dona-Amélia  ; — les  bains  des 
Commandants,  situés  sur  la  rive 
g.  du  Cady,  face  au  Nord,  om- 
bragés, frais  en  été,  à proxi- 
mité du  Casino  : superbe  « pis- 
cine romaine  »,  vaste  nappe 
d’eau  sulfureuse  courante 

Le  *parc  (70,000  rn.  carrés), 
bordé  d’hôtels,  villas  et  cha- 
lets, est  un  des  plus  beaux  jar- 
dins paysagers  des  Pyrénées. 
Au  centre,  se  trouve  un  lac 
alimenté  par  les  eaux  de  la 
source  du  Parc  ; barques. 

Dans  le  parc  se  trouve  aussi 
le  casino,  vaste  corps  de  bâti- 
ment flanqué  de  quatre  pavil- 
lons de  style  ionique  ; salle  de 
théâtre  ; bibliothèque  de  3,000 
vol.  ; chapelle  anglicane  ; etc. 

En  prenant  le  pont  qui  fran- 
chit la  rivière  de  Cady  en  face 
du  square  des  Thermes,  on 
arrive  au  jardin  d’hiver,  une  des 
promenades  les  plus  pittores- 
quesde  l’établissement  thermal. 
De  la  plate-forme,  où  s’élève 
un  kiosque  rustique,  la  vue  em- 
brasse, à g.,  la  vallée  de  Casteil, 
dans  le  lointain  Saint-Martin- 
du-Canigou,  en  face  la  Pena. 

Le  sentier  continue  à mon- 
ter jusqu’à  une  deuxième  ter- 
rasse d’où  l’on  voit  Vernet  et 
la  vallée  jusqu’à  Villefranche. 

En  remontant  la  rive  g.  du 
Cady  par  un  chemin  ombragé. 


on  arrive  en  quelques  min.  au 
tennis,  au  jeu  de  croquet,  à la 
vacherie  et  aux  jeux  d* enfants. 

ENVIRONS 

DE  VERNET-LES-BAINS 

1“  PENTES  DE  LA  PENA  (O.  ; 1 h. 
à pied).  — Derrière  le  casino,  on  a 
le  choix  entre  deux  sentiers  qui  gra- 
vissent le  flanc  de  la  montagne.  — 

1 h.  Sommet  de  la  Pena  : très  belle 
vue  sur  la  vallée  de  Sahorre  et 
Fuilla  et  sur  celle  de  Vernet. 

2“  VALLÉE  DE  SAINT-VINCENT 
ET  FONTAINE  D’AMOUR  (E.  ; 10  m. 
à pied).  — On  quitte  Vernet  par  le 
chemin  de  Fillols.  5 min.  Laissant 
immédiatement  à dr.  le  chemin  des 
gorges  de  Saint-Vincent  {V.  5*),  on 
continue  tout  droit  et  l’on  franchit 
bientôt  la  rivière  de  Saint-Vinceni, 
dont  la  vallée  est  charmante. 

A dr,  (poteau  indicateur)  un  sen- 
tier conduit  à moins  de  100  m.,  à 
(10  min.  de»  Vernet)  la  fontaine 
d’Amoup,  dans  un  joli  site,  à proxi- 
mité d’un  bois  de  châtaigniers. 

3“  L’ALZINA  (E.;  O k.  à pied).  — 
Du  jardin  d’hiver,  en  se  dirigeant 
vers  l’E.,  on  rejoint  le  chemin  qui 
conduit  à la  plate-forme  Burnay.  De 
là,  on  peut  par  un  ^ entier  très  bien 
tracé  sous  des  bois  de  pins  atteindre 
facilement  la  crête  de  l’Alzina  (belle 
vue  du  sommet)  et  descendre  par 
un  long  lacet  à dr.  sur  la  route  de 
Casteil  d ou  l’on  gagne  directement 
Vernet. 

Si  l’on  continue  de  suivre  la  ligne 
de  crête  jusqu’en  vue  de  Saint-Mar- 
tin-de-Canigou,  on  arrive  d’abord  à 
un  poteau  de  triangulation,  puis  au 
col  de  YAvent  (à  g.  cascade  de  Die~ 
terichts)  d'où  l’on  peut  descendre  en 
1 h.  env.  soit  à g.  sur  la  vallée  de 
Saint-Vincent  (F.  5°)  et  de  là  à Ver- 
net, soit  à dr.  par  un  petit  sentier  à 
travers  des  bois  de  châtaigniers  sur 
Casteil  et  Vernet. 
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4°  ABBAYE  DE  SAINT-MARTIN- 
DU-CANiGOU  (S.  ; roule  2 k.  Jus- 
qu'à Casteil  ; très  recommandé).  La 
route  quitte  Yernet  devant  les 
bains  Mercader  et  remonte  la  rive 
dr.  du  Gady. 

Dans  le  village  de  Casteil  on  prend 
à g.  un  ehe  nin  pierreux  qui  passe 
devant  la  petite  église  : chapiteaux 
provenant  de  Saint-Martiu-du-Cani- 
gou  ; tombeau  en  marbre  du  comte 
Guifred,  fondateur  de  l’abbaye. 

1 b.  'Abbaye  de  Saîat-Martin- 
du-Cani^ou,  à 1,065  ra.  d’alt.  sur  un 
petit  plateau,  au  bord  d’un  précipice 
à pic  dans  un  paysage  sauvage  et 
pittoresque.  L'abbaye  fut  fondée  en 
1007  par  le  comte  Guifred,  qui  y 
prit  lui-même  l’habit  en  1045  et  y 
mourut  en  1049.  L’église,  d’un  style 
roman  fort  curieux,  offre  des  cha- 
piteaux byzantins  et  une  crypte  à 
trois  nefs  (xi's.).  L'église,  le  cloître, 
la  maison  monacale,  le  palais  abba- 
tial sont  aujourd’hui  restaurés  ; 
pour  visiter,  s’adre-serau  concierge. 

Au  lieu  de  regagner  Yernet  par  le 
même  chemin,  on  fera  une  très 
agréable  promenade  en  revenant,  en 
1 h.  15  env.,  par  le  ravin  du  Riu 
d’Alle  (ruisseau  d’en  haut)  dont  le 
sentier  prend  naissance  derrière 
l’abbaye,  s’enfonce  dans  u i bois  de 
châtaigniers  et  descend  au  con- 
fluent du  Cady.  On  rejoint  Casteil  et 
de  là  Yernet. 

5°  GORGES  DE  SAINT-VINCENT 
et  CASCADE  DES  ANGLAIS  (S.-E.  ; 
1 h-  30  environ  à pied).  — 5 min.  de 
Yernet  au  cheniin  des  gorges  de 
Sainl-Yincent  {V.  ci-dessus,  2“).  — 
On  abandonne  le  chemin  de  Filiols 
pour  tourner  à dr.  dans  la  direction 
du  Canigou,  en  suivant  un  bon  sen- 
tier qui  serpente  entre  des  prairies 
On  franchit  à plusieurs  reprises  la 
rivière  de  Saint-Vincent. 

Le  vallon  se  transforme  bientôt 
en  une  étroite  gorge.  D’immenses 
blocs  de  rochers  obstruent  le  lit  du 
torrent,  qu’il  faut  franchir  plusieurs 


fois  pour  arriver  à un  étranglement 
de  la  gorge. 

1 h.  20.  Cascade  des  Anglais,  jolie 
chute  d’eau  de  15  m.  env.,  qui  rem- 
plit de  son  écume  une  vasque  circu- 
laire enchâssée  dans  le  roc. 

6° TOUR  DE  GOA  (4  h.  aller  et  ret. 
à pied  ; aller  par  la  Pena,  ret.  par  le 
col  de  Jou).  — 1 h.  de  Yernet  au 
sommet  de  la  Pena  (r,l“).  — Un  sen- 
tier bien  tracé,  continuant  à suivre  la 
ligne  de  crête,  conduit  direclemenl  à 
la  (2  b.  30)  Tour  de  Goa  (1,268  m.)  ; 
vue  magnifique  sur  le  Canigou.  Le 
sentier  descend  à travers  de  maigres 
pâturages.  — 2 h.  50.  Col  de  Jou 
(1,128  m.),  dépression  de  la  chaîne 
escarpée  qui  sépare  la  vallée  de 
Casteil  et  de  Yernet,  à l'E.,  de  celle 
de  Py  et  de  Sahorre  à l’O. 

Laissant  au  col,  à dr.,  un  sentier 
qui  conduit  au  Canigou  et  un  autre 
sentier  qui  mène  directement  au  Pla- 
Guillem,  on  tourne  à g.  Après  avoir 
dépassé  deux  cabanes,  on  contourne 
un  rocher,  puis  on  côloie  le  torrent  : 
belle  vue  sur  Saint-Martin-du- Cani- 
gou. Le  sentier  descend  par  de 
nombreux  lacets  la  rive  dr.  du  tor- 
rent de  Jou,  puis  va  rejoindre  le 
Cady  qu’il  franchit. 

3 h.  35.  Casteil.  — 25  min.  de  Cas- 
teil à (4  h.)  Vernet-les-Bains. 

7°  SAHORRE  (O.  ; route  6 k.).  — 
La  route  de  Sahorre  franchit  le 
Cndy  et  décrit  plusieurs  lacets  en 
pente  douce.  Bifurcation  : on  laisse 
à dr.  le  chemin  de  Fuilla. 

3 k.  Col  de  Sahorre  (900  m.  env.); 
belle  vue  sur  les  deux  vallées  de 
Yernet  et  de  Sahorre.  — La  roule 
descend,  fran  hit  la  rivière  de  Sa- 
horre et  rejoint  la  route  de  Ville- 
franche  par  Fuilla.  Tournant  à g., 
on  remonte  la  rive  g.  de  la  rivière. 

6 k.  : ahorre,  dans  une  charmante 
situation  : mines  de  fer  ; voit.  publ. 
pour  Villefranche  (p.  186),  ch.  de  fer 
projeté. 

De  Sahorre  on  visite  en  deman- 
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de 


dant  l'autorisation , lo  château 
Thorent  (0.;  20  min.  h pied). 

8°  FUILLA  (N.-O.  ; 6 k.  à pied).  — 
De  Vernet  à la  bifurcation  du  che- 
min de  Fuilla  (K.  7»).  - Laissant  h 
g.  la  route  de  Sahorre,  on  prend  à 
dr.  le  chemin  de  Fuilla. 

3 k.  Bifurcation  : laisser  droit 
devant  soi  le  chemin  du  plateau  de 


situé  dans  une  vallée  large  et  fertile; 
belles  plantations  de  pommiers  et 
de  châtaigniers. 

9°  PLATEAU  DE  BADABALL  (N.- 
0.  ; 2 h.  à pied  env.  ; promenade 
appelée  du  « horse  back  » ou  du  dos 
de  cheval',  par  les  hivernants  an- 
glais).— De  Vernet  à la  bifurcation  du 
chemin  êle  crête  de  Badaball  [V.  8“). 


tPrades 


\pia  GuiJhem 


Badaball  (F.  9»),  à dr.  le  chemin  de 
Corneilla  et  tourner  à g.  ^ 

Après  avoir  franchi  la^  riviere  de 
Roja,  on  atteint  Beinat  d’ Amont,  ou 
l’on  rejoint  la  route  de  Sahorre  à 
Fuiila  qu’il  faut  suivre  à dr. 

6 k.  Fuilla,  village  agréablement 


— On  laisse  h g.  le  chemin  de  Fuilla,  |j 
à dr.  celui  de  Ourpeilla,  et  l’on  conti- 
nue tout  droit  en  suivant  la  crete  de 
la  colline  jusqu’en  vue  de  Tille- 
franche,  après  avoir  traversé  le  pla- 
teau de  Badaball.  A l’extrémité  du 
, plateau  se  trouve  une  citerne  doü  .; 
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l’on  domine  le  f>*rf  de  Yillefranche 
et  la  vallée  de  la  Têt  depuis  Olelte 
jusqu'à  Prades;  au  S-,  magnifique 
panorama  sur  le  massif  du  Canigou, 
De  la  cilerne,  on  peut  descendre 
par  un  chemin  forestier  très  agréable 
au  milieu  d'un  bois  de  pins,  sur  la 
roule  de  Villefranche  àl  Fuilla,  à 
proximité  de  l’usine  électrique. 

10“  LE  CANIGOU  (par  la  route  de 
voiture  et  le  chalet-hôtel  des  sCor- 
talets;  route  : 21k.'5  jusqu’au  chalet- 
hôtel;  du  chalet-hôtel  au  sommet,  2 h. 
env.  ; excursion  classique  et  indispen- 
sable, au  moins  jusqu’au  chalet-hôtel). 
— La  route  part  de  l’établissemen  t des 
bains  Mercaderet  monte  rapidement, 
laissant  à g.le  Vieux-Vernet.  — 2 k.5. 
Col  d’Eusèbe.  Descente  rapide,  on 
aperçoit  bientôt  Fillols  dans  le  fond 
du  vallon  ; à dr.  le  Canigou. 

4 k.  5.  Fillols  : église  de  style  ro- 
man, vieux  clocher  carré  ; mines  de 
fer.  — 6 k.  5.  Col  de  Minières.  —La 
route  s’élève  par  des  lacels  d’abord 
sur  l’arête  dénudée  qui  sépare  la 
vallée  de  Fillols  de  la  vallée  de  Tau- 
rinya,  puis  on  découvre  bientôt  tout 
le  bassin  de  Prades  et  les  montagnes 
environnant'  s.  On  atteint  la  forêt  de 
Balatg,  à travers  laquelle  on  va  mon- 
ter jusqu’au  chalet  des  Corlalels. 
C’est  une  admirable  promenade  en 
forêt.  La  route  tracée  en  corn  che 
sur  le  flanc  g.  de  la  gorge  supé- 
rieure de  la  Taurinya  traverse  en 
tunnel  plusieurs  saillies  rocheuses  ; 
vues  de  toute  beauté. 

16  k.  5.  Maison  forestière  de  Ba- 
latg, brûlée  en  1911  (1,600  m.  env.) 
sur  un  ressaut  gazonné  (source  très 
fraîche).  La  route  continue  à mon- 
ter (un  excellent  sentier  de  piétons. 


dit  des  Sourdes,  situé  sur  la  rive  dr. 
du  torrent,  abrège  de  2 k.  ; montée 
assez  rude). 

3 k.  Chalet-hôtel  des  Cortalets 
(propriété  du  C.  A.  F.  ; tarif  affiché  ; 
ouvert  du  15  juin  à fin  sept.),  bâti  en 
1899  a 2,200  m.  d’alt.  sur  un  p'ateau 
gazouné  d'où  la  vue  est  magnifique 
sur  les  vallées  inférieures,  la  plaine 
du  Roussillon  et  la  Méditerranée. 
Au  S.  le  plateau  est  dominé  par  le 
Canigou  et  par  les  cou! reforts  du 
Puig  Barbet  : entre  les  deux  se 
creuse  la  gigantesque  fosse  du  Clôt 
des  Estanyols  (petits  étangs),  dont  le 
fond  est  un  glacier. 

Du  chalet-hôtel  on  peut  gagner 
le  sommet  du  Canigou  par  le  glacier 
et  la  cheminée  de  la  brèche  Durier 
(1  h.  30  à pied,  guide  nécessaire 
pour  les  touristes  ordinaires),  mais 
il  est  préférable  de  mon  ter  par  le 
sentier  de  la  Perdrix  (3  k.  980), 
qu’on  peut  suivre  à mulet  ou  à pied 
(2  h.  env.).  — A 400  m.  du  chalet- 
hôtel,  on  passe  au  Grand-Etang.  — 
1 k.  280.  Fontaine  de  la  Perdrix  : 
vue  splendide.  — 1 k.  700.  On 
atteint  la  crête,  puis  on  côtoie  bien- 
tôt le  gouffre  du  Glacier,  imposant 
à-pic  de  300  m. 

3 k.  980.  ‘Sommet  du  Canigou 
(2,785  m.),  très  étroit.  Sur  le  versant 
S.,  étrange  roc  dégradé,  dit  la 
Grande-Aiguille.  Le  panorama,  très 
étendu  et  très  beau  sur  les  Pyré- 
nées, n’a  pour  limite  que  la 
puissance  de  la  vue  du  côté  de 
la  plaine  et  de  la  Méditerranée  ; 
au  S.,  on  découvre  les  Pyrénées 
espagnoles  jusqu’au  Montserrat,  à 
l’O.  le  Carlitte,  au  N.  les  Corbières 
et  les  Cévennes.  Table  d’orientation 
du  C.  A.  F. 


ROUTE  31.  — DE  VILLEFRANCHE-VERNET-LES-BAINS 
A BOURG-MADAME. 


Chemin  de  fer  électrique,  à voie 
étroite,  réseau  du  Midi  ; 15  fr.  95, 
7 fr.  ; nombreux  travaux  d’art, 
ligne  très  pittoresque. 


La  voie  remonte  la  vallée 
accidentée  de  la  Têt.  — 5 k. 
Serdinya  (527  rn.),  câble  aérien 
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des  mines  de  fer  à'Esoaro- 
Nord;  vieux  pont  pittoresque  ; 
dansTe^/i^e,  reliquaire  du  xv« 
s.  et  curieux  tableau  sur  bois 
du  XIV®  s.  — 6 k.  2.  Joncet 
(550  m.)  ; ch.  de  fer  des  mines 
de  fer  d’Escaro-Sud  et  câble 
aérien  des  mines  d’Escoumps, 
Sur  la  rive  dr.,  restes  du  châ 
teau  de  la  Bastida. 

9 k.  7.  Clette-Canaveilles- 
les-Bains  (607  m,  ; hôt.  ; de  la 
Fontaine  ; Gaillarde),  ch.-l.  de 
c.  de  912  hab.,  à 613  m.  d’alt , 
dans  une  pittoresque  situation. 
Sur  une  terrasse  près  de  la 
place,  chapiteaux  romans  pro- 
venant, dit-on,  du  château 
ruiné  d*Évol  à 72  k.  d’Olette 
(xiiP  s.  ; 864  m.  d’alt.) 

Voit,  de  corresp.  pour  l’établisse- 
ment thermal  des  Graus  de  Ca- 
naveilles  (sourees  sulfurées,  alca- 
lines, silicatées  de  25  à 64°),  bât 
tout  au  fond  de  l’énorme  fissure  où 
roule  la  Têt. 

11  k.  6.  A’>/er(654  m.)  : vieux 
château,  restauré.  La  voie  s’en- 
gage dans  le  rocheux  défilé  des 
Graus  ; au  fond,  bains  de  Ca- 
ria veilles  (V.  ci-dessus). 

13  k.  8.  Thuès-les-Bains 
(789  m.). 

Les  eaux  de  Thuès,  sulfureuses, 
silicatées,  alcalines,  de  22  à 78°,  sont 
employées  dans  l’arthritisme,  l’her- 
pétisme  et  les  maladies  nerveuses. 
Un  vaste  établiss'^ment  thermal,  ré- 
cemment agrandi  et  pourvu  de  tout 
le  confort  moderne,  et  un  hôtel  fort 
bien  situé  à 747  m.  d’alt.  dans  un 
jardin  ombragé  qui  domine  la  Têt, 
s’adossent  à de  superbes  escarpe- 
ments boisés  en  contre-bas  de  la 
gare. 


Nombreux  viaducs  et  tunnels. 
— 15  k.  8.  (halta827  m.) 
Une  passerelle  conduit  à Thuès- 
entre-Valls,  situé  sur  la  rive 
dr.,  au  confluent  du  torrent 
de  Carença,  qui  sort  des  admi- 
rables gorges  de  Carença,  visite 
recommandée.  1 h.  au  S.  ; on 
peut  remonter  en  6 h.  à l’étang 
de  Carença,  dans  un  magni- 
fique cirque  de  montagnes. 

La  voie  passe  sur  le  magni- 
fique *viadiic  Séjourné  (16  arches 
en  granit,  2 étages  superposés, 
65  m.  de  haut,  237  m.  de  long). 

19  k.  7.  Fontpédrouse  (1,051 
m.;  hôt.  Clerc).  Grande  canali- 
sation d’une  installation  hy- 
dro-électrique. A 500  m.  en 
amont,  petit  établissement  de 
bains  (3  sources  sulfurées  so- 
diques). 

22  k.  7.  Sauto  (1,221  m.)  : le 
village  est  à 1,584  m.  — La  voie 
franchit  la  Têt,  à 80  m.  au- 
dessus  du  ravin,  sur  le  '"pont 
suspendu  rigide  Gisclard,  le  pre- 
mier du  genre  construit  en 
France.  — 25  k.  2.  Planés 
(1,372  m.)  : très  curieuse  église 
triangulaire  à coupole  avec 
3 absides  (xiius.). — L’horizon 
s’ouvre  ; on  approche  du  col  de 
la  Perche  (p.  193). 

27  k.8.  M3NTL3UIS,  ch.-l.  de 
c.  de  579  hab.,  place  de  guerre 
fondée  en  1^81  par  Vauban,  à 
1,565  m.  d’alt.  sur  un  plateau 
i.solé  et  contourné  au  N.  par  la 
profonde  vallée  de  la  Tét. 

Hôtels  : — de  Frdnce  (i.  c.  F.,  gar  , 
voit,  d’excurs.)  ; des  Pyrénées  (t.  c. 
F.;  vaste  salle  de  restaurant  par 
petites  tables,  gar.,  imrc.) 


MONTLOÜIS.  — FQNT-ROMEÜ. 


Autobus  pouF  : — Quillan,  2 dép. 
par  j.  en  saison. 

Sports  d’hiver. 

La  petite  ville,  enfermée  dans 
une  enceinte,  a pour  centre 
une  place  exiguë  où  s’élèvent 
une  modeste  église  et  un  monu- 
ment érigé  à la  mémoire  du 
général  Dagobert,  général  en 
chef  de  l’armée  des  Pyrénées 
Orientales  qui  fit  en  1703  une 
brillante  campagne  contre  les 
Espagnols  et  môurut  de  ses 
blessures  à Montlouis  en  1794. 
La  ville  est  moins  grande  que 
la  Citadelle, y Td^iQ  cité  militaire, 
qui  lui  est  accolée  à l’O. 

1°  FONJ'ROMEU  (route  8 k.  O. 
jusqu’au  Grand -Hôtel;  superbe 
route  forestière  ; trè<  recommandé), 
— On  prend  la  route  dEspagne, 
qu'on  laisse  bientôt  h g?,  puis  pn 
laisse  à dr-  la  foute  d’Axat  et 
Quillan.  On  s'élève  au  dessus  de  la 
Têt  par  une  niontée  en  pente  douce, 
et  l'on  entre  dans  la  vaste  forêt  de 
pins,  qu’on  ne  quitte  plus;  flore 
intéressante.  On  redescend  un  peu 
avant  d’arriver  à l'ermitage  (7  k.), 
Ik.  avantl(2Grand-hôiel(r’.  çi-ap  ès). 

2»  BARRAGE  ET  RÉSERVOIR  DES 
BOUILLOUSES  (roule  14  k.  N.  O,  ; 
très  fortes  ra, mies  5 recommandé).  — 
La  roule  carrossable  des  Bouillppses, 
assez  dure  par  endroits,  s’eim 
branche  à 1 k.  N.  de  Montlouis  sur 
la  route  d’Axat. 

14.  k.  Les  Bouillouses  {pas  de  pro- 
visions), à 2,000  m.  env.  d ait.,  dans 
un  site  grandiose.  Le  barrage, 
mur  de  360  m.  de  long.,  de  15  m. 
de  large  à la  base,  de  20  tn.  4é  haut, 
construit  en  pierres  granijiques 
barre  la  sortie  S.  de  Vétang  des 
Bouillouses  et  constitu  “ un  immense 
réservoir  (2  k.  5 de  long,  sur 
500  in.  de  larg.,  profondeur  t3  m., 
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13  ipillions  de  m.  cubes  d’eau).  11 
aljme.te  qp  çqpaj  qui  aboutit  à 
\'usin,e  d électricité  construite  sur  les 
bords  de  la  Têt,  au  pied  du  village 
de  Sauto,  à 200  m.  en  contre-bas, 

Aq  delà  de  Montlouis,  lalignp 
s élève  par  de  grandes  ppurbes, 
en  suivant  ^a  large  dépressipq 
appelée  col  de  la  Perche,  entre 
les  bassins  de  la  Têt  etdu  Sègre. 
On  découvre,  sur  l’autre  ver- 
sant, les  montagnes  de  Iq  Çer- 
dagne  espagnole,  — 30  k.  B.qI- 
quér^-Eyne,  àl^ë92m.  Au-dessus, 
statipn  estivEjle,  en  formation, 
de  Superbelquère,  à l’entrée  de 
la  forêt  de  Font-Roineu.  — On 
entre  en  Cerdagnp.  A dp.,  sur 
la  hauteur»  vaste  forêt,  puis 
Grand-Hptel  de  f’opt-Rqmeq. 

35  k.  OdeillG-Via-Pont- 
Romeu,  à 1,534  m.,  station  qui 
dessert,  au  N.,  Odeillo  (1  k.)  et 
Font-Romeu  (4  k.  par  la  roqte). 

La  route,  très  bonne  (tourner  à 
dp.  aussitôt  après  la  gare),  laisse  à 
g.  Odeillo  et  son  église,  a^ec  portail 
roman  et  porte  à anciennes  fer- 
rures, qui  renferme  (sauf  l’été)  la 
Vierge  de  Fout  Romeu.  On  croise  la 
route  de  Montlouis  aux  Escaldes,  et 
l’on  monte  en  lacets;  raccourci  pour 
piétons. 

Font-Romeu  {Grand -Hôtel, 
T.  c.  F.,  de  preinieF  ordre,  tout 
le  confort  moderne  130  ch.; 
villas  à louer)  est  une  station 
estivale  d’altitude  et  une  sta- 
tion de  sports  d’hiver,  dans  un 
très  beau  site,  à l’orée  d’une 
vaste  forêt  de  pins  et  sur  le 
rebord  d’un  plateau  qui  offre 
un  magniüque  panorama  sur  la 
Cerdagne  française  et  espagnole 
14 
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et  son  cirque  de  montagnes.  Le 
Grand-Hôtel,  monumental,  s’é- 
lève sur  un  belvédère  naturel  ; 
à côté  et  en  contre-bas  s’égrè- 
nent un  certain  nombre  de 
chalets.  Sur  la  route  de  Mont- 
louis  ( V.  ci-dessus),  dans  la  forêt, 
à 1 k.  environ,  sontles  bâtiments 
de  V ermitage  (hôt.  de  V Ermitage, 
simple). 

But  d’un  pèlerinage  (Trinité,  Saint- 
Jean,  2 juillet  et  surtout  8 sept.),  la 
chapelle  de  N.-D.  de  Font-Romeu 
renferme,  de  la  Trinité  au  2 juil- 
let, la  Vierge,  statue  vénérée, 
transférée  en  hiver  dans  l’église 
à'Odeillo  ; elle  est  tapissée  d’ex-voto 
et  environnée  de  trois  corps  de  bâti- 
ments. Près  de  la  chapelle,  fontaine 
réputée  miraculeuse  ; grand  Calvaire 
(1854)  dont  la  plate-forme  supér. 
ou  mirande  (1,750  m.)  offre  un  pa- 
norama admirable. 

Nombreuses  excursions  aux  envi- 
rons, notamment  Montlouis  et  les 
Bouillouses  {V.  ci-dessus);  l’ascen- 
sion du  *Carlitte  (2,921  m.)  par  les 
Bouillouses,  le  Désert  et  Vétang  Liât 
(1  h.  des  Bouillouses)  où  l’on  peut 
coucher  au  refuge  BalUf  (2,150  m.) 
pour  monter  au  Carlitte  le  lende- 
main matin  en  2 h.  30  à 3 h.  ; Bourg- 
Madame  et  Puigcerda  par  le  eh.  de 
fer  ou  la  route  (K.  ci-après). 

Au  départ  d’Odeillo,  la  voie 
descend  vers  la  rivière  d’Eyne, 
puis  se  rapproche  de  la  route 
de  Bourg-Madame,  et  passe  en 
vue  de  Saillagouse(àg.).  — 42  k. 
Estavar,  à 1,328  m.  : église  ro- 
mane; mines  de  lignite.  — On 
franchit  le  Sègre. 

43  k.  Saillagouse  (hôt.  /o- 
seph-Planès),  ch.-l.  de  c.  de 
676  hab.,  à 1,309  m.,sur  la  rive 
dr.  et  à la  sortie  de  la  gorge 


supérieure  du  Sègre  ; église 
romane,  altérée  au  xiii®  s.  ; 
buste  en  bronze  du  sculpteur 
O/ïüa  (1823-1890),  œuvre  de  Jean 
Belloc  (1902). 

45  k.  Err,  à 1,335  m.  sur  la 
rivière  d’Err  descendue  du 
Puigmal  (2.909  m.  ; ascens.  en 
5 à 6 h.).  — 46  k.  ‘ Sainte-Léo ca~ 
rfie,  halte  à 1,322  m.  — Audelà 
de  la  route,  à dr.,  s’étend  l’en- 
clave de  Lüvia,  appartenant  à 
l’Espagne  depuis  le  traité  des 
Pyrénées.  Nombreux  ouvrages 
d’art. — 50  k.  Osséja,  à 1,241  m. 
au  débouché  de  la  vallée  de 
Valcébolère.  — La  voie  descend 
rapidement  et  atteint  son  ter- 
minus un  peu  avant  d’arriver 
au  Sègre. 

56  k.  Bourg-Madame  (hôt.  : 
Salvàt  ; Poudade),  363  hab., 
dernière  localité  française,  for- 
mant une  jolie  rue  bien  bâtie, 
à 1,140  m.,  entre  le  Sègre  et 
le  Raour,  au-dessus  de  leur 
confluent.  Jadis  appelé  io  Guin- 
guette, Bourg -Madame  reçut 
son  nom  actuel  du  duc  d’An- 
goulême  en  1815. 

Le  pont  de  la  Raour  marque 
la  frontière  entre  la  France  et 
l’Espagne.  De  là  une  route 
(10  min . à pied)  gravit  la  pente 
du  plateau  sur  lequel  est  assise 
la  ville  espagnole  de  Puigcerda, 

Puigcerda  (hôt.  : Ttxaire, 
gar.  ; de  Europa,  bains, 
gar.),  ou  Puyoerda,  ancienne 
ville  forte  de  2,800  habit., 
capitale  de  la  Gerdagne^, 
fondée  en  1177  par  Alphonse  11 
d’Aragon,  bâtie  â 1,190  m.  sur 
le  rebord  d’un  plateau  domi- 


PÜIGCERDA-.  — LK  BOULOU. 


nant  la  rive  dr.  du  Sègre,  est 
devenue  une  station  estivale 
bien  fréquentée  et  très  animée. 

L’église,  basse  et  sombre,  à 
trois  nefs,  offre  un  beau  por- 
tail intérieur,  en  marbre,  de 
style  gothique,  et  une  profu- 
sion de  retables,  dont  l’un  du 
XV®  s.  dans  la  nef  g.  De  la 
tour,  vaste  panorama  sur  la 
Cerdagne  et  les  montagnes 
environnantes. 

La  calle  Santa  Maria,  artère 
principale  de  la  ville,  relie 
l’église  à la  plaza  Mayor,  en- 
tourée de  vieux  t couverts  » et 
ornée  de  la  statue  en  marbre 
de  Cabrinety,  qui  défendit  la 
ville  contre  les  Carlistes  en 
1875.  A dr.  Vayuntamiento  ou 
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casas  capitulares  (hôtel  de 
ville)  onne  sur  une  place  en 
terrasse  d’où  la  vue  embrasse 
toute  la  Cerdagne . Sur  la  plaza 
Cabrinety,  obélisque  en  marbre 
rouge  érigé  en  mémoire  de  la 
défense  de  la  ville.  Un  ancien 
couvent  de  Dominicains,  fondé 
au  xiii®  s.,  sert  d’école  : bâti- 
ment conventuel IKec  3 étages 
de  galeries  à arcades  surbais- 
sées; à l’église,  beau  portail 
du  XV®  s. 

Des  villas,  entourées  de  jar- 
dins, s’éparpillent  au  N.  sur  le 
plateau,  autour  d’un  petit  lac 
servant  de  réservoir  à la  ville 
et  alimenté  par  un  canal  de 
14  k.  venant  de  la  vallée  de 
Carol . 


ROUTE  32.  — DE  PARIS  A AMÉLIE-LES-BAINS 


Chemiw  de  fer  : 977  k.  ; réseaux 
d’Orléans  (Paris  à Montauban)  et 
du  Midi  (Montauban  à Amélie- 
les-Bains)  ; train  rapide  (toutes 
classes)  jusqu’à  Perpignan,  où 
l’on  change  : 152  fr.  65,  103  fr.  05, 
67  fr.  13. 

717  k.  de  Paris  à Toulouse, 
p.  123;  — 91  k.  de  Toulouse  à 
Carcassonne,  p.  166  ; — 123  k. 
de  Carcassonne  à Perpignan, 
p.  176;  — 14  k.  de  Perpignan  à 
Elne,  p.  201. 

945  k.  Elne  (p.  201).  L’em- 
branchement d’Amélie  et  d’Ar- 
les-sur-Tech  tourne  au  S.-O. 
pour  gagner  la  vallée  du  Tech; 
vue  des  Albères  à g.,  du  Cani- 
gou  à dr.  — 955  k.  Banyuls-dels- 
Aspres,  sur  une  hauteur  à dr. 


961  k.  Le  Boulou,  bourg  de 
1,768  hab.,  sur  la  rive  g.  du 
Tech,  au  débouché  de  la  grande 
route  internationale  du  coi  de 
Perthus  qui  franchit  le  Tech 
sur  un  ponl  suspendu.  Eglise 
du  XI®  s.,  bâtie  par  les  Tem- 
pliers, avec  beau  portail  en 
marbre  blanc;  à l’intérieur, 
grand  retable  du  XVII®  s.  Cen- 
tre de  la  fabrication  des  bou- 
chons ; les  chênes-liège  nom- 
breux aux  environs,  s’écorcent 
tous  les  dix  ans.  — A 2 k.  du 
bourg  (omn.  à tous  les  trains) 
sur  la  route  du  Perthus,  les 
bains  du  Boulou  (hôt.  de  réta- 
blissement thermal  T.  c.  F.), 
appelés  aussi  bains  de  Saint- 
Mar  tin-de-Fenouillat,  exploi- 
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tent  des  eaux  froides,  bicarbo- 
natées sotliques,  ferrugineuses 
et  gazeuses,  qui  s’emploient 
surtout  en  boisson,  et  analo- 
gues aux  eaux  de  Vichy. 

Figueras  par  le  col  du  Perthus 
(33  k.,  service  public  du  Boulou  au 
Perlhus,  9 k,  en  43  min,;  autobus 
entre  Perpignan,  le  Boulou  cl 
Figueras,  in||rrompu  depuis  la 
guerre).  — La  route  franchit  le 
Tech,  laisse  à g.  la  roule  d’Argelès- 
sur-Mer.  passe  aux  bains  du  Boulou 
el  remonte  sur  la  rive  dr.  du  ruis- 
seau de  Rom.  -r-  Sur  la  rive  g,,  très 
vieille  églisa  Saint- Mc^rtin^de-f'e- 
nouillat,  appelée  la  Mahut:  restes 
de  peinture  murale  du  xip  s.  A dr., 
route  de  Céret;  célèbre  chêne  des 
Trabucatrea.  — 5 k.  5.  Cluse-Basse 
ou  d’Aval,  ancienne  forteresse  appe- 
lée château  des  Maures.  Plus  loin  op 
dépasse  la  Cluse  del  Mitg,  ou  du 
Milieu  (vieux  mui',  et  enfin  les 
restes  antiques  de  la  Cluse-fiaute  ou 
d Amont,  appelée  château  des  Ro- 
mains. ** 

9 k.  Le  Perthus  (hôt.  Cassagnes, 
T.  c.  F.),  533  hab.,  doit  sou  nom  au 
col  ou  port  où  il  est  situé,  à 290  ni, 
d’alt.,  sur  la  frontière  d’Espagne. 
Le  col  est  commandé  au  S--0.  par 
le  fort  de  Beliegarde,  reconstruit 
en  1679  par  Vauban  sur  un  mamelon 
(420  m.),  et  renfermant  le  tombeau 
du  général  Dugommier,  — A 5 k. 
E.,  au  pied  du  pic  de  Llobregai 
(924  m.)*  église  Saint- Martin^d' AU 
fcera,  modèle  en  miniature  des 
églises  romanes. 

La  roule  descend  en  Espagne 
dans  la  vallée  du  Llobregat;  belles 
forêts  de  chênes-liège.  — 15  k.  La 
Junquera.  On  dépasse  Vétablisse- 
ment  de  la  Merced.  ^ 23  k Pont 
de  Çampmany,  sur  le  Llobregat.  ^ 
28  k.  Pont  de  Molins,  gur  la  Muga. 

33  k.  Figueras  (hôt.  : de  Paris, 
électr. , gar.  ; del  Comercio),  ville  et 
place  forte  de  11,084  hab.,  gare  du 


ch.  de  fer  de  Port-Bou  à Barcelone 
V.  la  monographie  Diamant  illus- 
trée: Barcelone. 

965  k.  Sainl-Jean-Pla-de- 
Cors.  A dr..  Château  moderne 
d'Aubiry,  à M.  Bardou-Job  ? 
plus  haut,  ermitage  de  Saint- 
Ferréoh  pèlerinage  (8  sept.). 
~ La  voie  franchit  le  Tech  en 
amont  du  célèbre  pont  de  Céret 
(1321),  arche  hardie  et  très 
étroite  de  45  m.  jetée  à 29  m. 
au-dessus  du  Tech. 

969  k,  Céret  (hôt.  du  Com- 
merce, T.  c.  F.,  gar.),  ch.-l.  d’ar- 
rond.  des  Pyrénées-Orientales, 
de  3,841  hab.,  à 1.500  m S., 
de  la  gare  (tram.),  à 180  m. 
d’alt.  Trois  tours  des  anciens 
remparts,  port^  fortifiée  défi- 
gurée. Eglise  avec  portail  du 
XIV®  s.  ; grand  rnaitre-autel 
avec  colonnes  de  marbre  et 
statue  de^saint  Pierre. 

La  voie  franchit  trois  fois  le 
cours  du  Tech  dans  un  paysage 
verdoyant  et  accidenté.  On 
aperçoit  Palalda  sur  un  mame- 
lon de  la  rive  g.  ~ A l’Q.,  sur 
une  hauteur  dominant  Amélie, 
vieux  fort  pittoresque  bâti  par 
Louis  XIV  pour  contenir  le 
pays  révolté  contre  la  gabelle 
(374  m.);  calvaire  ; belle  vue. 

977  k.  AMÉLIE-LES-BAINS, 
1,383  hab.,  station  thermale  et 
hivernale,  fréquentée  surtout 
par  une  clientèle  régionale  à 
243  m.  sur  la  rive  dr.  du  Tech, 
au  confinent  du  Mondony.  — 
Les  eaux  sulfurées  sodiqnes 
sont  fournies  par  20  sources 
principales  de  31  à 63®  ; elles 
sont  principalement  indiquées 
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dans  le rhiimàtisme,  les*suités 
de  fractures,  ranèmie,  les 
affections  des  voies  respira- 
toires et  surtout  Vemphysème, 
don*  H guérison  est  favorisée 
par  un  climat  sec  et  do^x. 

Hôtels  thermaux  : — des  Thermes 
Pujade  (bains,  chaufF.,  gar.);  des 
Thermes  romains  (bains,  chauff., 
gar„  parc  et  tennis). 

Hôtels  : — Moderne,  r.  Nationale  ; 
Martinet,  r.  Hermabeiss'ière  ; ‘ de 
l'Union  et  Maison  Pellissié,  route 
Nàlionale,  . C.  F.  ; Èocassin^  roule 
Nationale. 

Pensions  l’e  famille  ; — Villa 
Belle-Vue  (maison  Dubois)  : Villa 
Saint- Valentin  ({)Our  ècclésias  i- 
ques)  ; Villa  Jeanne-d’Âtc-  (pour 
dames). 

Restaurant;  — Combes,  route  Na- 
tionale. 

Poste  : — ‘ r.  des  Thermes,  près  de 
l’église. 

Agence  de  location  : — Âzfl'is. 

Omnibus-tram  pour  : — la  gai'è; 
— Arles-sur-Teèh. 

Eden-Théàtre. 

Syndicat  d’initiative  : — à la 
mairie- 

Près  de  la  gare,  située  sur  la 
rive  g.  du  Tech,  s’étend  lâ  pro- 
menade de  la  Petite  Provence 
boi*dée  de  villas;  lawn-ténnis 
dès  thermes  Romains.  Près  de 
là  jaillissent  les  dêu?t  sources 
ferrugineuses  Baraguay-d" ilil- 
liers.  Après  avoir  passé  sous  le 
ch.  de  fer  on  franchit  le  tor- 
rent. Au  delà  du  pont  on 
prend  à dr.  la  route  ou  rue 
Nationale,  parallèle  à là  ri- 
vière. On  voit  bientôt  s’em- 
brancher à g.  la  rue  des  ther- 
mes, dans  laquelle  sont  à g.  la 
mairie  et  la  poste,  à dr.  V église. 


Cette  rue  aboutit  à la  place 
Arago,  entourée  par  les  ther- 
mes Romains  et  Pujade  et 
leurs  annexes. 

Les  thermes  Romains,  recons- 
truits en  1902  et  1903,  s’élèvent 
sur  remplacement  des  thermes 
antiques. 

Les  thermes  Pujade,  situés 
au  pied  du  Serrât  d’ En-Merle, 
offrent  un  ensemble  de  con- 
structions originales  et  pitto- 
resques superposées  et  accolées 
aux  escarpements  rocheux,  à 
l’endroit  même  où  le  Mondony 
sort  d’un  formidable  cLiis  ; un 
ascenseur  relie  les  thermes 
aux  appartements;  des  jardins 
èn  amphithéâtre  s’élendènt 
sur  les  escarpeinents  O.  de  la 
gorge. 

Revenu  aux  thermes  Ro- 
mains, on  prend  en  face  de  cet 
établissement  la  petite  rue  de 
VHÔpital,  qui  donne  accès  au 
pont  de  t Hôpital,  pont  très 
hardi  sur  le  MOndony  et  qui 
aboutit  à la  promenade  de  l*Hô- 
pital,  par  laquelle  on  peut 
monter  à V hôpital  militaire  et 
rejoindre  la  rue  Nationale  à 
l’entrée  de  la  rue  Amélie-,  en 
contre-bas,  place  de  la  Mairie. 

ENVIRONS 

D’AMÉLIE-LES-BAINS 

l-*  GORGES  DU  MONDONY  ET 
CASCADE  D’ANNJBAL(10min., accès 
libre;  très  recommandé j.  — Prendre 
à g.  ' de  rhôtei  des  lliebmes  Ro- 
maiûs,  Franchir  âne  passèrelte  en 
traversant  les  agrestes  jardins  Pu- 
jade. A l’entrée  du  défilé,  très  frais, 
qui  forme  à cet  endroit  un  fouillis 
de  verdure,  tombe  la  cascade  d’An- 
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nibal  (10  m.  de  haut).  P;iis  s’ouvre 
une  superbe  * faille  rocheuse,  le  long 
de  laquelle  court  la  galerie,  très 
commode,  accrochée  au  flanc  de  la 
paroi.  Au  bout  de  quelques  min.,  le 
défilé  s'ouvre  et  le  chemin  s’arrête. 

2“  LE  FORT  (O.;  20  min.  à pied; 
montée  assez  dure).  — Auj.  pro- 
priété privée;  visible  pendant  l'ab- 
sence des  propriétaires;  sonnera  la 
grande  porte  à dr.  "Vue  magnifique 
sur  le  massif  du  Canigou. 

3°  PALALDA  (N.;  route  2 k.). 
— Après  avoir  franchi  le  pont  sur  le 
Tech,  on  suit  à dr.  la  roule  qui 
longe  la  rive  g.  du  torrent.  Le  vie  ix 
village  pittoresque  de  Palalda  appa- 
raît à g.  perché  sur  le  flanc  du  co- 
teau. 

4»  MONTBOLO  (N.-O.  ; route  6 k.; 
1 h.  30  à pied).  On  prend  la 
route  de  Palalda.  A peine  sorti 
d’Amélie,  à 20  m.  avant  le  passage 
à niveau,  se  détache  à g.  la  roule 


qui  monte  fortement  en  lacets,  vers 
Montbolo  (o76  m.)  : belle  vue  géné- 
rale de  la  vallée  d’Amélie;  par 
temps  clair,  on  aperçoit  au  fond,  à 
g.,  la  Méditerranée. 

5°  LA  MONTAGNOLE  (S-E..  ; 1 h.  30 
à pied)^  — Quittant  Amélie,  près 
de  l’ancien  casino,  une  plaque  du 
T.  c.  F.  donne  à dr.  la  direction  de 
Can-Félix.  100  m.  plus  loin  une 
nouvelle  plaque  indique  le  chemin 
qui  monte  à g.  à (1  h.  30)  la  Mon- 
tagnole  : métairie;  vue  superbe  sur 
la  mer. 

6°  SERRAT  D’EN-MERLE(S.; 
1 h.  30  aller  et  ret.  à pied).  — On 
prend  au  delà  de  la  passerelle  du 
Mondony  un  sentier  conduisant  à la 
route  de  Montalba  (poteau  t.  c.  f.). 
— A 50  m.  de  la  jonction  du  se n lier 
avec  la  route,  on  atteint  le  Serrât 
d’En-Merle  (500  m.  d’alt.)d'où  la  vue 
est  fort  belle  sur  Amélie,  Palalda  et 
dans  le  fond  sur  le  Canigou. 


ROUTE  33.* 

D’AMÉLIE-LES-BAINS  AUX  BAINS  DE  LA  PRESTE 


Chemin  de  fer  : Midi,  3 k.  d'Amélie 
à Arles-sur-Tech.  — Tram  élec- 
trique, 22  k.  d’Arles  à Prats-de- 
Mollo.  — Route  : 27  k.  d’Arles  à la 
Preste. 

3 k.  Arles-sur-Tech  (hôt.  : 
Pujade,  T.  c.  F.,  gar.  ; T^uron  ; 
Cosle;  Capdeville),  ch.-l.  de  c. 
de  2,351  hab  et  centre  com- 
mercial du  Vallespir,  à 277  m. 
d’alt.  sur  la  rive  g du  Tech,  au 
confluent  de  Riu  Ferrer;  ville 
ancienne  jadis  célèbre  par  son 
abbaye,  rebâtie  en  1048  et  en 
1157  et  dont  il  reste  l’église  et 
le  cloître. 

L’église  abbatiale  est  du  xii®  s. 
Devant  la  façade,  tombeau  des 


saints  Ah  don  et  Sennen,  sarco- 
phage en  marbre  du  v®  s.  qui, 
dit-on,  contient  en  tout  temps 
une  eau  limpide  qu’on  dis- 
tribue aux  pèlerins.  L’église 
est  flanquée  à dr.  du  chœur 
d’une  tour  carrée  du  xiv®  s.,  et 
à g.  d’un  très  beau  cloître  ro- 
man. L’intérieur  a trois  nefs; 
les  piliers  ont  été  doublés  pour 
soutenir  les  voûtes  faites  après 
coup.  Dans  une  chapelle  laté- 
rale, à dr.,  un  curieux  retable 
en  bois  doré  du  xvii®  s.  retrace 
la  vie  des  saints  martyrs  Abdbn 
et  Sennen  et  contient  leurs 
reliques  dans  deux  précieux 
bustes  en  argent  (1425 et  1440). 


/ 
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L'église  Saint-Sauveur,  à vais- 
seau gothique,  avec  un  grand 
retable  doré,  a une  très  belle 
tourromane.  — Sur  la  place  de 
la  Mairie,  vieilles  maisons  à 
pilastres. 

A 1,500  m.  N.-O.,  près  du 
riu  Ferrer,  ancienne  église 
Suint-Pierre, 

ENVIRONS  - l°TOUR  DE  BATÊRE 
(l,43fi  m.,  montée  3 h.  env.),  tour 
ruinée  du  xiiie  s.  sur  une  arête  E. 
du  massif  du  Canigou,  à 8 k.  N.-O. 
d’Arles  à- vol  d’oiseau  ; on  y monte 
par  un  ch.  mulelier  sur  la  crête  qui 
sépare  le  riu  Ferrer  du  Bonabosc  : à 
828  m.  d’alt.  on  rencontre  le  dolmen 
dit  Caixa  (cercueil)  de  Roland^  et 
plus  loin  le  Palet  de  Roland. 

2°  GORGE  DE  LA  FOU,  CORSAVY 
(O.-N.-O. ; route  7 k.;  par  le  tram 
de  Prats-de-Mollo,  desc.  à la  halte  de 
Palme)'.  — La  route  de  Corsavy  se 
détache  à dr.  de  la  route  de  Prals- 
de-Mollo  au  delà  du  riu  Ferrer  et 
s’élève  sur  le  contrefert  qui  sépare 
le  riu  Ferrer  du  torrent  de  la  Fou. 
Ce  torrent,  que  l’on  domine  à g., 
est  enfoui  au  fond  d’un  véritable 
gouffre  profond  d’env.  160  m.,  long 
de  2 k.  env.,  large  à peine  de  50  m., 
entaillé  dans  le  calcaire  ; c’est  la 
gorge  de  la  Fou  où  l’on  peut  des- 
cendre, chaussé  d’espadrilles,  sous 
la  conduite  d’un  guide. 

7 k.  Corsavy,  bourg  de  884  hab., 
ô 787  m.,  est  dominé  par  une  vieille 
tour  : à l’O.  se  dresse  la  Souque 
(1,621  m.)  au  N.  de  la  grande  arête 
de  la  Tour  de  Balère  et  du  Puig  de 
l’Estelle  (1.738  m.). 

3°  SAINT  - LAURENT-DE  - CER  - 
DANS  ETCOUSTOUG  S (tram, 
élecir.  16  k.  jusqu’à  Saint=Laurent; 
route  21  k.  jusqu'à  Coustouges  ; 
charmante,  excursion).  9 k.  Pont  du 
Pas-du-loup  et  station  de  Manya- 
quea  où  on  laisse  à dr.  (K.  ci-après) 
la  ligne  et  la  roule  de  Prats-de- 


Mollo,  pour  franchir  le  Tech,  en 
suivre  quelque  temps  la  rive  dr., 
puis  remonter  au  S.  la  vallée  dt 
Saint-Laurent  ou  de  la  Quéra. 

16  k.  Salnt-Laurent-de-Cerdans 
(hôt.  du  Midi  ou  Cassuly),  vieille 
petite  ville  pittoresque  de  3,023  hab., 
à 660  m.  d’alt.,  au-dessus  de  la 
Quéra,  dans  un  site  charmant  entre 
des  montagnes  verdoyantes.  Cha- 
pelle de  N.-D.  de  la  Sort.  — A 1 h. 
N.-E.,  beau  château  de  Crémadells 
(xvip  et  xviii«  s.). 

21  k.  Coustouges,  village  de 
531  hab.,  à 832  m.  d-alt.  et  à moins 
d’un  k.  de  la  frontière,  sur  le  faîte 
même  d’un  col  ouvert  entre  le  bas- 
sin du  Tech  et  le  bassin  de  la  Muga  ; 
à 2 k.  plus  au  N.  s’ouvre  le  col  de  la 
Pierre  Droite  ou  de  la  Creu.  Remar- 
quable église  romane  à une  seule 
nef,  consacrée  en  1132;  charmant 
portail  couvert  de  sculptures  ; tour 
carrée  crénelée  ; à l’intérieur  grilles 
en  fer  forgé  remarquables.—  Au  S., 
vieux  château  de  Pradells,  restauré. 

— En  sortant  d’Arles,  la  route 
de  la  Preste,  suivie  par  le 
tram,  laisse  à dr.  la  route  de 
Corsavy  et  remonte  la  rive  g. 
du  Tech.  — 3 k.  6.  La  Palme,  où 
l’on  descend  pour  les  gorges 
de  la  Fou  (F.  ci-dessus).— 5 k.  5. 
Can-Partère-,  usine  hydraulique 
au  débouché  du  torrent  de  la 
Fou. 

6 k,  8.  Pas-du-Loup,  halte; 
usine  électrique.  — 10  k.  Ma- 
nyaques  : on  laisse  à g.  la  ligne 
et  la  route  de  Saint- Laurent- 
de-Cerdans  ( V.  ci-dessus). Après 
un  coude  brusque, la  route  re- 
joint 1e  Tech,  qu’elle  domine. 
— Près  de  la  ferme  de  Puig- 
Rodon,  sur  la  rive  dr.  entrée 
de  la  vallée  de  la  Manére  où 
sont  les  trois  tours  de  Cabrens. 
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13  k.  Sêrrdlongut-La-Mu- 
nère  ; àu  N.  tüur  de 
(1,177  tn.). 

15  k.  Le  Tech,  village  pitto- 
resquement étagé  sur  la  rive 
gi  du  Tech,  à l’embouchure  de 
la  Coumelade,  qui  descend  du 
pic  des  Treize-Verits  et  passe 
au-dessous  dé  Vermîtagé  de 
Sainî-Guilhem  (l,-282  m.).  — 
La  voie,  avec  la  route,  passe 
sur  la  rive  dr.  du  Tech  pour 
éviter  le  grand  escarpement  du 
bans  dé  VAze  (rive  g.),  puis  on 
repasse  sur  la  rive  g.  prés  d'une 
scierie. 

22  k.  Prats-de-Mollo  (hôt.  : 
Maillard,  T.  G.  F.,  spécialité  de 
gâteaux,  actuellement  fermé  ; 
du  Comthérôè,  T.  c.  F.  ; loueur 
de  voit.  Coste),  terminus  du 
tram,ch.-l.  dec.  de  2,579  hab., 
station  climatique  et  bon 
centre  d’excursiOns,  ancienne 
petite  place  de  guerre  très  pit- 
toresque, bâtieen  amphithéâtre 
à 743  m.  (porte  de  France)  et 
798  m.  d’alt.  (à  l’église),  au-des- 
sus de  la  rive  g.  du  Tech. 

Anciennes  fortifications,  in- 
tactes: le  rempart,  percé  de 
meurtrières  et  flanqué  d’échau- 
guettes  aux  angles,  a 4 portes 
dont  on  a malheureusement 
enlevé  les  ponts-levis. 

V église  offre  une  tour  romane 
crénelée,  une  nef  ogivale 
du  xvii'^  s.  et  renferme  un  gi- 
gantesque retable  Louis  XIV, 
sculpté  et  doré  : statues  des 
saintes  patronnés  de  la  ville, 
.Juste  et  Rufine,  et  bas-reliefs. 
Au  bas  de  la  nef,  chapelle  de 
la  Pietà,  du  xv®  s.  Un  soütef- 


raih  voûté  relie  l’église  au  Fùrt- 
lü-Gard'e,  bâti  par  Vaubah  à 
856  m.  ; sûr  là  montagne  au  N. 
de  la  ville.  Au  bas  de  la  poFte 
d’Espagne,  pont  ancien  sur  le 
Tech  et  fontaine  avec  bes 
relief. 

De  Prals-de-MolIo,  on  peut  gagner 
en  4 h.  par  un  chemin  muletier  la 
petite  station  estivale  de  Campro- 
don  (Espagne). 

Au  delà  de  Pfats-de-Mollo, 
la  route  continue  à monter 
sur  la  Hve  g.  du  Tech.  Belle 
vite  sur  la  /our  de  Mir  (mon- 
tée en  2 h.). 

24  k.  A dr.,  vallée  de  la  Par- 
sigoule  et  chemin  du  Pla  GuiU 
leïïi  (5  11  à pied)  ; plus  loin, 
pont,  ravin,  moulin  .et  cascade 
de  GtalJouil  ou  Greffouili^^m.), 
On  dépasse  le  hameau  de  la 
Preste,  puis  une  forge>  et  l’on 
monte  aux  Bains. 

28  k.  (d’Arles  ; 7 de  Pfats). 
Etablissement  thermal  de  la 
Preste,  ouv;  tout  l’été  (hôt. 
de  V Etablissement  thermal,  T. 
c.  F.,  électr.>  gar.,  poste,  télégr. 
et  téléph.  dans  l’hôtel),  adnlira- 
blement  situé  à 1,130  m.  d’âlt. 
sur  une  terrasse  entre  la  gorge 
du  Tech  au  S et  celle  de  la 
Llabonne  à l’O. 

De . vastes  bâtiments,  qu'on  doit 
sous  peu  remettre  à neuf,  réunissent 
tous  les  éléments  d’une  station 
thermale. 

Les  ehüx  thermales  (45°),  altalines, 
sulfurées  sodiques  et  silicalées,  soûl 
employées  contre  les  alfections  de 
rappàreil  urinaire,  les  coliques  rié- 
phrê  iquès  et  hépatiques,  la  graVelle 
phosphatique.  la  goutte,  les  affec 


PRATS-DE-MOLLO.  — ELNE. 


tidîis  cafarrhales  dè  l’apparéil  pul- 
monaire, rdslhme,  les  dermatoses 
et  les  rhumatismes. 

environs:  1"  grotte  d’En-Brixot 
(l5  min.  N.-O.),  ouverte  sur  la  rive 
g.  du  ruissèàü  de  là  Baüsa  ; — 2'*  val- 
lée supérleupè  et  source  dj  Tech 
(4  à 6 h.  jusqu'à  la  souree);  la 
source  du  Teth  (1»)  jaillit  à 2,340  m. 
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du  flanfc  E.  du  Rc'ch  Colom  ou  Roque 
Conloam  (2,464  in.),  pic  de  la  crête 
frontière  où  se  rattache  le  massif 
du  Canigou  par  l’arête  des  Esquerdes 
de  Routja  ; — S”  pic  de  Côstabbhà 
(2,464  m.  ; 9 à ib  li.  aller  et  ret.  ; 3 à 
6 h.  enV.  à la  mont.  ; bellè  et  facile 
ascèhsioh.  guide  nécessaire  ; pano- 
rama admirable). 


ROUTE  34.  — DE  PERPIGNAN  A PORT-BOU 


Chemin  de  fer  : 43  k.;  réseau  du 

Midi  ligne  de  Barcelone;  6 fi\  70, 

4 fr.  oo  ; 2 fr.  93. 

10  k.  Cornèilla-del-Vercol. 

11  k.  Elne  (biture,  pour 
Arles-siir-Tech,  p.  195  ; hôt. 
Datllè),  l’antique  Illibèris^  nom- 
mée au  VI®  s.  C<\Strum  lleknæ 
ou  Helenà,  en  l’honneur  de  la 
mère  de  l’empéreur  Constantin, 
plus  tard  (571)  siège  d’un  évê- 
ché qui  fut  transféré  à Perpi- 
gnan en  1G02,  n’e.st  plus  qù’une 
petite  ville  de  3,603  hab.,  bâtie 
sué  une  colline  de  52  m.  au 
milieu  de  la  plaine  du  Rous- 
sillon. 

Les  anciens  remparts  flan- 
qués de  toués  ceignent  encore 
en  partie  la  ville  haute,  assez 
délabrée.  La  cathédrale  Sainte- 
Eulalie  (xi«  s.),  à façade  créne- 
lée, est  flanquée  de  deux  tours 
carrées  et  inégales  (celle  de  g. 
du  xv«s.);  à dr.  de  la  nef  sont 
des  chapelles  du  xv®  s.  A l’en- 
trée, beau  bénitier  marbre; 
dans  la  chapelle  dn  Saint-Sacre- 
ment,beau  tombeau  da  xiv^  s.; 
dans  la  chapelle  Sainle-Agnès, 
anciennes  peintures  sur  bois 


et  sur  cuii*.  Le  *cloître,  du 
XII®  s , attenant  à l’église  à g., 
est  un  des  plus  beaux  de  France'. 
les  colonnes  accouplées,  en 
marbre  blanc,  alternant  avec 
des  piliers  quadrangulaires,  sup- 
portent de  magnifiques  chapi- 
teaux sculptes  (xiF-xiv®  s.)  qui 
retracentdes  scènes  de  l’Ancien 
et  du  Nouveau  Testament. 

Les  arcades  en  plein  cintre 
et  les  voûtes  à nervures  datent 
des  XIV®  et  xv«  s.  ; dans  le  mur 
sont  encasirés  des  bas-reliefs 
remarquables,  des  tombeaux  et 
des  inscriptions  antiqiiès.  Le 
cloî  tre  c 0 ifi  m u n i q û è a vec 
l’églisè  par  une  bellè  porté  du 
xiii°  s.  en  marbre  rouge  et 
blanc,  généralément  fermée. 
On  monte  par  un  escalier  la- 
téral àun  belvédère  récemmènt 
restauré  (ancien  chemin  de 
ronde),  d’où  l’on  découvre  un 
vaste  panorama. 

16  k.  Paiau-del-Vidre  : dans 
Véglise^  deux  retables  en  bois 
doré  du  xvi^  s.,  et  chape  bro- 
dée de  1555.  — A g,  ruines  de 
la  forteresse  de  Taiso  d’ Amont. 

On  arrive  à la  côte  Vermeille, 
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remarquable  par  sa  végétation 
toute  méridionale  : agaves, 
cactus,  forêts  de  chênes-liège, 
orangers,  palmiers  dans  le»  jar- 
dins. La  vigne  des«;end  auprès 
de  la  mer  et  produit  des  vins 
capiteux  irancio,  grenache,  etc. 

29  k.  Argelès-sur-Mer(hôt.  : 
dans  le  village,  du  Commerce-y 
à la  plage,  Noguès  ou  de  la  Ré- 
serve ; omn.  de  la  gare  à la 
mer),  ch.-l.  de  c.  de  2,837  hab., 
sur  la  Massane,  à 2 k.  de  la 
mer  et  au  pied  des  Albéres. — 
Belle  pla^e  de  sable  bordée  de 
vrllas,  cabines.  — Dans  V église, 
tableauxancienssur  bois  et  sur 
cuir,  et  fonts  baptismaux  du 
xiiF  s.  — A 2 k.  S.-O.,  chapelle 
romane  de  N.-D.  de  Vie:  jolie 
vue. 

En  remonlant  la  vallée  de  la  Mas- 
sane, on  peut  aller  visiter  la  sauvage 
gorge  de  la  Vall  (2  h.),  d’où  l’on 
peut  gravir  en  1 h.  30  la  montagne 
({ui  porte  la  tour  de  la  Massane 
(iiii®  s.). 

La  voie  perce,  par  une  série 
de  tunnels,  les  contreforts  ro- 
cheux des  Albères  qui  plongent 
dans  la  mer  ; belles  vues  à g. 
jusqu’à  Cerbère. 

27  k.  Gollioure  (petit  hôt. 
de  la  Gare,  modeste),  l’antique 
Cauco  Illiberis,  ancienne  ville 
forte,  de  3,137  hab.,  est  un  bourg 
pittoresque  de  pêcheurs,  avec 
beaucoup  de  couleur  locale, 
bâti  sur  une  jolie  baie  entre  le 
fort  du  Miradoux  (N.)auj.  pri- 
son militaire,  et  un  vieux  châ- 
teau (S.)  qui  se  dresse  sur  un 
escarpement  battu  par  la  mer 


et  sépare  la  ville  du  faubourg 
(au  S.-O.)  où  est  l’ancienne 
église  des  Dominicains,  auj. 
magasin  militaire.  — V église 
(xiv«  s.)  flanquée  d’une  pitto- 
resque tour  ronde,  renferme 
un  gigantesque  retable  sculpté 
et  doré  (xviii®  s.),  et  un  riche 
trésor  d’orfèvrerie  religieuse 
ancienne  (s’adresser  au  curé). 
Un  môle  relie  à l’église  l’ancien 
îlot  portant  la  chapelle  Saint- 
Vincent,  patron  de  Gollioure. 
A la  mairie,  tableau  du  xvii® 
s.  représentant  la  prise  de 
Gollioure  par  les  troupes  de 
Louis  XIII.  — Derrière  l’église 
on  monte  au  vieux  quartier 
du  Mauret,  très  curieux,  d’as- 
pect hisjiano-mauresque  : an- 
ciennes maisons  sarrasines.  — 
Il  reste  plusieurs  tours  del’an- 
cien  système  de  défense.  — A 
3 k.  S.-O.,  Ermitage  de  N.-D  de 
Consolation, 

30  k.  Port-Vendres  (hôt.  du 
Commerce,  T.  c.  f.  ; service  de 
navigation  pour  Cette  et  l’Al- 
gérie; petit  établissement  de 
bains  de  mer),  l’antique  Portus 
Veneris,  de  2,972  hab.,  port  de 
commerce,  au  fond  d’une  rade 
profonde.  Obélisque  de  marbre 
de  16  m.,  élevé  en  1780  après 
l’achèvement  des  travaux  en- 
trepris dans  le  port  sur  les 
plans  du  maréchal  de  Mailly. 
Belle  vue  du  sémaphore  au  N. 
de  la  ville,  au  bout  du  quai  O. 
— Vins  de  Cosprons. 

Tunnel  sous  la  crête  qui  porte 
le  fortBéar  (203  m ; vue  splen- 
dide) et  projette  à l’E.  le  cap 
Béar  : phare  et  sémaphore.  — - 


PORT-VENDRES.  — BANYULS. 


A g.,  anse  des  PavMlles  (fa- 
brique de  dynamite). 

35  k.  Banyuls-^ur-Mer  (hôt.: 
des  Bains  et  de  la  Plage,  gar.  ; 
Rousillonnais,  t.  c.  f.  ; Canal, 
modeste;  établ.  de  bains  de 
mer),  petite  ville  de  3,216  hab., 
port  de  pêche  (anchois  de 
maille  et  sardines),  station  bal- 
néaire et  hivernale  autour  d’un 
beau  golfe.  Sur  les  pentes  en- 
vironnantes se  récoltent  les 
vins  les  plus  célèbres  du 
Roussillon;  c’est  l’endroit  de 
France  où  les  oranges  mûris- 
sent le  mieux.  — Eglise  mo- 
derne, de  style  roman,  renfer- 
mant un  groupe  en  marbre  d’O- 
liva,  V Assomption.  De  l’ancien- 
ne église  Saint- J ean-d’ Amont 
il  ne  reste  qu’un  joli  portail 
roman.  Sur  le  quai,  monument 
érigé  en  souvenir  de  la  belle 
conduite  des  habitants  contre 
les  Espagnols  en  1793.  Etablis- 
semenj,  de  bains  de  mer  sur  le 
coté  S.  de  la  baie,  dit  anse  du 
Fontaulé,  protégée  par  une 
jetée  reliant  Vile  Grosse  au 
rivage.  Près  de  cette  jetée, 
laboratoire  Arago,  station  zoo- 
logique. — Au  N.,  dans  Vanse 
des  Fîmes,  sanatorium  pour 
les  enfants  assistés  de  la  ville 
de  Paris. 

41  k.  Cerbère  (buffet-hôtel 
Terminus,  T.  C.  F.  ; bureau  de 
change  ; douane  française),!, 529 
hab.,  au  fond  d’une  anse  pitto- 
resque fermée  au  S.  par  le  cap 
Cerbère;  gare  internationale. 

D’Argelès  à Cerbère,  une 
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route  de  27  k.,  en  grande  partie 
récente,  appelée  souvent  Voûte 
de  la  Corniche,  offre  un  trajet 
ravissant  et  des  points  de  vue 
magnifiques  sur  la  mer  et  la 
côte,  surtout  entre  t7  k.)  Col- 
lioure  et  (10  k.)  Port-Vendres 
et  entre  (17  k.)  Banyuls  et 
(27  k.)  Cerbère.  Elle  doit  être 
prochainement  continuée  jus- 
qu’à Port-Bou  ; elle  est  faité,  en 
Espagne,  de  Port-Bou  à Culera 
(3  k.).  — La  route,  caillouteuse 
par  endroits,  offre  des  virages 
très  brusques  ; elle  est  très  en- 
soleillée jusque  vers  16  ou 
17  h. 

A 500  m.  au  delà  de  Cerbère, 
on  entre  en  Espagne  par  le 
tunnel  dels  Balistres.  A 3 k.  O., 
en  haut  d’un  pic  de  500  m., 
tour  de  Quer-Roig,  fin  du 
xiii®  s. 

43  k.  Port-Bou  (buffet,  bureau 
de  change  ; douane  espagnole; 
hôt.  F27ora5a),premièrestation 
espagnole  (changement  de 
train;  l’heure  e.spagnole  retarde 
de  5 min.  sur  celle  de  Paris). 
— Port-Bou,  2,650  hab.,  est  un 
petit  port  de  pêcheurs;  char- 
mante chapelle  moderne. 

Recommandé  de  prendre  le  train 
pour  (7  k.)  Llansa,  et  d’aller  de  là 
à pied  ou  à mulets,  en  1 h.  30  â San 
Pedro  de  Roda  ; ruines  imposantes 
et  très  piUoresques  d’une  église  et 
d’un  château  ; vue  magnifique  sur 
la  baie  de  Llansa  et  le  golfe  de  Rosa. 

De  Port-Bou  à Barcelone,  V.  la 
monographie  illustrée  Diamant  : 
Barcelone  et  Catalogne. 
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LA  IIOUTE  DES  PYRÉNÉES 


ROUTE  35.  — LA  ROUTÉ  DES  PYRÉNÉES 


LÉS  PYRÉNÉES  EN  AUtOMOBlLE 
DE  L’OCÉAN  A LA  MÉDITERRANÉE 

Semblable  à la  rou  e d s Alpes,  la 
*roùte  des  Pyrénées  permet  aux  tou- 
ristes de  parcourir  (uule  la  grande 
chaîne  des  Pyrénées,  de  l'Océan  à la 
M éditerranée,  en  passant  le  plus  près 
possible  des  hauts  sommets.  Én  at- 
tendant l’ouverture  de  nouvelles 
sectioüsde  roule,  l’itinéraire  suivant 
est  recommandé. 

Les  roules  décrites  dans  cet  itiné- 
raire se  développent  sur  une  lon- 
gueur de  688  k.,  passent  par  les 
grands  centres  de  tourisme  et  à 
proximité  de  tous  les  sites  qu’il  est 
indispensable  de  visiter;  c’est  sur 
elles  que  s 'amorcent  toutes  les  roules 
secondaires  conduisant  au  centre 
môme  du  massif  montagneux.  Le 
voyage  eu  voilure  dans  les  Pyrénées 
comprenait  seulement  autrefois  la 
famèuse  Coûte  thermale  éhlre  lës 
Eaux-Bonnes  èl  Luchon  ; mais  grâce 
aux  moyens  actuels  de  locomotion, 
nous  ne  saurions  trop  recommander 
de  le  compléter  par  une  excursion  à 


t’O.  à travers  le  pittoresque  pays 
Basque,  à l'E.,  dans  l’admirable  ré- 
gion d’Ax-les-Thermes  et  de  la  Cer- 
dagne. 

Cet  itinéraire  est  desservi-par  des 
SERVICES  CONFORTABLES  d’AUTO-GARS  DE 
LA  Cie  DO  Midi  juin-SO  sept.),  di- 
visés en  sections  : Biarrili-Maùlédn 
(120  k.  ; 45  fr.  aller,  80  fn  aller  et 
ret.);  Mauléon-Cauterets  (145  k.;  55 
et  95  fr.);  Cauterets-Bagnéres  de-Bi- 
qorre-Luchon  (146  k.;  55  et  95  fr.)  ; 
Luchon-Ax-les-Therm'es  :158  k.  ; 60  et 
105  fr.)  ; Axdès-Tlurfhes-Font- Ronieu 
(83  k ; 3Ô  et  55  fr.);  Font-Romeu- 
Cerbère  (166  k.  ; 55  et  95  fr,).  Toutes 
ces  étapes  peuvent  être  fractionnées. 

D'autres  services  * fonctionnent  : 
Biarritz^Saint-J ean-Pied-de‘  Port  et 
ret  (149  k.  ; 50  fr.);  Biarritz-Dax  et 
reti  (166  k ; 55  fr.);  Font-Roineu-les 
Bouillouses  et  ret.  (45  k-  ; 18  fr.)  ; 
Font-Rorneu-Quillan  et  ret.  (144  k.  ; 
55  fr.);  Luchon-Saint-Berlrand-de- 
Cominge  et  ret.  (64  k.  ,-  25  fr.).  — 
Pour  renseignements  sur  les  horaires 
s adresser  à l'Agence  de  la  Ciè  du 
Midi,  rue  Edouard-VlI,2,  à Paris. 


ÉTAPES  PRINCIPALES 


Kilomètres.  Pages. 

80.  Biarritz  à Saint-Jean-Pied-de-Port 39 

Par  Saint-Jean-de-LuZy  Saint^Pée,  Espeletle, 
Gambo,  Saint  Jean-Pied-de-Port. 

40.  Saint-Jean-Pied-de-Port  à Mauléon 45 

Par  le  col  d’Osquish. 
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Kilomètres,  Pages. 

4f7,5.  De  Mauléon  à Saint*Christau 59 


Par  Tardets,  où  se  détache  à dr.  la  roule  de  Licq 
{gorges  de  Cacouela),  Aramits(à  g.  route  d’O/oron) 
par  Arette  et  Asasp.  A Asasp  se  détache  la  route 
de  \d,  vallée  pour  Accous,  Urdos,  Canfranc, 

Jaca  (p.  60). 

18.  De  Saiiit-Christau  a Arudy . . 59-61 

Par  la  vallée  du  gave  d’Ossau  et  les  bois  du  Bager 
(D’Arudy  à Pau,  p.  61). 

13.  D’Arudy  à Laruns 61 

En  remontant  a vallée  d’Üssa  . 

6.  De  Laruns  aux  ^aux-Bonnes 62 

Entre  Laruns  et  les  Eaux-Bonnes,  on  laisse  à dr. 
la  route  d* Eaux-Chaudes  et  de  Pantîcosa  (6.1  k., 
p.  70). 

44.  Des  Eaux-Bonnes  à Argelès 66 

Route  thermale  par  le  col  d’Aubisque.  D’Argelés 
on  peut  gagner  Lourdes  (13  k.  ; p.  77). 

17.  D’Argelès  àPierrefîtte  et  à Cauterets 85 

Route  plate  suivant  le  fond  de  la  vallée  jusqu’à 
Pierrefitte  ; montée  raide  de  Pierrefitte  à Caute- 
rets (p.  86). 

23.  De  Cauterets  à Pierrefitte  et  à Luz 86  et  97 

A Pierrefitte,  on  prend  à dr.  — A Luz,  on  laisse 
à dr.  la  route  de  Saint-Sauveur  et  de  Gavarnie, 

19  k.  4 (p.  402). 

7,6.  De  Luz  à Barèges 106 

Route  thermale. 

40.  De  Barèges  à Bagnères-de-BIgorre 110 

Route  thermale  par  le  col  du  Tourmalet, 2,114m. 
d’alt.  — Si  l’on  ne  désire  pas  visiter  Bagnéres-de- 
Bigorre  on  pourra  prendre  à dr.  au  village  de 
Sainte-Marie-de-Campan  (à  27  k.  4 de  Baréges)  la 
route  de  Luchon  (p.  123),  gagnant  ainsi  26  k.  sur 
l’itinéraire  général. 

70,7.  De  Bagnères-de-Bigorre  à Luchon.  . . 123  et  152 

Route  thermale  par  le  col  d’Aspin,  Arreau  et  le 
port  de  Peyresourde.  — A Arreau,  route  de  la 
vallée  d'Aure. 
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Kilomètres.  Pages. 

19;  De  Luchon  à Pronsac 139-141 

Suivant  la  route  nationale  de  Toulouse,  qui  des- 
cend la  vallée  de  la  Pique. 

44,5.  De  Pronsac  à Castillon 139  et  155 

Route  accidentée,  par  le  col  de  las  Ares.  Après 
Juzet  dTzaut,  on  laisse  à g.  la  route  d’Aspet. 

13.  De  Castillon  à Saint-Girons 155 

58.  De  Saint-Girons  àMassat  et  Tarascon  . . 154  et  162 

Par  le  col  de  Port.  — A Tarascon  on  laisse 
à g.  la  route  de  Foix.  (De  Tarascon  à Foix  : 

15  k.) 

26.  De  Tarascon  à Ax-les -Thermes . 162 

Par  la  vallée  de  VAriège  et  la  station  thermale 
à'  Ussat-les-Bains  (1). 

55.  D’Ax-les-Thermes  à Bourg-Madame (Puigcerda).  165 
Par  VHotpitalet  et  le  col  de  Puymorens.  — A 
l’Hospitalet  on  laisse  à dr.  la  route  pour  Soldeu 
d’où  l’on  peut  gagner  l’Andorre.  (De  l’Hospitalet 
à Soldeu,  28  k.  (p.  165). 

27.  De  Bourg-Madame  à Montlouis 193-194 

Par  le  col  de  la  Perche  et  Odeillo-Font-Romeu 
(p.  193),  21  k.  par  Saillagouse. 

29.  De  Montlouis  à Villefranche-Vernet.  . . 191-192 

En  descendant  la  vallée  de  la  Tét.  — A Ville- 
franche,  route  pour  Vernet-les-Bains  (6  k.  ; 
p.  187). 

49.  De  Villefranche-Vernet  à Perpignan  ....  185-187 

Par  Prades  (2). 


(1)  On  pourrait  varier  l’itinéraire  en  allant  de  Tarascon^  Foix  (15  k.), 
de  Foix  à Quillan  (65  k.  ; p.  161)  et  de  Quillan  à Montlouis  (68  k.  ; p.  174). 

(2)  De  Perpignan  on  peut  gagner  COret  (30  k.),  Amélie-Ies-Bains  (38  k ), 
et  la  Preste  (30  k.);  (p.  196  et  200);  — ou  encore  Argelès-sur-Mer (28  k.), 
et  la  route  de  la  Corniche  (p.  203). 
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ARAGNOUET  (Htes-Pyr.),  75. 
ARAILLÉ  [Hourquelte  d ],  94. 
ARCACHON  (Gironde),  8. 
ARGELÊS-GAZOST  (Hles-Pyr.),  84. 
ARGELÈS-SUR-MER  (Pyr-Or.),  202. 
ARLES-SUR-TECH  (Pyr.-Or.),  198. 
ARNÉGUY  (Bses-Pyr.),  43. 

ARRADOY  [L],  43. 

ARRAS  (Utes-Pyr.),  67. 
ARREAU-CADÉAC  (Hles-Pyr.),  74. 
ARRENS  (Htes-Pyr.),  66. 

A R RO  U DET  [Cascade  d’J,  102. 

ARSE  [Cascade  d’j,  158. 

ARTIGUE  OU  ARTIGUES  [L’j,  110. 
ARTIGUE-TELIN  [Ermitage  d’],  150. 
ARUDY  (Bses-Pyr.),  61. 

ASC  Al  N (Bses-Pyr.),  30. 

ASPE  [Vallée  d’],  58. 

ASPET  (Hte-Gar.j,  135. 

ASPIN  [Col  d’j.  123. 

ASTO  [Val  et  Auberge  d J(Hte-Gar.), 
148. 

AUBERT  [Lac  d’],  73. 

AUBISQUE  [Col  d'],  66. 

AUCH  (Gers),  76. 

AUCUN  (Htes-Pyr.),  67. 

AUDE  [Haute  vallée  de  1’],  174. 
AUDE  [Lac  d’],  176. 

PYRÉNÉES 


AUDINAC  (Ariège),  135. 

A U LUS  (Ariège),  137. 

AUMAR  [Lac  d’],  75. 

AU  RE  [Vallée  d’j,  74. 

AUSSEING  [Tour  d ],  135. 

AUZAT  (Ariège),  162. 

AVENTIGNAN  (Htes-Pyr.),  73. 
AVÉZAC-PRAT  (Htes-Pyr.).  74. 
AVIGNONET  (Hte-Gar.),  167. 

AXAT  (Aude),  174. 

AXIAT  (Ariège),  165. 
AX-LES-THERMES  (Ariège),  162. 

B 

BA  DA  B A LL  [Plateau  de],  190. 
BAGNÈRES-DE-BIGORRE  (Hles- 
Pyr.),  115. 

BAGNÈRES -DE-LUCHON,  V.  Lu 
ChOD. 

BAIGTS  (Bses-Pyr.),  48. 

BALATG  [Forêt  et  Maison  forestière 
de]  (Pyr.-Or.),  191. 

BALLIF  [Refuge],  194. 
BANYULS-SUR-MER  (Pyr.-Or.),  203 
BARBAZAN  (HIe-Gar.),  139. 
BARCARÈS  [Le]  (Pyr.-Or.),  183. 
BARCELONNE  (Gers),  111. 

BARÈGES  (Hles-Pyr.j,  106. 
BARTHE-DE-NESTE  fLa]  (IL  PS 
Pyr.),  74. 

BATÈRE  [Tour  de],  199.  \ 

BAYONNE  (Bses-Pyr.).  18. 
BAYSSELLANCE  [Refuge],  93. 
BAZIÊGE  (Hte-Gar.),  160. 

BÉAR  [Cap],  202. 

BEAUCENS  [Cliâleau  d'ej,  86. 
BEAUDÉAN  (Htes-Pyr.),  110. 
BÉDAT  [Grottes  et  Mont  du],  121. 
BEDOUS  (Bses-Pyr.),  60. 

BELAIR  (Bses-Pyr.),  56. 

BELCAIRE  (Aude),  165. 

BÉLESTA  (Ariège),  161. 

BELL  EGARDE  [Fort  de],  196. 
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BELLOCQ  (B.-Pyr.),  45. 
BÉNESSE-MAREIVINE  (Landes),  17. 
BENQUÉ-DESSOUS  (Hte-Gar.),  U6. 
BENQUÉ-DESSUS  (Hle-Gar.),  146. 
BÉTHARRAM  (Bses-Pyr.),  72. 
BETPOUEY  (Htes-Pyr.),106. 
BIARRITZ  (Bses-Pyr.),  22. 
BIDARRAY  (Bses-Pyr.),  41. 

BIDART  (Bses-Pyr.),  29. 

BIELLE  (Bses-Pyr.),  61. 

BIGORRE  (Pic  du  Midi  de],  108.' 
BIOUS-ARTIGUES  [Plateau  de],  69 
BIOUS-OUMETTES  (Bses-Pyr.),  69. 
BITAUBÉ  [Château  de],  56. 
BITRAGUE  [Sommet  de],  173. 

BIZE  (Aude),  181. 

BLEU  [Lac],  122. 

BONASCRE  [Plateau  de],  164. 
BOO-SILHEN  (Htes-Pyr.),  84. 
BORDEAUX  (Gironde),  2. 
BORDÈRES-LOURON  (Htes  - Pyr.), 
152. 

BOSOST  (Espagne),  151. 

BOUCAU  [Le]  (Bses-Pyr.),  17. 
BOUILLOUSES  [Les],  193. 
BOULBENNE  [Abbaye  de],  159. 
BOULETERNÈRE  (Pyr.-Or  ),  186. 
BpULOU  [Le]  (Pyr.-Or.),  195. 
BOURG-D’OUEIL  (Hte-Gar.),  147. 
BOURG-MADAME  (Pyr.-Or.),  194. 
BOUSSENS  (Hte-Gar.),  135. 

BRAM  (Aude),  167. 

BUGLOSE  [Monastère  de]  (Landes), 
14. 

BUISSON  [Le]  (Dordogne),  77. 
BURGUETE  (Espagne),  45. 

BUROS  (Bses-Pyr.),  57. 

BUZY  (Bses-Pyr.),  61. 

c 

CABALIROS  [Le],  94. 

CABANNES  [Les]  (Ariège),  162. 
CADÈAC  (Hles-Pyr.),  74. 

CAIZARDÉ  [Tue  de],  158. 

CALDARÈS  [Gorge  du],  71. 

CALYPSO  [Cascade  de],  86. 
CAMBASQUE  [Plateau  de],  92. 
CAMBO-LES-BAINS(Bses-Pyr.),  39. 
CAMBO-LES-THERMES  (Bses-Pyr.), 
41. 

CAMPAGNE-SUR- AUDE  (Aude),  172. 


[èëllocq] 

CAMPAN  (Htes-Pyr.),  110. 
CAMPRODON  (Espagne),  200. 
CANAVEILLES- LES  - BAINS  (Pyr.- 
Or.),  192. 

CANET  (Pyr.-Or.),  185. 

CANFRANC  (Espagne),  60. 

CANIGOU  [Le],  191. 
CANTAOUS-TUZAGUET  (Htes-Pyr.), 
75. 

CAPBRETON  (Landes),  17. 

CAPCIR  [Pays  du],  175. 
CAP-DE-LONG  [Lac  de],  75. 
CAPENDU  (Aude),  176. 

CAPVERN  [Bains  de]  (Htes-Pyr.),  73. 
CARBONNE  (Hle-Gar.),  135. 
CARCANET  [Pic  de],  175. 
CARCANIÈRES  ET  D’ESCOULOU 
BRE  [Bains  de]  (Ariège  et  Aude), 
175. 

CARCASSONNE  (Aude),  167. 
CARENÇA  [Gorges  de],  192. 
CARLITTE  [Puig.],*194. 

CASTEILLOU  [Col  de],  176. 
CASTELBLANCA  [Tour  de],  146. 
CASTEL-MOULY  [Le],  121. 
CASTELNAUDARY  (Aude),  167. 
CASTELNAU  D’AZUN  [Chât.  de].  67. 
CASTELNAU-RIVIÈRE-BASSE  (Ht»S- 
Pyr.),  111. 

CASTEL-ROSSELLO  (Pyr.-Or.),  185. 
CASTELVIElL[Tour  de],  145. 
CASTILLON  (Ariège),  155. 
CASTILLON -DE-LARBOUST  (Hte- 
Gar.),  148. 

CA  U MONT  (Ariège),  153. 
CAUTERETS  (Htes-Pyr.),  87. 
CAZARIL-LASPÉNE  (Hte-Gar.),  145. 
CAZAUX  - DE  - LARBOUST  (Hle  - 
Gar.),  152. 

CAZÉRE  (Hte-Gar.),  135. 

CERBÈRE  (Pyr.-Or.),  203. 

CERBÈRE  [Cap],  203. 

CÈRET  (Pyr.-Or.),  196. 

CÉRlSEY  [Cascade  de],  92. 

CHAMBRE  D’AMOUR  [La]  (Bses- 
Pyr.),  27. 

CHIBERTA  [Lac  de],  27. 

CHIOULA  [Col  et  Signal  de],  165. 
CHIROULET  [Hôtellerie  du],  122. 
CIBOURE  (Bses-Pyr),  30. 
CIER-DE-LUCHON  (Hte-Gdr.),  140. 
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CIERP  (Hle-Gar.),  140. 
CINTEGABELLE  (Hte*Gar.),  159. 
CLÈDES  [GouCfre  de],  151. 
CLERMONT  (Ariège),  155. 
COARRAZE-NAY  (Bses-Pyr.},  72. 
CŒUR  [Cascade  du],  148. 
COLLIOURE  (Pyr.-Or.),  202. 
CONTENTE  [Gol  de],  95. 

CORBIÉRES  [Les],  177. 
CORNEILLA-DE-CONFLENT  (Pyr.- 
Or.),  187. 

CORNEILLA-DEL-VERCOL  (Pyr.- 
Or.),  201. 

CORNICHE  [Route  de  la],  203 
CORSAVY  (Pyr.-Or  ),  199. 
CORTALETS  [Chalet-hôtel  des] 
(Pyr.-Or.),  191. 

COSTABONA  [Pic  de],  201. 
COUDONS  (Aude),  165. 

COUIROU  (Croix  de),  173. 

COUIZA  (Aude),  172. 

COU MÉ LIE  ) Chaos  du],  102. 
COUSTOUGES  (Pyr.-Or.),  199. 

CR  A M P AGN  A [Chat,  de]  (Ariège),  159. 
CUARTEL  DE  SOCOTOR  (Espa- 
gne), 70. 

CULET  [Le),  149. 

D 

DAX  (Landes),  14. 

DOUZENS  Aude),  176. 

DRAZET  [Font  aine  du],  165. 

DU  R 1ER  [Brèche],  191. 

E 

EAUX-BONNES  (Bses-Pyr  ),  62. 
EAUX-CHAUDES  (Bses-Pyr.),  67. 
ELNE  (Pyr.-Or.),  201. 

ENCAUSSE  [Thermes  d’]  (Hte-Gar.), 
135. 

ENFER  [Cascade,  Parc  et  Rue  d’], 
147. 

ERCÉ  (Ariège),  157. 

ER  R (Pyr.-Or.),  194. 

ESCALDAS  [Las]  (Andorre),  166. 
ESCALEDIEU  [L]  (Hles-Pyr  ),  74. 
ESCALETTE[Pas  d’],  150. 
ESCOULOUBRE  (Aude),  175. 
ESCOUSSAS  [Pas  d ],  150. 

ESPAGNE  [Pont  d’],  92. 
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ESPEZEL  (Aude),  165. 

ESPIADET  (Hles-Pyr.),  123. 
ESQUiÈSE-SÈRE  (Ht^S-Pyr.),  97. 
ESTAVAR  (Pyr.-Or.),  194. 

ESTOM  [Lac  d ],  94. 
ESTOM-SOUBIRAN  [Col  et  Lacs  d’], 
94. 

ESTREMÈRE  [Pic  d ],  70. 
EUGÉNIE-LES-BAINS  (Landes),  111 
EVOL  [Château  d’],  192. 

F 

FABIAN  (Htes-Pyr.),  75. 

FACTURE  (Gironde),  8. 

FAISANS  [Ile  des],  33. 

FANGES  [Forêt  des],  173. 

/ERRÈRE  (Htes-Pyr.),  139. 
FIGUERAS  (Espagne),  196. 

FILLOLS  (Pyr.  Or  ),  191. 

FLEURY  (Aude),  180. 

FOIX  (Ariège),  159. 

FONTAINE  D’AMOUR  [La],  près  de 
Luehon,  145. 

FONTAINE  D’AMOUR  [La],  près  de 
Verne  t-les-Bains,  188. 
FONTARABIE  (Espagne),  31. 
FONTESTORBES  [Fontaine  de],  161. 
FONTFROIDE  [Abbaye  de],  180. 
FONTPÉDROUSE  (Pyr.-Or.),  192. 
FONTRABIOUSE  (Pyr.-Or.j,  176. 
FONT-ROMEU  (Pyr.-Or.),  193. 
FORMIGUÈRES  (Pyr.-Or.),  176. 

FOS  (Hte-Gar.),  140 
FOU  [Gorge  de  la],  199. 
FRANQUI-PLAGE  [La],  181. 
FRONSAC  (Htes-Pyr.),  139. 

FUILLA  (Pyr.-Or  ),  190. 

G 

GABAS  (Bses-Pyr.),  69. 

GAN  (Bses-Pyr  ).  61. 

GANTIES  (Hte-Gar.),  135. 

GARBET  [^ac  de],  158. 

GARET  [Cascade  de],  110. 

GARGAS  [Grotte  de],  75. 

GAUBE  [Lac  de],  92. 

GAVARNIE  (Htes-Pyr.),  102. 

GÈDRE  (Htes-Pyr.),  l'  I. 

GÉLOS (Bses-Pyr.),  56. 

GER  [Pic  du],  67. 
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GINOLES-LES-BAINS  (Aude),  173. 
GISCLARD  [Ponl],  192. 

GNOLES  [Cascade  de],  164. 

GOA  [Tour  de], '189. 

GOURZY  [Plateau  de],  66, 

GRAUS  DE  CANAVEILLES  [Les], 

(Pyr.-Or.),  192. 

GRIPP  (Htes-Pyr.),  110. 

GR  U ISS  AN  (Aude),  181. 

GUÉTHARY  (Bses-Pyr.),  29. 

GUICHE  (Bses-Pyr.),  72. 

GUIRAUDET  (Bses-Pyr.),  55. 

GUZET  [Etang  de],  158. 

H 

HALSOU  (Bses-Pyr.),  39. 

HENDAYE  (Bses-Pyr.),  31. 
HÉRITAGE-A-COLAS  [L’],  près 
Barèges,  107. 

HERM  [Grotte  de  1’^,  161. 

HERNANI  (Espagne),  38. 
HOMME-MORT  [Grotte  et  Roc  de  1], 
161. 

HOSPICE  DE  FRANCE  [Hte-Gar.), 
149. 

HOSPITALET  [L’]  (Ariège),  166. 
HOURAT  [Gorge  du],  62. 

HOURQUE  DES  CINQ-COURS,  108. 

I 

IBANETA  [Cold’],  44. 

IGUELDO  [Mont]  (Espagne),  38. 

ILLE  (Pyr.-Or.),  186. 

IRUN  (Espagne),  34. 

ISCOO  [Cascade  d’],  65. 

ITXASSOU  (Bses-Pyr.),  41 
IZESTE  (Bses-Pyr.),  61. 

J 

JACA  (Espagn  ),  60 
JAIZQUIBEL  [Le].  33. 

JER  [Pic  du],  82. 

JONCET  (Pyr.-Or.),  192. 

J OU  [Col  de],  189. 

JURANÇON  (Bses-Pyr.),  55. 

JUZET  [Cascade],  145. 

L 

LABARTHE-AVÉZAC  fH tes-Pyr.) 74. 
LABARTHE-INARD  (HtC-Gar.),  135. 


LABENNE  (Landes),  17. 
LABROQUÈRE  (Hte-Gar.),  136. 
LACOURT  (Ariège),  156. 

LAGUILLON  (Ariège),  161. 

LALUQUE  (Landes),  14. 

LAMOTHE  (Gironde),  8. 
LANNEMEZAN  (Htes-Pyr.),  74. 
LAPACA  [Cascade  de],  104. 

LAPA  LME  [Etang  de],  181. 

LAQUET  [Col  du],  108. 

LARUNS  (Basses- Pyrénées\  61. 
LATOUR- DE-CAROL  (Pyr  -Or 
166. 

LATRAPE  [Col  de],  157. 

LAVE  DAN  [Le],  (Htes-Pyr.),  84. 
LAVELANET  (Ariège),  161. 

LAYRAC  (Gers),  76. 

LECTOURE  (Gers),  76. 

LÈS  (Espagne),  151. 

LESCAR  (Bses-Pyr.),  55. 

LESCURE  (Ariège),  155. 

LESPONNE  (Htes-Pyr  ),  122. 
LEUCATE  (Aude),  181. 

LÉZIGNAN  (Aude),  177. 

LIENZ  [Plateau  de],  107. 

LIMOUX  (Aude)  ; 171. 

LISEY  [Plateau  du],  93. 

LLAGONE  [La]  (Pyr.-Or.),  176- 
LLANSA  (Espagne),  203. 

LLIVIA  [Enclave  de],  194- 
LORDAT  (Ariègp),  164. 

LORTET  (Htes-Pyr.),  74. 
LOUHOSSOA  (Bses-Pyr.),  41. 

LOUP  [Grottes  du],  83. 

LOURDES  (Htes-Pyr.),  77. 

LOURDES  [Lac  de],  83. 
LOURES-BARBAZAN  (Hte-Gar.),  139. 
LOURES-BAROUSSE  (Htes-Pyc.),  139. 
LOUVIE-JUZON  (Bses-Pyr.), 61. 
LUCHON  (Haute-Garonne),  140 
LUGAGNAN  (Htes-Pyr.),  84. 

LUTOUR  [Yallée  de],  94. 

LUZ  (Illes-Pyr.),  97. 
LUZENAC-GARANOU  (Ariège),  162. 
LYS  [Hôtelleries  et  Vallée  du],  147 

M 

MADRES  [Le],  175. 

MALADETTA  [Massif  de  la],  152 
MANYAQUES  (Pyr.-Or.),  199 
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[marcâdau] 

M ARC  AD  AU  [Cabanes  e 1 Port  de],  90. 
MARCADIEU  (Htes-Pyr.),  114. 
MARIGNAC  (Hte-Gar  ],  140. 
MARMARE  [Col  de],  16j. 
MARQUIXANES  (Pyr.-Or.),  186. 
MARTRES  (Hte-Gar.),  133. 

MAS  D’AZIL  [Le]  (Ariège),  13o-136 
MATTE  [Forêt  de  la].  176. 
MAU80URGUET  (Htes-Pyr.),  111. 
MAUDITS  [Monts],  132. 

MAUVEZIN  (Htes-Pyr.),  74. 

MAYLIN  (Hte-Gar.),  146. 

MAYRÉGNE  (Hte-Gar.),  147. 
MAZÉRES-SUR-SALAT  (H'e-Gar.), 
133. 

MELLES-SÉRIAIL  (Hle-Gar.),  140. 
MÉRENS  (Ariège),  166. 

MILLAS  (Pyr.-Or.),  183. 
MILLIÉRES[Col  de],  191. 

MINERVE  (Hérault),  181. 

MIRADOUX  [Fort  du],  202. 

MOLITG [Bains  de]  (Pyr.-Or.),  186. 
MONDONY  [Gorges  du],  197, 

MONNÉ  [Le]  [près  Cauterets],  9>. 
MONTAGNOLE  [La],  198. 
MONTAUBAN  (Tarn-et-Gar.),  123. 
MONTAUBAN  [Cascade  de],  143. 
MONTAUT-BÉTH  ARR  AM  (Bses-Pyr.), 
72. 

MONTBOLO  (Pyr.-Or.),  198. 
MONTCALM  [P.C  de],  162. 
MONTDARRAIN  [Pic],  41. 
MONT-DE-MARSAN  (Landes),  lit. 
MONTESPAN  (ILe-Gar.),  133. 
MONTFORT-EN-CHALOSSE(  Landes), 
17. 

MONTJOIE  (Ariège),  153. 
MONTLOUIS  (Pyr.-Or.),  192. 
MONTOUSSÉ  [Château  de],  73. 
MONTPEZAT  [Château  de],  133. 
MONTRÉJEAU  (Hte-Gar.),  133. 
MONTSÉGUR  [Château  de],  16. 
MONT-VALIER  [Le],  133. 

MORCENX  (Landes),  14  et  111. 
MORLAAS  (Bses-Pyr  ),  37. 
MOULLEAU  [Le]  (Gironde),  12. 
MOUNJOYO  [Col  de  la],  130. 
MOURISCOT  [Lac],  28. 

MOUSTAJON  (Hte-Gar.),  131. 

MOUX  (.4ud  ‘),  177. 

MURET  (Hte-Gar  ),  134. 


N 

NAPOLÉON  [Pont],  100. 

NARBONNE  (Aude),  177. 

NAUROUZE  [Col  et  Pierres  de],  167. 
NAY  (Bses-Pyr.),  72. 

NÉGRESSE  [La]  (Bses-Pyr.), 22. 
NESTALAS  (Hles-Pyr.),  86. 

NETHOU  [Pic  de],  132. 

NOSSA  [Bains  de),  186. 

NOTRE-DA  M E-D  E-G  U A D ALUPE 
(Espagne),  33- 

NOTREr-DAME-DE  - PROUILLE 

[Monastère  de],  IG7. 

NOUVELLE  [La]  (Aude),  181. 

NYER  (Pyr.-Or  ),  1 2. 

O 

ODEILLO  (Pyr.-Or.),  193. 

OLETTE  (Pyr.-Or.),  192. 

OLIVET  [Mont],  119. 
OLORON-SAINTE-MARIE  (Bses-Pyr.), 
38. 

OO  (Hte-Gar.),  ^48. 

OO  [Lac  et  Cascadî  d'],  148. 
ORDIZAN  (Htes-Pyr.),  114. 

ORGEIX  (Ariège),  164. 

ORLU  (Ariège),  164. 

ORRÉDON  [Lac  d’],  75. 

QRTHEZ  (Bses-Pyr.),  48. 

OSSAU  [Pic  du  Midi  d’],  69. 

OSSÉS  (Bses-Pyr.),  42. 

OSSUN  t tes-Pyr.),  73. 

OUROUT  [Château  d’],  83. 

OUST  (Ariège),  136. 

P 

PALALDA  (Pyr.-Or.),  198. 
PALAU-DEL-VIDRE  (Pyr.-Or.),  201. 
PAMIERS  (Ariège),  139. 

PANTICOSA  [Bains  de]  (Espagne),  71. 
PARISIEN  [Cascade  du],  149. 
PASAJES  (Espagne),  34. 
PAS-DE-ROLAND  [Le],  40. 

PAU  (Bses-Pyr.),  48. 

PAYOLÎ-E  [Vallée  de],  123. 

PÉGUÉRE  [Cime  du],  93 
PENA  [La],  188. 

PÉNE-NÉRE  [Crête  de],  93. 

PERCHE  [Col  de  la],  193. 


m 
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PERPIGNAN  (Pyr.-Or.),  182. 
PERTHUS  [Le]  (Pyr.-Or.),  196. 
PtXiORA  (Aude),  167. 
PEYREKORADE  (Landes),  72. 
PEYRESOURDE  [Col  OU  Port  de], 
152. 

PEYROU  [Roc  de].  175. 

PEZENS  (Aude),  167. 

PI  A (Pyr.-Or.),  185. 
PIC-DU-IVilDI-DE-BIGORRE,  108. 
PIC-DU-MIDI-D’OSSAU,  69. 
PlCADE[Port  de  la],  l.O. 
PIERREFITTE-NESTALAS  (Haules- 
Pyr.),  86. 

PIERRE-LYS  [Défilé  de],  174. 

PI  ÉTAT  [Chapelle  de],' 57. 

PILAT  [Dune  du]  (Gironde),  13.  ' 

PI  MENÉ  [Le  et  Col  du],  106. 
PINSAGUEL  (H:e-Gar.),  158. 

PIQUE  [Fonlaine  de  la].  149. 
PLA-DE-LA-GOLE  (Hles-Pyr  ),  96. 
PLA  - DE  - LOUBASSOU  (Iltes-Pyr.) 
96. 

PLA-GUILLEM  [Le], 200. 

PLANÉS  (Pyr.-Or.),  192. 

POMAS  (Aude),  171. 

PONTAU  (Espagne),  151. 
PONT-DU-ROY  [Le],  140,  151. 

PORTA  (Pyr.-Or.),  166. 

PORT-BOU  (Espagne),  203. 

PORTÉ  (Pyr.  Or.),  166. 

PORTEL  [Col  du],  161. 

PORTILLON  [Port  du],  151. 
PORT-VENDRES  (Pyr.-Or.),  202. 
POURTALET  [Col  du],  70. 

POUZAC  (Hles-Pyr.),  114. 

PRADES  (Ariège),  165. 

PRADES  (l‘yr.-Or.  , 186. 
PRAGNÈRES  (Htes-Pyr.),  101. 
PRAT-DEL-REY  [Le],  164. 
PRATS-DE-MOLLO  (Pyr.-Or.),  200. 
PRÉCHACQ  [Bains  de]  (Landés),  14. 
PRESTE  [La]  (Pyr.-Or.),  200. 

PRIGUE  [Puig  de],  176. 

PUIGCERDA  (Espagne),  194. 
PUIGMAL  [Le]  (Pic),  194. 

PU I VERT  (Aude),  161. 
PUYMORENS[Colde],  166. 

PUYOO  (Bses-Pyr.),  45. 
PUYLVALADOR  (Pyr.-Or.),  176. 
PYRÉNÉES  [Route  des],  204. 


Q 

QUI  LL  A N (Aude),  172. 

QUILLANE  [Colde],  176. 

R 

RÉBÉNACQ  (Bses-Pyr.),  56. 
REINE-HORTENSE[Gran  ,e  de  la], 93. 
RENCLUSE  [Refuge],  152. 
RENNES-LES-BAINS  (Aude),  172. 

R H U N E [La]  (Bses-Pyr . ),  30. 

RIA  (Pyr.-Or.),  186. 

RIBAOUTO  [Gorge  de],  156. 

RI  OU  [Col  et  Plateau  de],  93. 

RISCLE  (Gers),  111. 

RIVESALTES  (Pyr.-Or  ),  181. 
RONCEVAUX  (Espagne),  44. 
ROQUEFIXADE  (Ariège),  161. 

ROY  [Grotte  du],  82. 

S 

SAHORRE  (Pyr.-Or.),  189. 
SAILLAGOUSE  (Pyr.-Or.),  194. 
SAILLENS  [Pont  de],  1C6. 
SAINT-AVENTIN  (Hle-Gar.),  152. 
SAINT-BARTHÉLEMY  [Pic  de],  165. 
SAINT-BÉAT  (Hte-Gar.),  140. 
SAINT-BERTRAND-DE-  COMMINGE 
(Hte-Gar.),  136. 

SAINT-CHRISTAU  (Bses-Pyr.),  59. 
SAINT-ÉTIENNE  -DE-  BÀÎGORRY 

(Bses-Pyr.),  42. 

SAINT-FÉLIU-D’AMONT  (Pyr.-Or.), 
185. 

SAINT-GAUDENS  (Hte*Gor.),  135. 
SAINT-GEORGES  [Défilé  de],  175. 
SAINT-GERMÉ  (Gers),  111. 
SAINT-GIRONS  (Ariège),  154. 

SAINT  -JEAN-  D’AIGUES  -VIVES 
(Ariège),  161. 

SAINT-JEAN-DE-LUZ  (Bses-Pyr.),  29. 
SAINT-JEAN-DE-VERGES  (Ariège), 
159. 

SAINT-JEAN-PIED-DE-PORT  (Bses- 
Pyr.),  42. 

SAINT-LARY  (Htes-Pyr.),  75. 

SAINT- LAURENT- DE  - CERDANS 
(Pyr  -Or.),  i99. 

SAINT-LAURENT-  DE-LA-SALAN- 
GUE  (Pyr.-Or.),  185 
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SAINT-UZIER  (Ariège),  153. 
SAINT-LOUIS  [Col  de],  173. 
SAINT-MAMET  (Hte  Car.),  145. 
SAINT  - MARTIN  - DU  -C  A N I GO  U 
[Abbaye  de],  189. 

SAINT-M  ARTIN-LYS  (Aude),  174. 
SAINT-MARTORY(Hle-Gar.),  13.5- 
SAINT-MICHEL-DE-CUXA  [Abb.de], 
186. 

SAINT-NÉRÉE  LES-BAINS.  F.  Fer 

rère. 

SAINT-PAPOUL  (Aude),  167. 
SAINT-PAUL-DE-JARRAT  (Ariège), 
161. 

SAINT-PAUL- D’OUEIL  (Ilte-Gar.), 
147. 

SAINT-PAUL-LÈS-DAX  (Landes), 
17. 

SAINT-PÉ  (Iltes-Pyr.),  72. 
SAINT-PIERRE  [Plage  1,  180. 
SAINT-SAUVEUR  [Ermitage  de],  161. 
SAINT-SAUVEUR  (Hles-Pyr.),  99. 
SAINT-SAVIN  (Htes-Pyr.),  86. 
SAINT-SÉBASIIEN  (Espagne),  34. 
SAINT-SERNIN  (Ariège),  156. 
SAINT-VINCENT  [Gorges  de],  189. 
SAINT-VINCENT-DE-PAUL[Berceau 
de]  (Landes),  14. 

S A I N T - VINCENT  -DE-  TYROSSE 
(Landes),  17. 

SAINTE-MARIE  [Château  de],  99. 
SAINTE  - MARIE  - DE  - CAMPAN 
(Htes-Pyr.),  110. 

SAINTE-MARIE-LES-BAINS  (Htes- 
Pyr.),  139. 

SAINTE-RUFINE  [Chapelle  dé],  161. 
SALANQUE  [La]  (Plaine),  185. 
SALCES  (Pyr.-Or.),  181. 

SALÉCHAN  (Htes-Pyr.),  139. 
SALIES-DE-BÉARN  (Bas.-Pyr.),  45. 
SALIES-DU-SALAT  (Hte-Gar.),  153. 
SALLENT  (Espagne),  70. 
SAN-PEDRO-DE-RODA  (Espagne), 
203. 

SARRABAT  [Château  de],  57. 
SARRANCE  (Bses-Pyr.),  60. 
SARRANCOLIN  (Htes-Pyr.),  74. 
SAUBUSSE-LES-BAINS  (Landes),  17. 
SAUTO  (Pyr.-Or.),  192. 
SAUVEGARDE  [Pic  de],  150. 
SAVERDUN  (Ariège),  159. 
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SÉJOURNÉ  [Viaduc],  192. 

SENTEIN  (Ariège),  155. 
SEPT-TRÈRES  [Col  des],  165. 
SERDINYA  (Pyr.-Or.),  191. 

SÉRE  (Htes-Pyr.),  97. 

SERRAT  D’EN  MERLE  [Le],  198. 
SERRES-CASTET  (Bses-Pyr.),  58. 
SIGEAN  [Etang  de],  181. 

SIRADAN  (Htes-Pyr.),  139. 

SOCOA  [Pointe  du],  30. 

SOLDEU  (Andorre),  166. 

SOMPORT  [Le],  60. 

SOUEIX  (Ariège),  156. 

SOULOM  (Htes-Pyr.),  97. 

SOULOR  [Col  du],  66. 
SUPERBAGNÉRES  (Hte-Gar.),  146. 

T. 

TARASCON  (Ariège),  162. 

TARBES  (Hles-Pyr. j,  111. 

TARSAC  (Gers),  111. 

TECH  [Le] (Pyr.-Or.),  200. 

TEICH  [Le]  (Gironde),  8. 

TESTE  [La]  (Gironde),  8. 

THORENT  [Château  de],  190. 

THOU  [Cabanes  de],  108. 
THUÉS-LES-BAINS  (Pyr.-Or.),  192. 
THUIR  (Pyr.-Or.),  185. 
TIBIRAN-JAUNAC  (Htes-Pyr.),  75. 
TOULOUSE  vHte-Gar.),  125. 
TOURMALET  [Col  et  Pic  du],  110. 
TOURNAT  (Htes-P^r.),  73. 

TRÉBONS  (Hte-Gar.),  146. 

TRIMOUNS  [Col  de],  165. 

TRINITÉ  [Colline  de  la),  47. 

U 

ULIA  [Mont]  (Espagne),  38. 

UR  (Pyr.-Or.),  166. 

U R DOS  (Bses-Pyr.),  60. 

URRUGNE  (Bses-Pyr.),  31. 
USSAT-LES-BAINS  (Ariège),  162. 
USSON  [Bains  d’]  (Ariège),  175. 
USTARITZ  (Bses-Pyr.),  39. 

V 

VALCABRÉRE  (Hte-Gar.),  136. 
VALCARLOS  (Espagne),  43. 

VALIER  [Mont],  155. 

VARILHES  (Ariège),  159, 
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VÉNASQUE  [Port  de]  (Espagne),  150. 
VÉNERQUE  (H.-Gar.),  159. 
VERNAJOü'L  (Ariège),  159. 

VERNAUX  (Ariège),  164. 

VERNET- LES- BAINS  (Pyr.-Or  ), 
187. 

VERZEILLE  (Aude),  171. 

ViC  (Ariège),  156. 

VIC-EN-BIGORRE  (Htes-Pyr.),  111. 
VlCDESSOS  (Ariè^.e),  162. 
VIGNEMALE  [Le],  93. 


[VÉN.VSQUSJ 

VILLEFRANCHE-  DE  - GONFLENT 
(Pyr.-Or.),  186. 

VILLEFRANCHE-DE  “LAURAGUAIS 
(Hte-Gar.),  166. 

VILLELONGUE  (Hles-Pyr.),  86. 
VILLENOUVELLE  (Hle-Gar  ),  166. 
VINÇA  (Pyr-Or.),  186. 

VISCOS  [Pic  de],  94. 

W 

WALLON  [Refuge],  96. 
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partez  pas  en  voyage 

sans  garnir  votre  trousse  de 

POUDRE  de  riz  SIMON,  SAVON  SIMON 

et  de  _ 

(Brème  Simon 

(en  tuber  très  pratique) 
Indispensables  pour  la  toilette 
et  les  soins  de  la  peau. 


En  été  la 

Crème  Simon 

combat 


Hâle. 

Rougeurs. 

Coups  de  soleil. 


En  hiver 
elle  fait 
disparaître  ; 


Crevasses. 

Gerçures. 

Rougeurs. 


VITTEL 


(VOSGES) 

Saison  du.  25  Mai  au  25  Septembre 

ARTHRITIQUES 
.1  HÉPATIQUES 

Situation  merveilleuse  — Installation  de  cures  moderne 
Tous  les  Sports  — Vie  au  grand  air 
PRIX  MODÉRÉS 


Station  des 


Rensi 

IL^ 


Direction  Établissement  thermal,  a TITTEL 
Renseignements  ] Agence  de  Vittel,  24,  r.  du  4*8eplembre,  PARIS 
Syndicat  d’initiative,  a VITTEL 


J 


l-UCMOM 

^ REINE  DES  PYRÉNÉES  ^ 

630  MÈTRj^^ALTITÜDB 
Célèbre  par  i 
La  Beauté  de  ses  Sites; 

La  Douceur  de  son  Climat 

L’Efficacité  de  ses  Eaux 


LUCHON  est  la  Capitale  du  Soufre  (Landouzÿ) 
Possède  les  Sources  les  plus  Radioactives  de  France. 
Étahlissemenl  thermal  o-uvert  toute  Vannée 


CASINO  DE  PREMIER  ORDRE 
Golf  — Sports  d’Hiver 


JEANNE3R.ET  & 


31,  boul,  8t-Germaln 

PARIS 

Monobloc 

Le  plus  parfait 
des  appareils 
stéréoscopiques 


Les  plus  jolies  photographies  en  relief 


noir  et  couleurs  sont  obtenues  avec 


PUBLICITÉ  DES  GUIDES  DIAMANT 

EXERCICE  1923 

I.  Adresses  utiles  — Sociétés  financières 
Journaux  — Chemins  de  fer  — Indicateurs 
Compagnies  maritimes 

ADRESSES  UTILES 

AGENCES  DE  BAGAGES 

AGENCE  DE  BAGAGES 

Enlèvement  des  Bagages 
à domicile  et  à l’étage 

K-NREGISTREMENT  fcXPÉniITON 

Grande  et  petite  vitesse 

MESSAGERIES  DU  TOURISME 

6,  rue  Michel-Chasles,  PARIS 
Eq  f.icc  la  "are  du  P.-L.-M. 
iTElIPHÔÜÊI  Diderot  30.18. 

AGENCES  DE  VOYAGES 

LES  VOYAGES  MODERNES 

4,  avenue  de  l’Opéra,  PARIS 
14,  avenue  Félix-Faure,  NICE 

Maison  Française  fondée  en  1898 

■ •■■■a'* 

Délivrance  de  Billets 
Organisation  de  Voyages 
en  Groupes  et  Particuliers 

AGENCE  D’ACHAT  ET  VENTE 
D’IMMEUBLES 

ACHAT  ET  VENTE  D’IMMEUBLES 
Terrains,  Villas,  Châteaux 
Locaux  commerciaux,  Boutiques 

CABINET  MAURICE  BERTRAND 

Membre,  de  la  Chambre  Sijndicalc  des 
Négociants  en  Immeubles  de  Paris  et 
de  la  Seine 

22.  CHAUSSÉE  D’ANTIN,  PARIS 
Tél.  ■ Louvre  24  00 

ANTISEPSIE 

Bain  stimulant  de 

J.-A.  PENNÉS 
Vinaijlfre  antiseptique  de 

j.-A.  PENNÉS 

H.  E.  PENNÉS  et  TOÜLET 

Toutes  Pharmacies  «et 

3,  rue  de  Latran,P/t/?/5(5*) 

AGENCES  DE  LOCATIONS 

Agence  des  Étrangers 

41,  rue  Tronchet,  PARIS 
'l  ôléfdi.  : Central  87. IG 

VENTE  & LOCATION 

Aiipartcmc-nts  meublés  et  non  men- 
Idcs.  — Immeubles,  Hôtels  par- 
ticuliers, ChSteaux,  Villas,  Bains 
do  mer, Terrai  ns, Fcniics,  Usines. 

ARMOIRES  NORMANDES 

ARMOIRES  NORMANOES 

à 400  francs 

Spéciulilc  de  tables  à (irelles  matsivet 
anricnnes  cl  repi-tiduclioii 
Vaisseliers.  — Bahuts.  — BuiTets,  — 
Bonnetières.  Horloges..  — Coffres 
- Chaises. 

7,  RUE  DES  COTTAGES  PARIS 

.NorJ-Su  J : ilaliüi*  l^*iiMcck 

Publicité  des  GUIDES  DIAMANT 
Exercice  1923 


Type  A 


lÆ 


SANS^  MERCURE  NI  CUIVRE 
PRETIENT  et  GUÉRIT  TOUTES  UALASIES  INFECTIEUSES 
HYGIÈNE  de  la  Femme 
Contre:  METRITÉS,  PERTES,  CANCERS 
Pansement  des  Plaies. 

Une  division  dujlaconpar  litre  d’eau, 

INDISPENSABIE  contre  les  EPIDÉI^iES 
Contre  GRIPPE. ANGINES, FIÈVRE  TTPEGIZIE 
MALADIES  GASTRO-INTESTINALES 
Dosbb  : 10  à 50  gouttes  dans  une  infusion  après  clwque  repas. 

DÉSODORISANT  PARFAIT 
Asoptise,  Tonifie  et  Embellit  la  Peau 
Contre  : Démangeaisons,  Dartres,  Rougeurs 

D R C Insoluble,  Remplace  riodofonne 

U 11  C CICATRISATION  RAPIDE  des  PLAIES. 
Pour  tous  renseignements  et  brochures,  s’adresser 
Sté  de  TANIODOL.  40.  Rue  Condorcet.  PARIS. 

DfeTAU.  DANS  |rOUTCS  PMAWMACtES 


EXTERNE 

Une 

INTERNE 

Dosbb  : 10  à 50  gou 

SAVON 


The  MOST  FOWEUT^UL  of  DISINFE^CTANTS 
CONTAINS  NO  COPPER  NO  MERCURY 
PBETENTE  and  CURES  ALL  INFECTION  DISEASES 
For  the  ladies  HYGIENE 
ünrinlUi  fofe  ladies  INTIMATE  AILMSNTS 
BEMORREAGES,  CANCERS. 

Wash  for  wounds  and  eoroe. 

Take  one  part  of  the  bottle/or  two  pin^  of  uiater. 

I SSlî'FPVI&l  fi  I INDISPENSABLE  in  case  of  EPIDEMIES 

iiTrKHAI  IlSF  INFLUENZA  DIPHTERIE, TYPEÛID FETER 
|iX10B»lieNHIa  uyi«  GASTRO-INTESTINAL  TROUBLES. 

Dosa  : 10  to  50  dfops  la  light  infusion  after  every  mea). 
A A B PERFECT  OESODORANT 

S y â r Asepties,  tonifies  skin. 

V V » I Improves  complexîon. 

P (|  W n r g Unsoluble.  To  be  used  instea  d o!  lodolorm 
r U n U & n quick  healing  of  woünos. 

For  partieuldrs  and  booklets,  applg  to  the 

Sté  de  1 ANIObOL,  40,  Rue  Condorcet,  PARIS 

RÊTAIL.  IN  ALli.  ÜRUG8TORE8. 
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SOCIÉTÉ  FRANÇAISE 

DES 

MUNITIONS 

DE  CHASSE,  DE  TIR  ET  DE  GUERRE 

(Anciens  Établissernenh  GÉVELOT  ^ GAUPlLLAl) 

Société  anonyme  au  Capital  de  SIX  MILLIONS  de  Francs 
Entièrement  remboursé 


SIÈGE  SOCIAL  : 

30,  rue  Notre-Dame-des-Victoires,  PARIS 


DOUILLES 


CARTOUCHES 


üt 


SPORTS 


La  Société  Française  des  Munitions 

I 

a repris  ses  fabrications  “ d'avant- guerre 
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ARCHITECTES  PA  YSAGISTES 

Établissements 

MOSER  & Fils 

1,  r»e  St-Symphorien,  VERSAILLES 
Téléphone  : 194 

- PÉPINIÈRES  - 
ARCHITECTURE  DE  JARDINS 
Plans.  Devis,  Entreprise  générale 

Catalogue  illuMi'é  franco 

Ed.  REDONT, 

oi,  c^p.,  ip 

ARCHITECTE- PAYSAGISTE  H C. 

PA  RIS,  90,  boulevard  Magenta  (2'U 
LE  JEUDI,  JUSQÜ  A MIDI 

Téléfhone;  Nord  56.76 

Parcs  et  jardins  publics  des  villes 
de  Keims,  Bucarest,  Craïova,Sinaïà 
et  des  palais  nationaux. — Parcs  et 
jardins  des  résidences  royales  de 
Roumanie.  — Parc  des  Sports 
Pommery,  à Reims.  — Entreprise 
générale’  France  et  Etranger 

ARMURIERS 

FABAtOUE  D’ARMES  DE  CHASSE  & DE  TIR 
GARD  ARQUEBUSIER 

ItREVETE  S.  fi.  n.  G 

15,  Boulevard  Saint-Martin,  15 

<ie  ta  place  île  la  République) 

(PARIS  III  ) 

?IST0irrS  AUTOMATIQUES  - FUSILS  de  CHASSE 
Hammerless  et  à chiens 

AccouPLEUR  "GARD" 

nREVETE  S.  G.  n.  G. 

pour  réunir  deux  bicyclettes 


ARMES  DE  LUXE 
Fusils  Galand 
Revolvers 

13,  R.  d’Hauteville,  Paris 


Fosms  DE  CHASSE 

HAMMERLESS 

avec  et  sans 

ÉJECTEURS 
CARABINES  COLONIALES 
REVOLVERS 

Pistolets  automatiques 

DE  TOUS  MODÈLES 

SPÉCIALITÉ 

de  Cartouches  chargées 

Elall'^  fiUiPD  s G'* 

14,  av.  de  POpéa^a 
PARIS 


MARQUE  DÉPOSÉE 

TÉLÉPHO^E  : Central  16.17 


ALCOOL  DE  MENTHE 

de  RICQLÈS.  (Voir  page  de 
garde  à latin  du  volume). 


AMBULANCES 
DUPONT,  dO,  rue  Hautefeullle,  Paris. 

{ Voir  annoacepage  de  couverture 
au  commencement  du  volume). 


d. 


ARTICLES  POUR  FUMEURS 

PIPES 

KOCK 

SES  MODÈLES 
BREVETÉS  & DÉPOSÉS 

SAIMITOR 

TOSCANE 

PRÉSIDENTE 

CHANTILLY 

EN  VENTE  PARTOUT 


FABRIQUE 
d’ARTICLES  de  FUMEURS 
PIPES  - FÜME-CICARETTES  - FUME-CICARES 
vT.  SOMMER 

SOMMER  FRÈRES, 

SUCCESSEURS 

11-13-15,  Passage  des  Pr'n^ces 
- 3,  ' Place  de  la  Bourse,  PARIS  - 

ARTICLES  DE  VOYAGE 

BARCLAY 

18-20,  Aven,  de  P Opéra,  PARIS 

SPORTING  TAILOR 
ARTICLES  DE  VOYAGE 
MAROQUINERIE  RICHE 

Téléph.  Central  90.16,  96.3^t 
Adresse  télégr  AREPO  PARIS 


MALLES 

LAVOLAILLE 

BELLET,LENOIR,MAG(IIEII,PAS(HJtEB 

Réunies 

L,  ARTUS,  Succ^ 

Spicialilê pour  Voyagearsdccom- 

merce. Malles, Sacs, Valises,  etc. 
2,  rue  du  Bouloi,  PARIS 

imÊPÎiQNÈl  Central  yS-oi 


A SAINT-HUBERT 

11,  rué  de  ROME,  PARIS 
iTELEPHONEl  Centrai  15-01 

ARTICLES  DE  VOYAGE 
Malles,  Valises,  Sacs, 
Articles  de  chasse,  Armes, 
Munitions  et  Equipements 

CATALOGUE  FRANCO 


AUX 

Maroquineries  de  Paris 

A PARIS  : 30,  rue  de  Lya&. 

— 2,  rue  Clignancourt. 

A LYON  : 37,  r.  de  l’Hôtel-de-Vllle 
12,  rue  de  la  Poulaillerie. 

32,  rue  Grenette. 

1,  rue  du  Palais-Grillet. 

SACS  DE  DAMES 
SACS  DE  VOYAGE,  etc. 


AUXGALERIES  RIVOLI 

154,  r. de  Rivoli,  PARIS 

AVANT  LES  ARCADES  - MétPf  : LOUVRE 


MAROQUINERIE 
SACS  de  DAMES 
ARTICLES  de  VOYAGE 


O — 


ARTICLES  DE  VOYAGE 

FABRIQUE  OE  MALLES 
MAROQUINERIE 
ARTICLE  DE  VOYAGES 

A.  VODABLE 

i:>,  l‘ASSAC.I^  DK  l/OI’KHA 
/9,  Boalev.  des  Italiens,  PARIS 
TEL.  OUT.  67-28 
Tendant  ia  meilleure  qualité  au  plus  bas  prix 

ARTICLES  DE  SPORTS 


L’Appareil 

photographique 
est  l’accessoire 
indispensable 
à tout  sport. 

APPAREILS 
FOüRHiTÜRES 
et 

TRAVAUX 


SPORTING-PHOTO 

48,  rue  Taitbout,  Paris,  Opéra 


ASSURANCES  CONTRE  LES 
ACCIDENTS  ET  LE  VOL 
LA  PARTICIPATION,  10.  rue  de 
Londres,  Paris  (voir  nage  69K 


ASSURANCES  CONTRE  LES 

A PPÏHPMTQ 

LA  PRÉSERVATRICE,  18,  rue  de 
Londres,  Paris.  (Voir  page  70) 


BANQUES 

BANQUE  NATIONALE  DE  CRÉDIT. 
(Voir  page  30.) 

BARCLAYS  BANK  Limited.  (Voir 
page  32). 

Compagnie  Algérienne. 

(Voir  page  31.) 

ComptoirNational  d’ Es- 
compte de  Paris.  (Voir  p.  25). 

Crédit  Lyonnais.  iVoir  p.  28.) 
Société  Générale.  ^Voir  p.  26.i 

Société  Marseillaise  de  Crédit 
(voir  page  33). 


BIJOUTERIE 

Quel  mois  êtes-vous  né  ? 
Le  Signe  du  Zodiaque 
du  mois  de  votre  naissance 
vous  donnera  : Chance, 
J^éussile,  'Bonheur 
Le  plus  ancien,  le  plus 
puissant,  le  plus  sûr 
TALISMAN 


Demandcz-le  aux  Bijou- 
tiers et  GrandsMagasins 
Si  vous  ne  le  trouvez  pas, 
il  vous  sera  expédié  fran- 
co contre  mandat  par 
lediteurM.LESPOUS, 
761  rue  Chariot,  PARIS 


6 


BIJOUTIERS-JOAILLIERS 
Maison  HART06  5.  rue  des  Capu- 
cines, Paris.  (Voir  page  bleue  au 
commencement  du  texte  du  vol.^ 


BREVETS  D INVENTION 

BREVETS  D’INVENTION 

FRANCE  ÉTRANGER 

MARQUES  DE  FABRIQUE  — MODELES 

Ed  ACHERAY 

Ingénieur  civil 

Conseil  en  matière  de  Propriété 
industrielle. 

25,  rue  Caumartin,  PARIS 
Tel.  ; Louvre  46-48 


CABINET 

J.  BONNET- THIRION 
G.  BRETON  c* , P.  AÜDY 
J.  R0ÜS8ETJ.  VERGÉ 

Breveta,  Modèles,  Marques 
95,  boul.  Beaumarchais,  PARIS 

Têiéph.  : Archives  Of-tS 


PICARD 

INGÉNIEUR  EX.P.  - 

Étude,  dépôt,  obtention  des! 

BREVETS 

en  tous  Pays 

97,  P.  St-Lazare, PARIS- 


CAOUTCHOUC  DE  VOYAGE 
HYGIÈNE  — CHIRURGIE 
Maison  Charbonnier 
ü.  CACOUEZ.  Gendre  et  sucC^  de 
J.  VECRlüNKR, 

376,  rue  Saint-Honoré,  Paris 

Caoutchouc  manufacture  anglais;, 
français  et  américain.  Chaussures 
américaines,  boues  de  marais 
■gommes  pures. 

Comptoir  général  de  tous  articles 
d'Hygiène,  Médecine,  Chirurgie  et 
Voyages  x. 

Réparations  de  toii.s  articles. 

Téléphone  41.67 


CHAUSSURES 
POUR  PIEDS  SENSIBLES 


Grande  Cordonnerie  des  Sports 

iVI'’".DAUlVlY  Jeune 

32,  r.  Etienne-Mapcel,  Paris-2^ 


CHAUSSURES  EN  TOUS  GENRES 
La  plus  Grande  Spécialité 
pour  Pieds  sensibles 

Souliers  de  Salles  e'w 

Articles  spéciaux  pour 

Tourisme 

sport  Cycliste,  Gymnastique,  Boxe 


Pieds 


îLi_.  s»  voas 

DiBS  «les  pkds  les 

Appareils 
du  D"  Scholl  vous  guériront. 


LeFoot-Eazer  Tœ-Flex 

Annareils  repousse 

Appareils  Yorte'ù  vers  la 
soutien-pieds  ligne  normale 


Le  Bunion 

soulage  Immédiatement  l’oigaon 
Formes  pralitjucs,  larijeurs  cj'ceii- 
flonncllcs.  Pointures,  p'  Dames  du 
or»au  'M.  Messieurs  dû  riO au  IS. 

GRANDE  SPÉCIALITÉ  D’ARTICLES 
DE  FATIGUE  & CÉRÉMONIE 

Jltii/tui.’i  imnr  Fuj'niils,  FiUrUrs 
rl.  f i(i ri'OHnclK 

I (ui.'i  tt'is  H)iil  p;iraiiti.'<  a 


Expéditions  en  Province  et  a 
l’Etranger  contre  mandats 


7 ... 


C^HAXJSSURES 

ORTHOPÉDIQUES 
DDPMÏT»  10,  rue  Hâuteleuille,  Paris 
( Voir  annonce  page  de  couverture 
au  commencement  du  volume.) 

LINDÉVIATOR 
MaisoD  MARION  et  C<%  11,  r.  Linné, 
Psu^.  (Voir  page  ISO.) 

COMESTIBLES 

CHATRIOT 

Expédition  en  Province  et  à 
rEtranger  de  tous  les  comestibles 
de  premier  choix  : Poissons,  Vor 
laUles,  Gibiers,  Fruits  et  Primeurs. 
Spécialité  de  Pâtés 
97»  rue  St-Lazare,  PARIS 
Téléphone  22i-(xi 


CONFISERIE 

BONNET 

Usine  et  Bar.:  10,  r.  du  Débarcadère 
PARIS 

Magasin  de  vente  : 3,  rue  du  Havre 
PASTILLES  des  r AGENTS 

cACH«od.s  |eE  CHANGE 

Nombreux  .dépôts 

Expédition  directe  pour  tous  pays 


CONSTRUCTIONS 

DÉMONTABLES 

CONSTRUCTIONS 

TOUT  EN  CIMENT  ARMÉ 

Moins  cher  que  le  bois 
DÉnNITIVES  quoique  DÉMONTABLES 

Écos&iuic,  Incombustibilité.  Durée  ini- 
mitée. Moolap  et  démontage  instantanés. 
ChaleU.  Pavillons.  Garages.  Baraques  de 
jardins  et  de  vignobles.  Chenils.  Poulaillers. 
Clapiers.  Hangars.  Porcheries.  Construc- 
tions l^t^ales  et  leurs  dépendances. 

SOCIÉTÉ  SIMPLIFI 

6 T,  rue  d* Amsterdam  — PARIS 

DENTIFRICES 
Docteur  Pierre.  (V  p 68) 


DETECTIVE 

RENSEIGNEMENTS 

CONFIDENTIELS 

RENSEIGNEMENTS  INTIMES 
ET  CONFIDENTIELS 


Louis  GUILLAUME 

Ex- Inspecteur  de  la  Sûreté 
Directeür 

58  ''‘S,  rue  delà  Chaussée-d'Antin 
PARIS  (9^) 

Téléphone  : Trudaine  14-02 

Adresse  télôgr.  . LOUGUIL-PARIS 

• ••• 

Enquêtes  avant  mariage,  anLé- 
cédents,  moralité,  liaisons,  opinions 
politiques  ou  religieuses,  scparalions 
de  corps.  — Constat.  — Divorce.  — 
Enquêtes  sur  lettres  anonymes, 
mouvements  de  grèves  dans  admi- 
iiislralions,  usines.  — Enqucics 
spéciales  sur  candidats  aux  élec- 
tions, et  sur  employés  ou  domo.s- 
tiques  iriüdèlcs. 

Surveillance  par  agents  des  deux 
sexes  dans  villes  d'eaux.  Bains  de 
mer,  villégiatures  mondaines,  au 
sujet  de  vol  dans  usines  cl  admi- 
nistrations. — Protection  contre  le 
chantage.  — Surveillance  sur  inca- 
pables, prodigues,  dissipateurs.  — 
Surveillance  protectrice  à l’occa- 
sion de  mariage.  — Surveillance 
d’aliénés. 

Recherches  dans  rinlérèl  des  fa- 
milles sur  disparus. 

- Discrétion  - 

PARIS 

PROVINCE  - ÉTRANGER 

SfVueûeiaCliaussée-d’Anlln 

Trudaine  14-02 
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encres 

Établissements  J.  HERBIN,  PARIS 
(Voir  page  69). 

fruits 

-A.XTC3^3ÉS 

1 PLUS  BEAUX  FRUITS 

Dépositaire  des  grandes  marques 
Champagnes,  Bordeaux 
Bourgognes,  Liqueurs,  Comestibles 
Expéditions  en  province  et  à l'Étranger  ' 

iio.  Bd  Haussmann,  Paris 

— ^Vao.  i£.91 

ESSENCES  et  HUILES  POUI 
, AUTOMOBILES 
AEROPLANES,  MARINE 

GAZO-MOTEUR 
Marqua  Fenaille  et  Despeaux 
( Voirpage  de  garde  entête  du  volume] 

) garages  d automobiles 
Grand  Garage  Chapta! 

Chaptal,  PARIS  (IX •) 

Téléphone  : TRUDAINE  54-01 
/■vij  ' ■ Garchaptag-Paris 

(Métro BLANCHE-N-S.PIGALI  E) 
Atéhor  spécial  de  répIratVons^ 

voitures  do  luxe. 

FoJlJp’  Location,  Entretien, 

fosse,  Accessoires,  Fournitures. 
Ouvert  toute  la  nuit. 

SPIDOLÉINE 
Sté  An™*  A.  ANDRÉ  Fils 

Tour-cles-Dames, 
{Voir  page  65^ 

estampes 

HAUTECŒUR  Frères  élC" 

Éditeurs  D'Estampes 

172  R- de  Rivoli  et  2,  R.  de  Rohan 

- PARIS  - 
EAüX-FORTES  — FAC-SIMILÉ<; 

et  aquarelles 
PHnTW-nADmJc  encadrements 
photographies  et  ALBUMS  de  PARIS 
et  des  MUSEES  NATIONAUX 

GARDE-MEUBLES 

LE  GAROE-IVIEUBLE  PUBLIC 

bedel  & c** 

BmilCEKmi:,s,P.si.A.5„îHp«4,.2, 
Téléphoné  : CENTRAL  59-24 

garde  au  mois  et  a l’année 

Malles  — Automobiles 

„^C4NIQÜES 

DUPONT,  io.  rue  Hautefeuille,  Paris 

au  We  de  couverture 

au  àommcncement  du  volume.) 

S' PARISIENNE 

fourrures 

fourrures  WEIL  I 

rue  Sainte-Anne,  PARIS 

Téléphoné  Louvre  Of-40 

DEA  U VILLE  : 10,  GoRtaoi-Biron 
LE  'LOUQUET-PARIS-PLAGE 

76,  rue  Saint-Jean 

^4,  RUE  LAFFITTE  - paris 

TéUph.  Trudaine  OS-60 

déménageiwents 

par  Terre,  par  Fer 
Bt  par  Autos  Capitonnées 

SARDEÜ'ÈUBLES 

par  Cases  séparées 
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HORLOGERIE  DE  PRÉCISION 

BREGUET 

2,  Bae  Édouard-m  PARIS 

Tdl.  : Louvre  03-05 
Maisea  fondée  en  1783  - Establisbed  in  1783 
KQRLOCES  - Chronometer  and  Watchnaker 
Oinmowèlrcs  de  Marine.  - Régula^ 
leurs  astronomiques . Montres  de 
précision.  Pendules  de  voTjage. 


CHRONOMÈTRE 

LIP 

WONTRES  DE  PRÉCISION 

EN  TENTE  CHEZ  LES  HORLOGERS 


MONTRES  et  CHRONOMÈTRES 

UNIC 

EN  VENTE  PARTOUT 

FRANCE  «ÉTRANGER 


HOTELS 

Les  Hôtels  BOHY,  Parts 

MODERN  LAFAYETTE 

60,  RUE  LAFAYETTE 

BRÉSIL  & PORTUGAL 

30,  RUE  MONTHOLON. 
tCntre  gare  du  et  Ot'ÊHA 

CHAMBRES  ; 1 pers..  12, 15. 48  fr  ; 2 p., 
14,18, 20, 25  fr.  ; avec  BAINS  : 28,  30, 35  ir. 

Trh’fihonr.  réseau  parlnul 

PENSION  l CHAiYlBRe  DEPUIS  28  FR. 


HOTELS  {suite) 

CAYRÉ’S  HOTEL 

A.  CAYRÊ,  Propriétaire 

4,  boulevard  Raspaii,Paris-7* 

Grand  confqrt  moderne.  Appar- 
tements pour  famille.s.  Restaurant. 

jtËLEPHÔl^  Fleurus  '27-97  et  04*85 
Adr.  télég.:  GAYROTELAC-PARIS 


Gratid  Hôtel  de  l’Europe 

PENSION  DE  FAMILLE 

15,  rue  de  Constantinople. 

PARIS  (8^) 

PRÈS  LA  GARE  SAINT- LA/AltE 

CHAMBRES  CONFORTABLES 
ARRANGEMENT  DE  PENSION  POUR 
SÉJOUR  — RESTAURANT 
Ascenseur  — Eau  courante  — Téléphone 


IiflMSIEH-îlOTElit 

21,  rue  Lavoisier  — PARIS 

(.Madeleine,  l»oul.  .Malcshorhos*) 

Ascenseur.  ChaufTage  central. 
Appartements  privé.s.  Salle  de  bains 
dans  toutes  les  chambres.  Restau- 
rant. Prix  modérc.s. 

pIPffflNÉI  Elysées  42-11 


HOTEL  LOUVOIS 

SQUARE  LOUVOIS,  PARIS 

Entièrement  neuf 

Confort  moderne 

Kau  courante  chaude  et  froide 
dans  toutes  les  chambres 

100  chambres  — 60  salles  de  bains 
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EN  PLEIN  CENTRE 


Les  4 hôtels 

CORONA 

MONDIAL 

DE  la 

CITÉ  BERGÈRE 
DE  FRANCE 

Bergère" 


Dernier  confort 
250  chambres 
chacune  pourvue 
du  téléphone 
avec  PARIS, 
PROVINCE 
ÉTRANGER 


PARIS.  HOTEL  IVIONSIGNY 

I,  r.  MOlVSlGlTY,  près  Opéra 

PARIS.  HOTEL  MASSÉNA 

i I , r.  liACHAUMONT,  près  Bourse 
Dernier  confort  - Prix  modérés 

L.  LEBLOND,  Propriétaire 


HOTEL  MONTRÉAL 

37,  rue  d‘HautevilIe,  PARIS 

Entièrement  neuf.  — 120  chambres 
avec  eau  courante.  — Salles  de  bains. 
— 150  ra.  des  Grands  Boulevards, 
proximité  des  gares  Nord  et  Est. 
Prix  : i 2,  i 5,  i 8, 20  30  f.;  Pension  : 40  f.  par  jour 
Tèicph.  Dert/ère  51.18.  — Adr.  tclcyr.  . 
Central  86,70  MONTTiÈALOM -PARIS 


NORMANDY  HOTEL 

BROSSARD  et  C**, Propriétaires 
7.  r.  de  r Échelle,  PARIS 

AVK.VIIR  T)E  l.'orKKA 

Tèlrifr.  -.  Normaindi/  Pniis.  Tri.:  239.68 
Electric  Light  - Lift  - Steam  Heating 
Private  Bath  Booms. 

Tolcjihone  (J.ins  les  principales  chambres 
CO.Nl'ORT  MODERN  K 
RESTAURANT  - CUISINE  RENOMMÉE 


Grand  Hôtel  d’Ostende 

9,  rue  de  la  Michodière 
(Près  les  Grands  Boulevards  et  l’Opéra) 
PARIS 

APPARTEMENTS  ET  CHAMBRES 
CONFORTABLEMENT  MEUBLÉS 

A vcc  Salles  de  Bains 
Cabinet  de  toilette  avec  eau  chantîc 
et  froide 

ASCENSEUR  - ÉLECTRICITÉ 
DÉJEUNERS  ET  DINERS 
Prix  spéciaux  pour  familles 
Téléphone  : Central  53-01 


HOTEL  RAYNAUD 

20,  rue  d’Antio  (à  .100  m.  de  l'Opéra) 

PARIS 


Confort  moderne 

ÉLIÎCTniClTÉ,  CHAUFFAGE  CENTBAÎ. 
ET  SALLES  DE  B.MNS 
EAU  CHABJ)E 

DANS  TOUTES  LES  CU^éMCRES 

Pension 

Prix  spéciaux  pour  familles 
En'jlish  spoken  - 5e  habla  espanol 
Téléphone  ; Central  68-92 

r HOTEL  DES 

ÉTATS-UNIS 

16,  rue  d’Antin  (Avenue  de  l’Opéra) 

PARIS  ' 

COyrORT  MODEREE 

- PRIX  MODÉRÉS  - 

RESTAURANT  A LA  CARTE 
ET  A PRIX  FIXE 

Téléphone  : Central  39-15 
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HOTELS  (suite) 

HOTEL  DE  L’OPÉRA 

16,  Hue  du  Helder,  Paris 
Entre  tes  boni,  ilaiissmann  cl  des  Italiens 
Ascenseur,  eau  chaudeel  froide 
courante,  nettoyage  par  le  vide 
Prix  modérés 
Cuisine  bourgeoise 
Léon  MAISON,  Propriétaire 
Gutenberg  3?.09 


HOTEL  DU  PAS-DE-CALAIS 

59,  rue  des  Saints-Pères, 
(Bd.  Saint-Germain.  Paris  6*) 
MAISON  DE  FAMILLE 
Tout  le  confort  moderne  — Téléphone 
CHAMBRES  et  APPARTEMENTS 
RESTAURANT  et  PENSION 
Pt  ééT  : 2 fr.  50  ; déj.  6 fr  50  ; (fin.  : 6 fp.  50 
Prix  mo(Km- Arrangements  pour  séjour 


6B0N0  HOTEL  du  PAVILLON 

36-38,  ruej  de  l’Echiquier,  PARIS 
(Près  les  Grands  Boulevards) 

‘25f01its,  Eau  courante  dans  toutes 
les  ebambros.  50  batns  privés. 
Bureaux'  et  Salles  d'expositions, 
Hall,  Petits  salons, Bar,  Grill  Room. 

Notre  tarif  est  le  même  en  touté 
saison  et  envoyé  franco  avec  le  Plan 
de  Paris. 


HOTEL  PRIMA 

de  Belgique  et  de  Hollande 
7,  rue  Trévise,  Grands  boulevards, 

l'Auis.  Ascenseur.  Chambres  de- 
puis 6fr.  Cab.  toil.  à eau  courante 
chaude  et  froide.  Chauff  age  central. 
Télégr.  : HOTEL-PRIMA-Paris.  Télé- 
phone : Central  55-89. 

CaïARLESFASCIO,  Propr. 


HOTEL  DU  RHONE 

5,  rue  <Jean-Jacques~Rousseau 
PARIS  — LOUVRE 
fOO  CHAMBRES  - TOUT  CONFORT  - ASCENSEUR 
RESTAURANT 

Pas  de  pourboires.  Service  compté  iO  0/0 

Adresse  lélêefr.  HOmUONE-P AIUS 


HOTEL  SAINT-GERMAIN 

88,  rue  du  Bac,  PARIS 

L.  BRASSAC,  Propriétaire 

Confort  moderne  — Électricité 
Chauffage  central 
Salle  de  bains  — Chambres  de 
voyageurs  depuis  8 fr.  par  jour 
Nurd-Sud  • U AC 


HOTEL  SAINTE-MARIE 

83,  rue  de  Rivoli,  PARIS 
(Près  le  Louvre) 

Adr.  lclc,,r.  ■ MARIOTEL-PA/ilS 
Chambre  une  personne,  den.  10  tr. 
Chambre  grand  lit  2 p.,  dep.  16  Ir. 
Chambre  avec  2 lits,  depuis 20  fr. 
Chambre  avec  s.  de  bains,  WC.  depuis  32  fr. 
Eau  courante  dans  toutes  les  chambres 


TERMINUS  = LYON 

KA(;K  ARRIVKE 

Hôtel  de  tout  premier  ordre 

19,  bout.  Diderot,  Paris 

pElÎPH®  Roquette  24-03 
Chambres  de  10  à 20  tr. 
Dernier  confort  moJerne.  Postes  cl  Tclé- 
erai»hcs.  Eau  chaude  et  froide  dans  toutes 
les  chambres.  — L.  BRANÇON,  Propr» 

HOTEL 

DE  L UNION  NATIONALE 

8,  place  <la  Budapest,  Paris  (Voir 

(taire  12). 


HOTELS  (suite) 

HOTEL  VIGNON 

23,  rue  Vignon,  PARIS 

(Gare  Saiot-Lazare-Madelcine) 

Installation  moderne 
Chauffage  Central 
Ascenseur 
Prix  modérés 

(TELEPHÔHËI  Louvre  11.10 

HOTEL  VICTOPLHFBTEnE 

10,  Cité  d Antin, 
et  3 bis,  rue  Lafayette  (Opéra) 
Télégr.  Vlctoriatel-Paris.  Tourlog-Oub  de  France 
English  Spoken  - Si  parla  Italiano  - Se  Babla  Espanol 

Chambre  A 1 lit,  12  à 15  fr.  ; chambre  à 
lit,  15  A20  fr.  ; chambre  à 2 lits,  20  à 
25  fr.  ; ch.imbre  avec  S.  de  baips,  22  à 35  fr. 
Eau  courante  chaude  et  froide 
dans  toutes  les  chambres 
Restaurant  ' Cuisine  soipée  - Prix  pour  séjours 


JOUETS 

AU  NAIN  BLEU 

MAISON  FONDÉE  EN  1836 
G.  FAUVET 
406-408-410,  rue  Saint-Honoré 
1 et  3,  rue  Rlçhepanse,  PARIS 
Téléph.  : Central  29-18 
JOUETS- JOUETS  DESALONiDE  JARDIN 
SPÉCIALITÉ  DE  BÉBÉS  ARTICULES 
NUS  ET  HABILLÉS 
English  spoken 
AociennemeDt  27,  6d  des  Capacmes 


LIBRAIRES -PAPETIERS 

SOCrÉTÉ  ANONYME 

LIBRAIRES-PAPETIERS 

37,  avenue  de  l’Opéra 

PARIS 

LITS  MÉCANIQUES 
DUPONT,  10,  rue  Hautefeullle,  Paris 
(Voir  annonce  page  de  couverture 
au  commencement  au  volume.) 


LOCATION  D'AUTOMOBILES 

Société  anonyme  des 

TRANSPORTS  AUTOMOBILES 

industriels  et  commerciaux 
Ane.  Etabl.  G.  Crus,  L.  Cabarma  & C'^ 
Location  de  voitures  de  grande 
remise  à l’année,  au  mois,  à la 
journée.  Services  spéciaux  pour 
les  théâtres,  les  mariages. 
S'adresser:  20,  r.  de  la  Fédération, 
Paris  tXV«).  Tél.:  Saxe  35  82,  33.03. 


MACHINES  A ÉCRIRE 

ET  A CALCULER 

SMITH  PREMIER 

PARIS, 89,  r.  de  Richelieu 

LILLE,  67,  rue  Esquermoise 
LYON  ,11,  rue  Grolée. 

NICE,  14,  av  Féli.x-Faure. 

ROUEN,  4,  pi.  de  la  Cathédrale. 
STRASBOURG.  16.  rue  du  Vieux- 
Marehé-aux- Vins. 

MARSEILLE,  2,  rue  Socrate. 


MAISONS  DE  SANTÉ 
ÉTABLISSEMENTS  MÉDICAGX 
HYDROTHÉRAPIQUES 
ET  GYMNASTIQUES 

MAISON  DE  SANTÉ 

du  Docteur  CAMILLE  LÂMDÂIS 

•Ex-moniteur  de  la  Clinique 
d’accouchement  de  la  Faculté 
CHIRURGIE  ET  ACCOUCHEMENTS 
Ni  Aliénés,  ni  contagieux 
Consuitations  le  lundi  et  le  jeudi 
de  14  h.  à 17  hl.  Les  autres  jours 
sur  rendez-vous. 

219,  rue  Vercingétorix,  PARIS  (U') 
Téléphoné  ; S.\XE  17.5» 


Château  de  Fonteiiay-s. -Bois  (Seine) 

23,  rue  Saint- Germain  — Tél.  : 18 
Etablissement  hytirothérapiqtie 
Directeur  : Edouard  LE  NOBLE 
Traitement  des  Maladies  nerveuses.  Con- 
valescences. Neurasthénie.  Intoxications. 
Régimes.  Electrothérapie.  Deux  médecins. 
Altitude.  Vue  pittoresque.  Parc  25  000  m. 
Tennis.  — Prendre  : train  Paris- Bastille  à 
Fontcnay-sofüs-Bois  (trajet:  15 minutes), ou 
métro  Porte  de  Vinoennes  et  tram,  éieelr., 
métro  Fonteoay-Gare,  descendre  Fontaine- 
Rosettes;  prendre  rue  Maucooseth  place 
d’Armes,  rue  de  Rosny,  rue  St-Gcrceaia.,  î'> 
(trajet  ; 40  minutes). 
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MAISONS  DE  SANTÉ,  etc. 

(Suite) 


2,  Avenue  Pozzo  di  Borgo  - 
TéL  • Auteuil  00  52 


Tralleumiies  inalailliis 
misyslliineiiervenii 
luttUiiiiMaiiles 

{Morphine,  cocaïne,  alcool) 
Méthode  physiologique 
du  So/lier 

LA  CLTNiaUE  NEUROLO- 
GIQUE est  ouverte  à tous  les 
médecins  .qui  peuvent  diriger  eux- 
«nèmes  le  traitement  de  -.leu|;p 
malades.  L’organisation  scientifique 
(le  la  CLINIQUE  NEUROLOGIQUE  as- 
sure une  unité  absolue  dans  l’appli- 
cation des  divers  traitements. 

Grand  parc.  — Terrasses  avec 
vue  sur  le  Bois  de  Boulogne  ei 
Pans.  — Confort  moderne.  — Eau 
courant©  chaude  et  froide.  — 
Chambres  avec  salle  de  bains 
complète.—  Ascenseur.— Chauffage 
central. 

Hydrofiférapie.  - Mécanothérapîc.  - Ê)«clro- 
thérapie.  - Radiothérapie.  - Kinésithérapie. 
Psychothérapie.  - Cnres  d’air  et  de  Régimes.  * 
Laheratoires  d’examens  cilniqnes.' 

Ni  contagieux,  ni  aliénés 
DIRECTEUR  : 

Docteur  Daniel  MORAT 

Ex-médecin  adjoint  du  Sanalorium  de 
Boulogne-sur  Seine 

Avec  !a  collnboratiou  de  Mm»  le  Docteur 
Alice  SOLLIER,  ex-médecin,  directeur 

du  Sanatorium  de  Boulogne-sur-Seine 

Heoseignements  tons  les  jours  à St-Clond, 
de  2 h.  à 5 heures 

MOYEHS  DE  COKMÜHiCATIONS  : Gare  St-Laiare. 
JSt-Cloud-Montretout.  40  trains  par 
jour.  — Tramways  : Porte- Maillot, 
Val  d’or,  Saint-Cloud. 


THERMES  URBAINS 

ABDEMN 

Directeur  D*^  L DERECQ  ^ 

Pensionnaires  externes.  — Neu- 
rasthénie. Morphinomanie.  Conva- 
lescence. Régimes.  Hydrothérapie. 
Eiectrothérapie.  Physicothéra-pio. 
Air  chaud. 

15,  rue  Chateaubriand,  Paris  (S*) 

ITËIÊPHONEI  Eutsees  10.24 


MÉDE  CmS-SPÉGI  ALISTES 
LE  PROFESSEUR  SPÉCIALISTE 

DOCTEUR  CAMMAS 

de  la  Faculté  de  médecine  de  Paris,  ex- 
interne  lauréat  de  l’Etat  pour  ses  recherches 
scientifiques.  Par  l’application  de  ses  mé- 
thodes et  des  récentes  découvertes,  traite 
lui-mênie  et  guérit  en  pou  de  temps  radi- 
calement les 
Maladies  urinaires 

Maladies  du  sang 

Maladies  des  fenunes 
Reçoit ‘tous  les  joars  de  2 h.  à 7 h.  et  sur 
rendez-vous;  66,  rue  Caumartin, Paris, 
IX?(Opérà-Sl-Lazare).  TéL  Gut.  21-51.  El 
renseigne  même  par  correspondance,  Timlrre 
pour  réponse.  . 


Institut  Zandcr^tois^'lvnp)^ 

L'Étahlissement  le  plus  important  de  Paris. 

Gymnastique  hygiénique  et  médi- 
cale. Mécsinothérapie.  Massage. 
Chaleur  Lumière.  Hydrothérapie. 
Electricité  médicale , Rayons  X. 
Indications  . Cœur  et  circulation.  Vo>és 
respiratoires.  Rhumatismes.  Arthrites.  Né- 
vralgies. Obésités.  P.aralysie8.  Déformations. 
Scolioses.  Culture  physique. 


AVARIE.  NOUVEAU  TRAITEMENT 

(à  , triple  effet)  plus  de  piqûres,  le 
plus’  économique,  le  plus  efficace, 
facile  ô suivre.  Détruit  le  virus,  pu- 
rifie le  sang  et  le  régénère. 

LA  CURE  COMPLÈTE  POUR  MOIS  : 
50  FRANCS,  franco  mandat. 
Notice  franco  contre  0 fr.  50 

Laboratoire  F,  PARAT 
66,  rue  d’Hauteville  PARIS (10*) 
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MAISON 

BOUASSE-LEBEL 

LECÈNE  et  C‘%  Suc"" 

29,  rue  Saint-Sulpice,  PARIS 

GHÈÛUES  POSTAUX  N®  151-61  TÉLÉPHONE  : FLEURIJS  03-27 


IMAGES  c&  CACHETS 

de  1"  Communion 


SOUVENIRS  MORTUAIRES  ARTISTIQUES 


MISSELS 

LIVRES  ANCIENS  ET  MANUSCRITS 
LIVRES  POUR  MARIAGE 


CRUCIFIX,  PLAQUETTES,  BÉNITIERS 
ÉMAUX  ET  OBJETS  D ART 


MÉDAILLES  ET  BIJOUTERIE  RELIGIEUSE 


ESTAMPES  ET  ENCADREMENTS 


TOUS  LES  €ABEAÜ2I  RlLiailPX 

Tous  nos  articles  se  trouvent  chez  les  principaux 
libraires  et  papetiers  ; : 
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OBJETS  RELIGIEUX 
Poar  automobiles  et  bicyclettes 
PLAQUES  SAINT  CHRISTOPHE 

Modules  courants  en  bronze  ou  argent 
Mo<tèIes  artisliqiies  pour  cadeaux 

BUSTE  BRONZE  St  CHRISTOPHE 

s’adaptant  sur  le  capot 
Demander  notice  illustrée 

A.  NOËL 

A S.-S.-DES-VICTOIRES.  PAISÛK  BLEUE 

CH  face  l’Eglise  N. -D.-des-Victoires, Paris' 


ORFÈVRERIE  - BRONZES  D’ÉGLISE 
CHASUBLERÎE  - LINGERIE 
AMEUBLEMENT 

- CHEMINS  DE  CROIX  - 

et  tons  articles  d’Eglise 

IMAGERIE 

BOULARD.  2,  CARREFOUR 
DE  LA  CROIX-ROUGE,  PARIS  (IV) 


OBJETS  d'ÀRT  RELIGIEUX 

DESGODETS  GÉRARD 

iO,  rue  du  Vieux- Colombier^  Paris 
Livres  reliés 

Ivoiret?, Émaux, Bronzes, Plaquettes 
Christs,  Chapelles  de  voyage 

Canons,  missels,  images  et  articles 
pour  V Enluminure 


ROELOT  FILS  et  SIPERT,  Suc'* 

67,  r,  Caumarlin,  Paris 

{Prés  la  gare  Saint  Lazare) 

Librairie  Religieuse 
Obiets  d’art  pour  cadeaux  de 
Baptèmes,l^'*comtounions, Mariages 
Fournitures  générales  pour  Églises 
Souvenirs,  mortuaires  en  tous  genres 
- S{fédalUé  de  plaques  Saint^Christophe  - 


OPTIQUE 

JUMELLES 

“HUET ’ 

SANS  PRÉNOM 

La  ^eule  marque  authentique 

U,  BouL  de  la  ViSleUe,  PARIS 
ei  chez  lotssles  bons  Opiidens 

ORTHOPÉDISTES 

DUPONT,  iO,  rue  Hautefeuille,  Paris 
( Voir  annonce  page  de  couverture 
au  commencement  àu  volume,) 


PARAPLUIES,  fcANNES 
DÜGAS  GÉRARD,  30,  rue  de 
Mogador.  Paris.  Fabric.  de  cannes, 
cravaches,  fouets,  parapluies  et 
ombrelles.  Maison  de  confiance. 
Prix  modérés 

Anciennement  : 82,  rue  St-Lazare 


PARFUMERIE 

PARFUMERIE 

J.  LESQUENDIEU 

Merveilleuse  Crème  de 
Beauté  n La  Reine  des 
Crèmes  »,  incomparable  pour 
le  teint,  le  protège  du  hâlo  et 
des  intempéries.  (S^e  fait  en  tubes 
et  en  pots.) 

Pour  être  blonde  “ FLOZOR” 
ou  Fluide. d’Or  à l’extrait  de 
camomille  ôzonifié.  Donne  à la 
chevelure  un  reflet  blond  très 
recherché. 

Ces  deux  spécialités  peuvent  par- 
faitement s’employer  en  voyage. 

( Voir  annonce  page  &à). 


CRÈME  SIMON  ( FozV  pa//e  bleue 
à la  fin  du  texte  du  volume). 
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L’IDÉAL  PHOTOGRAPHIQUE 

C’EST  LE 

YÉRASCOPE 

AVEC  MAGASIN  A PLAQUES 

OU  MAGASIN  POUR  PELLI-  E-1  A 13 

CULBS  EN  BOBINES,  SE  J J 1 1%  JLJ^ 

chargeant  en  plein  jour 

0 0,  7{ue  Tîalévy,  io  (Opéra) 


Baromètre  enregistreor 

ROBUSTE  - PRÉCIS  - ÉLÉGANT  - PARFAIT 

POUR  LES  DÉBUTANTS  : 

1 ,*  Breveté  S.  G.  D.  G.,  a les 

Le  Lljypnoscope  qualités  fondamentales  du 

VÉRASCOPE 

Les  vues  du  vérascope  et  du  glyphoscope  se  voient 
et  se  projettent  avec  le  T AXIFHOTE  

POUR  LES  DILETTANTES  : 

1 l’appareil  rêvé.  Il  permet  de  faire 

" ■TBOÎTlCOS  27  vues  stéréoscopiques  sur  pellicule 
cinématographique  se  chargeant  en  plein  j-our. 

MAXIMUM  DE  VUES  — MINIMUM  DE  POIDS 
A la  même  maison  : 

Baromètres  enregistreurs  donnant  le  pronostic  du  temps, 
Altimètres,  Altigraphes  indiquant  à chaque  instant  le 
profil  du  chemin  parcouru. 

Étab^»  J.  RICHARD,  25,  rue  Mélîngu^,  Paris 
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PARFUMERIE  (sicite) 

BIJOU  - PARFUiWS 

LA  PLUS  GRANDE 
LA  PLUS  LUXUEUSE 
Spécialité  de  Parfumerie 
MAROQUINERIE  DE  LUXE 
Maisons  à 

NICE  — CANNES  — TOULON 
GRENOBLE  — St-ETIENNE 
et  PARIS,  92,  rue  SLLazare , 
iû,  av.  Victor-Hugo 


SÈVES  LARY 
Crème  de  Beauté 
Pétrole  cristallisé  Lary 
Brillantine  ininflammable 
pour  la  Chevelure. 

En  vente  • DaitÉ'les  Grande  Ma- 
fjasins,  Paris.  (Voir  page  68.) 


PHOTOGRAPHIE  {Appareils, 
Fournitures  et  Produits  pour) 


PELLICULES 

PRODUITS 

PAPIERS 

“ BÂTER  ’ 


APPAREILS  PHOTOGRAPHIQUES 

‘‘RIETZSCHEL” 


CHEZ  TOUS  LES  BONS 

MARCHANDS 


APPAREILS  DE 

Photographie,  Cinématographie 

T.  S.  F. 

Toutes  fournitures 


Catalogue  gratis 
Maison  BELIET  “ PRESTO'’ 

S8,  rue  Vlviennc  - PARIS  (2^).  Bourse 

PHOTOGRAPHIE  {Appareils) 

É‘®  CAILLON 

CUITTIER  FRÈRES,  SUCC 

APPAREILS 
STÉRÉOSCOPIQUES 
6X13  ~ 45X107 
STRATUS  • 6 1/2X9 
AGRANDISSEURS 
PLIANTS 

n.  rue  FROmEVAUX,  Paris-U^ 

— Catalogue  franco  — 


SOCIÉTÉ  DES  ÉTABi*  GAOMONT, 
57*69,  rue  Saint-Roch,  Paris. 
(Voir  page  70.) 


JEANNERET  ET  C- 
LE  MONOBLOC 
31,  boulevard  Saint-Germain,  Paris 
( Voir  page  bleue  à la  fin  du  texte 
du  volume.) 


— 18  — 


wm 


LA  MAISON  PAR  EXCELLENCE 


DE  L’AMATEUR  PHOTOGRAPHE 


Omnium 


BIOtO 

20  I 

iRue  de  Clichy  | 

PARIS-IX' 

Téléphone  : LOUVRE  53  24  :: 
Adresse  tél  ; PHOTOMNIO-PARIS 


POSSÈDE  EN  STOCK 
TOUS  LES  MODÈLES 
d’APPARElLS  à PLAQUES  et  à PELLICULES 
MODÈLES  SPÉCIAUX  pour  les  COLONIES 

LANTERNES  D’AGRANDISSEMENT 
ET  DE  PROJECTION 

CINÉMATOGRAPHES  D ’ ENSEIGNEMENT 
E’T  DE  SALON 


CATALOGUES  FRAIMCO 


EXPÉDITIONS  DANS  LE  MONDE  ENTIER 
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PHOTOGRAPHIE 

PHOTO -OPÉRA 
21,  rue  des  Pyramides,  Paris. 
APPAREILS  ET  ACCESSOIRES 
PHOTOGRAPHIQUES 

(Voir  page  67) 

Établissements 

&.  FOURNIER 

PHOTO  -PL  AIT,  37,  rue  La- 
fayette,  Paris.  Appareils  photo- 
graphiques. Appareils  stéréosco- 
piques. (Voir  page  71.) 

Jumelles  prismatiques 
Jumelles  de  théâtre 

Appareils 

photographiques 

“SUMMUM” 

Appareil  Stéréo  7x13 

i Objectifs  photographiques 
Dagor,  Dogmar,  Hypar 
GOERZ-  FOURNIER 
107,  Avenue  PARMENTIER 

PARIS-XI* 

L.  LEÜLLIER,  Constructeur 
1,  quai  d’Austerlitz,  Paris. 

APPAREILS 

PH0T06RAPHIÇUES 

UNION  PHOTOGRAPHIQUE 
INDUSTRIELLE 
Établissements  LUMIÈRE  et  JOUGLA 
Réunis.  (Voir  page  66). 

La  Première  marque 

En  vente  dans  toutes  les 
bonnes  maisons  d’articles 
photographiques 
VENTE  EN  GROS  ET  EXPORTATION 
ETABi*  J.  DEMARÎA 
S5,  rne  de  Clichy-;,  Paris. 

PHOTO -VERDEAU 

14  et  16,  Passage  Verdeau 
PARIS,  9«.  TéL  : Bergère  51-91. 
Tout  ce  qui  concerne  la  photo. 
Appareils  neufs  et  occasions. 
Travaux  pour  amateurs.  Déve- 
loppement, tirage  en  2/j  heures. 

ROYAL-PHOTO 
42,  rue  Vignon,  Paris. 

TOUT  POUR  LA  PHOTOGRAPHIE 
! (Voir  page  69)' 
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PORTE  PLUME 

' A RESERVOIR 
Stylographes 


Marque  déposée 
Plume  enor  18  car‘ 
Entièrenieiit  garaqti 
r.  du  Chemin- Vert 
119 


t PARIS,  XI* 


StelloR 


24  a lio^-- 
Dans  toutes  les 
BONNES  PAPETERIES 


QUINCAILLERIE 
LA  QUINCAILLERIE  CENTRALE 
34.  rue  des  Martyrs,  Paris. 
(Voir  page  66). 


RESTAURANTS 

RESTAURANT 

DU  BŒUF  H LU  1U£ 

8,  rue  de  Valois 

(PaJais-Boyal)  PARIS 

In  same  premises  since  1792. 
Only  good  old  Frencli  cooking 
and  wines 


CHALET 

DU  JARDIN  DES  PLANTES 

2,  place  Valhubert,  Paris  (Veir 
page  72). 


RESTAURANT  RADIE 

5,  Rue  d’Hawteville  — PARIS 

(près  les  grands  boulevards) 

Tél.  : Gutenberg  07.73  - English  sjiokea 


MAURICE  RADLE 

Ex-Directeur  du  Petit  Riche 
Grands  et  petits  salons  pour  banqoets 
PrUc  très  modérés 
Spécialité  de  vins  de  Touraine  et  d’Aof^u 
Bière  de  Pilsen 


SALLES  DE  BAINS 

SALLES  DE  BAINS 

complètes  depuis  350  - 

Modèles  avec  remplissage  et  vidage  au- 
tomatiques, ou  à soupape  cl  remplissem . 

Se  chaulEenl  au  caz  à l’alcool  ouâTesseoce. 
S’installent  partout  très  faciiement. 

S''A”'CRYSTAL  HÉGÉSÎPPE- 

PARIS  (18*)  moreau 
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SPÉCIALITÉS 

PHARMACEUTIQUES 

Coaltar  saponinè 

( Toir  paQe  bleue  nu  vomwenctmcnt 
•lu  volume.) 


FER  BRAVAIS.  (Voir  p.  177.) 


LAIT  CANDÈS  (Voir  page  180.) 


NEURASTHÉNIE.  - SOC. 
LE  BILLONAL.  30,  rue  de 
Miromesnil,  Paris  (Voir  p.  178.) 


PHARMACIE  CENTRALE 
DU  NORD.  (Voir  page  177.) 


PILULES  MORISON  MOU- 
LIN, (iépuralitres,  pnrgalives,  {Voir 
page  178.) 


POUDRE  DABYSSINIE 
EXIBARD  contre  l'asthme.  (Voir 
^)age  178.) 


CONSTIPATION  - HEMORROÏDES 

Le  suppositoire  PEPET 

indispensable  en  voyage 
où  il  n’a  pas  les  inconvénients 
des  laxatifs  et  purgatifs 
Adultes  Garçonnets  — Bébés 
La  boite.,  5 fr.  — Demi-bolte,  3 fr. 
19,  avenue  de  Villiers,  Paris 


TAILLEURS  SPORTIFS 
ET  CIVILS 

AUX  MARINS 

7 et  9.av.  de  la  Grande-Armée, Paris. 

Tél..  Passy  52-15 
Maison  de  confiance,  fondée  en  18G6 
Spécialité  de  vêtements  et  imper- 
méables pour  l’automobile  et  la 
moto.  Casquettes,  Gants,  Lunettes, 
etc.  Livrées  en  tous  genres.  Cos- 
tumes civils  et  sportifs  sur  mesure. 


TIMBRES  POSTE 
pour  collections 

TIMBRESPOSTE 

CH.  JlLAm 

18,  Passage  des  Princes,  18 

(Bel.  (les  Italiens) 
Tél  : Louvre  46-7S 
Paris  ('i*) 

ACHAT 
VENTE 

Demande/,  le  prix  courant. 
Collections  de  toutes  impor- 
tances loujonrs  en  stock. 

SËLLS 


ÉMILE  BARBÉ 

Expert 

73,  rue  Sainte-Anne 
Sait  organiesr  les  VENTES  AUX 
ENCHÈRES  (le  Timbres-poste  à I HÔ- 
telDrouotcten  obtcnirlo  maximum. 

Pour  Ions  renscij;norncnls  et  « \perlisrs, 
sadrc.sseï  : 73,  rue  Sainte-Anne, 
T<ilc|>.  : Central  oV.85.  PARIS  (IP) 


5 000  TIMBRES  DIFFÉRENTS 
belle  occasion,  net,  450  francs 
(Valant  plus  du  triple) 

ACHAT  de  Collections  et  Lots  de  Timbres 
AUX  PLUS  HAUTS  PRIX 

*‘.t  hnijiiurs  au  rowiilant 

Xj- 

8,  Rue  Baudin  (Square  Montholon) 
PARIS  (IX*)  Tôléph.  : Trudaine  31-lU 

MAISON  FONDÉE  EN  t888 
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( RENSEIGNEMENTS  et  DEVIS  GRATU8TS  ) 

AUTRES  SPÉCIALITÉS  ; 

Appareils  scientifiques  : Catalogue  J,  22 
Appareils  médicaux  : Catalogue  M.  22 


APPAREILS  POUR  LES  SCIENCES  ET  L’INDUSTRIE 

TÉLÉGRAPHIE  SANS  FIL 

G.  PÉmCAUD 


MAISON  FONDÉE  Constructeur 

ea  iooo  85,  Boulevard  Vx)ltaire,  85  i 

PARIS  (XlO 


La  TELEPHONIE 
SANS  FIL 


pour  tous 

j 

Postes  I 
complets  ! 
à tous  prix  i 


PïÈCI-S  I 
DÉTACHÉES  i 

PCCE880IRE8 

Envoi  de  notre  Catalogue  T.  S. 
contre  0,40  en  timbres-poste 
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TIMBRES-POSTE 

pour  Collections  (suite) 


Ne  rien  vendre 


Timbres-Poste 

pour 

Collections 

ACHAT 

au  plus  haut  prix 
lie  collections  cl 
de  vieilles 
correspondances 

nous  proposer 


VENTE 

. avec  gros  rabais  sur  tous  les  catalogues 


G.  DELACOURCELLE 


Expert.  — Membre  de  la  Chambre  syn 
dicale  des  Négociants.  — Maison  de  con- 
fiance fondée  en  i883. 

5,  place  de  Rennes,  à Paris. 
Téléphone  Fleurus  06.12 


L.  LOMIVSEL 

36,  riic  des  Martyrs,  PARIS 
Spécialiste-Expert 
des  Tindu’cs  émis  dans  le  inonde  entier 

pendant  la  guerre  1914-1919 

spécialité  de  Timbres  rares, 
anciens,  de  tous  pays. 

Prix  incroyablement  réduits 
Demander  Prix  courant  mensuel 
! ! ! Nous  ne  promettons  pas, 
Nous  fournissons  ! ! ! 


TIHBBES-POSTE 

pour  collections 

A.  MERCIER 
39.  rue  Davy,  Paris  17' 


Envoi  franco  da  Prix  courant 
contenant  bonnes  occasions,  en 
stock,  beaucoup  de  bons  timbres 
et  raretés,  pour  collectionneurs 
avancés. 


Xa. 

Timbres-Poste  pour  Collections 

138,  faubourg  St-Honoré,  PARIS  8 ‘ 
Spécialités . 
Colonies  fran- 
çaises, colo- 
nies anglaises. 
Timbres  rares, 
vieux  Europe, 
etc. 

Adressez-nons 
la  liste  de  vos 
manquants.  Nous 
achetons  toutes 
sortes  de  collect 


R POULAIN 

7,  rue  de  Provence,  Parîs-9' 

iTELEPHONEl  Berg.  53-26 
Grand  assortiment 
de  timbres  de  tous 
pays  et  d’articles 
philatéliques,  a Prix 
courant  gratis  » et  f». 

Achat  de  collections  et 
lots  de  toute  impurlance 


LE 

Bulletin  des  Philatélistes 

Ses  20  pages  d’occasions  et  son 
supplément:  PRIX  COURANT  SPE- 
CIAL A PRIX  REDUITS,  est  adressé, 
gratis  et  franco,  sur  demande  à la 

MAISON  M.  POULOT 

i 6, avenue  de  l’Opéra,  Paris-E'" 


VOITURES  POUR  ENFANTS 
ET  POUR  MALADES 

DUPONT,  10,  rue  Hautefeuille,  Paris 

( Voir  annonce  page  de  couverture 
au  commencement  du  volume.) 


VOYAGES 

COMPAGNIES  DE  NAVI- 
GATION MARITIMES 

Compagnie  des  Messageries 
Maritimes.  (Voir  p.  60.) 


Compagnie  de  Navigation 
mixte.  (Voir  page  61). 
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COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  P^ADiS 

Capital  : 250  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : RUE  BERGÈRE 
SUCCURSALE  ; PLACE  DE  L’OPÉRA,  2,  PARIS 

OPÉRATIONS  DU  COMPTOIR 

Bons  à échéance  fixe.  Escompte  et  Recouvrements,  Escompte  de  Chèques.  Achat  et 
Vente  de  Monnaies  étrangères.  Lettres  de  Crédit,  Ordres  de  Bourse,  Avances  sur 
Titres,  Chèques,  Traites,  Envois  de  Fonds  en  Province  et  à l’Etranger.  Souscrip- 
tions, Garde  de  l'itres.  Garantie  contre  les  Risqxtes  de  remboursement  au  pair. 
Paiement  de  Coupons,  etc. 

AGENCES 

44  Bureaux  de  quartier  dans  Paris.  | iO  AgencesdanslesColonies  etp^ys 
15  Bureaux  de  banlieue  de  protectorat. 

254  Agences  et  bureaux  en  province.  ' 13  Agences  à l’étranger 

Le  Comptoir  National  d’Escompte  de  Paris  est,  en  outre,  le  corres- 
pondant officiel  des  banques  coloniales  françaises  de  l’Algérie,  de 
l’Indo-Chine,  de  la  Guadeloupe,  de  la  Guyane,  de  la  Martinique,  de  là 
Réunion  et  de  l’Afrique  Occidentale. 


LOCATION  DE  COFFRES-FORTS 

Le  Comptoir  tient  un  service  de  coffres- 
forls  à la  disposition  du  public  : ti,  rxie 
Bergère;  2,  place  de  l’Opéra-,  U7.  boule- 
vard Saint  - Germain;  49,  axemie  des 
Champs-  Blysées  ; 35,  averitte  Mac-Mahon  ; 
i,  avenue  de  Villiers  ; \2,  boulevard  Bas- 
pail  et  dans  les  principales  Agences  de 
France.  — Une  clef  spéciale  unique  est 
remise  à chaque  locataire.  I^a  combinaison 
est  faite  et  changée  par  le  locataire  à sua  gré. 
Le  locataire  peut  seul  ouvrir  son  coffre. 

VILLES  D'EAUX 

STATIONS  ESTIVALES  ET  HIVERNALES 
Le  Comptoir  National  a des  agences  dans 
les  principales  Villes  d’Eaux;  ces  agences 
traitent  toutes  les  opérations  comme  le  Siège 
social  et  les  autres  agences,  de  sorte  que  les 
Ëlrangers.les  Touristes,  les  Baigneurs  peuvent 
continuer  à s’occuper  d’affaires  peadaot  leur 
villégiature. 

LETTRES  DE  CRÉDIT  POUR  VOYAGES 

Le  Comptoir  National  d’Escompte  délivre  des  Lettres  de  Crédit  circulaires 
payables  dans  le  monde  entier  auprès  de  ses  agences  et  correspondants;  ces  Lettres  de 
Crédit  sont  accompagnées  d’iin  carnet  d’identité  et  d'indications  et  offrent  aux  voyageurs 
les  plus  grandes  commodités,  en  même  temps  qu’une  sécurité  incontestable. 

Salons  des  Accrédités  : Succursale,  2,  place  de  l’Opéra 
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SOCIETE  GENERALE 

fa\oriscr  Je  developpciiicni  du  Commerce  eide  l'iiiduslric  en  France 
Société  anovyme  fondée  en  (864 

CAPITAL  : 500  MILLIONS 
Siège  social  : boulevard  Kaussmann,  29,  à Paris 

TOUTES  OPÉRATIONS  de  BANQUE  oc  de  BOURSE 

SERVICE  I>E  COFFRKS-Füim 

PRINCIPALES  AGENCES  DANS  LES  DÉPARTEMENTS  : 


' AiiberUJle 
Agcle. 

< Agen. 

* A IX -en  Pro- 
vence. 

' Aix«-V^s-BainB. 

Ajacei^  (Cor- 

’ Aiaist. 

Albert. 

' Albertville. 

' Albi. 

' Alençon. 

' Ambert. 

Atnboise. 

' Ami  en». 

’ Andeîyp  <LeaC 
' Angers. 

’ Angoulême. 

' Annecy. 

' Annemasse. 

' Annonay. 

Antibes 
' Apt. 

' Arcachon. 

Argentan. 

' Argenton-sur- 
Crei*»e 
Arles. 

Armentiéreg. 

Amay-le-Duc. 

Arras. 

Aubagne. 

Aubenas 

Aubussoc:. 

Auch. 

Audlncourt. 

Auray. 

AuriUac. 

Autun. 

Auxerre, 

Auxoune. 

AvaUon. 

AvesncE. 

Av^non. 

Aviso. 

Avranches. 

Ay. 

ffaccarat. 
Bagnérés-  dc- 
Bigorre. 
Barbentane. 
Barbezieux. 
Bar-le-Duc. 
Bar-sur-Aube. 
Bar-s  -Seine. 
Bastia  (Corse)' 
B a U m 6 ' les  - 
Dames. 
Bayeux. 
Bayorme. 
Beaujeu! 
Beaumont-sur 
Oise 


Beaune. 
Beauvais. 
Bedarieux 
Belfort. 
Bellegarde, 
Belley. 
Bergerac. 
Bergues. 
Bernay. 
Besançon. 
Béthune. 
Béziers. 
Biarritz, 
Billom. 

Blane  (Le). 
Bléré. 

Blois. 

Bohain. 

Bolbec. 

Bordeaux. 

Boulogne-sur- 

Mer. 

Bourbonne- 

les-Bains. 

Bourg. 

* Bourges. 

* Bourgoin 
Bourgueil. 
Bressuire. 
Brest. 
Briançon 

* Briey. 

‘ Brignoles. 
Brionne. 
Brioude. 

Brive. 

Caen. 

Cahors. 

Calais. 

Cambrai. 

Cannes. 

Cany-Barville 

Carcassonne. 

Carentan. 

Carmaux. 

Carpentrar. 

Casteluaudary 

Castelsarrasin 

Castres. 

Cateau  (Le). 

Caudry. 

Cauterets. 

Càvaillon. 

Cette. 

Chalon  - s u r - 
Saône. 

Châlons-sur- 
Marne. 
Chambéry. 
Chambon-Feu- 
gerolles. 
Chantilly. 
Charleville.  - 
Charmes. 


Charolles 

* Chartres. 
Château  - Chi* 

non. 

‘ Châteaudun. 

* Château-Gon- 

tler. 

Châteaulin. 
Châteauneui * 
s - Charente 
Châteaure 
nard. 

* Cbâteauroux. 

* Chât.-Thierry 

* Chateîlerault. 

* Châtillon-stt.'-- 

Seine, 

* Chatou. 

‘ Chaumont. 

* Chauny. 
Chazelles  sur- 

Lyon. 

* Cherbourg. 

* Ghinon. 

* Clamecy. 
Clayette  (La). 

* Clermont-Fer 

rand 

Clermont  - 
l'Hérault. 

* Cluny. 

* Cognac. 

* Comines. 

* Compiëgne. 

* Condom. 
Contrexéville. 

‘ Corbeil. 

* Corbie. 
Cornimont. 

* Cosne. 

* Coulommiers 
» Coutances. 

* Crapohne-s.- 

Arzcn 
” Creil. 
Crépy-en-Va- 
iois. 

" Crest. 

* Creusot  (Le). 
Cusset. 

* Dax. 

* Deauville. 
Decazeville. 

* Denain. 

* Dieppe. 

* Digne. 

* Digoin. 

' Di]on. 

* Dinan. 

' Dinard. 

* Dôle. 

' Domîront. 

‘ Douai. 
Douarneno?; 


Doué-la-Fon- 

taine. 

' Douilens. 

‘ Dourdan. 

’ Draguignan. 

' Dreux. 

' Dunkerque. 
Elbeuf. 
Epernay. 
Epinal. 
Espalion. 
Estaires 
Etampes. 

Eu. 

Evian-1  -Bains 
Evreux. 
Falaise. 
Fécamp. 

Fe  rté  - Ber- 
nard 

Ferté-Macé. 
Ferté  - so  u s- 
Jouarre. 
Feurs. 

Flèche  (La). 
Fiers. 

Figeac. 

Fleurance. 

Foix. 

Fontainebleau 
Fontenay  - le- 
Comte. 
Fougerolles. 
Fourmies. 
Gaillac. 
Ganuat, 

Gap. 

Glen. 

Gisors. 

GJKret. 

Givors. 

Gournay-en- 

Bray. 

Granville. 

Grasse. 

Graulhet. 

Gravelinès. 

Gray. 

Grenoble. 

Guéménô-Pen 

fao. 

Guérande. 

Guéret. 

Guingamp. 

Guise. 

Havre  (Le). 

Hirson. 

Honfleur. 

Hyéres. 

Isle-Adam. 

Isle-sur-Sor- 


Jœuf  - Homi- 
court, 
Joigny. 
Jonzac. 
Jussey. 
Juvisy. 

La  Bassée. 
Lagny. 

Laigle. 

Landivisiau. 

Langon. 

Langres 

Lannion. 

Laon. 
Lapalisse 
La  Réole. 
Laval 
Lavaur 
Lavelanel. 
Lens. 
Lézignan, 
Liancourt 
Libourne. 
Ligny-en  Bar- 
rois. 

Lille. 

Lillera 

Linaoges. 

Ltmoux. 

Lisieux. 

Loches. 

' Lodève. 
Longjumeau. 
Longwy. 

Lons-  le  - Sau- 
nier. 

Lorient. 

Loudun.  . 

Louhans. 

Lourdes. 

Louviers. 

Luçon. 

Lunei. 

Lunéville. 

Lure. 

Luxeull. 

Lyon 
Mâcon. 
Magny- en- 
Vexin 
Maiche. 
Maisons -Laf- 
fitte. 
Mamers. 
Manosque, 
Mans  (Le). 
Mantes. 
Marmande. 
Marseille. 
Marvejols. 
Maubeuge. 
Mauléon, 
Mauriac. 
M.ayenne. 


L«'  ftg(’nces  marquies  d'nn  as-férisque  sont  pourvues  d’un  service  de  cüffres-forls 
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' Meaux. 

MeSun. 

^ Mende. 

» Menton. 

' Méru. 
Merville. 
Meulan. 
Meursauit. 
Meymac. 
Méze. 
Méziéres 
Millau. 
Mirande. 
Mirecourt. 
Moissac. 
Montargis. 
Montauban. 
Montbéliard. 
Montbrison. 
Mont  de-Mar- 
san. 

Montdidier. 

Monte-Carlo 

Montélimar. 

Montereau. 

Montluçon. 


Montmorlilon 

Montpellier. 

Montr.-s.-Mer 

Montrichard. 

Moret-s-Lolng 

Morez-du-Jura 

Morlajx. 

Mortagne. 

Morteau. 

Moulins. 

Moutiers. 

Murat. 

‘ Nancy. 

" Nanterre 
Nantes. 
Nantua. 
Narbonne. 

• Nay. 

■ Nemours. 
Nérac. 
Neufchdteau 
Neufchatel. 


Nevers. 

* Nice. 

* Nîmes. 

* Niort. 

* Nogent-le-Ro 

trou. 

* Noyon. 

* Nuits -Saint  - 

Georges 
‘ Nyons. 

* Oloron  -Ste  - 

Marie. 

* Orange. 

* Orléans. 
Orches. 

* Orthez. 

* Oyonnax. 

* Palaiéeau. 

* Pamiers. 

* Paray-le- Mo- 

nial. 

* Parthenay. 

* Pau. 

* Périgueux. 

* Péronne. 

* Perpignan-. 
Pertuis. 

* Pézenas. 

* Pithiviers. 
Ploermel. 

* Poissy. 

* Poitiers. 

* Pons. 

* Pont-à-  Mous- 

son. 

*Pont-Audemer 
Pont  - de  - 
Beauvoisin. 

* Pontivy. 

P ont- L'abbé 
Lambourg. 
‘Pont-i’Evêque 

► Pontoise. 

* Provins. 

► Puy  (Le).' 

* Quesnoy  (Le). 

* Qulmpér. 

" Quimperlé 


«Rambervillers 
> Rambouillet. 

* Redon 
Reims. 

' Remiremont 
' Rennes. 
Rethel, 

Revel, 

* Revin. 

Riom 

' Rive-de-GIcr. 

* Roanne. 

' Rochefort-s-M. 
' Rochelle  (La). 
' Roche-  s -Yon 
' Rodez. 

' Romans. 
Romilly  s-Seine 
' Romorantin 
' Roubaix. 

' Rouen. 

* Royan 


St-Junien. 
Saint-LÔ. 
Saint-Loup-s 
Semeuse. 
Saint-Malo. 
St-Menehould 
, Saint-Nazaire 
Saint-Omer. 
Saint-Paul-s  - 
Ternoise. 
Saint  - Pour  - 
çain-s  -Sioule 
Saint  Quentin 
St-Raphael. 
Saint  - Remy- 
de-Provence 
Saint-Servan. 
Salies  de  Béarn 
Salins-du-Jura 
Salon. 
Sancoins. 
Sarlat. 
Saulieu. 
Saumur. 
Seclin. 

Sedan. 

Segré. 

Semur. 

Senlis. 

Senones. 

• Sens. 

Seyne. 

Sézanne. 

Soissons. 

Souillac. 

Tarare. 

Tarascon. 

Tarbes. 

Thiers. 

Thizy. 

Thonon-les-B 

Touars. 

Tonneins. 

Tonnerre. 

Toul. 

* Toulon. 
Toulouse. 


Tourcoing. 

Tournas. 

Tours. 

Tréport  (Lei 

Trouvüle 

Troyes. 

Tulle 

Tull!n.s. 

Uzés. 

Valence. 
•Valence  d‘Age«i 

* Valenciennes 

* Valognes, 

* Valreaa. 

* Vannes. 

* Vendôme. 

* Verdun. 

* Vernoua-sur- 

Avre. 

* VernoJî. 

* Versailles^ 
Vervins. 

* Vesoul. 

* Vichy. 

* Vienne. 

* Vierzofl. 

Vigan  (Le> 
Villedteu-Jes. 

Poêles 

* Villeîranche  - 
de-  Rouergue. 

* Villefranche  - 

s -Saône. 
Villeneuve  St- 
Georges. 

* Villeneuve  a.- 

Lot 

' Villeneuve-s.- 
Yonne. 

Villers-Cûtteret» 

► Vimoutiers. 

' Vire. 

► VitiTÎe-rr. 

* Vitré. 

Voiron. 

Vouïiîers. 

' Yvetot. 


Rueil. 

RuUec. 

Sablv-d'Olonne 
Saint-Affrique 
Saint -Ai  gnan. 

Saint- Amand. 

Saint-  Brieuc 
St-Chamond 
Saint-  Claude. 

Saint-D;é. 

Saint-Dizier. 

Saint-Etiennë 
Saint-Flour 
Sainte-Foy-la- 
Grande. 

Saintes. 

St-Gaudens. 

St  - Germain 
en  Laye. 

Saint-Girons. 

Saint  -Hilaire- 
du-Harcouet 
Saint  - Jean- 
d'Angély. 

St-Jean-de-Luz 
AGENCES  EN  AFRIQUE 
Alger,  Bône,  Bougie,  Casablanca,  Constaotine,  Mostaganera,  Oran  PiüHppeville. 
Sidi-bel-Abbès,  Sousso,  Tanger,  Tunis. 

AGENCE  A L’ÉTRANGER 
Londres,  53,  Old  Broad  Street;  Bureau- Annexe  West-End,  65-67..  Re^nt 
Street,  AV.  E. 

SOCIÉTÉS  FILIALES  & BANQUES  AFFILIÉES 
SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE  DE  BANQUE  POUR  L’ÉTRANGER  ET  LES  COLONIES 
Barcelone  'ÎO,  place  de  Catalogne  ; Valence,  39,  calle  del  Pintor  Syrona. 
SOCIÉTÉ  FRANÇAISE  DE  BANQUE  ET  DE  DÉPÔTS 
Succursales  à : Bruxelles,  rue  Royale,  72;  Bureaux  : boulevard  Acspach,  27.  — 
Anvers,  place  de  Meir,  72,  74,  î&.  — Ostende,  avenue  Léopold,  21.  — Ber- 
lin, 3-1-^,  Mohrenstras.se. 

BANQUE  FRANÇAISE  DE  SYRIE 
Succursales,  en  SYRIE  : Beyrouth,  Damas,  Alep; 
en  CIUCIE  : Mersine,  Adana. 

^ SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE  ALSACIENNE  DE  BANQUE 

Siège  social  ; Strasbourg,  -i,  rue  Joseph-Massol.  — Agences  à : Colmar, <Ce*logne, 
Esch-s.-Alzette,  Ettelbruck,  Francfort-s. -Meln.Guebwiller,  Haguenau,  Idaf,  Kehl, 
Lndwlgshafen,  Luxembourg.  Mayence,  Metz,  Mulbouse.  Obernal,  Obèirnsteln, 
Saint- Louis,  Sarrebourg,  Sarrebruck.  Sarreguemlnes,  Sarre- Union»  SSiaverne, 
Selcstat,  Strasbourg,  8,  rue  du  Dôme,  Thann,  Tblonville 

Correspondants  sur  toutes  les  places  de  France  et  de  t'Elran^er 
(*)  Les  agences  marquées  d'un  astérisque  sont  pourvues  d’un  service  do  lîwftres- 
forts. 


27 


CRÉDIT  LYONNAIS 

FONDÉ  EN  i863 

SOCÎÉTÉ  ANONYME  - CAPITAL  : 250  MILLIONS 

ENTIÈREMENT  VERSES 

LYON,  SIÈGE  SOCIAL  : Palais  du  Commerce 
PARIS,  SIÈGE  CENTRAL  : Boulevard  des  Italiens,  19 


AGENCES  DANS  PARIS 


À Place  du  'Dhéâtre-Français,  3. 
B Rue  Vivienne,  31  (Bourse). 

C Faubourg  Poissonnière,  44. 

D Rue  Turbigo,  3 (Halles). 

E Rne  de  Rivoli,  43. 

F Rue  Lafayette,  50. 

G Rue  Rambuteau,  14. 

H Boulevard  Sébastopol,  91 
I Faubourg  Saint-Antoine,  63. 

J Boulevard  Voltaire,  45. 

K Rue  du  Temple,  201. 

L Boulevard  Saint-Denis,  10. 

M Avenue  de  Villiers,  73. 

N Boulevard  Magenta,  77. 

0 Avenue  Kléber,  108. 

P Place  Clichy,  16. 

R Boulevard  Haussmann,  53. 

S Faubourg  Saint-Honoré,  152. 

T Boulevard  Saint-Germain,  58. 
D Boulevard  Saint-Michel,  20. 

V Rue  de  Rennes,  66. 

W Boulevard  Haussmann,  188. 

X Boulevard  Saint-Germain,  205. 

Y Avenue  des  Gobelins,  22. 

Z Avenue  d’Orléans,  19. 

AB  Rue  de  Flandre,  1. 

AC  Rue  de  Passy,.  66. 

AB  Rue  d'Auteuil,  43. 


AE  Place  Victor-Hugo,  7 
AF  Avenue  des  Ternes,  37. 

AG  Boulevard  Haussmann,  132 
AH  Rue  Saint-Antoine,  62. 

AI  Rue  des  Martyrs,  62. 

AJ  Boulevard  Voltaire,  113. 

AK  Faubourg  du  Temple,  68. 

AL  Rue  Royale,  14. 

AM  Boulevard  de  Côurcelles,  5. 

AN  Boulevard  Barbés,  5. 

AO  Rue  Lecourbe,  2. 

AP  Avenue  Bosquet,  36. 

AR  Avenue  Marceau,  44. 

AS  Aven,  des  Champs-Elysées,  55. 
AT  Rue  de  Lyon,  22. 

Aü  Rue  de  Turenne,  103. 

AV  Place  de  Rennes,  6. 

AW  Rue  de  Vaugirard,  316. 

AX  Rue  du  Commerce,  36. 

AY  Place  de  la  Nation,  1. 

AZ  Rue  Damrémont,  63  bis. 

ZA  Avenue  de  Clichy,  128. 

ZB  Place  Daumesnil,  2. 

ZC  Rue  de  Belleville,  134. 

2D  Rue  Lafayette,  108. 

ZE  Rue  Ordener,  78. 

ZF  Rue  de  Ménilmontant,  1. 

2G  Place  d’Italie,  5. 

ZH  Avenue  du  Maine,  73. 


AGENCES  DANS  LA  BANLIEUE  DE  PARIS 


Asnières,  Grande-Rue,  32. 
Bouîogne-s. -Seine, b. de  Strasbourg, l 
CharentOD,  rue  de  Paris,  79. 
Clichy,  boulevard  National,  96.  ^ 
Colombes,  rue  Saint-Denis,  6. 
Courbevoie,  rue  do  Paris,  43. 
Levallois- Perret,  rue  Courcélles,  89. 
Montreuil-s. -Bois,  boul.  Rouget-de 
llsle,  57. 


Montrouge,  av.  de  la  République,  36. 
Neuilly-s. -Seine,  av.  de  Neuilly,  36. 
Nogent-s. -Marne,  Grande-Rue,  166. 
Pantin,  rue  de  Paris,  62. 
Parc-S*-Maur,  av.  de  la  Mairie,  1. 
Saint-Denis,  r.  de  la  République,  24. 
Saint-Mandé,  pl.  de  la  Tourelle,  5. 
Suresnes,  rue  Emile-Zola,  42. 
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CRÉDIT  LYONNAIS 


AGENCES  EN  FRANCE  ET  EN  ALGÉRIE 


x-en-Provenct. 
Aix  Îes-Bains. 
Alais- 
Albi. 

Alençon. 

Alger  (.\lscml. 
Ambert. 

Amiens. 

Angers. 

Angoulême 

Annecy 

Annnnay 

Antibes. 

Argenteuil. 

Arles. 

Armentières. 

Arras 

Auch. 

Aurillac. 

.Autun 

■Auxerre. 

Avallon. 

Avignon. 


r-Oise. 


Beaucaire. 

Beaulieu, 

Beaumonl-si 
Beaune. 

Beauvais- 

Belfort. 

Belle  villesurSaône. 
Besançon. 

Béthune. 

Béziers. 

Biarritz. 

Blois. 

B6ne  (Algérie;. 
Bordeaux. 
Boulogne-sur-Mer 
Bourg. 

Bourges. 

Bourgoin. 

Caen. 

Cabors. 

Calais. 

Cambrai. 

Cannes. 

Carcassonne. 

Carpentras. 

Castres. 

Caudry. 

Cavaillon. 

Cette. 

Châlons-sur-Marne. 
Cbalon-sur-Saéne. 
Chambéry. 
Cbarité-sur-Loire  (La). 
Charleville. 


Chartres. 

Chàteaudun. 

Châleauroux. 

Chàtellerault. 

Cbâtillon-sur-Seine. 

Chaumont. 

Chauny. 

Cherbourg. 

Cholet. 

Clermont-Ferrand. 

Cognac. 

Commercy. 

Compïègne 
Condé-sur-Noireau . 
Constantine  (Algérie). 
Corbsil. 

Cosne-eur-Loire. 

Coulommiers. 

Crest. 

Creusot  (Lei. 

Dax. 

Deauville. 

Dieppe 

Dijon. 

Dole 

Douai. 

Draguignan. 

Dreux. 

Dunkerque. 

Elbeuf. 

Epernay. 

Epinal 

Evreux. 

Fècamp. 

La  Fecté  sous-Jouarre. 
Figeac. 

Firminy. 

Fiers 

Fontainebleau; 
Fourmies. 

Gaillac. 

Civet 
Grasse. 

Gray 

Grenoble. 

Guéret. 

Havre  <Le). 

Hyères. 

Issoire. 

Issoudun. 

Jarnac. 

Jonzac. 

Lagny 
Laon. 

La  Seyne. 

Lavai 
Lézignan 
Libourne. 

Lille. 

Limoges. 

Lisieux. 

Lons-le-Saunier. 
Lorient. 


Lourdes. 

Lunel 

Lunéville 

Mâcon. 

Mans  (Le). 

Mantes. 

Marmandc 

Marseille. 

Maubeuge. 

Mayenne. 

Mazamet. 

Meaux. 

Melun. 

Menton. 

Metz. 

Millau 

Montargis. 

Montauban. 
Montbéliard. 
Montbrison. 
Mont-de-Marsan. 
Montceau-les-Mines. 
Monte-Caylo  lTerrU«lr«froiraii>- 
Montélimar. 

Montereau. 

Montluçon. 

Montpellier 
Morlaix. 

Morteau. 

Mostaganem. 

Moulins. 

Mulhouse 
Mustapha  Agha  (Algérie) 
Nancy. 

Nangis. 

Nantes. 

Narbonne. 

Nevers. 

Nice. 

Nimes. 

Niort. 

Nogent  le  Rotrou. 
Nuita-St-Georges. 
Oloron^Sainte-Marie. 
Oran  (Algérie). 

Orange. 

Orléans. 

Pamiers. 

Paray-le-Monial. 

Pau. 

Périgueux. 

Perpignan. 
Pbllippeville  (Algérif 
Poitiers. 

Pontarlier. 

Pontoise. 

Provins. 

Puy  (Le1. 

Quimper 
Raincy  (Le) 


Alexandrie  (Egypte). 
Barcelone. 
Bruxelles  (Ixetle^). 
Caire  (Le). 
Constantinople 


AGENCES 

Ens  anche 
Genève 
Jérusalem 
Londres. 
Madrid. 


Reims. 

Remiremont. 

Rennes. 

L'ÉTRANGER 

Smyme. 


Rethel 

Riom. 

Rive-de-Gier- 

Roanne. 

Rochefort-sur-Mer. 
Rochelle  <La). 

Rodez. 

Romans. 

Romilly-sur-Seine. 

Roubaix. 

Rouen. 

Royan. 

St  Amand-le6>Eaux. 

5t-Amand-Uontrond. 

Saint-Brieuc. 

Saint-Chantozid. 

Saint-Claude. 

Saint-Dié. 

Saint-Dizier. 

Saint-Etienne. 

Saint-FlouT. 

St-Germain-en-L.aye. 

Saint-Mal«. 

Saint-Nazaire. 

Saint-Omer. 

Saint  Quentin. 
Saint-Raphaèl. 
Saint-Servan- 
Saintes. 

Salon. 

Saumur 

Sedan. 

Sens. 

Sidi-bel-Abès  (Algérie). 
Soissons. 

Strasbourg. 

Tarare. 

Tarbes. 

Thiers. 

Thizy. 

Toulon. 

Toulouse. 

Tourcohif . 

Tournon. 

Tours. 

Trouville 

Troyes. 

Tulle. 

Tunis. 

Valence. 

Valenciennes. 

Vannes. 

Verdun. 

Versailles. 

VesouL 

Vichy. 

Vienne  (hère). 
Vierzon. 

Vi  I le  f rancbe«-Saôn  e . 
Villeneuve-sur-Lot. 
Vltry-le-Françets. 
Voiron. 

Tvetot. 


Moscou. 

Odessa. 

Port-Saïd. 

Saint-Pétersbourg. 

Saint-Sébastien. 

Séville. 


Stamboul,  Péra-Stam- 
boul 

Valence  (Espagne). 


Le  Crédit  Lyonnais  fait  toutes  les  operations  d'une  m-iison  de  bannuc  ; dépôts  d'argeot  rcmboiir 
sebiea  i rue  et  i échéance;  cTépôts  de  titres  ; encaissements  de  coupons;  ordres  de  boxtrse , oouscrip- 


r 


lin  LU  uü 

Société  anonyme  au  Capital  de  500  millions  ^ 
SIÈGE  SOCIAL: 

lO,  JBoixlovax'di  de»  Italîeixs 
CONSEIL  D’ADMINISTRATION  : 

M,  Eugène  R A.  VAL,  O.  Présidknt  d’honnbur 

M.  René  BOUDON,  O.  Présidknt 
M.  André  VINCENT,  O.  Vice-Président 


MM. 

Henri  BOUSQUET.  O.  ^ 
Léon  DARDEL,  O.  ^ 
Maurice  DE  v lES.  ^ 
Vicomte  Ch.  DU  PELOUX 
Maurice  L'ÉPINE, 

JacqiFs  de  GÜNZRÜRG,  C.  ^ 

Paul  LEROY,  C. 


MM. 

Alfred  PACQUEMENT 
Pierre  RICHfc  MOND,  O. 
Olivier  SAINSERE  G.  O. 
Paul  SAI  MON 
Arnold  SEYRIG,  ^ 

Paul  VA  LAVER,  ^ 

Louis  VINCENT,  G.  ^ 


M.  Émile  LEVEL,  Directeur  général 
mmii— 

Plus  de  400  SüGGursales,  Agences  et  Bureaux  en  France 


Correspondant  particulier  en  ALSACE  : 

Comptoir  d’ Escompte  de  MULHOUSE 

à Mulhouse.  Strasbourg,  BischwiHer,  Brumath,  Haguenau, 
Saverne,  Sélestat,  SouUz-sous-Forèt. 
Phaffenhotlen,  Reischoifen,  Drusenheim,  Soufflenheim. 


Correspondant  particulier  dans  les  l*AYS  RHÉV'AiXS  : 

Comptoir  d Escompte  dans  les  PAYS  RHÉNANS 

a Cologne,  Coblence,  Dusseldorf,  Majence,  Wiesbadeu. 

miiiii 

TOUTES  OPÉnATIO  xS  DE  B VAQUE  ET  DE  BOURSE 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

Société  anonyme  fondée  en  1877 
Capital:  100  000000  de  francs  entièrement  versés 
Réserves:  90  000000  de  francs 

Siège  social  : PARIS,  SO,  rue  d’Anjou 

O 

TOUTES  OPÉRATISIS  de  BAUÇUE  et  de  BOURSE 

Comptes  do  dépôts  à vue  et  à préavis 
(taux  variant  suivant  la  durée  du  dépôt) 

Lettres  de  crédit  sur  tous  pays.  — Envois  de  fonds.  — Location 
de  compartiments  de  coffres-forts 

AGENCES 

EN  FRANCE  : Antibes,  Bordeaux,  Cannes,  Cette,  Fréjus, 
Grasse,  Marseille,  Menton,  Montpellier,  Monte-Carlo,  Nice, 
Vichy. 

en  ALGÉRIE  : Affreville,  Aïn-Béïda,  Aïn-Téieîès,  Aïn  Té- 
moucheiit.  Alger,  Arzew,  Aumale.  Batna,  Béni-Saf,  Bnghari, 
Bône,  Bor  ij-Bou-Arréridj,  Bordj  Bouira,  Bordj -Ménaïel, 
Boufarik,  Boujiie,  Boukanéfis,  Blida,  Castiglione,  Cherchell, 
Gonstantine.  n^^scartes,  Djidjelli,  Douéra,  Frenda,  Gueima, 
Hammam-Bou-Hadjar,  Hussein  Dev,  Jemraapes,  Khenchela, 
Koléa,  Les  Isse-  s,  Mai'on-Carrée,  Marengo,  Mascara,  Médéa, 
MenHFville,  Mercier-Lacombe,  Montgolfier,  Mosiaganem, 
M'Sila,  Nemours,  Oran,  Orléansville,  Palikao,  Perrégaux, 
Philippeville,  Relizane,  Rio-Salado,  Rouiba,  Saïda,  Saint- 
Arnaud,  Saint-Cloud,  Saint-Denis-du-Sig,  Sédrata,  Sétif,  Sidi- 
B^l-Abbès.  Süukaras,  Tébessa,  Le  Télagh,  Tiaret,  Tlemcon, 
Trezel.  Vialar.- 

EN  TUNISIE  : Béja,  Bizerte,  Gabès,  Kairouan,  Matoar,  Sfax, 
Souk-ei  Arba,  Souk-el-Khemis,  Sousse,  Tunis. 

AU  MAROC  : Casablanca,  Fez-Medina,  Fez-Moîlah,  Koni- 
tra,  Larache,  Marrakech,  Marra  kech-guéliz,  Mazagan.  Mek- 
nès,  Mogador,  Oudjda,  Rabat,  Saffi,  Salé,  Tanger,  Taza. 

Correspondants  dans  le  monde  entier 

DIRECTION 

Directeur:  M.  TRICHON 
Directeur-Adjoint  : M.  VÉ.RON 
Sous- Directeurs  : 

MM.  BONNELL  MILLAGOU,  SCHWEISGUTH,^^; 

RONCIER,  chargé  de  la  directiou  de  la  Succursale  d’Aigor.  , 
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BABGLIIÏS  BANK  (ovemii)  LITEB 

Siège  central  : 33,  rue  du  4-Septembre 
PARIS  (2*) 

Télépia*»e:  Gutenberg  74-08,  74-09,  74-12,  71-44,  ’;8-24,  68  54,  05-04 
Inter  spécial:  677,  860,  861,  930,  931 
Adrtsse  tél.  pour  Paris  et  succursales  : BARCLOSEA 


SUCCURSALES  : 


ALGER,  6,  rue  de  la  Liberté. 
BORDEAUX.  4,  r.  Esprit- des-Lois. 

BOÜLOGNE-sur-MER,  61,  rue 
Victor-Hugo. 

CANNES,  7,  rue  Maréchal-Foch. 
LE  HâTRE,  9,  quai  George- V. 
LYON,  L ï’tte  de  la  République. 


MARSEILLE,  5,  rue  Cannebièrc. 
MENTON,  1,  av.  Félix-Faure. 

MONTE-CARLO,  1,  bd.  des  Moulins 
côté  nord  des  jardins  du  casino). 

NICE, 4,  av.  Georges-Clemenceau 
ORAN,  15,  r.  d’Alsace-Lorraine. 
ROUEN,  7,  rue  Jeanne-d’Arc. 


COLOGNE,  2,  Koniôdienstrasse. 


Toutes  Opérations  de  Banque 

CORRESPONDANTS  DANS  LE  MONDE  ENTIER 


BARCLAYS  BANK  LIMITED 

54,  Lombard  Street,  LONDON,  E.C.3 
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Socié  iarseldalse  de  Crédil 

! INDUSTRIEL  et  COMMERCIAL  et  de  DÉPÔTS 

banque:  fondée  en  ises  ! 

SOCIÉTÉ  ANONYME  — CAPITAL  75.000.000  DE  FRANCS  ' 

SIÈGE  SOCIAL  : MARSEILLE,  rue  Paradis,  75 

SUCCURSALE,  A PARIS,  4,  RUE  AUBER 

NOMBREUSES  AOENCES 
1 dans  le  midi  de  la  France,  en  Algérie,  en  Tunisie, 

; au  Maroc  et  à Lausanne  (Suisse) 

I AOENCES  DU  LITTORAL  : 

j Toulon,  Hyères,  La  Seyne,  Fréjus,  Saint-Raphaël, 

I Cannes,  Antibes,  Grasse,  Nice,  Monaco,  Monte-Carlo 
I CORRESPONDANTS  DIRECTS 

I SUR  TOUTES  LES  PLACES  DE  FRANCE  ET  DE  l’ÉTRANGER 
i La  SOCIÉTÉ  MARSEILLAISE  de  CRÉDIT 

traite  toutes  les  opérations  de  Banque  et  de  Titres 
LOCATION  DE  GOFFilES-FORTS 


i 
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Type  A-2 


Le  Petit  Journal 

LE  MIEUX  INFORMÉ 
LE  PLUS  COMPLET 
LE  PLUS  RÉPANDU 

DE  TOUS  LES  JOURNAUX  DU  MONDE 

LES  CHRONIQUES  SPORTIVES  DU  PETIT  JOURNAL 
Aatomoblllsme,  Cyclisme,  Gymnastique,  Tir,  Escrime 
Voile  et  Aviron,  Football,  Courses  à pied.  Cricket,  etc. 

e et  a PAGES 
Le  Numéro  : 15  centimes 


CHAQUE  SEMAINE: 

Le  Petit  Journal 


ILLUSTRE  = -■■ 

12  PAGES  DONT  2 EN  COULEURS 
CONTES  DES  MEILLEURS  AUTEURS 
ET  TOUTE  L’ACTUALITÉ  PAR  LE  DESSIN  ET  U PHOTOGRAPHIE 

f ^ MA/fa  GRAVURES  EN  COULEURS.  ROMANS,  etc. 
La  liOütS  ::  DESSINS  DE  BRODERIE  :: 


Le  Petit  Journal  agricole 

JOURNAL  DE  VULGARISATION  ET  D’INFORMATIONS 
POUR  L’AGRICULTURE  FRANÇAISE  ET  ÉTRANGÈRE 


CES  JOURNAUX  SONT  EN  VENTE  PARTOUT 
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Le  Numéro  20  centimes 

DANS  TOUTE  LA  FRANCE 


ROBERT  DE  FEERS 

de  V Académie  française 
* Directeur 


INFORMATIONS 

LE  FIGARO  est  outillé  de  manière  à fournir  sur 
chaque  événement  important,  en  France  et  à l’étranger,  l’infor* 
mation  la  plus  rapide,  la  plus  complète,  la  plus  sûre. 

Ouvert  à tous  les  partis,  journal  indépendant,  LE  FIGARO 
est  la  tribune  la  plus  libre  et  la  plus  retentissante. 

C’est  le  journal  le  plus  répandu  du  monde  entier 


PUBLICITÉ 


Les  services  de  Publicité  sont  installés  dans  l’hôtel  du  flGABO 
Qô,  rue’Drouot,  PARIS 

La  publicité  du  FIGARO  est  la  plus  recherchée 
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Fondé  en  1861 


PARIS  — 5,  rue  des  Italiens,  S — PARIS 
4,  6 ou  8 PAGES  GRAND  FORMAT 

Téléphonb  (Cinq  lignes)  ; 

« 

Out«nberg  : 03.07  — 03.08  — 03  09  — 03.32  — 03.33 
Adresse  TéLÉGRAPHiQUE  : TEMPS  PARIS 

Services  télégraphiques  et  téléphoniques 

POLITIQUES,  COMMERCIAUX  ET  FINANCIERS  PARTICULIERS 

DE  TOUTES  LES  CAPITALES 

ST  DS  TOUS  LES  DÉPARTEMENTS  FRANÇAIS 


PRIX  DE  L’ABONNEMENT  DE  TROIS  MOIS 

Paris,  Seine  et  Seine-et  Oise,  17  francs 
Départements  et  Colonies,  18  francs 
Etranger,  34  francs 


f&e  accepte  des  abonnements  au  nu- 

méro,  partant  de  n’importe  quelle  date , moyen- 
nant 0 fr . 20  par  numéro  à expédier  en  France 
et  0 fr.  40  à TËtranger. 
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La  Vie  Parisienne 

Journal  illustré  ' 

Mœurs  élégantes 
Choses  du  jour 

Théâtres  et  musique 
Critique  de  la  mode 
Voyages  et  sports 

29^  rue  Tronchet,  Paris.  — Tél.:  Gut.  48-59 

La  Vie  Parisienne  n* a pas  de  similaire  parmi  les  journaux 
illustrés  français.  Par  son  indépendance,  son  dilettantisme, 
la  légèreté  d’allures  de  ses  articles  et  l’originalité  de  ses 
dessins,  par  le  ton  libre  qu’elle  prend  pour  juger  hommes  et 
choses,  elle  est  l’expression  élégante  de  l’esprit  et  du  goût 
parisien  le  plus  fin,  dont  elle  a toujours  su  conserver  la 
fornaule. 

Tous  ceux  qui  se  sont  fait  un  nom  dans  la  littérature 
ou  au  théâtre  ont  débuté  ou  collaboré  à la  Vie  Parisienne, 
Citons  ; Meilhac,  Halévy,  Taine,  Droz,  marquis  de  Massa, 
About,  Nisard,  duc  de  Morny,  Frédéric  Masson,  Gyp,  Henri 
Lavedan,  Paul  Bourget,  Maurice  Donnay. 

Actuellement,  fa  Vie  Parisienne  compte  parmi  ses  collabo- 
rateurs : Georges  Gourteline,  Pierre  Veber,  Colette  Willy, 
Pierre  Wolff,  Abel  Hermant,  Tristan  Bernard,  Henri 
Duvernois,  Maurice  Level,  etc.,  etc. 

Le  clubman 

La  femme  élégante 

L*artiste  et  l'homme  de  lettres 
Le  militaire  et  le  marin 

Lisent  la  Vie  Parisienne 


TOUS  LES  SAMEDIS,  UN  NUMÉRO  : 1 fr.  5a 


ABONNEMENTS 


Paris  et  Départements 

Un  AN 60  fr. 

Six  mois 35  fr. 

Trois  mois  ......  18  fr. 


Étranger  (Union  postale) 


Un  AN 75  fr. 

Six  mois 40  fr. 

Trois  mois 20  fr. 
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LA  LIBERTÉ 

JOURTSTAL  DE  PARIS 
Fondé  en  1 866 

"1^3,  rue  Béaumur,  Paris 
le  mieux  informé  des  journaux  du  soir 
TOUS  LES  JOURS 

3 ÉDITIONS 

La  rubrique  financière  est  la  plus  étendue 
et  la  plus  complète  de^toute  la  presse. 

Directeuir:  Camille  AYMARD 
Rédacteur  en  chef  : LOUIS  BARD 

Principttux  collaborateurs  : 

Jacqies  RAINVILLE:  L.  MARCELLIN;  Max  et  Alex 
FISCHER;  Jean  de  BONNEFüN  ; Pierre  VÉBER  ; BINET- 
VALMER;  Maurice  DEKOBRA;  E.  GROSCLAÜDE  ; Maurice 
GANDOLPHE  ; Robert  KEMP  ; Raymond  MEUNIER;  Jean 
VIGNAUd  ; Jean  BOUCHOR  ; François  PONCETTON  ; Marcel 
DE  BARE  ; Emile  MASSARD  ; Armand  MASSARD;  René 
CHAVANCE;  Paul  CHAUTARD;  Jules  LENOUVEL. 


TARIF  DES  ABONNEMENTS 

Abonnements  : 3 mois  6 mois  i an 
Paris,  Seine  et  S.-et-O.  12  fr.  50  24  fr.  46  fr. 


Départements 13  fr.  25  fr.  48  fr. 

Etranger 22  fr.  43  fr.  82  fr. 


N.  B.  — Un  servicp  gratuit  de  cinq  jours 
est  fait  sur  demande  affranchie. 


38  — 


JOmiNAl  DES  DtBATS 

POLITIQUES  ET  LITTÉRAIRES 

GRAND  JOURNAL  QUOTIDIEN 

FONDÉ  1789 

17,  rue  des  Prêlres-Saint-Germain-VÀiixerrois,  Paris  (i*') 
15  centimes  le  numéro 

Principaux  collaborateurs  : MM.  René  Bazin,  Paul  Bourget,  Benb 
Doümic,  Ernest  Lavisse,  li.  vu  Kéguirr, membres  de  l’Académie  française. 

MM.  J.  Bourdeau,  A.  Gauvain,  Henry  Joly,  André  Liesse,  André 
Michel,  G.  Schlümberger,  membres  de  l’Institut, 

MM.  A.  Albalat.  Jacques  Bardoux,  Henri  Bidou,  Paul  Bluysbn, 
F.  DE  Brimon,  Robert  de  Caix,  A.  Ghaumeix,  Emile  Combe,  doeleur 
Darras,  Maurice  Demaison,  Jules  Dietz,  G.  Grandidier,  André 
Hallays,  Adolphe  Jcli.ien,  Raymond  Koechlin,  docteur  Marcel  Labbé, 
Anatole  Le  Braz,  Charles  Legras,  F.  Maroni,  Mauricb  Muret, 
Edouard  Payen,'  Albert  Petit,  Lieut.-Col.  Paul  Renard,  E.  Ripault, 
Edouard  Sarradin,  Christian  Schefer,  IL  deV arigny,  Daniel  ZoLi.A.etc. 


Adresse  télégraphique  : DÉBATS-PARIS 

TÉLÉPHONE  : Gutenberg  03.00,  03.01  et  03.02 


PRIX  DE  L’ABONNEMENT  : 

trois  mois  six  mois  un  an 

France  et  Colonies.  13  fr.  26  fr.  50  fr. 

Union  postale 22  fr.  43  fr.  82  fr. 

Les  abonnements  partent  du  1"  et  du  16  de  chaque  mjîs, 

I 

NOTA.  — Le  service  du  journal  est  fait  gratuitement,  pendant 
huit  jours,  sur  demande  affranchie  adressée  à l’Administration 
du  journal. 
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36*  ANNEE 


EE  NUMÉRO  0 fr.  10 


JOURNAL  QUOTIDIEN  DE  PARIS 

Directeur  politique  Emile  BURE 

TÉLÉPHONE  ADRESSE  TÉLÉGRAPHIQUE 

Gutenberg  02.14 — 02.25  Eclair-Paris 

iO,  rue  du  Faubourg-Montmartre,  PARIS 

— — 

ABONNEMENTS 


Trois  mois 

Six  mois 

Un  an 

PARIS  (Seine  et  Seine-et-Oise) 

Sfr. 

15  fr. 

30  fr. 

FRANCE  (Colonies) 

9fr. 

16  fr. 

32  fr. 

ÉTRANGER  

18  fr. 

35  fr. 

65  fr 

-15151- 


TARIF  DE  LA  PUBLICITE 


Annonces  commerciales 

fr. 

Réclames,  troisième  page.  . 

...  — 6 

fr. 

Faits  divers » 

CO.  - 

fr. 

Entrefilets,  deuxieme  page  . . . 

...  — 15 

fr. 

Echos,  première  page  ..... 

...  — 25 

fr. 
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Paris-flidi 


30.  RUELOUIS-LE-GRANO 
Tel.  : Gutenberg  55-92 


15Î 


ParîsAîdi 

3PTJB3ùiI3E3 

les  dernières  nouvelles  parvenues  a Paris 

DANS  LA  MATINÉE 


Le  Billet  de  Midi 

PAR 

Maurice  de  WALEFFE 


Dépêches  d’HAVAS 


El  DE  SES 


Correspondants 

fitSUMÉ  DES  JOURNAUX  DU  MATIN 

Dernière  heure  hippique 


ABONNEMENTS 

Un  an 

Paris 40, fr. 

Départ,  et  Colonies.  44  fr. 
Etranger  .....  60  fr. 


ABONNEMENTS 

Six  mois 

Paris  .......  20  fr. 

Départ,  et  Colonies.  22  fr. 
Etranger 30  fr. 
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mmrnr.  ÉDQÜflBD 

Li  LIBRE  PAROli 

JOURNAL  D’UNION  NATIONALE 
0,  rue  Le  Peletier,  Paris 
Téléphone  : Gutenberg  oa-4i 


LA  LIBRE  PAROLE  est  l’organe  des  catholiques 
sociaux. 

LA  LIBRE  PAROLE  contient  les  articles  de 
doctrine  les  plus  complets  et  les  mieux  choisis. 
LA  LIBRE  PAROLE  est  le  journal  le  plus  vif, 
le  plus  alerte  des  journaux  du  matin. 

PRINCIPAUX  COLLABORATEURS  ; 

Emm.  de  las  cases,  Sénateur  de  la  Lozère;  LEFEB* 
VRE  DU  PREY,  Député  du  Pas-de-Calais  ; L.  DUVAL- 
ARNOULD,  Député  de  Paris;  Georges  ANCEL,  Député  de 
la  Seine-Inférieure;  Jean  LEROLLE  ; Joseph  ^ DENAIS, 
Conseiller  municipal  de  Paris;  Am'ral  BIENAIMÉ;  Ernest 
LAMY,  Député  du  Morbihan;  Henri  TOLY,  Membre  de  ITns- 
titut  ; Prosper  JOSSE,  Député  de  PEure;  Ambroise  RENDU, 
Conseiller  municipal  de  Paris  ; Général  HUMBEL  ; Général 
PETETIN  ; Henry  REVERDY  ; Paul  BUREAU  ; André  MEVIL  ; 
Albert  MONNIOT;  Paul  VERGNET;  Jean  DRAULT,  etc. 


PRIX  DES  ABONNEMENTS  : 

I AN  6 MOIS 

Paris 40  fr.  21  fr. 

France  et  Algérie  . . 44  fr.  23  fr. 

Etranger  et  Union  postale  60  fr.  32  fr. 


3 MOIS 

11  fr. 

12  fr, 
17  fr. 


N.  B.  — Un  service  gratuit  de  huit  jours  est  fait  sur 
demande  affranchie. 
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Le  plus  fort  tirasse  de  tous  les  Journaux 
de  Province 

RÉDACTION  ET  ADMINISTRATION 
BORDEAUX,  8,  rua  de  Gheverus,  8 
PARIS,  8,  boulevard  des  Capucines,  8 


ABONNEMENTS 

Gironde  et  départements  limitrophes  : Un  an  . . . 46  fr. 


Les  autres  départements 48  fr. 

Etranger 83  fr. 


^ 5 fr.  la  ligne  d’annonce  (4*  page). 

ANiinMPCC  ) ligne  de  réclame  — 

AliflUliULO  \ 15  fp^  ja  ligne  de  faits  divers  (3*  page). 
( 25  fr.  la  ligne  de  chronique  locale. 


La  Petite  Gironde  publie  18  éditions  par  jour 
Tirage  : 400  000  exemplaires 


La  petite  Gîrondey  éditée  dans  une  des  régions 
les  plus  riches  et  les  plus  peuplées  de  France,  est  le 
journal  de  province  dont  le  rendement  en  publicité 
est  le  meilleur. 
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De  la  Loire  aux  Pyrénées^  tout  le  monde  lit 

LA  FRANGE 

6e  ^or6eait«  ef  6«  ^tt6-^itesf 

JOURNAL  RÉPUBLICAIN  QUOTIDIEN 
Le  plus  répandu  de  tous  les  journaux  du  Sud-Ouest 
10,  Rue  Porte-Dijeaux,  à BORDEAUX 
TRENTE-QUATRE  DÉPARTEMENTS  DESSERVIS 
3 000  000  de  lecteurs  chaque  jour 
Chronique  régionale  développée  dans  seize  éditions 
La  France  du  Sud-Ouest  est  le  journal  le  plus  recherché 
du  Sud -Ouest  pour  sa  publicité. 

La  France  du  Sud-Ouest  est  en  vente  dans  les  kiosques  des 
boulevards  à PARIS.  • 

DIRECTION  ET  PUBLICITÉ,  21,  Boul  Montmartre,  à PARIS 
Téléphones  : Rédaction,  Gut.  49-85.  Publicité,  Gut.  50-61 

Dans  toutes  les  bibliothèques  des  gares,  dans  vos  villégiatures, 

demandez 

L’EXPRESS 

6 et  8 paffec  JOURiïAi»  xuÈPUBLiiCAiN  DU  MATU7  ^ ^ Centimes 
Grand  Quotidien  illustré  à 6 et  8 pages 


L^EXJPRESS  de  Lyon 

Informe  VITE  et  BIEN 


Ses  renseignements  politiques,  littéraires,  scientifiques,  finan- 
ciers, agricoles  et  régionaux  sont  puisés  aux  meilleures  sources. 

{Agence  télégraphique  spéciale  à Paris) 

SA  DIFFUSION  s’étend  sur  16  départements 

La  publicité  de  L’EXPRESS  de  Lyon  est,  à dépense 
égale,  l’une  des  plus  productives. 


Rédaction  et  administration  : 46,  rue  de  la  Charité 
Bureaux  à Paris  : 43,  rue  de  Trévise 


LA  DEPECHE 

Le  N*  0,15  Jourfiaî  de  la  Démocratie  54®  Année 

Siège  Social  : Toulouse,  5;,  rue  Bayard 
Agence  a Paris,  4,  faubourg  Montmartre 


Directeurs  : MM.  A.  HUC  et  Maurice  SARRAUT 


Abonnements  : 3 mois  6 mois  i an 

France  et  Colonies.  12  fr.  24  fr.  45  fr. 

Etranger 20  fr.  40  fr.  80  fr. 

Chèques  postaux  : N®  16i7-Toulouse 
On  abonne  sans  frais  dans  tous  les  bureaux  de  Poste 

Service  Télégraphique  par  fil  spécial 

ra<pAon«;  401.633.673  à TOULOUSE 
Gutenberg  34-02  ) . 

Central  46-79  { ^ 

LA  DÉPÊCHE,  dont  le  tirage  est  le  PLUS  FORT  des  Grands 
Régionaux  français,  dessert  trente  départements 
français  par  ses  DIX-SEPÏ  Editions  quotidiennes. 
Elle  est  très  répandue  en  Algérie,  au  Maroc,  dans  les 
Colonies,  en  Catalogne,  à l’Etranger. 

LA  DÉPÊCHE  compte  dans  sa  rédaction  les  écrivains  politiques 
et  littéraires  les  plus  connus  et  les  plus  appréciés. 

LA  DÉPÊCHE  possède  des  correspondants  particuliers  dans  toutes 
les  villes  et  communes  de  la  région  qu’elle  dessert,  ainsi 
que  dans  la  plupart  des  capitales  européennes. 

LA  DÉPÊCHE  n*a  pas  moins  de  4.000  dépôts  de  vente. 

LA  PUBLICITÉ  DE  LA  DÉPÊCHE 
dont  les  tarifs  sont  comparativement  peu  élévés,  assure  aux 
annonceurs  le  plus  grand  rendement,  car  dans  les  3o  dépar- 
tements du  Mi  di,  du  Centre  et  du  Sud-Ouest 

LA  DÉPÊCHE  compte  plus  d’UN  MILLION  de  Lectears 

La  Publicité  de  LA  DÉPÊCHE  «f  reçue  aux  Bureaux  et  chez 
les  correspondants  de  LA  DÉPÊCHE  : à Paris,  4,  faubourg 
Montmartre  ; à Marseille,  SS,  quai  des  Belges  ; à Lyon, 
SSS^  avenue  Jean-Jaurès  ; à Bordbaux  (Téléph.  33-71),  d/,  cours 
de  V Intendance^  — et  dans  toutes  les  Agences  de  publicité. 
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4,  6 et  8 pages  : 15  ceotimes  r—  IS  éditions 
Fil  spècial.  — Rue  de  Constantine  et  Boul.  Carnot,  TOULOUSE.  — Tél.  2.11 
Bureaux  d Paris  : 43.  rue  de  Tréviso,  PARIS.  — Tél.  Bergère  47.b2 
Plus  de  800  000  lecteurs  dans  les  16  départements  du  Midi. 

Outre  les  informations  de  toute  nature,  te  Télégramme  publie  chaque  jour  ses 
t Dépêches  particulières  de  l’étranger  »,  une  Gazette  du  Midi,  les  Faits  et  Gestes 
toulousains,- ane  abondante  chronique  départementale  pour  chacun  des  départements  qu’il 
dessert,  deux  feuilletons,  des  contes  et  nouvelles,  etc.  Sa  belle  tenue  littéraire  et  morale 
fait  do  Télégramme  le  journal  familial  par  excellence. 

800  correspondants  : 2 000  dépôts. 

ABONNEMENTS  : 

En,  guerre'.  Un  an,  45  fr. ; Six  mois,  24  fr. ; Trois  mois,  12  fr. 

PUBLICIl’É  (Tarif  à la  ligne  de  7) 

Annonces,  dern.  page 3 fr.  » 1 Chronique  région,  par  édit.  . . 3 fr.  » 

Réclames 3 fr.  » I — toutes  éditions ....  8 fr.  » 

Faits  divers  6 fr.  » I Après  informations  10  fr.  € 

etwoBique  locale 8 fr.  » | Echos 20  fr.  » 

Courrier  des  Stations  thermales  et  Courrier  scolaire.  — On  traite  d forfgit: 
Annonces  économiques  2 fr.  la  ligne 

La  Salle  des  Dépêches  du  « Télégramme  »,  située  au  centre  attractif  de  Tou- 
louse, grands  Cafés,  grands  Théâtres  et  Cinémas,  est  visitée  tous  les  jours  par  plusieurs 
milliers  de  personnes  de  toutes  les  classes  de  la  société. 

Lu  publicité  murale  qui  y est  affichée  est  donc  des  plus  fructueuses.  — Demander 
les  conditions  de  cette  publicité.  — Envoi  franco,  sur  dem.  affranchie,  de  la 
Notice  illustrée  sur  le  Télégramme  et  du  Tarif  général  de  pi>blicité. 

L’EXPRESS  DU  MIDI 

GRAND  JOURNAL  QUOTIDIEN  RÉGIONAL 
25,  rue  Roqueiaîne  — TOULOUSE 

Dessert  i8  d,épartements  du  Midi  et  du  Sud-Ouest 

Rédaction  parisienne  : 26,  rue  Feydeau,  PÀRIâ 
Publicité  : 10,  rue  de  la  Bourse 


Organe  tTuuion  nationale.  Clientèle  de  choix. 

Fil  télégraphique  spécial  reliant  ses  bureaux  de  Toulouse  avec 
Bordeaux  et  Paris.  Informations  de  premier  plan.  Chroniques 
agricole,  Gnancière,  sportive,  juridique,  littéraire,  etc..  .. 
ABONNEMENTS  : 

Un  an,  45  fr.;  — Six  mois,  24  fr.;  — Trois  mois,  12  fr. 
Quinze  éditions  chaque  jour 

PUBLICITÉ  DES  PLUS  APPRÉCIÉES*  — Annonces  économiques 
saule:  de:  dépêches 

'âctnalités,  Photographies,  Modes,  Sports,  Guides,  Illustrations 
S,  rue  Antonin-Mercié,  à Toulouse 
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I LE  PETIT  MARSEILLAIS 

Le  plus  grand  Régional 
du  Midi  et  du  littoral  méditerranéen 

(56*  année) 

. ■■■■ 

LE  PETIT  «lARSEILLAIS 

par  son  tirage  quotidien  de  300  000  exemplaires, 
est  le  premier  organe  du  Sud-Est  de  la  France. 

II  rayonne  sur  ao  départements,  ainsi  que  sur 
l’Algérie,  la  Tunisie,  le  Maroc  et  les  autres 
colonies  françaises. 

LE  PETIT  MARSEILLAIS 

reçoit  par  fils  spéciaux  les  dernières  nouvelles 
du  monde  entier  et  possède  une  collaboration 
parisienne  particulièrement  choisie. 


PUBLICITÉ  Lit  PLUS  PBODUCTIVE 

parce  que  s'adressant  à une  clientèle  fidèle  et  aisée 


Les  annonces  sont  reçues:  à MARSEILLE,  bureau 
du  journal,  i5,  quai  du  Canal,  et  à la  succursale 
de  l’Agence  Havas,  3i,  rue  Pavillon;  à PARIS,  à 
l’Agence  Havas,  6a,  rue  de  Richelieu. 
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LAEËPUBLiaUË 

Dauphiné  de  risèr.e  et  du  Sud-Est  Savoie  j 
GRAND  JOURNAL  QUOTIDIEN  RÉGIONAL 

4,  6 eî  8 pages  — 10  centimes  j 

13,  Boulevard  Gambetta,  GRENOBLE  | 

Dessert  le  Dauphiné,  la  Savoie  et  toute  la  région  des  Alpes  ' 
Rédaction  et  publicité  parisiennes  : 43,  rue  de  Trévise,  PARIS-9® 
téléphone  : Bergère  47-52 
Organe  d'Union  Nationale  Clientèle  de  choix 
Fil  télégraphique  spécial.  Informations  de  premier  ordre 
Chroniques  agricoles,  financières,  sportives,  juridiques 
littéraires,  etc. 

Abonnements  : Un  an  : 34  fr.  — Six  mois  : 18  fr. 
Trois  mois  : 10  fr. 

Publicité  des  plus  appréciées 

Annonces  économiques 

Le  Petit  Provençal 

Organe  de  la  Démocratie  du  Sud-^Est 

Directeur  : MARIUS-RICHARD 

Paraissant  tous  les  ^jours  sur  6 et  8 pages. 

Relié  à ses  bureaux  de  Paris  par  fil  spécial. 

Publie  dix  éditions  quotidiennes  qui  desserv^ent  vingt 
départements  par  trois  mille  dépositaires  et  correspon- 
dants spéciaux.  / 

Fondé  en  1876  ; possédant  une  collaboration  d’élite  et 
une  organisation  hors  de  pair. 

Le  Petit  Provençal  se  classe  au  tout  premier  rang  des 
grands  Régionaux. 

Sa  publicité,  dans  une  des  régions  les  plus  riches  de 
France,  est  d’un  rendement  exceptionnel. 

MARSEILLE,  75,  rue  de  fa  Darse,  MARSEILLE 

Bureau  à Paris,  3,  rue  delà  Bourse 
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41' Année  Tous  les  jours:  6 et  8 pages  Le  N"  15  cent. 


JOURNAL  RÉPUBLICAIN 

Le  plus  fort  Tirage  des  Journaux  du  Sud-Est 


Service  télégraphique  par  fil  spécial 
relié  directement 

avec  les  bureaux  de  V Agence  Havas,  à Paris 


UÉclaireur  est  le  mieux  renseigné  et  le  plus  rapide- 
ment informé.  Il  ést  l’organe  préféré  de  la  colonie 
étrangère  en  villégiature  sur  la  Côte  4’^Azur. 

Salle  de  dépêches  et  de  renseignements  gratuits 

Avenue  de  la  Gare,  27-29 

Annonces  et  publicité  à la  succursale  de  V Agence 
Havas,  rue  Gioffredo,  62,  à Nice. 


LÉCLAiREUR  DU  SOiR 

Paraissant  à 5 heures 


L’ÉCLAiREVR  DU  DimANCHE 

Revue  hebdomadaire  illustrée,  paraissant  le  dimanche 

L’ÉCLAIREUR  AGRICOLE 

Paraissant  les  1 ®*“  et  15  de  chaque  mois 
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Le  Petit  Niçois 

QUOTIDIEN  ILLUSTRÉ  DU  MATIN 

— 44:»  -âLKTKTÉIEï  — 

17,  avenue  de  la  Grande-Vicloire 

FIL  SFÉCIA.L  FAR.IS  ET  LOISTOR.ES 


Le  Petit  Niçois  est  le  seul  quotidien  du  Sud-Est  possesseur 
d’un  ül  télégraphique  privér' 

Le  Petit  Niçois  est  l’organe  préféré  de  la  colonie  étrangère 
sur  la  Riviera.  Son  titre  seul  lui  attire  d’inappréciables  sympa- 
thies. Il  publie  chaque  jour,  outre  des  informations  générales  et 
locales,  des  comptes  rendus  illustrés  très  détaillés  de  toutes  les 
manifestations  politiques,  littéraires,  artistiques  et  sportives.  Sa 
diffusion,  sur  la  Côte  d’Azur  et  dans  plus  de  3o  départements, 
rend  sa  publicité  des  plus  efficaces. 


Le„  Nouvelliste 

DE  BRETAGNE.  WAINE  ET  WOBMANDIB 

GRAND  QUOTIDIEN  REGIONAL  D'INFORMATIONS 

21®  Année  6 et  8 pages  — 8 éditions  21®  Année 
Rédaction,  Administr.,  Iraprim.  : RENNES,  31,  Av.  de  la  Gare.  Tél.  2.93 
Bureaux  à Paris  et  Rédaction  parisienne  : PARIS,  43,  Rue  de  Trévise 

Annonces  3 fr.  la  ligne.  Réclame  5 fr.  Fil  spécial.  Le  Nouvelliste  est  toujours  en 
avance  de  12  heures  sur  les  journaux  de  Paris.  Clichés  d'actualité,  Bulletin  commer- 
cial, Chroniques  maritime,  agricole,  sociale,  littéraire,  scientifique  et  de  la  mode. 

Publié  à Rennes  sur  ie  format  des  grands  journaux  de  Paris, 
LE  NOUVELLISTE  est  répandu,  chaque  jour,  à plus  de  100  000  exem- 

Rlaires  dans  les  départements  suivants:  llle-et-Vilaine,  Côtes-du- 
ord,  Morbihan,  Loire*Inférieure,  Finistère,  Calvados,  Orne,  Manche, 
Mayenne,  Sarthe  et  Maine-et-Loire. 

IL  PUBLIE,  EN  OUTRE,  CINQ  GRANDS  HEBDOMADAIRES: 

Le  Nouvelliste  du  Dimanche.  Le  plus  grand  hebdomadaire  de  Bretagne.  Le  seul 
paraissant  .sur  8 pages,  le  plus  illustré.  9 éditions.  800  000  lecteurs. 

Le  Nouvelliste  de  Vannes.  3,  rue  du  Marrhé-au-Seigle,  Vannes,  et  31, 
Avenue  de  la  Gare,  à Bennes.  Grand  hebdomadaire  du  département  du  Morbihan, 
6 et  8 pages,  le  plii.s  illustré. 

Le  Nouvelliste  du  Finistère.  31,  Avenue  de  la  Gare,  31,  Rennes.  Grand  hebdo- 
I madaire  du  département  du  Finistère,  6i^et  8 pages,  le  plus  illustré, 

i L’OuestRural,31,ilu.  de  Za  Gare,  à Rennes.Grandhebdomadaii-e  de  la  région  normande 

Le  Courrier  Breton.  Le  plus  ancien  hebdomadaire  de  Bretagne. 

La  publicité  de  ces  organes  est  la  plus  productive 
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JOURNAL  D’INORE-ET-LOIRE 

-12S*  année 

Un  des  plus  anciens  organes  de  la  Presse  française 

- QUOTIDIEN  - 

Catholique  — Indépendant  de  tout  parti  politique 
Publicité  importante  et  efficace 


Directeur  : MAURICE  BOUSREZ 

Rédacteur  en  chef  : HENRI  ROCHELLE 
Rcdaclion  et  administration  : 10,  rue  Gambetta,  Tours 
Téléph.  : Béd.  iM  — /1dm.  5.50 

Publicité  affermée  à l’Agence  Yves  Bourgeois  à Nantes, 
ig,  rue  Crébillon. 

Succursale  à Tours  : 31,  rue  des  Halles 

LEchodelaloire 

BI-OUOTIDIEN 

Grand  Régional  d'informations 

lu  par  les  industriels,  les  commerçants  et  la  classe  aisée 

Passage  Pommeraye,  Nantes 


Tirage  : 5o.ooo  exemplaires 

Abonnement  : 42  fr.  — Le  Numéro  : 15  centimes 

PUBLICITÉ  TRÈS  RECHERCHÉE 


EXPRESS  DU  DIMANCHE  DE  LA  LOIRE-INFÉRIEURE 


Hebdomadaire  1907  — Passage  Pommeraie 
Abonnement  ; 7 fr.  50  — Le  Numéro  : 15  centimes 

Catholique  indépendant.  Le  plus  grand  hebdomadaire  de  TOuest 

Tirage  justifié  : 45.000 

Maximum  de  rendement  par  la  publicité 
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Demandez  partout,  dans  toutes  les  bibliothèques  de  gare,  dans 
ros  villégiatures  , 

L’ECLAIRseL'EST 

JOURNAU  OUOTIOIEN.  RÊPUBUCAIN  INOERENOAN'^ 

Grand  quotidien  régional  à 5 éditions,  4,  6 ou  8 pages 

REPUBLICAIN  INDEPENDANT 


Le  plus  répandu  de  la  Région  de  l’Est 


Direction,  administration  et  imprimerie  : 3,  Place  Carnot,  NANC'i 
Téléphone  : 8.27  Tirage  45  000 

l à Paris,  43,  rue  de  Trévise.  Tél.  Bergère  47.52. 
Bureaux  | à Bar-le-Duc,  11,  rue  de  la  Gare.  Tél.  2.73. 

( à Sarreguemines,  10,  Chaussée  de  Louvain. 

Publicité  de  1^'  ordre 


!'■*  page,  la  ligne 15  fr. 

Chronique  locale,  la  ligne 6 fr. 

3®,  5®  ou  7*  page.  Faits  divers,  la  ligne.  . ; 4 Ir. 

3*,  5®  ou  7®  page,  Réclames,  la  ligne  3 fr. 

4®,  6®  ©U  8*  page,  la  ligne • . . • 2 fr. 
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C‘«  des  CHEMINS  DE  FER  DU  MIDI 

54,  Boulevard  Haussmann,  PARIS  (9*) 


SERVICES  D’AUTO-CARS 


ROUTE  UES  PYRÉNÉES 

De  rOcéan  à la  Méditerranée 

Biarritz -Cerbère,  820  km.  en  6 étapes  (7  journées,  dont  une  de 
repos  à Luchon).  De  fin  juin  à octobre  , 

D'étape  : Biarritz-Eaux -Bonnes,  ou  inversement  (204  km.). 
2*  étape:  Eaux-Bonnes-Cauterets,  ou  inversement  (61  km.). 
3*  étape:  Cauterets-Luchon,  ou  inversement  (146  km). 

Une  journée  de  repos  à Luchon. 

4"  étape  : Luchon-Ax-les-Thermes,  ou  inversement  (158  km  ) 
5*  étape  : Ax-les-Thermes-Vernet-les-Bains,  ou  inverse- 
ment (125  km.}. 

6*  étape  : Vernet  les-Bains  Cerbère,  ou  in'^ersem.  (124  km.) 

Pou7'  renseignements,  s'adresser  : ^ 

Aux  Services  de  Tourisme  de  la  C‘*  du  Midi,  54,  boulevard 
Haussmann,  Paris  (9*)  ; 

A l’Agence  de  la  C'*  du  Midi,  16,  boulevard  des  Capucines, 
Paris  (9*j  ; 

• Aux  grandes  Agences  de  voyage. 


LES  STATIONS  D’ALTITUDE  DES  PYRÉNÉES 

FONT-ROMEU  (Pyrénées- Orientales),  1 800  m.  d’altitude, 
station  climatique  en  haut*  montagne. 

Le  Grand  Hôtel,  desservi  par  la  gare  d’Odeil.lb-Font-Romeu 
Saison  d’été:  de  juin  à octobre.  Saison  d’hiver:  de  décembre 
à mars. 

Pour  renseignement»,  s’adresser  à M.  le  Directeur  du  Grand 
Hôtel,  à Font-Romeu  (Pyrénées-Orientales). 


LUCHON.  SUPERBAGNÈRES  (Haute-Garonne),  1800  m. 
d’altitude 

Hôtel  de  Superbagnères , relié  à Luch.on  par  un  chemin  de 
fer  électrique  à crémaillère.  Saison  d’été  : de  juin  à octobre. 
Saison  d’hiver:  de  décembre  à mars. 

Pour  renseignements,  s’adresser  à M.  le  Directeur  de  l’Hôtel 
de  Superbagnères,  Luchon  (Haute-Garonne). 


CHEMINS  D] 


Le  Réseau  des  Chemins  de  fer  de  l’État,  un  des.  plus 
importants  de  l’Europe,  sillonne  de  ses  dix  mille  kilo- 
mètres de  voies  ferrées,  tout  l’ouest  et  le  sud-ouest  de  la 
France,  englobant,  ainsi,  les  anciennes  provinces  de  Nor- 
mandie, Bretagne,  Touraine,  Anjou,  Poitou,  Aunis 
et  Saintonge,  justement  réputées  tant  par  leurs  richesses 
agricoles  que  par  leurs  ressources  industrielles,  ainsi  que 
par  une  infinie  diversité  de  sites,  de  monuments,  de  cli- 
mats, et  de  coutumes.  On  y trouve,  en  effet,  une  culture  et 
un  élevage  très  développés,  des  régions  viticoles  dont  les 
produits  sont  universellement  connus  et  des  centres  indus- 
triels, commerciaux  et  touristiques  très  importants. 

Aux  portes  mêmes  de  Paris,  voici  Versailles,  le  «plus 
noble  décor  de  parcs  et  d’architectures,  et  tout  autour, 
d’autres  noms  de  demeures  illustres,  Meudon,  St-Cloud, 
La  Malmaison,  Marly,  St  Germain,  Rambouillet,  - 
planent  sur  les  forêts  ombreuses.  I 

Plus  loin,  c’est  la  Normandie,  où  surgissent  les  ailles  , 
d’art  et  les  monuments  glorieux:  c’est  Rouen,  mirant  dans  i 
la  Seine,  couverte  de  navires,  la  floraison  gothique  de  ses  i 
clochers  dentelés  et  de  ses  pignons  aigus,  c’est  Caen,  j 
« l’Athènes  Normande  »,  avec  ses  églises  romanes  et  ses 
Hôtels  Renaissance,  ce  sont  les  grandes  Cathédrales  de 
Sées,  d’Evreux,  de  Bayeux  et  de  Coutances.., 

Enfin,  ourlant  la  verte  Normandie,  voici  le  long  ruban 
des  côtes  où  se  suivent,  sans  interruption,  les  vieux  ports 
pittoresques  et  les  jeunes  plages  florissantes  : Dieppe, 
St-Valery,  Fécamp,  Yport,  Etretat,  où  le  flot  a sculpté 
des  aiguilles  et  iroué  des  Portails  colossaux. 

Puis,  au  delà  de  l’estuaire  de  la  Seine,  où  Le  Havre,  le 
grand  port  transatlantique  fait  vis-à-vis  au  vieil  Honfleur, 
vêtu  d’ardoises,  c’est  le  déroulement  des  plages  de  sable 
doré  : Trouville,  Deauville,  Villers,  Houlgate,  Ca- 
boUrg,  etc...  ; Cherbourg  et  sa  rade  ; Granville,  le 
« Monaco  du  Nord  »,  qui  regarde  au  large  Jersey,  ce 
parc  anglais  en  pleine  mer. 

Mais  voici  qu’au  milieu  d’une  baie  profonde,  s’aiguise 
une  étrange  silhouette....  C’est  le  Mont-St-Michel,  cette 
pyramide  inouïe  d’architectures  gothiques  qui  est  bien  la 
« Merveille  de  l’Occident  ». 

Et  ce  roc  monumental  est  aussi  une  borne  entre  deux 
provinces  : ici  commence  la  Bretagne,  cette  âpre  terre  de 
granit,  perpétuellement  assaillie  par  l’Océan  et  où,  pour- 
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tant,  sourient  de  si  douces  grèves  ; c est  Paramé,  qui 
touche  aux  vieux  remparts  de  St-Malo,  ce  nid  de^hardis 
corsaires,  et,  en  face,  par  delà  l’estuaire  de  la  Rance, 
c’est  Dinard,  puis  St-Lunaire,  St-Briac,  St^ast,  près 
du  cap  Fréhel  ; Le  Val-André  et  St-Quay-Portrieux, 
sur  la  baie  de  St-Brieuc  ; Perros-Guirec,  Tregastel  et 
Trébeurden,  parmi  leurs  chaos  de  granit  rose  ; Roscoii, 
en  face  de  l’Ile  de  Batz  ; Brest  et  sa  rade,  asile  de  nos 
üolles  de  guerre;  enfin,  Morgat,  aux  grottes  fameuses 

Citons  aussi,  comme  intéressantes  à visiter,  les  villes 
de  Vitré,  Fougères,  Dol,  Dinan,  St-Brieuc,  Guingamp, 
Lannion,  Morlaix,  Lamballe,  Tréguier  et  St-Pol-de- 
Léon  • enfin,  sur  les  routes  qui  mènent  en  Bretagne, 
Chartres,  Le  Mans,  Angers,  Nantes,  Laval,  Rennes, 

C l C G t'C 

De  nouveau,  au  sud  de  la  Bretagne,  entre  la  Loire  et  la 
Gironde,  le  rivage  s’adoucit  derrière  le  chapelet  des  îles  si 
pittoresques  : Noirmoutier,  Yeu,  Ré,  Oléron.  Là,  vien- 
nent mourir  &u  bord  de  l’Océan,  les  riantes  campagnes  de 
la  Vendée  et  du  Poitou,  de  l’Auriis  et  de  la  Sainlonge. 
Tandis  qu’à  l’intérieur,  Thouars,  Clisson,  Bressuire, 
Parthenay,  Niort,  Fontenay-le-Comte,  Pons,  Jonzac 
con<ie‘rvent  de  fiers  témoins  de  leur  passé,  tandis  que  Sain- 
tes, au  bord  de  la  limpide  Gharerÿe,  s’enorgueillit  de  ses 
antiquités  romaines,  tout  le  long  du  rivage  s’égrènent  de 
charmantes  stations  balnéaires  : Pornic,  Les  Sables- 
d’Olonne,  une  des  plus  belles  plages  de  l’Europe  ; La 
Rochelle,  le  grand  port  de  cette  côte  et  le  plus  pittoresque 
aussi,  puis  Fouras,  près  de  l’arsenal  de  Rochefort,  St- 
Troian,  dans  Oléron,  Ronce-les-Bains,  à l oree  de  la 
forêt  de  laCoubre;  enfin,  Royan,  la  reine  de  la  Gironde. 

Tous  les  principaux  ports  maritimes  de  la  Manche  et  de 
l’Océan  Atlantique  sont  desservis  directement  par  les  lignes 
du  Réseau  de  l’Etat  : Dieppe,  Fécamp, Le  Havre,  Rouen, 
Ronfleur,  Caen,  Cherbourg,  Granville,  St-Malo,  St- 
Brieuc,  Morlaix,  Brest,  St-Nazaire,  Nantes,  Les  Sa- 
bles-d’Olonne,  La  Bochelle,  La  Rochelle-Pallice,  Ro- 
chefort, Tonnay-Charente,  Blaye  et  Bordeaux,  et  a 
chaque  port  aboutissent  des  voies  ferrées  de  premier  Ordre 
qui  ont  leur  continuation  non  seulement  vers  la  Capitale 
et  les  principaux  centres  du  territoire  national,  mais  aussi 
vers  l’Europe  Centrale  (Suisse,  Italie,  etc...)  ainsi  que 
vers  l’Espagne  et  le  Portugal.  
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, BILLETS  SIMPLES  BT  D’ALLER  ET  RETOUR  INDIVIDUELS 

Des  billets  simples  et  ^es  billets  d’aller  et  retour  individuels 
de  D%  2®  et  3®  classes  sont  délivrés  toute  l’année,  de  toute  gare 
à toute  gare,  du  Réseau  de  l’Etat. 

Il  est  également  délivré  des  billets  d’aller  et  retour  de  famille, 
de  l‘«,  2®  tt  3®  classes,  dont  les  principales  conditions  de  déli- 
vrance et  d’utilisation  sont  énumérées  ci-après  ; 

BILLETS  D’ALLER  ET  RETOUR  DE  FAMILLE 

délivrés  toute  l’année,  aux  familles  composées  d’au  moins  trois 
personnes,  payant  place  entière,  pour  un  parcours  minimum  de 
300  km.  (retour  compris)  ou  payant  pour  cette  distance. 


Le  billet  doit  comprendre  obligatoirement  un  enfant  non 
marié,  âgé  de  moins  de  21  ans,  s’il  s’agit  d’un  fils,  et  de  moins 
de  25  ans,  s’il  s’agit  d’une  fille. 

Il  peut  comprendre,  en  outre,  les  ascendants  de  cet  enfant, 
ses  frères  et  sœurs,  célibataires,  quel  que  soit  leur  âge,  deux 
domestiques  pour  l’ensemble  de  la  famille  et  une  nourrice  pour 
tout  enfant  de  moins  de  3 ans. 

Les  domestiques  ne  peuvent  être  inscrits  sur  un  billet  de 
famille  que  si  celui-ci  comprend  au  moins  trois  membres  de  la 
famille. 

Les  orphelins  de  père  et  de  mère  sont  assimilés  aux  enfants 
des  personnes  qui  les  ont  recueillis. 

Les  prix  de  ces  billets  de  famille  sont  calculés  sur  la  distance 
totale  d’aller  et  retour: 

/re  et  personnes^  tarif  ordinaire  des  billets  simples  ; 

S*  personne^  tarif  ordinaire  des  billets  simples,  réduit  de  50  0/0; 

4®  personne  et  suivantes,  tarif  ordinaire  des  billets  simples, 
réduit  de  75  0/0.  


VALIDITÉ  DES  BILLETS 


BILLETS  DÉLIVRÉS  : 

VALIDITÉ 

Prolongation  moyennant  supplément 
de  10  »/o  du  prix  initial  du  billet 

Du  15  juin  iiu  31  juillet...! 

Du  l'i*  août  an  31  août 

Du  sept,  au  30  sept....! 

Du  lef  octobre  au  14  juin.,  j 

1 jusqu'au 

î novembre  ' 
33  jours  j 

aucune  prolongation. 

une  seule  prolongation  de  30  jours. 

'une  on  deux  prolongations  de  30  jours, 
une  ou  deux  prolongations  de  30  jours. 

Pour  tous  renseignements  complémentaires,  s'adresser  aux  gares. 
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Chemins  de  fer  de  l’État  et  de  Brighton 


Pour  80  r8n^re  eu  Hogleterre 


avec  le  maximun 
de  confort  * 


avec  le  minimum 
de  dépense 


la  ligne 

PARIS-SAINT-UZ/IRE  A LONDRES 

par  Dieppe-Newhaven 

SERVICES  RAPIDES  de  JOUR  et  de  NUIT 
tous  les  jours  (Dimanches  et  Fêtes  compris) 
et  toute  Tannée 

GRANDS  et  PUISSANTS  PACUEBCTS  à turbines 

munis  de  postes  de  T.  S.  F. 
ouverts  à la  correspondance  privée 

Transbordement  direct  entre  les  Trains  et  les  Paquebots 
à Dieppe  et  à Newhaven 

i 

INTERPRÈTES 

Dçs  interprètes,  en  uniforme,  sont  à la  disposition  du 
public  à l’arrivée  et  au  départ  des  trains-paquebots,  dans 
les  gares  de  PARIS-SAINT-LAZARE  et  de  LONDRES- 
VICTORIA. 
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CHEMIN  DE 


Les  Compagnies  du  CHEMIN  DE  FER  DU  NORD 
FRANÇAIS  et  du  SOUTH  EASTERN  AND  CHATHAM 
RAILWAY  assurent,  chaque  jour,  au  moyen  de  4 
SERVICES  RAPIDES  traversant  la  Manche  et  accos- 
tant aux  ports  de  BOULOGNE  et  de  GALÂIS,  les 
relations  : 

I D’une  part,  de  LONDRES,  vers  PARIS-NORD  et 
les  au-delà  vers  BIARRITZ,  MARSEILLE,  l’Algérie, 
l’Egvpte,  les  Indes,  etc...  la  RIVIERA  et  l’ITALlE, 
la  SUISSE,  les  ÉTATS  BALKANIQUES  et  le 
PROCHE  ORIENT  ; 

D’autre  part,  de  LONDRES  vers  BRUXELLES, 
COLOGNE,  L’ALLEMAGNE  du  NORD,  le  DANE- 
MARK, la  SUÈDE,  la  NORVÈGE,  la  POLOGNE,  les 
ÉTATS  BALTES  et  la  RUSSIE. 


La  traversée  maritime  est  la  plus  courte  de 
toutes  celles  offertes  aux  voyageurs  et  le  trajet  de 
LONDRES  (Victoria)  à PARIS  (Nord)  s’effectue  en 
6 h.  55. 


Au  delà  de  Paris-Nord  et  vice  versa,  des  relations  par 
voitures  directes  et  de  luxe  sont  organisées  pour  per- 
mettre aux  voyageurs  d'effectuer,  le  plus  conforta- 
blement possible,  les  grands  déplacements,  en  parti- 
culier  : 
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I®  Vers  le  sud  de  la  France  (Biarritz)  et  l’Es- 
pagne  ; 

I 

2®  Vers  l’Orient  par  : 

a)  le  train  de  luxe  « SIMPLON-ORIENT-EXPRESS  » 
dirigé  sur  M1LÂ.N,  BELGRADE,  SOFIA,  BUGA- 
I BEST,  CONSTANTINOPLE  et  ATHÈNES  ; 

I h)  le  train  de  luxe  « ORIENT-EXPRESS  » vers 
1 VIENNE  et  BUCAREST  ; 

* c)  enfin,  par  les  services  extra-rapides,  train  de 

I*  et  2*  classes,  et  train  de  luxe  « COTE-D’AZUR 
CALAIS-MÉDITERRANÉE  reliant  LONDRES  avec 
la  RIVIERA  pendant  Thiver. 

3®  Vers  BRUXELLES,  COLOGNE,  BERLIN,  VAR- 
i SOVIE,  RIGA  par  le  service  de  luxe  du  « Nord- 
Express  » et  sur  la  Suisse  : GOIRE,  LUCERNE  et 
^ INTERLAKEN,  par  BALE  ; en  hiver  pour  les  sports, 

I en  été  pour  les  villégiatures  ; 

4®  Vers  MILAN,  TRIESTE  et  les  lignes  maritimes 
. aboutissant  à ce  port. 


Enfin  Je  Chemin  de  fer  da  JSORD  assure  lès  Irans' 
ports  des  services  officiels  de  la  poste,  vià  Calais, 
et,  de  plus,  les  grandes  relations  par  train  de  luxe 
I hebdomadaire  a BOMBAY-EXPRESS  » permettant  aux 
I voyageurs  de  se  rendre  de  LOlSDRES  vers  les  ÎDÎDES 
par  les  voies  les  plus  courtes  et  rapides. 

k , ^ — 
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SERVICES  CONTRACTUELS 


pour  tous 
renseignements, 
s'iutresser  à ; 

PARIS 
Siège  social  : 

8 rue  Vignon 
Passages  : 

8 bis,  r.  Vignon 
Services  ; 

9,  rue  de  Séze 
MARSEILLE 
A iji-nce  ijcnérale 
3,|tl.baji  Carnot 

Les  Message- 
ries Maritimes 
sont  en  outre 
repré  s e n t é e s 
dans  tous  les 
ports  desservis 
par  leurs  navi- 
res, ainsi  que 
dans  les  prin- 
cipales villes  de 
France  et  de 
l'Etranger,  par 
des  Agents  et 
Correspondants, 


Déparis  à dates  fixes  de  Marseille  pour 

L’ITALIE,  LA  GRÈCE 
LA  TURQUIE,  L’ÉGYPTE,  LA  SYRIE 
LES  INDES,  L’INDO-CHINE 
LA  CHINE,  LE  JAPON 
LA  COTE  ORIENTALE  D’AFRIQUE 
MADAGASCAR,  LA  RÉUNION 
MAURICE,  L’AUSTRALIE 
LA  NOUVELLE-CALÉDONIE 


LIGNES  COMMERCIALES 


Services  réguliers  au  aepar 

d’Anvers,  de  Londres,  de  Dunkerque,  du  Havre 
de  La  Pallice,  de  Bordeaux,  de  Marseille 


LA  MÉDITEIIRANÉE,  L’INDE 
I;IND0-CH1NE  ET  L’EXTRÉME-ORlENT 


CONSIGNATION  — TRANSIT  - REPRÉSENTATION 


G0NPB6HIE  DE  NÏVID9TI0N IDIXTE 

(o‘'  TOtrAdaïiE:) 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  150Q0000  DE  Fli. 

PAQUEBOTS-POSTE  FRANÇAIS 

^XjO-:é::ei.x::e3  - txjktisieï 

DIRECTION  ; 

54,  Cannebière  — MARSEILLE 


i 
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AVIS 


m/ipoRTAT^il 


de  fer.  paraissant  depuis  plus  de  ’ 

par  la  LIBRAIRIE  CHAtX,  rue  Bergère,  20,  Pans. 


TNDir\TRUR“CHATX  hebdomadaire,  comprenant 
leP  horaires  de  tous  les  chemins  de  fer  français^  y 
ceux  


livrets  spéciaux  de  chaque  réseau  paraissant 


tous  les  mois  : 


Réseau  de  Paris-Lyon-Méditerranée 

Réseau  d’Orléans • • 

Réseau  de  l’Est  . . . • 

Réseau  du  

Réseau  du  Midi  . . . 

Réseau  d’Alsace-Lorraine 


Prix 


1 fr.  50 
1-fr.  50 
1 fr.  10 
1 fr.  10 
1 fr.  10 

0 fr.  To 

1 fr.  10 


livret  d’ensemble  comprenant^  les  ^^sept 


réseaux . 


livrets  spéciaux  de  chaque  banlieue  : 

Prix  : 0 fr.  40 

Banlieue  de  l’Etat * . . — 

BanîieSe  de  Paris-Lyon-Méditerranée ^ 

Banlieue  d’Orléans __ 

Banlieue  de  l’Est 


0 fr.  30 
0 fr.  25 
0 fr.  25 
0 fr.  25 


livret  spécial  de  l’Algérie,  de  ^ / 55 


Corse  . 
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AUX  VOYAGEURS 


VJ/  les  Votjaaeurs  consulteront  tris  utilement,  pour  établir  et 
suivre  leur  Uiùraire.  les  CARTES  diemms  de  fer  énumérées 

CAFiTF.  DE  Là  FRANCE 

NAVIGATION,  à l’échelle  de  1/1  200  000%  imprimée  en  deux  couleurs 
Tt  colorice  par  département  {Ira.  20  sur  0 m.  9u } Toutes  les  stations  sont 
mentionnées.  Cartouche»  contenant  les  environs  de  Pans,  .1  la  Corse, 

ainsi  que  des  petite  plans  des  principales  viltes  avec  ^^coj- 

dements  de  lienes.  — Les  cours  d eau  sont  imprimés  en  bleu.  Prix  . en 
feuille  12  fr.  ; collée  sur  toile  el  pliee  dans  un  étui,  2a  fr.,  inontee  sur  gorçc 
et  rouleau.  35  fr.  Port  en  sus:  eu  feuille,  3 fr.  50;  en  étui,  1 fr.  25  ; mentee 
laj-uettes,  2 fr.  50. 

CARTE  RE  LA  FRANCE  au  J/120  0O0C» 

dè'lL™fior(  rr°ansUrd“»rCcm|.apm«'lStiTÆ 

liünnée»  Garlouches  contenant  les  environs  de  Pans,  de  Lille,  la  Corse  ainsi 
nue  d^-s  petits  plans  des  pnucipales  villes  avec  1 indication  des  laccorde- 
Sitiits  de  liL’iies.  — Prix  . en  feuille  sur  papier  ]>ai  chenrnne  2 fr.;  plie.!  dans  un 
taiTonua”e  3 fr.  50  ; collée  ?ur  toile  el  pliée  en  etui,  1b  fr.;  montée  bap  net  les 
et  tëmm,  25  fr.^Jrt  en  sus;  eu  feuille,  3 fr.  50;  en  dui,  1 Ir.  25;  montée 
baguettes,  2 fr.  50. 

annuaire  - CHAIX  des  PRINCIPALES  SOCIÉTÉS 

DAR  actions  Contenant  des  renseignements  d’une  utilité  pratique  sur  es 

Je  c.éd.l,  les  Banques,  les  Soc.*, es 

volume  m-18,  bicché,  d’^-^viron  700  pages.  — Prix  . 10  fr.  (fianco  . ir.  lo). 


baguettes,  2 fr.  50, 


nomenclature  des  rues  TTr'elLC 

'es  a.lrcs-e.  des  elal.lissen:e,.ls  r»l'lies  jeurs  el  h^euro,  u cni.ée  dans 
"es  Lfées  cruW.oîl.e,ues,  elo.,  etc.  Pr.a,  cartonne,  (>  te.  Perl  on  sus.  U tr,  ,0. 
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AVEC 


de  J.LESpUENDIEUPARIS 
CRÈME  DE  BEAUTÉ  IDÉALE 


OU  Fluide  d'Or 

de  J.LESÇUENDI  EU -PARIS 

L'EXTRAIT  DE  CAMOMILLE  OZONIFlé 

^üonnea  la  Chevelure  les  coforabonsblondes  fes p/os  dè/icàtes. 

Ce  produit  n'est  pas  une  teinture 


' EN  VENTE  PARTOUT 

Orahds  M si  ns. Par  fumeurs.  Coi  ffeurs,ètc.. 

du  Monde  entier 


EN  VENTE  dans  tous  les  GARAGES 


LYON  — BORDEAUX  — 

ROUEN  — MARSEILLE  — NANCY 
LILLE  — DIJON  — METZ 
STRASBOURG  --  MULHOUSE 
PAU - VALENCE - GRENOBLE 
AMIENS  — RENNES  — TOULOUSE 


oÉpo® 


HUILE 
SPÉCIALE 

POUR 

AUTOMOBILES 
AVIATION.  MARINE 

A"^  A.  ANDRÉ  FILS 

8,  rue  de  la  Tour-des-Dames,  PARIS 


AGENCES  en  FRANCE 


LUMIERE 


P 


ET 


laques 

apiers 

roduits 


JOUGLA 


82,  rue  de  Rivoli,  Paris 


ZaA. 


milGlIllEIIIE  CEITMLE 

Société  anonyme.  Capital  2.000.000 

MAGASIN  CENTRAL  & SIÈGE  SOCIAL  : 


34,  rue  des  Martyrs,  Paris 

0UTILLA6E  - GUiVRERIE  - FERRONNERIE 

POUR  MEUBLES  ET  BATIMENTS 

SXJGGXJI^SJk^LES  : 

248,  rue  Saint-Martin.  I 7,  boulev.  Saint-Michel. 
S8,  boulevard  Barbés.  3,  rue  de  Charonne. 

80»  rue  de  Sèvres.  i 48,  rue  des  Acacias. 

132,  boulevard  Ménilmontant. 
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DE  PHOXOGPAPHIE 

Q1  RUE  DES  PYRAMIDES (AvGnue«Jel'Opcrrt  I 

Téléphone  ; Central  27-01  English  spoken 

Métro  : Pyramides 

Maison  réputée  pour  son  choix  important 

D’APPAREILS  DE  MARQUE 

Toutes  les  nouveautés  des  leur  apparition 
Accessoires  • Produits  - Plaques  - Pellicules 
TRAVAUX  SOIGNÉS 
PATHÉ  BABY  Le  Cinéma  chez  soi 
APPAREILS  DE  PRISE  DE  VUES 
T.  S#  F*  Postes  complets.  Pièces  détachés 

Catalogue  H sur  demancie 
Indispensable  aux  amateurs  : ManUBi  Clfirc,  franco  3 fr.  50 
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Savon 

dentifrice 


Docteur 

PIERRE 

de  ICL  Faculté  de 
Médecine  de  Parie, 

Fraîcheur  de  la  Bouche 
Eclat  des  Dents. 

Boîte  légère,  élégante  et  pratlque^_^ 


UNE  MERVEIllEpourlesCHEVEUX 

PÉTROLE 

CRISTALLISÉ  LARY 

Ininflammable, J^rêable, Actif 

EN  VENTE:  C>ANS  LES  GRANDS  MAGASINS 
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HL  O Y -A.  - 1»  ü <3  T O 

42,  rue  Vignon,  Paris-Madeleine 

Englùh  spoken  magasin  : Choix  important  d^appa- 

' reils  de  toutes  marques,  neufs  et 

d’occasion. 

Accessoires  et  Produits 
TOUT  POUR  LA  PHOTOGRAPHIE 

Travaux  rapides  et  soignés 

Expéditions  en  Province  — Catalogue  H sur  demande 


LA  PARTICIPATION 

SOCIÉTÉ  COOPÉRATIVE  ET  FÉDÉRATIVE  D’ASSURANCES 

Siège  Social  : 92,  rue  de  Richelieu,  Paris 

Assure  contre  tous  les  accidents  et  le  vol 
et  tous  les  risques  de  voyage 

Encaissement  en  1921  : 2T  MILLIONS 

Ristourne  d^excédents  aux  assurés:  I .500.000  francs 


É‘®  J.  HERBIN . “Tn“i67r= 

19,  rue  Michel-le-Gomte,  PARIS 

ENCRES  --  CIRES  --  PAPIERS  CARBONE 
TOURISTES!  Avant  de  partir  en  vacances^ 

munissez-vous  des  Comprimés  J.  HERBIN 
qui  égalent  on  puissance  de  coloris  les  encres 
supérieures  liquides  J.  Herbin.  — Se  font  en 
toutes  couleurs. 

En  vente  : Librairie  HACHETTE,  et  chez  tous  les  Papetiers, 


i 
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Les  Appareils  Photographiques 


GAUMONT 


CATALOGUE  FRANCO 


Société  des 


ÉTABLISSEIVIENTS  GAUMONT 


57  59,  rue  St-Booh,  PAEIS-I"- 


LA  PRÉSERVATRICE 


!8,  RUE  DE  LONDRES,  PARIS 

Compagnie  d’assurances  contre  les  accidents  de  toute  nature 

GRAND  PRIX  à V Exposition  vniverselle  de  1900 
Capital  social  ; 10  millions,  dont  6 250  000  fr.  versés  au  31  décembre  1921 
Réserves  et  Garanties:  206  millions  — Indemnités  payées:  40’»  millions 

LA  PRÉSERVATRICE  e>t,  de  toutes  les  Sociétés  françaises  d’assurances 
contre  les  accidents,  celle  qui  accuse,  en  1921,  le  plus  important  chiffre  de 
primes  (91  ’»12  389  fr.). 

Rlie  se  classe  aussi  la  première  par  ses  primes  (64403  267  fr.)  en  matière 
d’accidents  dépendant  de  la  législation  du  9 avril  1898. 
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EN  EXCURSION 

^ EN  VOYAGE  m 


que 

PHOTO=PLAIT 


STÉRÉO-PHOTO-PLAIT 


39,  rue  Lafayette,  PARIS  (Opéra) 

EXPOSITION  jS  VENTE  D’APPAREILS  STÉRÉOSCOPIQUES 

DE  TOUTES  MARQUES 

Vérâscopes  et  Glyphoscopes  Richard  — Platoscopes 
— Ontoscdpes  — Monoblocs  Gaumo ntr Leroy  — Sco- 
péas  et  BioSCopes  Gaillon  et  tout  ce  qui  concerne, 
la  stéréoseopie  — Projection,  etc. 

VENTE  DE  VUES  45Xf07  et  6X  /i  DU  MONDE  ENTIER 
VUES  DE  GUERRE 

de  1914  à l’armistice  (collection  unique) 

— DEMANDER  LA  LISTE  — 


N*ôubliez  pas 


emportez  un 
appareil  photo 
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PARIS 


Déjeuners  et  dîners  à la  carte.  — Cuisine  soignée.  — Cave  renommée, 
salons  particuliers.  — Téléphone  : Gobelins  20.14. 


Hôtel  de  Fünion  Nationale 


Ancienne  Maison  R.  BLOT  — R.  AMOURELLE,  Successeur 

89  place  de  Budapest,  PARIS  dX'^) 

Electricité.  — Salle  de  bains.  — Chauffage  central.  — Télé- 
îhone  : Central  48-50.  — Arrivée  des  Grandes  Lignes,  gare  Saint- 


phone  : Lentrat  48-50.  — a?'î 
Lazare.  — English  spoken. 


PAms 

Chalet  du  Jardin 


GRAND  CAFÉ-RESTAÜRANT 

2,  place  Valhubert,  PARIS-Xiile  (devant  l’entrée  principale  du  Jardin) 
Rendez-vous  des  Touristes  visitant  le  Jardin  des  Plantes 
Établissement  de  l*’’  ordre 


in.  — FRAN'GE,  classée  par  ordre  alpbabétiqae  de  localités 
Algérie,  Tunisie 

Agay  (Var) 

Le  meillettr  centre  des  excursions  pour  rEstérd 

GRAND  HOTEL  DES  ROCHES- ROUGES 

Restaurant  de  1»  ordre.  ~Chtaffage  eestral.  — Eclairage  électriqae. 
» Ascenseur.  — SO  salies  de  bains.  — Garage.  — Omnibus  d tous  les  trains 
gare  d"  Agay.  Voitures  à cheTaux  on  automobiles  à Saint-Raphail  sur  demande. 

AIX-LES-BAINS 

RÈGINA 

GRAND  HOTEL  BERNASCON 

Situation  élevée  à proximité  de  V Établissement  thermal 
et  des  Casinos 

Magnifique  Tue  eur  le  lac  et  la  vallée.  — 250  chambres 
avec  eau  chaude  et  froide.  — Suite  d’appartements.  — 
Villa  privée  dans  le  jardin. 

J.-M.  BERNASCON,  Propriétaire 

Aix-les-Bains 

GRAND  HOTEL  D’AIX 

Grand  Hôtel. 

A côté  des  Casinos  et  de  V Etablissement  thermal 

TOUT  LB  CONFORT  MODERNE 

GUIBERT  Frères  et  GAUDIN,  Propriétaires 
Adresse  télégr.  : 6RAN0TEL,  Aix-les-Baina.  Tëléph.  0.93 

Aix-les-Bains 

ASTORIA  ET  DE  L’ARC  ROMAIN 

En  face  des  Thermes  et  du  Parc 
i8o  CHAMBRES.  — 4o  SALLES  I>£  BAINS 
Télégrammes  : Aitoria.  — M.  PETIT,  Propriétaire 
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Aix-les-Bains 

SPLENDIDE-ROYflL  ET  EXCELSIOH 

Réputation  mondiale.  — Situation  unique.  — Appartements  et  Rc^tauraut  d® 
luxe.  — Grand  parc.  — Tennis.  — Garage. 

L.-G.  ROSSIGNOLI,  Administrateur-Directeur 

I Aix-les-Bains 

GRAND  HOTEL  D’ALBION 

Parc.  — Tennis.  — Garage.  — Ouvert  aux  sports  d’hiver.  — > 
Running  water.  — Electric  heating.  — Téléphone  0-20. 
H.  MERMOZ,  Propriétaire 

Aix-les-Bains  (Savoie) 

HOTEL  ET  VILLA  BEAU  SITE 

iSO  chambres  et  salons.  — Dans  un  jardin,  e»  face  le  Parc,  vue  sur  les  montagnes 
et  le  lac.  — Près  les  Thermes  et  les  Casinos.  — Complètement  modernisé  en  1920 
et  1921.  — Eau  courante,  chaude  et  froide  et  chauffage  central  dans  tontes  les 
chambres.  — 30  salles  de  bains.  — J.  ABRAZARD,  Directeur-Propriétaire. 

Aix-les-Bains 

INXERN  AXION  AL.  PALACE  HOXEL 

Appartements  avec  salle  de  bains  et  tout  le  confort  moderne.  — Chambres  avec 
eau  courante.  — Prix  en  pension  comprenant  : repas  et  taxe  gouvernementale  à partir 
de  25  iT.  par  jour.  — En  face  les  jardins  des  Casinos.  — Garage  avec  boxes.  — vieille 
réputation  de  cuisine.  — Même  maison  : Hôtel  du  Pavillon  et  Pavillon 
Rivollier.  — Restaurant  en  face  la  station.  — Ouvert  toute  Vannée. 


^ ANNECY  ET  SON  LAC 

Si/e  merveilleux.  Admirable  séjour  de  printemps  et  d’automne 
Centre  (VExcursions  réputées  de  la  Haute-Savoie 

L’IMPÉRIAL  PALACE 

immense  Parc  séculaire  en  bordui'e  du  Lac.  — Panorama  grandiose 

Hôtel  de  grand  luxe 

250  chambr.  avec  eau 
chaude  et  froide.  — 
80  appartements  avec 
salons  et  salle  de 
bains.^,  — Orchestre 
attaché  a l'impérial. 
— 4 tennis  dans  le 
parc,  croquets.—  Ca- 
Dots-nulos, pêche, etc. 
— Tous  les  jours, 
des  h.  112  à 5 h.ilS, 
Thé-Concert  dans 
lé  parc,  sur  les  ter- 
rasses ou  dans  les 
salons 

Même  Maison:  GRAND  HOTEL  VERDUN 
FACE  LE  LAC  — TOUT  1*^  ORDRE 

René  LEYVRAZ.  Pronriétaire 
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Annecy  Admirable  séjour  de  printemps  et  d’automne 

GRAND  HOTEL  VERDUN  ^ 

Tout  premier  ordre.  — Le  seul  en  face  du  Lac  et  sur  la  promenade  du 
Paqnier.  — Appartements  avec  salle  de  bains.  — Grand  parage.  — Ouvert  toute 
Vannée.  — Gnauffagc  central.  — Sports  d’hiver. — Téléphone  : 0-10.  — Pen- 
sion prix  modérés.  — Reaé  LEYVRAZ,  Propriétaire 


ANNECY  ET  SON  LAC 


GRAND  HOTEL  D’ANGLETERRE 
GRAND  HOTEL  RÉUNIS 

Appartements  avec  bains  privés.  — Lavabo  à eau  courante  chaude  et  froide 
dans  toutes  les  chambres.  — GhaufTage  moderne.  — Ascenseur.  — Garage  dans 
les  jardins.  •—  Arrangements  pour  séjour  et  pension. 

CROIZEAU,  Propriétaire 

Annecy 

GRAND  HOTEL  DU  MONT-BLANC 

Considérablement  agrandi.  — Vue  dn  Lac.  — Lumière  électrique.  — Chauf- 
fage central.  — Garage.,  — Ascenseur.  — Téléphone  : 44. 

Vve  A.  MIGHAUD,  Propriétaire,  Diplômé  et  Lauréat  du  T.  G.  F. 


Annecy 

HOTEL  TERMINUS 

En  face  de  la  gare.  — Ouvert  toute  Vannée.  — Lavabo  i eau  conranfe 
eh  'Ude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — Chauffage  moderne.  — Salies  de 
bains.  — Auto-garage.  — Tél.  28  — Knglish  spoken.  — Man  sprich  Deutsch.  — 
Si  parla  Italiano.  — Jean  LAYDERNIER.  Propriétaire 


Antibes 

AGENCE  MODERNE,  1,  place  de  la  Tictoire 

(Fondée  en  1906) 

BOURGAREL  & RAIIVIONDI,  architecte 

Vente  et  location  de  villas  et  propriétée.  — Fonds  de  commerce.  — Antibes, 
Cap  d’Antibes,  Juan-les-Pins. 

Antibes  i 

VILLAS,  CHATEAUX,  DOMAINES 

AZUR-OFFICE 

Place  de  la  Victoire  7.  — Représentant,  agent  de:  Les  Aesorances 
générales.  La  Gonstmction  Llgno-Giment  La  Compagnie  générale  Transa 
I tlantique.  — Adresse  télégr.  : Asur»Ofûce,  Antibes.  — Téléphone  : 0-Ct. 


^ a -A.  O j&ï  O 3sr 

LA  PERLE  DE  LA  COTE  D’ARGENT 

Â 9 heures  de  Paris  — Al  heure  de  Bordeaux 

Saison  d'hiver.  — Climat  idéal  très  tempéré.  — Forêt  magnifique.  — Golf. 
— Tennis.  — Chasses  à courre  (Renard,  Sansflier).  — Draps  et  Rallyes 
hippiques.  — Goncei  ts  et  matinées  classiques,  - Casino.  — Excursions.  — Foot- 
ball. — Concours  hippiques.  — Chasses.  — Pêche.  — Saison  d’été.  — La 
plage.  - La  mer.  — Le  bassin.  — Yachting.  — Rowinj;.  — Les  plus  belles 
régates  du  Continent.  — Fêtes  en  plein  air,  — Théâtre  de  la  mer.  — Fêtes 
vénitiennes.  — Concours  hippiques.  — Tir  aux  pigeons.  — Tennis.  — Casino. 
Pour  tous  renseignements^  s’adresser  au  Syndicat  d'initiative.  Bd  de  la  Plage 


Arcachon 

HOTEL  DES  PINS  ET  CONTINENTAL 

Allées  Carmen.  — De  tout  premier  ordre.  — Situation  unique.  — Grand 
jardin.  — Chauffage  ceniral  à eau  chaude.  — Appartements  avec  salle  de  bains  et 
W-G.  privés.  — Toutes  les  chambres  avec  cabinet  de  toilette  ef  eau  courante 
chaude  et  froide.  — Lumière  électrique.  — Ascenseur.  — Téléphone  : 46.  — 
Automobile  a l’arrivée  de  tou«  les  trains.  B.  FERRAS,  Propriet.-Direct. 

Arcachon 

GRAND  HOTEL  DE  FRANCE 

Sur  la  plage.  — GRENIER,  Propriétaire 
Eau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — Salles  de  bains. 

— Electricité.  — Chauffage  central.  — Garage.  — Arrangements  pour  séjour. 

— Très  recommandé. 


Arcachon 

ÉTÉ  RÉGINA  PALACE  HOTEL  hiver 

Ouvert  toute  l'année.  — Ne  reçoit  pas  les  malades, — Tout  le  confort  moderne. 

— Situation  exceptionnelle  dans  la  forêt  de  pins  à 3 minutes  de  la  plage.  — Billard. 

— Electricité.  — Chauffage  central,  — Ascenseur.  — Appartements  avec  salle 
de  bains.  — Eau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres,  — Trois 
autos-garages  avec  fosses.  - Autos  à tous  les  trams.  — English  spoken.  — Tél.  0-88. 


Arcachon  I 

NOUVEAU  GRAND  HOTEL  ï 

Installation  moderne  ^ 

Appartements  complets.  — Chambres  avec  salle  de  bains.  — Eau  chaude  et,; 

froide  dans  toutes  les  chambres.  — Restaurant  de  tout  premier  ordre,  , , 


Arcachon 

Cours  Lamarque  de  Plaisance,  123 
Ouvert  toutè  l’année. — Maison  de  famille.  — Tout  près  de  l’église  Notre-Dame. 
— Transformation  cor'plète.  — Belle  situation  entre  plage  et  forêt.  — Garantie 
Absolue  qu’il  n’est  pas  reçu  de  malades  contagieux.  — Salles  de  bains.  — Cuisine 
soignée.  — Eicelleut  vin. — English  spoken.  E.  DIELS,  Nouv.  Prop. 
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Arcachon 

HOTEL  BRISTOL  JAMPY 

268,  Boulevard  de  la  Plage 

Complètement  transformé.  — Grand  restaurant  à la  carte  très  réputé.  — 
Prix  fixe.  — Chambr'^s  avec  cabinet  de  toilette.  — Eau  chaude  et  froide.  — Ga- 
rage gratuit.  — Pi  n'ion  depuis  18  fr.  — Boutillier,  Nouveau  Propriétaire. 


Arcachon 

T I V O 2Li  I - H O T 3E3  IL. 

47,  avenue  Gambetta,  près  de  la  gare,  la  poste  entre  la  forêt  et  la  plage  à 
200  mètres.  — Repas  par  petites  tables.  — Jardin  d’été.  — Beaux  ombrages.  — 
Garage  gratuit,  — Prix  modérés  et  arrangement  pour  long  séjour. 

Gaillard,  Propriétaire 


Arcachon 

LOCATION  DH’  VILLAS 

AGENCE  GÉNÉRALE  IMMOBILIÈRE.  G DE  CAÜBIOS  et  SEGUÈS 

Avenue  Gambetta,  20  (en  face  poste  et  gare).  — ArCRChoa,  Moulleau.Cap 
Ferret.  Plage,  Ville  d’été,  Ville  d’hiver,  Forêt.  — Correspondant  des 
Voyages  Duehemin.  — Renseignements  gratuits.  'Télépliott*  t 8.14. 

A rcachon 

LOCATION  DE  VILLAS 

Ville  d’ Hiver  et  Plage 

ArrOAOHON-OICFIOE 

Ancienne  AGENCE-EXPERT,  fondée  en  1860.  — SoO,  boulevard  de  la  Plage 
et  1,  avenue  Gambetta.  — Reuseignements  précis  et  gratuits  sur  tout  ce  qui 
intéresse  les  étrangers.  — Plan  général  et  brochures.  — Télégr.  : Arcachon- 
Office,  Arcachon. — Téléphone  : 0.80. 

PLAGE  Arcachon  foret 

LOCATION  ET  VENTE  DE  VILLAS 

AGENCE  AMANIEU 

J.-J.  AMANIEU  ET  FILS,  villa  Ste  Claire,  Cours  Lamarque 

Location.  — Vente.  — Achat.  — Gérance  de  terrains  et  de  villas.  — Assurances 
C>e  rUnion.  — Incendie,  vie,  accidents,  vols,  renies  viagères.  — Grands  vins 
de  Bordeaux.  — Renseignements  gratuits.  — Adresse  télégraphique  : Agence- 
Â7nanieii,  Arcachon. 

Arg&lès-Gazost 

AOENOE  FtlOAU-LAO 

Chalet  PaXy  près  la  gare.  — Location  de  Villas  et  Appartements  meublés.  — 
Châteaux  et  maisons  de  cauipagne  dans  la  vallée.  — Brochures  et  renseigne- 
ments sur  la  station,  l’établissement  thermal  leaux  sulfureuse.^,  sodiques  iodo- 
bromurées)  et  sur  séjour  et  excursions  aux  Pyrénées.  — Venle  ou  location  d’un 
établissement  thermal  et  sources  sulfureuses  dans  les  Pyrénées.  — Téléphone 
no  21.  M-V  BIGAU-LAC. 

Argelès-Gazost  (Hautes-Pyrénées) 

INSTITUT  DE  THÉRAPEUTIQUE  PHYSIQUE  ET  D ORTHOPÉDIE 

Traitements  par  tous  les  agents  physiques  (électricité,  hydrothérapie,  gymnas- 
tique, massages,  mecanotliérapie).  — Maladies  nerveuses,  du  tube  digestif,  delà 
nutrition  et  de  la  croissance.  — Annexe  ; maison  médicale  de  repos  (villa  du 
Labédal,  cures  de  régimes,  psychothérapie.  — Direction  : Docteurs  FRAIKIN 
et  GRENIER  de  CARDENAL,  anciens  chefs  de  clinique  à l’U  Diversité  de 
Bordeaux. 
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Argelès-Gazost 

GRAND  HOTEL  D’ANGLETERRE  ET  DU  PARC 

Installation  moderne.  — H.  LASSUS,  Propriélaire.  •^De  tout  premier 
ordre,  situation  unique  dans  le  vaste  parc  des  Thermes.  — Vue  incomparable 
des  quatre  façades  sur  la  montagne.  — Grands  salons,  fumoir,  billard,  terrasse, 
restaurant.  — Salles  de  bains.  — Eclairage  électrique.  — Chauffage  central.  — 
Téléphone  6.  — Garage. — Omnibus.  — Arrangements  pour  familles. 


Argelès-Gazost  (Hautes-Pyrénées) 

DOMINANT  LA  VALLÉE 

SAISON  DE  PRINTEMPS  ET  D’ÉTÉ 
Golf  Links  dépendants  de  V hôtel 

Téléphone  : 4 S.  PEYRAFITTE,  Propriétaire 

Argentière  (Haute-Savoie) 

GRAND  HOTEL  DU  PLANET  (1.384  m.) 

Ouvert  été,  hiver.  — Tennis.  — Billard.  — Chambre  noire.  — Chauffage 
central.  — Electricité.  — Pension  4 partir  de  8 fr.  — Omnibus  d la  gare  de 
Montroc-le-Planet  (900  mètres).  — Téléphone  ; 6.  — Aug.  TAIRRAZ,  Pro- 
priétaire-Directeur. Médaille  d’argent  et  Diplôme  du  T.  C.  F. 

A rles-sur-Rhône 

GRAND  HOTEL  DU  NORD  PINUS 

Place  du  Forum 

Maison  de  premier  ordre.  — Recommandée  aux  familles.  — Arrangements 

Îeur  eéjour.  — Chauffage  central.  — Restaurant  à prix  fixe  et  à la  carte.  — 
'éléphone.  — Garage. 

F.  BESSIERE,  Propriétaire 

A rreau-Cadéac 

QRAND  HOTEL  FOCH 

Maison  historique 

Gare  d’air.  — Altitude  700  m.  — T.  C.  F.  — Confort  moderne.  — Bains.  — 
Garage.  — Jardin  anglais.  — Terrasse.  — Cuisine  soignée,  truites  et  plats 
du  pays.  — Prix  modérés  et  arrangements  pour  familles  — Téléphone  3. 
Succur^e  : Tarbes,  Hôtel  Royal  H^nry-IV,  Téléphone  1-68. 
J.  COMPAIN,  Propriétaire 

Aubrac  (Aveyron) 

3F8.0  Y.uaLXj-  laco  T3E3IJ 

Très  confortable  station  cure  d’air,  altitude  1430  m.  — 2 sports  d’hiver. — 
Appartements  avec  bains  et  W.-C.  — Tontes  les  chambres  chauffées.  — Restau- 
rant de  premier  ordre.  — Autobus  de  l’hôtel  aux  gares  d’Aumont- Aubrac  (ligne 
du  Midi)  et  Espalion.  — Même  maison  : Astoria-Palace,  Vichy,  hôtel  de 
grand  luxe  sur  le  Parc,  ouvert  toute  l’année.  — I.  GILBERT. 


Auch 

GRAND  HOTEL  DE  FRANCE  ET  DES  AMBASSADEURS 

Place  de  l’Hôtel  de-Ville  {près  la  cathédrale) 

Très  recommandé.  — Appartemenls  complets  avec  salles  de  baius  et 
W.-C.  — Eau  chaude  et  eau  froide.  — Chauffage  central.  — Electricité.  -- 
Pcnaion  pour  familles.  — Omnibus.  — Gare. 

G.  RIGHER,  prop  , successeur  de  Gastéra,  ex-maftre  d’hôtel 
du  Continental  de  Biarritz. 
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Avignon 

GRAND  HOTEL  D’AVIGNON 

Rue  do  la  République,  près  de  la  Poste 

Ascenseur.  — Chauffage  cenlial.  — Garage.  — Omnibus.  — Téléphone.  — 
Bains.  — Chambres  arec  eau  courante  et  cabinet  de  toilette.  — Spécialité  dê 
grands  vins  de  Châteauneuf-du-Pape.  — Grand  garage  dam  rhôtel, 
GHAZALET,  Propriétaire 

Avignon 

HOTEL  D’EUROPE 

Maison  de  premier  ordre 

Direction  GUIDA 

Avignon 

GRAND  HOTEL  DU  LOUVRE 

23,  rue  Saint- Agricol 

Plein  centre.  — Chauffage  central.  — Electricité.  — Bains.  — Chambres 
ripolinées.  — Déjeuners  et  dîners  depuis  7 francs.  — Salle  à manger  historique, 
200  couverts  (ancienne  chapelle  des  Templiers).  — Garage  dans  rhôtel.  — Télé- 
phone 2.81.  — T.  C.  F.  — Omnibus  à la  gare.  BOREL,  Propriétaire 

Avignon 

RÉGINA  HOTEL  MEUBLÉ 

6,  rue  de  la  République 

Entièrement  neuf.  — Tout  le  confort  moderne.  — Eau  courante  chaude  et 
froide  dans  toutes  les  chambres  avec  fontaine  d'eau  chaude  dans  chaque 
chambre.  — Salles  de  bains.  — W.-C.  à chasse.  — Ascenseur.  Tél.  4.49.  — 
Service  du  petit  déjeuner  du  matin.  Paul  NIGOLET,  Propriétaire 

Avignon 

MODERN  HOTEL  TOURING  CLUB 

Meublé^  7,  rue  de  la  République 

Le  plue  beau  quartier  de  la  ville.  — Family  House.  — Pre- 
mier ordre.  — Chauffage  central.  — Tél.  3.26, 

VERDET,  Propriétaire 

Avranches  (Manche) 

GRAND  HOTEL  DE  FRANCE  ET  DE  LONDRES  RÉUNIS 

En  face  de  l’Hôtel  de  Ville.  — Cuisine  et  cave  renommées.  — Electricité.  — 
Chauffage  central.  — Salles  de  bains.  — Garage  avec  fosse.  — Jardin.  — Terrassa. 
— Chambre  noire.  — Café.  — Billard.  — Voiture  de  l’hôtel  à tous  les  trains.  — 
Prix  modérés.  — Tél.  27.  — English  spoken.  — Adresse  télégraphique  Francotel- 
Avranches. — FAVRE-DENIER,  Pmpr.,  membre  de  l’U.  A.etT.  G.  de  France, 

Ax-les-Thermes  (Ariège) 

HOTEL  VILLA  ROSE-MARGUERITE 

15,  route  d’Espagne.  — Adr.  tél.  : Bose-Marguerite,  Ax-lés- Thermes.  — 
Y.M.C.A. — T.C.F. — A.G.F.—  1"  ordre.—  Situation  la  plus  aérée,  la  plus  jolie, 
près  les  établissements  thermaux. — Vue,  jardin,  terrasse,  restaurant  en  plein 
air,  en  face  du  grand  cirque  de  montagnes. — Confort  moderne. — Electricité. — 
W.-C.  à l’anglaise.  — Garage.  — Cuisine  réputée  et  très  soignée.  — 
Arrangements  pour  familles.— Prix  modérés.— ROSE-MARGUERITE,  Prop», 
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Bagnères^de^Bigorre 
GRAND  HOTEL  DE  FRANCE 

Près  de  l’Etablissement  thermal  et  du  Casino. 

Cuisine  renommée.  — Galerie  promenoir.  — Téléphone  16.  — Eclairage  élec- 
trique. — Garage  pour  autos.  — Maison  de  premier  ordre.  — Salles  de  bains. 
Mme  Veuve  Daniel  STYLITE,  Propriétaire 

Bagnères-de^Bîgorre 

Grand  Hôtel  Victoria  et  d’Angleterre 

Promenade  des  Coustous 
De  tout  premier  ordre.  — A.  C.  F.  — Garage  gratuit. 
Téléphone  20 

Gôte-d’Azur  Bando/-siir-yVî er  (Var) 

SÉJOUR  IDÉAL  D’HIVER  ET  D’ÉTÉ  (Bains  de  mer) 

GRAND  HOTEL  DES  BAINS 

Situation  incomparable. — Parc  de  2 hectares.  — Bois  de  pins.  — Tennis. — 
Plage.  — Dernier  confort.  — Chauffage  central.  — Cuisine  réputée,  spécia- 
lités recommandées.  — Correspondant  du  T.  C.  F.,  de  l’A.  G.  de  France. 

Bayonne 

Hôtel  de  la  C'  des  Chemins  de  Fer  du  Midi 

En  communication  directe  avec  la  gare 

Géré  par  la  Société  des  Chemins  de  fer  et  Hôtels  de  montagne 
aux  Pyrénées 

Bayonne 

Grand  Hôtel  de  Paris  et  Bilbaîna 

Rue  Thiers.  dans  le  plus  beau  quartier.  — Chambres  confortables.  — Recom- 
mandé à la  clientèle  des  familles  pour  ses  attentions  et  sa  cuisine  réputée. — 
Electricité.  — Téléphone.  — Prix  modérés.  — Omnibus  à tous  les  trains. 

Henri  CAZENAVE,  Propriétaire 

HYGIÈNE  DE  LA  TOILETTE 

Coaltar  saponiné  Le  Beuf 

(Voir  page  bleue  au  commencement  du  volume) 

Beaulîeu-sur^Mer  (A.-M.) 

(fondée  en  1898) 

BOVIS,  Architecte-Directeur,  avenue  de  la  Gare.  — Location  de  villas 
et  d’appartements  de  choix.  --  Vente  et  achat  de  propriétés.  M.  Bovis, 
éditeur  de  l’unique  GUIDE  AVEC  PLAN  de  Beaulieu  et  ses  envirous. 

Béziers 

Hôtel  de  la  C‘*  des  Chemins  de  Fer  du  Midi 

En  communication  directe  avec  la  gare 

Géré  par  la  Société  des  Chemins  de  fer  et  Hôtels  de  montagne 
aux  Pyrénées 
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Biarritz 

HOTEL  VICTORIA  (Grande  Plage) 

Situation  admirable  — Grand  confort 

J.  FOURNEAU,  Propriétaire 

Biarritz 

GRAND  HOTEL 

ET  BELLEVUE  PALACE 

Tout  premier  ordre.  — Spécialement  recommandé  aux  familles. 

— Seul  établissement  en  face  la  mer  qu’il  domine,  entre  les  deux 
Casinos  et  en  plein  centre.  — Grand  restaurant  sur  la  mer.  — 
Grill-Room  à la  carte  indépendant  de  l’hôtel  et  grand  bar 
basque.  — Conditions  spéciales  pour  long  séjour. 

Bia  rri  tz 

HOTEL  RÉGINA 

Situé  ton  le  Plaleaii  du  Phare  atlenant  aux  terpains  du  Golf 

Vue  merveilleuse  sur  la  mer  et  sur  les  montagnes.  — Toutes 
les  chambres  en  façade,  soit  sur  la  mer,  soit  sur  le  Golf.  — Avec 
cabinet  de  toilette  et  salle  de  bains.  — Chauffage  central.  — 
Vastes  salons  de  réception.  — Au  centre,  grand  jardin  d’hiver. — 
Restaurant  à prix  fixe  et  à la  carte. 

Directeur  : FERNAND  JOURNEAU 

Biarritz 

O^OELIjTOISr  HOT'EXj 

Hôtel  de  tout  premier  ordre  ouvert  en  1910 

Biarritz 

HOTEL  COIVTIIVEIVTAL 
De  tout  premier  ordre.  — 200  chambres  et  salons  sur  la  mer  et  au  midi.  — 
Cabinets  de  toihtte  à eau  courante,  dans  toutes  les  chambres  et  en  majorité  avec 
installation  de  bains,  W.-G.,  etc.  — Ascenseur.  — Chauffage  central  — Grand 
jardin. — Tennis. — Garage. — Prix  modérés.  — J.-D.  CAMY,Admin. -Directeur. 
Même  maison  : Le  Grand-Hôtel,  i Monte-Carlo. 

Biarritz 

HOTEL  DES  EHINOES 

Maison  de  premier  rang.  — Près  de  la  Poste  et  des  Casinos.  — Re^’ommandé 
aux  familles  pour  son  confortable.  — Cuisine  et  cave  renommées.  — Téléphone. 

— Lumière  électrique.  — Ascenseur.  — Arrangements  pour  familles.  — Prix 

modérés.  L.  COUZAIN,  Propriétaire 


HOTEL  DU  PALAIS 

Ex-résidence  impériale 

OUVERT  TOUTE  L'ANNÉE 

Parc  de  26  000  mètres 


SITUATION  UNIQUE  - SUR  LA  MER 

Dernier  confort  moderne 

RESTAURANT  RENOMMÉ 

G.-C.  CIGOLINI,  Directeur  général 


BIARRITZ 

HOTEL  D’ANGLETERRE 


Entièrement  remis  à neuf.  — Dernier  confort  moderne. 
Appartements  complets.  — 150  chambres.  — Salles  de  bains.  — 
Grands  jardins  au  midi  et  sur  la  plage.  — Au  centre  de  la  ville 
et  des  plages.  — A proximité  des  casinos.  — Situation  unique. 
— Vue  splendide  sur  la  mer,  — Ouvert  toute  l’année.  — Arran- 
gements pour  l’hiver.  E.  FERRARI,  Directeur 
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Biarritz 

HOTEL  DE  BAYONNE  ET  MÉTROPOLE 

Téléphone  : 0.89. 

Tout  le  confort  moderne.  — Cuisine  de  tout  premier  ordre.  — 
Grand  jardin.  — Vue  sur  la  mer.  — Ouvert  toute  l’année.  — 
L.  GHEVAYDEL,  Propriétaire 


Biarritz 

HOTEL  I>E  EHAIVOE 

La  plu*  belle  situation  de  Biarritz  entre  les  deux  casinos.  — De  tout  premier 
ordre.  — Dernier  confort  moderne.  — Restaurant  à la  carte  et  à prix  fixe.  — 
Tea  Room.  — Prix  modérés.  — Moderate  charges.  — Arrangements  pour 
familles.  Cyprien  LABAT,  Propriétaire. 


Biarritz 

NOUVEL  HOTEL  DE  L’EUROPE 

Installation  moderne.  — Dans  toute*  les  chambres,  cabinet  de  toilette  aTec 
larabos  à eau  chaude  et  froide.  — Chauffage  central.  — Salles  de  bains.  — 
Ascenseur.  — Electricité.  — Téléphone.  — Vue  sur  la  mer.  — Prix  modérés 
L.  GASENAVE 


Biarritz 

MONHAU  EXCELSIOR  HOTEL 

De  premier  ordre 

Restaurant.  — Pension  de  famille. — Magnifique  situation  sur  la  mer  entre 
le  Casino  Belle-Vue  et  le  Casino  municipal.  — Chauffage  central.  — Vaste  saÛe 
i manger  vitrée,  très  aérée  dominant  Ja  plage.  — Superbe  vue.  — Bains.  — 
Téléphone.  — Ascenseur.  — Jardin.  — Arrangements  pour  familles  et  séjour.  — 
Prix  modérés.  M.  GRIMAUD,  Propriétaire. 

Biarritz 

HOTEL  COSMOPOLITAIH 

Avenue  Victor-Hugo  et  place  de  la  Mairie. — Situation  très  centrale,  entre 
les  deux  casinos.  — Vue  sur  la  mer.  — Tout  le  confort  moderne.  — Ascen- 
seur. — Salles  de  bains.  — Lumière  électrique.  — Chauffage  central.  — Gui- 
eine  très  soignée.  — Prix  modérés.  — Arrangements  pour  familles  et  séjour. 
— Téléphone  : 0-37.  GENETIER,  Propriétaire 


Biarritz 

GRAND  HOTEL  du  PARC  et  du  HELDER 

Avenue  et  place  de  la  Liberté 

Situation  centrale,  près  des  gares  et  des  casinos.  — Vue  sur  la  mer.  — Chauf- 
fage central.  — Salle  de  bains.  — Electricité.  — Téléphone  :0.20.  — Cuisine 
très  soignée  faite  par  le  propriétaire.  — Pension.  — Prix  modérés.  — 
OMNIBUS  A T JUS  LES  TRAINS.  - Henri  PEDEZERT,  Prop. 
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Biarritz 

HOTEL  S/UNT-JAMES 

Restaurant  avec  terr  sse  ombragée.  — Situation  très  centrale, 
près  la  poste,  la  mer  et  les  casinos. — Cuisine  soignée  et  service 
par  petites  tables.  — Pension  depuis  18  fr  yar  jour,  petit  déjeu- 
ner du  matin  compris.  — Ducloux,  Propriétaire. 

Biarritz 

PAVILLON  DES  ROCHES 

Place  du  Port-  Vieux 

Vue  admirable  sur  la  mer  et  le  rocher  de  la  Vierge.  — Belle  terrasse  ombragée 
sur  le  Port- Vieux.  — Recommandé.  — Confort  moderne.  — Circulation  eau 
chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — Salles  de  bains.  — Cuisine  faite 
par 'patron.  — Prix  modérés.  — Téléphone:  6-2».  — A.  SAGE,  Propriétaire. 

Biarritz 

HOTEL  VILLA  ARNOULD 

Place  de  l’Atalaye 

Entièrement  neuf.  Maguifique  vue  de  mer.  Dans  toutes  les  chambres,  cabU 
net-toilette  avec  lavabos  à eau  chaude  et  froide.  Bains.  Cuisine  recomman- 
dée. Service  irréprochable.  Arrangements  pour  séjour.  Prix  modérés.  Tél.8.91. 

J.  Q.  GOÜRDY,  Propriétaire 


Biarritz 

HOTEL  PAVILLON  ALPHONSE-XIII 

Avenue  Reine-Victoria,  à 100  m.  de  la  plage,  200  m.  des  Thermes,  proxi- 
mité Golf.  Appariements  privés  avec  bains.  Très  confortable.  Moderne. Electricité 
partout.  Chauffage  central.  Grand  Hall.  Vaste  jardin.  Prix  modérés.  Arrange- 
ments pour  familles.  Téléphone  4.10.  H.  DARRICADES,  Propriétaire 

Biarritz 

HOTEL  BIARRITZ-SALINS 

Ouvert  toute  Tannée.  — Téléphone  6.66 

Le  seul  relié  d V Etablissement  thermal  par  une  passerelle  fermée  et  cou- 
verte. — Cuisine  soignée.  — Spécialités  de  régimes.  — Grand  jardin  abrité.  — 
Chambres  avec  cabinet  de  toilette,  salle  de  bains  et  "W.-C.,  lavabos  à eau  courante 
chaude  et  froide  dan»  les  chambres.  — Chauffage  central,  — Ascenseur.  — 
Tennis.  — Arrangements  pour  familles. 

Biarritz 

LES  CHARDONS 

Pension  de  famille  de  !•'  ordre. 

Grande  villa  moderne  à la  ports  des  Thermes  Salins.  Mobilier  entièrement 
neuf.  Electricité.  Bains.  Téléphone.  Calorifère.  Service  par  petites  tables. 

M"*  TÊTARD,  Propriétaire 
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/ Biarritz 

j^GrŒUlSrCDm  :OE53SrC?XJ3EIT 

La  plus  ancienne,  fondée  en  1872.  LOCATIONS  DE  VILLAS  ET 
VENTES  DE  PROPRIETES,  Fournii  lés  renseignements  sur  hôtels  et  pensions 
de  familles.  Journal  : L'IndU aleur  des  Ventes  et  Locations,  25  cent,  le  n<>. 
Adresse  : Jules  BENQUET,  Biarritz.  Téléphone  91. 


Biarritz 

AGENCE  DE  LA  COTE  BASQUE 

Place  de  la  Liberté 

Grand  choix  de  villas,  chalets,  ma  »ons,  magasins  et  appartements  meublés  ou 
vides.  — Gérance  d’immeubles.  — Vente  et  achat  de  terrains  et  de  propriétés 
Renseignements  gratuits.  — Adresse  : Agence  Cote  Basque,  Biarritz.  — Tel.  4.22 

Biarritz 

GEANDE  AGENCE  DE  LOCATIONS 

Location  de  villas  et  vente  de  propriétés.  Téléphone  2.43 
Paul  DELV AILLE,  place  de  la  Mairie,  12 

Change  de  monnaies.  — Excursions  automobiles,  Espagne  et  pays  basque.  — 
Billets  pour  les  courses  de  taureaux  à San  Sébastien.  — Renseign.  gratuits. 

Biarritz 

AGENCE  P.  BRION 

Avenue  Edouard-VII,  Arceaux  Lacombe,  n»  13 

Ancienne  Agence  Massard-  Agent  de  la  Compagnie  générale  Trans- 
atlantique. — Ventes  et  locations  de  t>  rrains,  villas  et  propriétés.  — Vente  de 
fonds  de  commerce.  — Envoi  rentre  50  centimes  du  Moniteur. 

Adresse  télégraphique  : Agence  Brion-Biarritz.  — Téléphone  6.70. 


Blois 

GRAND  HOTEL  DU  CHATEAU 

Avec  accès  direct  sur  le  château  historique  - Maison  entièrement  remise 
à neuf.  Confort  moderne  Chauffage  central.  Salle  de  bains.  Téléphone.  Chambre 
noire.  Eau  courante  dans  les  chambres.  Auto-garage  avec  fosse.  Cave  et 
cuisine  soignées.  Omnihiui  d la  gare.  — Clément  ADELINE,  Propriétaire 


Bordeaux 

Le  meilleur  orchestre 

Les  meilleures  attractions 

CUISINE  ET  GAVE  RENOMMÉES 

Bordeaux 

RESTAURANT  DE  PARIS 

13,  Allées  de  Tourny 

Le  plus  beau  quartier  de  la  ville,  près  le  grand  Théâtre.  Prix  fixe  et  carte.  — 
Prix  modérés.  — Excellente  cuisine  et  cave  recommandées.  — Tél.  18.78. 
Ed.  PU  JO,  Propi  iétaii'e 
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Bot*deaux 

HOTEL  terminus 

Propriété  de  la  Ck>inpagDie  des  Chemins  de  Fer  du  Midi 
En  communication  directe  avec  la  gare 
Géré  par  la  Société  des  Chemins  de  Fer  et  Hotels  de  montagne 
aux  Pyrénées 


Bordeaux 

GRAND  HOTEL  MÉTROPOLE  ET  EXCEL8I0R  HOTEL 

Près  du  Grand  Théâtre  et  des  Quinconces.  — Ascenseur.  — Auto-garage 
dans  l’hôtel.  — La  meilleure  cuisine  du  Midi.  --  Restaurant  à la  carte 
— Arrangements  pour  familles. 

POITEVIN  et  CLAVEL,  Propriétaires 


Bordeaux 

HOTEL  DE  BORDEAUX 

/.  ?.  3,  4,  6,  Place  de  la  Comédie  • 

Téléphones  : 403, 439, 484.  — Adresse  télégraphique  : Otelbordo 
Ptestaurant  de  premier  ordre.  — Cuisine  renommée.  — 
Entièrement  neuf.  — Eau  chaude  et  froide  dans  toutes  les  cham- 
bres. — Appartements  complets  avec  salon,  salle  de  bains,  W.-C. 
et  téléphone  de  réseau.  — Chauffage  central.  — Deux  ascenseurs. 
— Salles  de  bains  indépendantes.  — Cabine  téléphonique  à 
chaque  étage.  — Arrangements  pour  séjour  prolongé. 

Chambres  à partir  de  lo  francs 


Bordeaux 

DE3COT3E3X-  X>3EI  J3ArSTQNN:JEl 

Restaurant.  — Maison  de  premierordre — Place  du  Chapelël.  à 50  mètres  de  l’Inten- 
dance et  à une  minute  de  la  place  de  la  Comédie.—  Cuisine  très  réputée.—  Appar- 
tements complets,  avec  salle  de  bains,  douches  et  W.-G.  — Electricité  partout.  — Télé- 
phone 88  — Arrangements  pour  familles  et  séjour.  — Se  habla  espanol.  — Enqlish 
spoken.—  Succursale  : Hôtel  de  Nice  de  tout  premier  ordre.  Eugène  AUGÉ,  Prop. 


Bordeaux 

Grand  HOTEL  CONTINENTAL 

Restaurant  de  tout  premier  ordre 

Cave  et  cuisine  réputées.  — En  plein  centre. 80  chambres  avec  cabinet  de  toi- 
lette, 20  avec  salle  de  bains,  eau  chaude  et  froide.—  ChaufTage. — Ascenseurs  électriques. 

Auto-garage.  — Arrangements  pour  familles.  — Tontes  langues. 
BOSCQ  et  FRESSINET,  Propriétaires 


Bordeaux 

Grand  hôtel  français 

Rue  du  Temple,  12  (Cours  de  l’Intendance) 

Installation  moderne  — Ascenseur.  — Chauffage  central.  — Eau  courante  dans  toutes 
les  chambres.  — Appartements  avec  salles  de  bains  et  w.-c.  — Téléphone  10:35. 

A.  PAUTROT,  Propriétaire-Directeur 

Bordeaux 

HOTEL 

Face  la  gare  Saint-Jeah-Midi  (arrivéée) 

Recommandé  par  le  T.  G.  F.  suisse,  anglais,  belge,  espagnol,  italien. 
— Ascenseur.  — Chauffage  central.  — G.  ROZIS,  Propriétaire. 
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ASCENSEUR  Bofdeaux  TÉLÉPHONE  1600 

HOTEL  DES  QUATRE-SŒURS 

Place  de  la  Comédie. — Silualion  incomparable,  près  des  théâtres  et  de  la  grande 
poste.  — Tout  confort  moderne.  — Eau  courante  chaude  et  froide  dans  toüles  les  chambres. 

— Beaux  appartements  avec  cabinet  de  toilette  et  bains.  — Magnifique  hall.  — Salons. 

Chaniïage  rentrai.  R-  SIMON,  Propriétaire 

Bo9*deaux: 

HOTEL  DU  PRINTEMPS 

Restaurant.  — En  face  de  la  cour  d’arrivée  de  la  gare  Saint-Jean.  — Enlië- 
ment  transformé.  — Chauffage  central  — Electricité  partout.  — Chambres 
très  confortables  de  o à la  fr.  — Salles  de  bains.  — Déjeuner,  6 fr.  ; dîner,  6 fr.  — Ser. 
vice  à la  carte  et  à toute  heure.  — Vin%  fins  des  meilleurs  crus.  — Salon  de  musique 

— A proximité  des  lignes  de  tramways.  — Téléphone  l.Qi.3.  A.  SAUVANT,  Pr, 

Boi^dGaux 

HOTEL-RESTAURANT  DU  NORD 

10,  rae  de  la  Maison-Danrade 

Plein  centre  (près  de  la  place  de  la  Comédie,  à l’entrée  de  la  rue 
Sainte-Catherine).  — Membre  de  la  Société  des  voyageurs  de  commerce. 

— Prix  modérés.  A.  ESPAGNE,  Propriétaire. 

BoË*mes"‘ies« Mimosas  (^Var) 

Agence  des  étrangers 

FABRIQUE  D’AMEUBLEMENTS  (contiance  absolue) 

Vente  de  terrains  à bâtir.  Location  d'appartements  meublés  et  nonmeublés.lo%i<a\- 
îalion  complète  d’appart.  Spécialité  de  chambres  Touring-CluB  pour  hôtels  et  villas. 
Meubles  de  tous  styles.  Antiquités.  Ad.  tél.  : Boglio-Bormes.  Auq.  BOGLIO,  Pr. 


(PYRÉNÉES-ORIENTALES) 

EAUX  BICARBONATEES,  SODIQÜES,  GAZEUZES.  — Fournisseur  des 
-Ministères  de  la  Guerre,  de  la  .Marine,  des  Colonie*.  — .Maladies  traitées  avec  succèit  par 
les  Eaux  du  Boulou.  — Maladies  de  L’estomac,  du  foie,  de  l'intestin,  de  la  vessie, 
le  diabète,  le  paludisme  chronique,  l’anémie,  les  longues  convalescences.  — Eta- 
blissement ouvert  toute  l’année.  — Chapelle.  — Chemin  de  fer. 


Sources  CHOUSSY  et  PERRIÈRE 

CROISAT  ET  FENESTRE 


SAISON  DO  25  MAI  AU  OCTOBRE 
TROIS  ETABLISSEMENTS  COMPLETS  — CASINO  — GRAND  PARC 
Cure  d’air.  -—  Anémie,  lymphatisme,  dermatoses,  voies  respiratoires,  maladies 
des  enfants,  diabète,  paludisme.  — Transportées,  les  Eaux  de  La  Bourboule 
se  conservent  indéfiniment.  — Siège  social  : rue  de  Chateaudun,  10  bis.  — Télé- 
phone Trudaine  31.77  (Envoi  de  notices  franco). 
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La.  Bourbotile 

GRAND  HOTEL  DES  ILES  BRITANNIQUES 

Restaurant  de  premier  ordre  à l angle  de  rEtablissemeni  Thermal.  — 
150  chambres  et  salons.  — Fumoir.  — Grand  jardin.  — Garage  et  fosse  pour 
automobiles.  — Conditions  spéciales  en  juin  et  en  septembre.  — English 
spoken.  — Se  habla  espagnol.  — Téléphoné.  — Ascenseur.  — Eclairage  élec- 
trique. — Villa,  des  Iles  Britanniques . — Appartements  pour  familles. 
G DONNEAUD,  Propriétaire 


La  Bourboule 

3E3COTIE1IJ  3E^ICDIŒ3E3XjIESXJ 

Le  plus  près  des  Thermes.  — Confort  moderne.  — Interprète.  — 
Ascenseur.  — 150  chambres . — Lavabo  à éau  courante  chaude  et  froide.  — 
Bains.  — Chauffage  central.  — Garage.  — T.  G.  F.  — Téléphone  25. 

PASSAVY-PANET,  Propriétaire 

La  Bourboule 

DE3:OT3E3Xji  X>  TJ  3E=»  DET  O 

Premier  ordre.  — Situation  unique  dans  le  parc  et  près  le  casino.  — 
Cuisine  très  soignée.  — Service  parfait.  — Arrangements  pour  familles  et  prix 
modérés.  — Electricité  dans  toutes  les  chambres. 

Mme  FAURE-FOURNIER,  Propriétaire 


La  Bourboule 

HOTELS  DU  LOÜVUE  ET  DE  LORRAINE 

Boulevard  Georges-Clemenceau.  — Nouvellement  transformés,  situés 
près  l’Etablissement.  — Chambres  avec  toilette  et  bains.  — Lavabos  à eau  cou- 
rante. — Chauffage  central.  — Ascenseur.  — Garage.  — Jardin  ombragé.  — 
Téléphone  12  et  22.  — English  spoken,  J.  BOUCHERON,  Proprietaire. 


La  Bourboule 

TROOADERO  HOTEL  LES  SOURCES  ' 

Entrée  principale  avenue  de  Fenestre,  en  face  le  Grand  Parc  et  Temple, 

2*  entrée  quai  rive  gauche,  entre  l’Eglise  et  l’Etablissement.  — Situation  à 
l’abri  des  poussières.  — liemis  à neuf.  - Cuisine  réputée  faite  par 
le  propriétaire.  — Service  par  petites  tables.  — Chauffage  central.  — 
Tél.  42.  — Deux  jardins.  — Pension.  — Prix  fixe.  — Gorrespoiiuant  du  T.  G.  F. 

F.  PLAGNARD,  Propriétaire 

La  Bourboule 

HOTEL  ET  VMLLA  BELLE-VUE 

AVENUE  GUENEAU-DE-MUS3Y 

Maison  recommandée  aux  familles.  — Cuisine  et  service  soignés.  — < 
Table  d’hôte  et  petites  tables.  — Service  particulier.  — Arrangements  pour 
familles.  — Prix  modé'  és  et  prix  spéciaux  en  juin  et  septembre.  — Electri-  i 
cité.  — Omnibus.  — Garage.  F.  GIRAUDON  DE  PELLARDY  \ 

Bourg-en-Bresse 

GRAND  HOTEL  TERMINUS 

{près  i église  de  Brou) 

Le  plus  chic,  le  mieux  placé  — Le  seul  avec  ascenseur.  — Eau  courante 
chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — Antiquités.  — Meubles  régionaux 
anciens.  — Garage.  — Tél  *1-21.  — Appartements  avec  bains. 

Victor  CORSAINT,  Propriétaire 
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Caen 

HOTEL  MODERNE  ET  HOTEL  DE  LONDRES  RÉUNIS 

116,  boulevard  des  Alliés 

120  lits.  — Gf  Utre  de  la  ville,  près  poste.  — Restaurant.  — Salon  de  lecture. 

— Estaminet.  — Fumoir.  — Electricité.  — Chauffage  central.  — Salle  de  bains. 

— Chambre  noire.  — Garage.  — Automobile  à la  gare.  — Nouvellement  amé- 
nagé; — Prix-  modérés.  — Téléphone  2-17. 

Cannes  (près  Nice) 

LE  COTTAGE 

Maison  de  régimes. 

Pour  enfants  de  4 à 13  ans.  — Vie  au  grand  air.  — Exercices  physiques.  — 
Continuation  des  études.  — La  Maison  ne  reçoit  pas  de  contagieux.  — 
Pension  à partir  de  15  fr.  par  jour.  — Directrice:  J.  FUGIER  PALUD.  — 
L'été  à la  montagne  : ASSIN  par  VIRIEU-Lg  PEl  IT  (Ainl. 

Cannes 

HOTEL  DES  PINS 

Premier  ordre.  — A proximité  de  l’église  russe.  — Abrité  des  vents  par  une 
forêt  de  pins.  — Vaste  jardin.  — Téléphone.  — Eclairage  électrique.  — Service 
spécial  de  voitures  pour  la  promenade  et  la  ville. 

Cannes 

03XT  I3COT73E3IJ 

Boulevard  de  la  Croisette 

De  tout  premier  ordre.  — 500  chambres  avec  salles  de  bains.  — Golf  et  Tennis. 

— Restaurant  à la  carte.  — Bar  américain. 

Cannes 

HOTEL  GONNET  ET  DE  LA  REINE 

Situation  unique  sur  la  Croisette.  — Ouvert  d’octobre  à juin.  — Premier 
ordre.  — Jardin.  — Confort  moderne. 

L.  DAUMAS,  Propriétaire 

Cannes 

HOTEL  GRAY  ET  D’ALBION 

Le  plus  central.  — Grand  parc  sur  la  Croisette.  — Propriété  et  direction 
françaises.  — Maison  de  famille  recommandée. 

L.  PETIT,  Directeur 

Cannes 

HOTEL  BEAU-SITE 

300  chambres  avec  eau  courante. 

6 tennis  de  réputation  mondiale  dans  un  parc  séculaire. 

Autobus  pour  la  ville  et  le  Golf-Club. 
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Cannes 

HOTEL  DU  PAVILLON 

Maisom  de  famille  de  tout  premier  ordre.  — Tout  confort.  — Grand  jardin. 

120  chambres  et  salons.  — OuTert  du  1**  noTembre  au  15  mai. 

G.  BORGO,  Propriétaire 

Cannes 

HOTEXj  T>TJ 

MAGNIFIQUE  PARC 

M.  ELLMER,  Propriétaire 

Cannes 

LE  GRAND  HOTEL 

Sur  la  Croisette.  — Ouvert  du  15  octobre  au  15  mai.  — De  tout 
premier  ordre.  — Situation  exceptionnelle  sur  la  mer.  — Grand 
jardin.  H.  MENGE  & Propriétaires 

Cannes 

O.A.KTISî'Sr  - 

Maison  de  famille  ouverte  toute  l'année 

Entièrement  remis  à neuf.  — Situation  élevée.  — Vue  unique  sur  PEsterel, 
les  Iles  et  le  Mont  Chevalier.  — Tout  le  confort  moderne.  — Eau  chaude  et 
froide  dans  toutes  les  chambres.  — Appartements  privés  avec  salles  de  bains, 
lavabos,  etc.  — Chauffage  central.  — Ascenseur.  — Jardin.  — Terrasse.  — 
Pension  depuis  20  francs  et  arrangements  pour  familles  et  séjours.  — Omnibus 
à la  gare.  ~ Service  de  voilure  pour  le  casino. 

Mme  LEMAiRe,  Propriétaire 


Cannes 

HOTEL  MONT-FLEURY 

De  tout  premier  ordre 

MAONIFIQUE  PARC 

TAMME.  Propriétaire 

Cannes 

HOTEL  BEAU  RIVAGE 

Sur  la  Croisette  — Ouvert  toute  Vannée 
Remis  à neuf.  — Appartements  avec  bains  cl  W.-C. 

Eau  couraute. 

—.1 
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Cannes  ( 

WINTER-PALACE  SAINT-CHARLES  (Californie)  ; 

Plein  midi  i 

Vite  *ur  la  mer  et  les  îles.  — Beau  jardin.  — Arrêt  du  tramway  à l’entrée.  — 
Confort  moderne.  — Appartements  et  chambres  avec  salles  de  bains.  — Chauf- 
fage central.  — Ascenseur.  — Garage.  — Téléphone  213.  — Tennis.  — Cuisine 
de  tout  premier  ( rdre.  — Prix  modérés  et  arrangements  pour  séjour. 
J,  ROTEN-BRENNIG,  Propriétaires 

Cannes 

Il  OY  A L - HOTEL. 

Ouvert  toute  l’année.  — Au  bord  de  la  mer.  — Plein  midi,  — Magnifique 
situation  sur  la  promenade  de  la  Groisotte,  à proximité  du  casino.  — Etablisse- 
ment de  bains  de  mer  et  plage  de  sable  tin  en  face  de  l’bôtel.  — Chambres  avec 
salle  de  bains  privée.  — Eau  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres. — 
Ascenseur. — Téléphone  Î.Oi.  — Ghauflage  central.  — Garage.  — Restaurant 
royal  sur  la  grande  terrasse  de  l’hôtel  en  face  la  mer.  — Gave  renommée.  — 
Tea  Boom.  — Service  soigné. 

En  été  .Même  direction.  Grand  Hôtel  du  Pore,  A llevard  les- Bains  {Isère) 

Cannes 

HOTEL  BRISTOL  ET  CENTRAL 

Position  centrale  en  plein  midi  avec  vue  sur  la  mer 
Grand  jardin.  — Terrasse.  — Tennis.  — Eau  courante.  — Chauffage  central. 

— Bains.  — Ascenseur.  — Arrangements  pour  familles.  Prix  modérés. 

SCHAER,  Propriétaire 

Cannes 

HOTEL  RICHELIEU 

Boni,  Carnot  et  rue  du  Maréchal  Gallieni.  — Changement  de  propriétaire 
Nouvelle  construction.  — Grand  jardin.  — Terrasse  plein  midi,  — Confort 

moderne.  — Chambres  parquetées.  — Cabinets  de  toilette  à eau  couranle.  

Electricité.  — Chauffage  central.  — Salle  de  bains.  — Téléphone 9.91.  — English 
spoken.  — Ouvert  toute  Vannée.  — Plein  midi. 

Mlle  GERARD,  Mme  et  M.  LANSQUENET  (aveugle  de  guerre).  Prop 

Cannes 

H OTEE  SUISSE 

SITUATION  CENTRALE 

B'eau  jardin  abrité.  — Ascenseur  — Chauffage  central.  — Appartements  avec 
salle  de  bains  privée.  — Eau  courante  chaude  et  froide. 

A.  KELLER,  Propriétaire 

Cannes 

HOTEL,  DE  PARIS 

BOULEVARD  D’ALSACE 

Avec  jardin  en  plein  midi.  — Confort  moderne.  — Chauffage  central  dans 
toutes  les  chambres.  — Restaurant.  — Prix  modérés  — Garage  d’automo- 
h'Ics.  — Téléph.  0.89. Mme  LEGOLIER,  Propriétaire 

Cannes 

HOTEL  NÉVA  BEL-AIR 

Rue  de  ta  Colline.  — AS  minutes  de  la  gare.  — Plein  midi.  — Confort  mo- 
derne. — Gtiauffage  central.  — Eau  courante.  — Bains.  — Ascenseur.  — Jardin. 

— Cuisine  de  famille  très  recommandée.  English  spoken.  ~ Saison 
d’été:  Hôtel  Régina  et  Hôtel  National,  Les  Pratz-de-Chamouix. 

J.  GOUTTET,  Propriétaire 
Même  propriétaire,  Le  Grand  Hôtel,  Üaint-BaphaÜ  ( Veuf) 
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Cannes 

HOTEXa  3E=fÉ3C3l-I3Nr-A. 

ROUTE  D’ANTIBES 

Plein  midi.  — Très  bien  abrité.  — Jardin  superbe.  — GhaufTape  central.  — 
Bains. — Ascenseur. — Cuisine  de  famille  très  soignée.  — Pension  depuis  19 /’r. 

— Téléph.  5.43.  — Garage.  — DELLOZCOUR,  Propriétaire. 

Cannes 

TERMINUS-HOTEL 

Cuisine  spécialement  soignée.  — Electricité.  — P.  GILLES.  Prop.  — Annexe 
à rhôtel  : AMERICAN  BAR,  Même  Maison  . Hôtel  Terminus;  Le  Fayet- 
Saint-Gervais.— itféme  direction  ; Grand  Restaurant  Col  de  Voza,  ait.  l 70üm 

— Buffet  Glacier  Btonnassay,  ait.  2 400  m Crémaillère  du  mont  Blanc» 

Cannes 

HOTEL  DE  L UNIVERS 

Rue  du  Maréchal-Foch,  2,  ancienne  rue  de  la  Gare.  — Hôtel  meublé  recom- 
mandé. — Restaurant.  — Confort  moderne.  — Chauffage  central.  — Eau  cou- 
rante chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — Téléphone  0.43. 
E.  VERT,  Propriétaire. 

Cannes 

HOTEL  DES  ILES  BRITANNIQUES 

Boulevard  d’Alsace.  — Plein  midi.  — Position  centrale  et  abritée,  à 
4 minutes  de  la  mer,  du  casino  et  du  boulevard  de  la  Groisette.  — Confort  mo- 
derne. — Eau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — Chauffage 
ceniraZ.  — Ascenseur.  — Tél.  5.85.  _ ‘ * 

G.  COÜTTET,  Propriétaire 

Cannes 

HOTEL  PENSION  SAINT-MAURICE 

Boulevard  d’Alsace.  — Plein  midi.  — Reconstruit  et  entièrement  remis 
à neuf.  — Chauffage  à eau  chaude  dans  toutes  les  chambres.  — Bains.  — Elec- 
tricité. — Chambre  noire.  — Cuisine  bourgeoise.  — Arrangements  pour 
familles.  — Téléphone  : 10.45.  J.  C HARASSE,  Prop. 

Cannes 

HOTEL  DE  LYON  ET  NOUVEL  HOTEL 

Meublé.  — Ouverts  toute  l’année.  — En  face  de  la  gare.  — Complètement 
neufs.  — Installation  Touring-Club.  — Chambres  depui'  4 francs.  — Transport 
gratuit  des  bagages  aller  et  retour.  — Garçon  de  l’hôtel  à la  gare  — Télé- 
phone  5-11. Vvé  CAMPERI,  Propriétaire 

Cannes 

HOTEL  EUROPEEN 

Enlace  de  la  gare  — Ouvert  toutel’année.  — Recommandé  par  le  Touring- 
Club  de  France  et  de  Belgiipie  — Hôtel  dernier  confort.  — Meublé  pour 

{amilles  et  voyageurs  — Chambres  Touring-Club.  — 4 salles  de  bains  — 
.avabo  à eau  courante  chaude  et  froide.  — Ascenseur  — Electricité.  — Chauf- 
fage central.  — Auto-garage  à proximité.  — Tél.;  10.53.  — Salon  de  Thé. 
BOUILLANT,  Propriétaire 
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I Cannes 

ALKXANDRA  HOTEL 

Boulevard  Carnot.  — Maison  de  famille  avec  tout  le  confort  moderne.  — 
Jardin  — Ghauffatre  central.  — Eau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes  les 
chambres  avec  cabinet  de  toilette.  — Bains.  — App.ortements  privés  avec  salle 
de  bains.  — Téléphone  10.25.  — Garage.  M.  DBSCHÂSEAUX,  Prop. 


Cannes 

HOTEL  SAINT-NICOLAS 

Ouvert  du  l*r  octobre  au  15  mai.  — Entièrement  remis  à neuf.  — Plein 
raidi.  — Jardin  — Confortable  moderne.  — Chauffage  centrât  — Eau  courante 
rhaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — Arrangements  pour  familles.  — 
Prix  mof/éres.— Saison  d’été  ; Hôtel  des  Alpes,  Thorene  — B.GIOANNI,  Prop 


Cannes 

VILLA  DES  CHÊNES 

Hôtel-Pension  de  famille.  — Roule  d’Antibes.  — Ouvert  tonte  l’année.  — 
Plein  midi.  — Ghauflage  centrai.  — Electricité.  — Grand  parc.  — A 5 minutes 
de  la  mer.  — Tramway  devant  la  porte.  — Cuisine  science.  — Pension  depuis 
18  francs.  — Téléphone  8.31.  RAFFALLI,  Propriétaire 

Cannes 

AGENCE  ROUX-AUGIER 

Fondée  en  1875 

VIAL  et  CRESP,  Suce.,  71,  rue  d'Antibes 
Renseignements  gratuits  et  précis  sur  Villas  et  Appartements  à louer  i 
Cannes,  Caonet  et  envirens.  Vente  de  Propriétés. 

Cannes 

CANNES- AGENCE 

F.  ANDRAU  et  Cie 

10,  RUE  DES  BELGES,  près  la  Croisette 
Location  de  Villas  et  d’Appartements  — House  and  Eslate  Agency.  — 
Renseignements  gratuits  — Agents  de  la  Compagnie  générale  Transatlaotiquo. 

Cannes 

AGENCE  DES  HIVERNANTS 

Anglo  American  Agency.  — L.  BERRUGHON  et  ROSTAN.  A côté 
de  f Agence  Cook  et  en  face  de  VHÔtel  de  l'Univers.  — Renseignements 
gratuits  et  rapides  pour  location  de  villas  et  d' appartements  et  achat 
et  vente  de  propriétés.  — Téléphone  6.79. 


Cannes 

AGENCE  GÉNÉRALE  DES  ÉTRANGERS 

2,  rue  d’Antibes,  et  1,  place  des  Iles 
G.  MATHIAUX,  Directeur-Propriétaire,  successeur  de  DUBSET. 
Ventes  et  locations  de  Villas  et  Appartements.  — 7.'éléphone  2.  60, 
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Cannes 

A AC3rX33NJOX3 

15,  rue  Maréchal-Foch  (anciennement  rue  de  la  Gare) 
Ventes  et  locations  de  aillas,  châteaux,  domaines,  gérances,  assurances.  — 
Constructions  à forfait.  — T.  10-17. 

Cannes 

VILLAS  ET  APPARTEMENTS  A CANNES 

Pour  trouver  rapidement  une  villa  ou 
^ , MW  appartement f adressez-vous  à la 

SOCIÉTÉ  RÉGIONALE  : 2,  rue  des  Belles,  Cannes 

Siège  social  : Nice  (i5  Succursales,  de  Toulon  à Menton) 
Cannes 

O JR  IF  X ODES 

LACOSTE  ET  VAN  DEN  EYNDE 

Square  Mérimée  (En  face  le  Casino  municipal) 

VENTE  — LOCATION  — VILLAS  — APPARTEMENTS 

Cannes 

AGENCE  LE  FONCIER  FRANÇAIS 

7.  BARBIER  et  A.  DE  BACHE,  Directeurs 

Boulevard  Carnot,  25 

Renseignements  gratuits  sur  villas  et  appartements  à louer.  — Vente  et  achat 
de  villas,  propriétés,  domaines,  etc.  — Excursions  par  cars  automubilee. 

Cannes 

AGENCE  HIVERNALE  ET  MÉDITERRANÉENNE 

Fondée  en  1881 

55,  rue  d’Antibes,  1®'  étage.  — Cannes  et  toute  la  côte  d’Azur. 

— Villas,  appartements,  propriétés  de  toute  nature. 

A.  DELAXJP,  Directeur 

Le  Cannet 

AGENCE  GÉNÉRALE  DU  LITTORAL 

Boulevard  Carnot,  et  1,  rue  Commandant-Lamy 

Location  de  Villas  et  Appartements  — Cannet-Cannes.  Ventes  de  Terrains. — 
etimraeubles.  — Renseignements  gratuitssur locations,  ventes  Hôtels  et  Pensions.  — 
Tél.  3.  — Correspondant  sur  toute  la  côte  d’Azur.  Pierre  BLANC,  Prop.-Dir. 

Le  Cannet,  près  Cannes  (A.-M.) 

es  T 33  Xj  Ij  IX  O T 33  Xj 

A 8 kilomètres  de  la  mer.  — Situation  élevée.  — Vue  splendide  sur  le  golfe 
de  Cannes,  — Chauffage  cenfral  à eau  chaude  dans  toutes  les  chambres. 
Electricité,  — Ascenseur.  — Bains  à chaque  étage.  — Grand  jardin  plein  midi 

— Cuisine  !•'  ordre. — Pension  depuis  14  fr.  — Arrêt  du  tramway  Cannes- Cannet. 

H.  LE  SUR,  Propr.-Dir. 


CAP  FERRAT  1 

Grand  Hôtel  du  Cap  Ferrât 

{De  décembre  à mai) 


Situé  à l’extrême  pointe  du  Cap  Ferrât,  entouré  de  bois  de  pins. 

150  chambres  et  salons  avec  confort  moderne  et  vue  merveilleuse. 

I^ft.  — Electricité.  — Ghaulfage  central.  — Afternoon-ïea.  — Bains  privés. 
— Grand  parc.  — Tennis.  — Çroquets.  — Anto-garage. 

Téléphone:  20. 

Hôtel  du  Cap  Ferrât  à Nice  (place  Masséna)  et  à Monte- 
clfenU  service  régulier  d’automobiles  à la  disposition  des 

De  toutes  les  chambres  de  l’Hôtel,  Ton  jouit  d’un  panorama  unique  de  beauté 
et  de  grandeur  incomparables. 

Restaurant  en  bordure  de  la  mer 

(1«  ORDRE) 

Autobus  de  l’Bôtel  pour  la  gare  de  Beaulieu  et  correspondance  avec  le 
tramway  de  Nice  à Saint-Jeao-Cap-Ferrat. 

Sereice  de  canots  automobiles  entre  Nice-Cap-Ferrat  et  Monte-Carlo. 

Léon  FERRAS,  Propriétaire 

Même  direction  : HOTEL  KÉOlNA,  Le  Touquet-Paris-Plage  (Pas-de- 
Calais),  d'avril  à octobre. 
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Carcassonne 

Lu  Cité  d&  C UTCfissonns  sst  lu  vills  lu  plus  cuviQuss  d6  Fvcincc 
un  monument  unique  au  monde 

HOTEL  DE  LA  CITE 

Dans  la  Cité  au  milieu  des  remparts.  — Hôtel  de  Tourisme  de  Luie 
Directeur  : MIGHEL-JORDY 


Carcassonne 

MiOXBI..  GEISTTFLAL 

Boulevard  Jean -Jaurès,  en  face  le  Palais  de  Justice 

Restauraat  de  lo'  ordre.  — Spécialité  de  langoustes  tous  les  jours.  — Repas, 
® ^0  tIq  compris  et  à la  carte.  — Hôtel  avec  le  conforf  moderne.  — Eau 

chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — Electricité.  — Chauffage  cen- 
tral. — Salles  de  bains.  — Salles  de  correspondance.  — Prix  spéciaux  pour 
longs  séjours.  — Tel  : 3-84.  — Omnibns  à .a  gare.  — Recommandé  aiix  familles. 
L.  MAS,  Propriétaire 


Carcassonne 

GRAND  HOTEL  BERNARD 

Etablissement  entièrement  remis  à neuf  et  agrandi  vu  l’importance  de  la 
clientèle  — Omnibus  à tous  les  trains.  — Télé-phone.  — Eclairage  élec- 
trique — Chauffage  par  la  vapeur.  — Eoglish  spoken.  — Diplôme  du  Touring- 
Clubde  France.  P.  JAGMET.  Propriétaire 


Cauterets  (Hautes-Fyréinées) 

GRAND  HOTEL  D’ANGLETERRE 

Ouvert  toute  l’année,  35ü  chambre^  pourvues  d’eau  courante  chaude  et  froide. 
— Appartements  complets,  bains  et  W.-C.  — Ascenseur.  — Téléphone.  — Grand 
Garage.  — Jardin  anglais.  — Arrangements  pension  pour  séjour.  — Chauf- 
fage central.  — Sports  d’hiver. 

MEILLQN.  Propriétaire  de  l’Hôtel  GASSION,  à Pau  (Basses-Pyrénées) 


Cauterets  (Hautes-Pyrénées) 

GRAND  MOTEL  CONTINENTAL 

Do  tout  premier  ordre 

CH.  DUCONTE,  Propriétaire 


Cauterets 

GRAND  HOTEL  DE  L’UNIVERS 

Excellente  maison  de  1er  ordre.  — Recommandée  spécialement  aux  tou- 
ristes et  aux  familles,  très  bien  située,  près  des  promenades,  des  élablisse- 
menls  thermaux,  des  Eglises,  etc.  — 'Vaste  garage.  — Tél.  N<>  1.  — Table 
d’hôte.  — Restaurant  renommé  pour  sa  cuisine  fine  et  le  bon  choix  de  ses 
vins.  — Omnibus  à tous  les  trains.  — Prix  modérés.  — L.  CIER,  Pro- 
priétaire. — Au  MÊME  PROPRIÉTAIRE  : VILLA  DES  ROSES.  Appartements 
et  pavillons  divers  à louer  meublée  par  mois  ou  pour  la  saison. 


Cauterets 

Complètement  transformé,  — Seul  situé  sur  la  place  des  Œufs.  — Tel. 
13.  — Restaurant.  — Véranda.  — Fumoir.  — Salle  de  bains.  — Billard.  — 
Ascenseur,  — Lumière  électrique.  — Auto-garage  — Omnibus  à tous  les 
trains.  J.  DUCONTE,  Propriétaire 
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Cauterets 

GRAND  HOTEL  DE  FRANCE 

Composé  de  dix  pavillons.  — Le  *eul  atec  jardin.  — Vue  splendide  snr 
la  monlagne  — 1.50  chambres-salons.  Saison  d élé  : de  mai  à octobre  — Con- 
fort  moderne.  — Eau  courante  chaude  et  froide  — Chambres  avec  salle 
de  bains,  W.  G.  — Auto-yaraye  gratuit  dans  l'hôtel  même.  ~ La  meilleure 
cuisine  du  Midi.  — Gave  renommée  — Ouvert  toute  l’année. 

A.  ROUHETTE,  Prop^éiaire 

Cauterets 

Maisons  LABORDE-MANAGA.U 

PENSION  DE  FAMILLE,  i—  Bue  de  la  Baillére,  19  et  21;  rue  de  l’ Église,  8. 
— Jouissant  d’une  fraude  et  honorable  réputation.  — Très  bien  située  auprès 
des  Thermes  et  de  Téflise  paroissiale.  — Eicellenle  cuisine.  — Tris  otite  vue 
des  montagnes.  — Salle  de  Lains.  — Téléphone  11.  — Belle  Villa  à Argtles- 
Gazûst. 

Cauterets 

MAISON  SAINTE-CÉCILE 

Boulevard  Latapie-Flurin.  — Dans  le  plus  beau  quat  lier  de  la  \ille,  près 
l’Esplanade  et  des  >ources.  — Appariements  et  chambre;,  ct  nlorlables.  — Elec- 
tricité. — Grand  jardin.  — Cuisine  très  loijrnée.  — Prix  raGOérég. 

GASTAYBERT,  Propriétaire 


Cauterets 

HOTEL  ET  MAISON  DE  FAMILLES 

Siluilion  centrale  en  face  des  Thermes.  — Confort  moderne.  — Éclairagè 
électrique.  — Cuisine  ct  cave  renommées.  — Prix  modères.  — Pension  depuis 
10  fr.  par  jour — Spécial  té  : Produits  aux  truffes  du  Périgord.  — CLaiet 
Beivëder  à louer  meuhlé  pour  saison. 

Mme  Vve  GUI  NIER,  Propriétaire 

Cauterets 

RESTAURANT 

Près  les  Etablissements  thermaux  el  le  Casino. — Appartements  pour  familles. 
— Gîand  jardin.  — Prix  modérés.  — iîpeaaiité  de  pâtés  de  foie  gras  truffés^ 
marque  très  recommaudee.  Paul  FERRÉ.  Propriétaire 

Cauterets 

laiOTEîXji 

Excellente  maison,  très  bien  située.  ]>rès  les  Etablissements  Ihcrmaux  ct  le 
Casino.  — Superbe  vue  des  montagnes.  — Giand  conlortable.  — Arrangements 
pour  familles.  — Omnibus  à la  gare.  — TVléphone  ii*  -5.  — Aulo- garage.  — 
Cuisine  ires  soignte.  J.  LARRIEU,  Propriétaire 


Cauterets 

HOTEL  ROMA  et  de  BORDEAUX 

5,  rue  Richelieu,  près  de  la  gare.  — Grands  et  petits  apparte- 
ments. — Confort  moderne.  — Cuisine  de  famille.  — Service  à 
la  carte.  — Prix  modérés.  — G,  NOLIBOS,  Propriétaire 
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Type  A — 4 


Cauterets 

XXOTITXîXi  X3£ïiS  X^~yjFI.:Ë3NrÉEgt 

21,  me  Richelieu.  — Ouvert  toute  l’année.  — A proximité  de«  sources  et 
^ Casino.  — Gonfoi*table  moderne.  — Chauffé  pendant  la  durée  du  sky.  — Cui- 
sine très  recommandée.  — Réputation  très  méritée.  — Arrangements  pour 
fainlMes  ef  prix  modérés.  Tél.  15.  Léon  SOULAS.  Propriétaire 

Challes-’les-Eaux 

^ H O,, T ELDU  CHATEAU 

Vue  merveilleuse  sur  les  Alpes.  — Parc  très  ombragé,  nom- 
breuses promenades,  repos,  tranquillité,  bon  air.  — A 6 kilo- 
mètres de  Chambéry  et  relié  à cette  ville  par  V autobus  de  V hôtel 
et  le  tramway  à vapeur. 


Ghalles-^les^Eaux  (Savoie) 
HOTEL  CHATEAUBRIAND 

A 5 minâtes  de  l’Etablissement  thermal,  de  l’église  et  da 
Ylliage-  — Au  milieu  de  son  parCy  dominant  la  vallée 
TOUT  CONFORT 


Chambéry 

GRAND  HOTEL  DE  FRANCE 

Ancienne  réputation 

Restaurant.  — Appartements  avec  bains  privés.  — Ascenseur. 
— Garage.  — Autobus  à la  gare. 

Chambéry 

GRAND  HOTEL  DE  LA  PAIX  ET  TERMINUS 

En  face  la  gare,  — Le  plus  important,  le  plus  moderne.  — Appartements 
avec  bains  et  W.-C.  attenants;  eau  chaude  et  froide  sur  les  toilettes.  — 
Chauffage.  — Bains.  — Electricité.  — Ascenseur.  — Téléphone  1-18.  — 
Garage.  — LEBRUN,  Propriétaire.  ^ 

Chambéry 

üOTlSXji  XDESîS 

Place  Octogone,  Chambéry  — Au  centre  de  la  ville 
Garage.  — Salles  de  bains.  — Électricité.  — Chauffage  cen- 
tral. — Grand  hall  — Téléphone  2.55.  — Prix  modérés. 


Chamonix 

GRAND  HOTEL  COUTTET  ET  DU  PARC 

Appartements  avec  bains.  — Ascenseur.  — Grand  parc  très  ombragé.  — 
Tennis.  — Garage  avec  box.  — Chauffage  central.  — Téléphone  21.  — Saison 
d’été  15  avril-15  octobre.  — Saison  d’hiver  15  décembre-15  mars. 


GRAND  HOTEL  ROYAL  ET  DE  SAUSSURE 

Grand  jardin  ombragé.  — Tennis.  — Bains.  — Saison  d’été 
15  mai-30  septembre. 

COUTTET  frères,  Propriétaires 


t 
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Chamonix 

GRAND  HOTEL  DE  LA  POSTE 

Situé  place  de  Saussure 

Diplômé  pour  son  installation  hy^énique.  Cuisine  saine  renommée. 
— 100  lits.  — Bains.  — Ascenseur.  — Téléphone  6. 

P.  SIMOND,  Propriétaire. 

Chamonix 

LE  CARLTON  HOTEL 

Avenue  de  la  Gare.  — Britiéremenl  neuf  et  agencé  avec  les  derniers 
principes  d’hygihnt  et  de  confort.  — Toutes  les  chambres  avec  lavabos  à eau 
courante.  — Nombreux  appartements  avec  bains  et  W.-G.  privés.  — Eté  et 
hiver.  — Vacuum  cleaner.  — Téléphone  6.  P.  SIMOND,  Propriétaire 


Chamonix 

Ouvert  du  !•'  mai  an  30  septembre,  et  du  1er  décembre  à fin  février.  — De 
tout  !•'  ordre.  — Situation  salubre,  grand  confort  moderne,  près  forêt  de 
sapins.  — Parc.  — 2 tennis  court.  — Vue  sur  chaîne  du  Mont  Blanc.  — 
Chambres  et  appartements  avec  bains.  — "W.-G.  — Vacuum  cleaner.  — Chauf- 
fage central.  — Lumière  électrique.  — Tél.  — Lift.  — Garage  avec  box  et  fosses 
de  réparations  et  eau.  J.  GUGLIELMETTI-COUTTET,  Prop. 

Chamonix 

GRAND  HOTEL  DES  ÉTRANGERS 

A gauche  en  sortant  de  la  gare,  — Ouvert  toute  l'année.  — GhaufTage  cen 
tral.  — Arrangements  pour  séjour.  — Vue  magnifique  sur  la  chaîne  du  Mont 
Blanc.  — Restaurant,  cuisine  très  soignée. 

F.  MEYNET,  Propriétaire 

Chamonix 

HOTEL  DE  FRANCE,  DE  L’UNION  ET  TERMINUS 

Très  bonne  maison  d’ancienne  renommée.  — Située  au  centre  de  la 
ville,  à 3 minutes  de  la  gare.  — 80  chambres  et  salons.  — Grandes  terrasses. 

— Lumière  électrique.  — Téléphone.  — Salles  de  bains  à chaque  étage.  — 
Auto-garage  gratuit.  — Chambres  avec  eau  courante.  — ; Cuisine  de  !•'  ordre. 

— Grand  restaurant  français.  A.  FELISAZ,  Propriétaire 

Chamonix 

$2CO'3PESXj  JD  3F»  ^ H X JS» 

Ouv.  rt  toute  l’année.  — Chauffage  central.  — Lavabos  à eau  chaude  et  froide 
dans  toutes  les  chambres.  — Sallles  de  bains.  — Garage.  — Jardm.  — Télé- 
phone : 35.  — Çuisine  renommée. 

P.  GATTONI,  Propriétaire 

Chamonix  (Les  Praz) 

HOTELS  REGINA  ET  NATIONAL 

Situation  exceptionnelle,  vue  splendide  sur  la  Chaîne  du  Mont 
Blâfic.  Confort  moderne.  — Bains.  — Téléphone  n»  22.  — Ouvert  du 
10  juin  à fin  septenabre.  — Garage.  — Descendre  à la  station  : Les  Praz 
de  Chamonix.  COUTTET  frères  et  sœur.  Propriétaires 

En  hiver  : Hôtels  Neva  et  lies  Britanniques,  Cannes;  Le  Grand  Hôtel 
I Saint-Rafhaêl.  ’ 
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Châiet"Guyon"ieS"Bains 

GRAND  HOTEL  OU  PARC  ET  HOTEL  DES  PRINCES 

PBEMIER  ORDRE 

200  chambres.  — 2 ascenseurs.  — Lumière  électrique 
Appartements  complets  avec  salle  de  bains  et  W.-C.  attenants.  — 
Garage.  — Le  régime  est  rigoureusement  observé. 


Direction  ; VÉDRINE  Frères. 

Mêmes  maisoés  : Royal  Hôtel,  33,  avenue  Friedland,  Pari.s. 
Grand  Hôtel  de  la  Poste,  Rouen. 


Châtet-Guyon 

PALACE  HOTEL  ET  GRAND  HOTEL  BARTHÉLEMY 

Situalion  dominante  exceptionnelle,  au  milieu  d'un  vaste  parc.  — Chaque  quart 
d'heure,  à titre  gracieux,  de  confortables  autos  relient  ces  nôlels  au  quartier  bas 
où  sont  les  sources  (trajet  en  2 minutes).  — Eau  chaude  et  froide  dans  les  cabinets 
de  toilette.  — Appartements  complets  avec  bains  et  W.-C.  — Régime. 

RAVON,  Propriétaire 

Châtet-Guyon 

L.E  G-RAND  HOTEL. 

Premier  ordre 

En  face  de  rÉlablissement  thermal.  — Lumière  électrique  — A'censeur.  — Salle 
de  bains.  — Garage  avec  fosse  et  atelier  de  réparations. 

A.  HABERT,'  Propriétaire 

Châtel-Guyon 

GRAND  HOTEL  DES  NATIONS  ET  TOüRING-HOTEL 

Recommandés  par  le  Touring-Club.  — L.  A.  F.  — A.  C.  F. 

Cure  d’air,  — Vastes  jardins  et  terrasse.  — Salles  de  bains.  — Service  par  petites 
tables.  — Régimes.  — Jeux  divers.  — Aulo-garnge  — Arrangements  spéciaux  pour 
familles.  — Téléphone  6.  — Omnibus  à tous  le-  trains. 

A.  SAHUT,  Propriétaire 

Châtel^-Guyon  (Puy-de-Dôme) 

Waison  de  famille.  — Confort  moderne.  — Lainière  électrique.  — Hall.  — Billard. 
— Terrasse  et  jardin  omb'^agé.s.  — Service  par  petites  tables.  — Cuisine  réputée  et  de 
régime.  — Prixtout  àfait  modérés  par  jour  et  airaiigernents  pour  familles.  — Omni- 
bus gratuit  à tous  les  trains.  — Téléphone  36. 

DESMAREST,  Propriétaire 
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Châtei-Guyon 

INTERNATIONAL  - HOTEL 

Situé  dans  le  nouveau  Chatel-Guyon.  Près  du  Parc  et  de  rélablissemenl  thermal.  Exchi- 
sÎTement  fréquenté  par  famiUe.s  soucieuses  du  bien-être  et  de  la  bonne  tenue.Vue  splendide 
de  tous  les  côtés:  Nouvellement  construit,  possède  tout  le  confort  moderne.  Eau  chaude'èt 
froide  dans  toutes  les  chambres.  Salles  de  bains.  Chauf.  central.  Electricité.Cuisine  soignée. 
Régimes.  Service  par  petites  tables.  Terrasse.  Jardins.  Jeux.  Prix  modérés,  2'éléphone  12. 

\ BRUNON,  Propriétaire 


Ghâtei"Guyon 

- I3C O «T 3E3 Xj 

Vue  splendide.  La  situation  du  Priolania  estmnique,  entouré  de  jardinai  à proxi- 
mité du  parc:  une  vraie  cure  d’air.  — Service  par  petites  tables  et  tables  de  régime.— 
Cuisine  très  soignée.  — Bains.  — Electricité.  — Téléphone  41.  — Jardin.  — Tennis.  — 
Prix  modérés. ROCHE,  Propriétaire 

Châte!"Guyon 

Xj3S  O^îSTXÏXji  GtXJTT  DEXOTXSXii 

Avenue  Baraduc,  près  les  Etablissements.  — Confort  moderne. 
— Régime.  — Table  d’hôie  et  petites  tables.  — Grand  jardin.  — 
Bosquet.  — Jeux.  - Garage.  — Téléphoné  45.  — Pension  depuis  15  fr. 
LÉONARD,  Propriétaire 


, Châtei">Guyon 

METROPOL-HOTEL  ET  BOURGOGNE 

Avenue  Baraduc  * 

Près  Thermes,  Parc  et  Casino.  — Confort  moderne.  — Eau  courante  chaude  cl 
froide.  — Bains  — Grand  Jardin.  — Cuisine  réputée.  — Jîétjimes  très  confortables. 
— Prix  modérés.  — Téléphone  0 28  H.  HABERT,  Propriétaire 


Châtel-Guyon 

HOTEL-VILLA  DES  HIRONDELLES 

Avenue  Baraduc 

Ueslaurant  des  gourmets.  — Confort  moderne.  — Electricité.  - 
Grand  jardin  — Prix  modérés. 

Paul  GOURIER,  Propriétaire 

Châtsl-Guyou 

HOTEXj  1ÜÉÎ33IOIJB 

Avenue  Baraduc 

Restaurant.  — Près  les  Thermes,  le  Parc  et  le  Casino.  — Cuisine 
soignée  — Tables  de  régimes. — Éau  courante.  — Arrangements  pour 
familles  et  prix  modérés. H.  MALARIN,  propriétaire 

ChâteS"Guyon 

HOTEL  THERMALIA 

Sur  le  Parc 

Maison  de  régimes  du  docteur  Mazeran.  — Tél.  37.  — Confort  moderne- 
BAILLET,  Propriétaire  (Grand  prix  du  T.  C.  F.) 


Châtol-Guyon 

VIIjiIj-A.  T 33!  I s s E!  T 

Pension  de  famille.  Avenue  Baraduc 
A 50  mètres  de  l’Etablissement,  du  Casino  et  du  Parc.  — Régime  rigonrcosemenl 
observé.  — Installation  moderne.  — Arrangements  pour  familles.  — Prix  modérés.  — 
Maison^c  confiance.  MH«  BOURARD,  Propriétaire 
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Ghet*fooui*ti 

3E3IC>^3SIXj  I>3E!  IF*3E=8.^3SrO^ 

et  CAFÉ  DU  QRAND  BALCON 

41  et  49,  rue  du  Bassin.  — Le  plus  important  de  la  région,  à proximité  du  port  et  des 
traosallaatiques.  — T,  C.  F.  — Confort  moderne.  — A.  C.  F.  — Salon  de  famille.  — 
Salles  de  fêtes  de  150  couverts.  — Bains  dans  l’holel — Omnibus  à tous  les  trains.  — 
Eclairage  électrique.  — Chauffage  central.  — Téléphone  24  et  0.41. 

Giüoui^e  (Basses-Pyrénées) 

Bive  gauche  de  la  Nivelle.  — Gare  : Saint- Jean-de-Luz.  — Mer  et  Montagne 

— Saison  d’été  et  saison  d’hiver.  — Pension  lamiliale  dé  repos  et  de  régime. 

F-RICH OU-BA  I TA 

Coteau  de  Bordagain.  — Vue  splendide,  situation  exceptionnelle  pour  cure  d’air.  — 

— Terrasse  pour  biins  de  soleil.  — Confort  moderne.  — Jardin  ombragé  — Télé- 
phone : 93  Saint-Jean-de-l.uz. 

Giei*moni-Fei^f*andl 

HOTEL  TERMINUS  ET  TOÜRING-HOTEL 

En  face  la  gare.  — 100  chambres.  — Chauffage  central.  — Télé- 
phone 0.24.  — Succursale:  Auberge  du  Temple  de  Mercure.  — Sommet 
du  Puy-de-Dôme  ; l 467  mètres. 

E.  BERTRAND,  Propriétaire 


Clefmoni-Fefi’and 

PATES  D’ABRICOTS,  FRUITS  CONFITS  D’AUVERGNE 

Maison  GAILLARD.  — NOËL  PRUNIÈRE.—  Médaille  d’or,  Diplôme  d’honneur. 
Hors  concours.  --  Brevets  d’invention.  — Pralines  Salneuve  de  Randan.  — Expédi- 
tions pour  tous  pays.  — Succursales:  La  Bourboule,  sous  l’hôter Richelieu  ; L& 
Mont-Dore,  sur  le  Parc  et  en  face  le  Casino;  Saint-Nectaire,  près  la  Poste.  — Châlel- 
Guyon,  avenue  Baraduc  ou  à la  Restauration. 


Gonii*exêviHe  (Vosges) 

Goutte,  Gravelle,  Arthritisme 

HOTEL  COSMOPOLITAIN 

Entièrement  remis  à neuf,  moderne 
Vue  splendide,  cuisine  renommée.  — Garage.  — Prix  modérés 
3L.  PETIT,  Propriétaire 

Oax  (Landes) 

station  thermale  et  SALINE  D’HIVER  ET  D’ÉTÉ 

Climat  tempéré  et  sédatif,  sur  la  grande  ligne 'de  Paris  à Madrid  ; desservie  par  les 
trains  express,  rapides  de  luxe,  wagons-lüs.  — A 10  heures  de  Paris,  à 1 heure  de 
Biarritz  et  de  Pau,  à I h.  1/2  de  Lourdes,  à 2 heure?  de  Bordeaux. 
( Voir  page  de  garde  au  commencement  du  volume.) 

Dax 

GRAND  HOTEL  DE  LA  PAIX  ET  THERMES  ROMAINS 

Au  centre  de  la  ville,  près  de  la  Foniaine-Chaiide,  des  Thermes  salins  et  du  Casino. -- 
Chambres  et  appartements  confortables  pour  familles  et  touristes.  — Cuisine  très  soi- 
gnée. — Pension,  petit  déjeuner  du  matin,  vin,  service  tout  compris,  depuis  12  fr.  par 
jour.  — Arrangements  pour  familles.  — Veuve  BARBE,  Propriétaire. 

Dax  (Landes) 

VILLA  ODETTE 

Maison  de  famille  de  régime,  de  repos 

De  premier  ordre.  — Appartements  pour  familles  avec  ou  sans  pension.  — Chambres 
codfortables,  cuisine  très  soignée.  — Grand  Jardin.  — Véranda  au  midi  pour  l’hi- 
ver. Auto-Garage . — A proximité  des  établissements  thermaux.  — Bains  de  boue  et 
bains  salés).  - Prix  modérés.  — S’adresser  à la  gérante  pour  renseignements. 
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a ANDES) 


DAX 


(LANDES) 


STATION  THERMALE  R SALINE  D’HIVER  R D’ËTÊ 

CLIMAT  TEMPÉRÉ  ET  SÉDATIF 

SOK  L\  gA'aNDK  ligne  DU  PARIS  A MADRID 

Desservie  par  les  trains  Erpress,  Rapides,  de  Luxe,  Wagons-Lits 

A 10  Jieures  de  Paris 

A 1 h.  de  Bianiu  et  de  Pau,  à 1 h*  1/2  de  Loutdes,  à 2 h.  de  Bordeaux 


^ EAUX  HYPERTHERMALES 

(64*  cent.)  SULFATÉES  CALCIQUES  (64*  cent.) 

BOUES  THERMALES  VÉGÉTO-EVUNÉRALES 

Les  plus  complètes  — Les  plus  actives 

Établissement  et  Hôtel 


GRANDS  THERMES 

Situés  au  centre  de  la  ville 
et  en  face  du  Casino  et  des  Bains  salés 
OUVERTS  TOUTE  L’ANNÉE 
entiârement  remis  à neuf 
avec  tout  le  confort  moderne 
Ascenseur,  luiniere  électrique,  chauff 
central,  distribution  d'eau  chaude 
et  froide, garages,  box  fermes,  tél  n*  17 
Galeries-promenoirs  <t  Ions  les  étar/es 
Les  bains  sont  iinmerllateinent  situes  «Ioas  le 
fpus-sol  (le  l'hôtel  , 

Bains  rte  boues  et  appt icat tons 
locales  rte  boues  — installations 
htjd'Othirnpiques  rcinaïquables. 

Direction  iiiédicaie  . 

Oocieurs  R Larauza  et  A Delmas 


Gd  Établissement  él  G»î  Hôtel 

DES 

BAIGNOTS 

OUVERTS  TOUTE  L’ANNÉE 
Pension  1”  et  ‘i*  classes,  prix  modérés 
Ascenseurs — Téléphone  n*  19 
Eclairage  électrique 
Chauffage  par  l'eau  des  geysers 
Les  malades  suivent  leur  traitement 
sans  sortir  de  l’hctel 
Boues  eégéto-mmérales 
Eaux  thermo-minérales  {64“> 

Deux  grands  geysers  deini  à Si* 
Bains  de  houes,  Applications  locales  de 
houes.  Bouches,  Bains  de  vapeur  (complets 
et  partiels),  Massage,  Hécanothérapie. 
Sous  la  direction  médicale 
de  M le  D'  Louis  Lavielle 


GUÉRISON  DU  RHUMATISME  SOUS  TOUTES  SES  FORMES 
HYDARTHROSE.  ARTHRITES  SÈCHES,  NÉVRALGIES  SCIATIQUES 


ENVOI  FRANCO  DE  PROSPECTUS  ET  BROCHURES  MÉOlCALES.  S’ADRESSER  A LA  DIRECTION 


EAUX  SALÉES  I EAUX  MÈRES 

CBLORUaÉES  SODIDIIES  FORTES  I B ROM  0-10  D U RÉE  S 

THERMES-SALINS 

BAINS  SALÉS  ET  DOUCHES  SALÉES 

Installation  spéciale  pour  bains  et  douches  pour  les  enfants 
l’our  le  traitement  des  maladies  des  enfants  et  des  dames  • Anémie,  lymphatisme, 
scrnfulose,  paralysie  infantile,  affections  utérines,  névroses. 

<ous  la  direction  médicale  de  MM.  les  Docteurs  Bourretère  pere  et  fils, 
Cayla,  Consirolle.  Dabadie.  Defonq,  Delmas,  Dufau,  Feraud,  Larauza,' 
Ribérol,  René  et  Louis  Lavielle.  Picot. 

Autres  établissements:  Bains  Lauquet.  Hôtel-Établissement  “Dax  Thermal  ” 
Bains  Lavigne.  Thermes  Romains.  Bains  Lacouture.  Bains  Sarrailh. 
Appartements  meublés,  Pensions,  Villas 
^ INSTITUT  DE  MÉCANOTHÉRAPIE  ZANDER 

OjâLSi  jsro 
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Deauville 

GRAND  HOTEL  DE  LA  TERRASSE 


Service  par  petites  tables.  — Restaurant.  — Terrasse  au  bord  de  la  mer.  — 
Ecuries  et  remises.  — Garages  avec  fosse.  — Prix  modérés. 

Appartements  meublés,  40,  rue  Spontini,  près  le  Bois  de  Boulogne. 

G.  FORTEPAULE,  Propriétaire 


Dieppe 

HOTEL.  DES  ETRANGERS 

SPLENDIDE  SITUATION  AU  CENTRE  DE  LA  PLAGE 

Hôtel  de  famille  de  premier  ordre.  — Prix  moaéiés.  — Nouvellement  restauré. 

— Omuibus  et  interprète  à tous  les  trains  et  bateaux.  — Bains.  — Ascenseur. 

— Téléphone  2.19.  — Télépr.  Hôtel -Elrangers-Dieppe. 

-■ A.  MOUGNE,  Propriét  ire-Di»  ecteur 


Dijon 

lEaiOTmij  XDIEÏ  Xj-A.  OXjOOXXXS 


PLACE  DARCY 

150  chambres  et  salons.  — Ascenseur.  — Chauffage  central.  — Bains.  — 
Lumière  électrique.  — Garage  et  fosse. 

L.  GORGES.  Propriétaire,  succès,  de  E GOISSET 


SEJOUR  DE  REPOS 

SUR  LES 

PLAGES  de  la  COTE  D’ÉMERAUDE 

Dinard,  Saint-Énogat,  Saint-Lunaire 
Saint-Briac,  Saint-Jacut,  Sainl-Gast,  etc. 

La  BANQUE  JULES  BOUTIN,  Dinard,  donne  graluU 
tcmeni  ioue  renseignements  sur  Villas,  Hôtels,  etc. 

Téléphone  n»  8 


Les  Eaux-Bonnes  (Basses-Pyrénées) 

HOTEL  PIERRE  ABBADIE 

Electricité.  — Bains.  — Chambres  avec  eau  courante.  — Auto-garage.  — 
Téléphone  n®  3.  — Pension  depuis  18  £r. 

Succur-ale  aux  Eaux  chaudes  avec  chalet  à louer. 

Eaux-Bonnes 

HOTEL  BERNIS-LAGOUARRE 

Près  les  thermes.  — De  très  ancienne  réputation.  — Appartements  pour 
familles.  — Chambres  confortables.  — Grande  hygiène.  — Cuisine  soignée.  — 
Prix  modérés  et  arrangements  pour  familles. 

Mme  Vvé  Raymond  BERNIS.  Propriétaire. 

Eaux-Bonnes 

n O T n Ij  "xr  I O rr  O h I .a. 

Restaurant  recommandé  et  cave  de  premier  ordr®.  — Correspondant  du 
T.  C.  F.  — Prix  modérés  et  arrangements  pour  familles. 

HUE  et  NICKELS,  Propriétaires. 
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Èvîan-'les^Bains  (Haute-Savoie) 

AGENCE  EViANNAISE 

La  plus  ancienne.  — Veote  et  achat  de  terrains  et  villas.  — Locations  de  villas 
et  appartements.  — Représentant  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique.  — 
Téléphone  : 62. R.  BERGIOUX,  Directeur. 

Font-Romeu  (Pyrénées-Orientales) 
Altitude  1800  mètres 


ST.A.'rioasr 

SAISON  D’ÉTÉ  : DE  JUIN  A OCTOBRE 
SAISON  D’HIVER:  DE  DÉCEMBRE  A MARS 


XaEî  HOTEÏX.» 

Installation  de  grand  confort 

Pour  renseignements,  s’adresser  à M.  le  DIrecteor  du  GRAND  HOTEL,  Font-Romeu  (Pyrén.-Orknt.) 


Gérardmer 

GRAND  HOTEL  DU  LAC 

Situation  splendide 

Tout  le  confort  moderne.  — Dans  un  grand  Parc  au  bord  du  Lac.  — Garage;  — 
Téléphone  30.  — Adresse  télégraphique  : Lacotel. 

G.  V.  HUGUENIN,  Directeur 


Granville 

HOTEL 

i5,  rue  du  Couray 

Bains.  — Garage  attenant  à l’hôtel.  — Téléphone  50.  — Adr.  télégr.  : Grand 
Hôtel.  — A 'partir  de  SO  francs  par  jour. 

A.  PASQUIER,  Propriétaire 

Grasse 

HOTEL-PENSION  BEAU-SOLEIL 

Boulevard  Grouët 

(A  proximité  des  dèux  gares).  — Panorama  magnifique.  — A l’abri  des  vents. 
— Grand  jardin.  — Electricité.  — Bains.  — Chauffage  central.  — Cuisine  soi- 
gnée. — Prix  spéciaux  suivant  saison.  — Arrangements  pour  familles.  — 
Appariements  meublés,  avec  ou  sans  pension.  — Téléph.  1.70.  T. G. F. 
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Grenoble 

GRAND  HOTEL  MODERNE 

Situation  unique.  — Ouvert  toute  l’année.  — La  meilleure  situation 


200  lits.  — Situé  place  Grenette  dans  la  partie  la  plus  centrale  de  la 
ville.  — Salon  de  lecture.  — Salles  de  bains.  — Electricité.  — Ascenseur.  — 
Cliauiïage  central.  — Hall.  — Garage.  — Langues.  — A. G.  F.,  T.  G.  F.,  T.  G.  A. 
Téléphonk  2.71.  G.  RIVIER,  Propriét.  — Dépendant  de  l’Hôtel  : 

L0  TAVELE  DES  DAUPHINS.  symphoniques  (Téléphone  : 0-03) 

Même  maison  : Continental  Palace.  Saint-Sébastien. 


Grenoble 

HOTEL  8D188E  & DE  BORDEAUX  et  HOTEL  TERMINUS 

En  face  de  la  gare.  — Ouvert  en  1914-.  — Remis  à neuf.  — Installation  moderne 
et  hygiénique.  — Ghambres  Touriog-Glub.  — Lavabos  à eau  courante  chaude  et 
froide.  — Salles  de  bains.  — Ghauffage  central.  — Ascenseur.  — Garage.  — 
Cuisine  et  cave  recommandées.  — T.  G.  F.  èt  T.  G. S.  — Tél.  : Bordeaux  10.72 
et  Terminus  18.80.  FENEON  & PHILIFEBT,  Propriétaires. 

Guéthary 

Superbe  vue  de  mer  et  des  montagnes.  — Excellente  maison.  — Eau  de 
source.  — Guisine  de  famille. — Appartements  confortables  sur  la  mer  et  au  midi. 
— Electricité.  — Prix  modérés.  — Téléphone  n®  9.  — Auto-garage. 

Vve  DUHON,  Propriétaire 

Guéthary 

AGENCE  HEUTY  MARTIN 

LOCATION  DE  VILLAS  ET  APPARTEMENTS 

I Gérance  d’immeubles.  — Achat  et  vente  de  propriétés  et  terrains, 
j Renseignements  gratuits 
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HENDAYE-PLAQE 

Bulet  centre  d'excursions  — <^ef  et  montagne 


GRAND  HOTEL  ESKUALDUNA 


De  tout  premier  ordre 

i?.5  chambres  — yô  salles  de  bains  — Eleclricilc  — Ascenseur 

PRIX,  DE  PENSION  POUR  FAMILLES 

Casino  — (Jrand  Parc  des  Sports  — Co!f  — Tenni?.  etc 


HendayB 

GRAND  HOTEL  CONTINENTAL  ET  DE  LA  PLAGE 

De  premier  ordre  — îSur  lu  plaj^e  — Ma^uilique  vue  sur  le  c.ij 
Fii;nié,  KdiUarabie  et  les  Pyréûécs  espagnoles.  — idectricitc.  — Bains 
— Téléphone.  — (tarage  et  fosse  gratuits.  — ChauHage  centrai 
Clément  BERDOU,  Propriétaire 


èf*GS 

GRIMIVI’S  PARK  HOTEL 

Ancien  ./ardin  Loiiis-.\fV 
Toüt  le  confort  moderne.  — Prix  modères 
Téléphone  118 

Hyèi*es^SeS"PalntiBi*s 

HOTEL  DES  PALMIERS 

Ae  -plus  grand  et  /<•  inii'nr  üitvê  à flyères  — Grand  restaurant.  — Nombreux 
apiiariemenls  avrr  salle.t  -/c  bains  et  \V.~C  ullenaQls  — CliaulVare  central  dans  toutes 
les  cliainbres.  — Ascenseur  — Billard  — Grand  Garage  avec  fosse  — Eoticremenl 
remis  à neuf  en  1920.  — Grand  parc  avec  tennis  — Cro(iuel  et  GoU  à proximité  — • Plein 
midi.  — Toutes  les  chambres  jouissent  d'une  vue  superbe  sur  In  mer  et  les  Iles  d'Hyéres. 


Hyè  i*GS 

HOTEL  DES  AMBASSADEUES  ET  VICTOEIA 


Plein  midi.  — Vue  superbe  sur  la  mer  el  les  Iles  d'Or  — Eau  cuuranle  chaude  e 
froide.  — Appai  lemenls  avec  bain  Cbaullaiie  central  — Ascenseur.  — Jacdin- 
à proximité.  — Cuisine  soignée.  — Pi 
Télégrammes  ; Ambassadeurs. 


lace  Central  — Ascenseur.  — Jacdin-; 
lodéres.  — Garage.  — Téléphone  0.56. 
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Hyères 

MONT-CL.AIR  HOTEL 

Ouvert  toute  Tannée 

Situation  en  forêt.  — Plein  midi.  — Eau  courante  dans  toutes  les  chambres. 

— Cuisine  très  soig^née.  — Paie  de  4 hectares.  — Tennis.  — Tea  Room.  — 
Panorama  splendide.  — Séjour  jjarticulièrement  recommandé  aux  coloniaux. 

GOMMARMOND,  Propriétaire 

Hyères-'les-Palmîers 

HOTEL  DES  ETRANGERS 

Ouvert  du  !•'  octobre  au  !«'  juin 

Plein  midi.  — Grand  jardin.  — Chauffage  central.  — Lumière  électrique.  — 
B uns.  — Cuisine  très  recommandée  et  très  soignée  faite  par  le  propriétaire. 

— Pension  depuis  16  fr.  H.  SCARAMUSSA,  Projiriétaire. 

Hyères 

HOTEL  DE  PAEIS  ET  DES  NÉGOCIANTS 

Maison  Dorée.  — Avenue  Gambetta.  — Donnant  sur  le  parc.  — 
Confort  moderne.  — Bains.  — i\scenseur.  — Chauffage  central.  — Grand 
restaurant  à prix  fi.xe  et  à la  carte.  — Cuisine  de  famille  et  cave  renommées. 
Edouard  BOS,  Propriétaire 

La  P/age  d’/ii/ères  (Station P.  L.M.) 

3E>  Xjij9l  G- 3E3  - O 07  DES  Xa 

Ouvert  toute  Tannée.  — Pension  restauration.  •—  Bois  de  pins.  — Station 
abritée  contre  le  mistral.  — Chambres  T.  C.  F.  — Electricité.  — Chauffage 
central.  — Bains  de  mer.  — Canotage.  — Terrasse.  — Tea  room  sur  la  mer.  — 
English  Spoken.  — Autobus.  J.  BAYARD,  Propriétaire 

Hyères 

PENSION  DE  FAMILLE  LEO 

En  plein  midi 

Entièrement  remise  à neuf.  — Chambres  avec  terrasses.  — Vue  splendide  sur 
la  mer.  — Cuisine  bourgeoise.  — Service  par  petites  tables.  — Grand  jardin.  — 
Pension  à partir  de  16  fr. 

E.  MÉLINOT,  Ancienne  élève  de  TEcole  Hôtelière  de  Paris 

Hyères 

AGENCE  DE  LOCATION  ASTIER 

(fondée  en  1892) 

Boulevard  Gambetta,  16  et  18.  — Location  de  villas  et  d’appartements 
de  grand  choix  meublés  ou  non.  — Vente  et  achat  d’immeubles.  — Renseigne- 
ments gratuits  et  exacts.  — Téléphone  : 73. 

Adresse  télégraphique  : Agence  ASTIER 

Hyères  (Var) 

A.C3-E3NraB  i^oisrs 

(23*  année) 

A.  PONS  et  Th.  CONTOUR,  avenue  des  Palmiers.  — Location  de  villas 
et  appartements  meublés  ou  non.  — Achat  et  vente  d’immeubles,  propriétés  de 
rapport  et  agrément,  fonds  de  commerce.  — English  spoken. 

Télégrammes  : Agence-PONS-Hyéres.  — 'léléphone  : 0-76 


108  — 


Hyères 

SOCIÉTÉ  HÉOIONALE 

Siège  social,  Nice 

Succursale  de  Hyères.  — Agence  de  location 
Grand  choix  de  villas  ou  appartements  meublés.  — Achat  et  vente  d'im- 
menbles.  — Hen'^eiynemeïits  yrntuits  — Téléphone  1-1^.  — SAMARAU,  Dir. 

Juan-les-Pins 

XjE  GrFL.j^lSrTD  HOTEXj 

Maison  de  famille  recommandée 

En  plein  midi.  — Ouverte  toute  l’année.  — Situation  excep- 
tionnelle. — Plage  idéale.  — Bains  de  mer.  — LUBCKÉ,  Prop. 

Juan-Ies-Pins 

HOTEL  r>E  LA  HÉOETSTCE 

Changement  de  propriétaire 

Ouvert  toute  l’année.  — Plnn  midi.  — Restaurant.  — Chauffage  central.  — 
Jardin,  — Cuisine  recommandée.  — Pension  depuis  22  fr, 

M®«  ROLANDO,  Propriétaire 

Juan-les-^Pins 

ÆGL^ISGE  BOUROOIN 

LOCATION  DE  VILLAS^ET*A*^pifRTEMENTS.  — Vente  de  villas, 
propriétés,  terrains  et  fonds  de  commerce.  — Contentieux,  Assurances  et  Rensei- 
Snements.  j.  BOURGOIN,  Ex-ofticier  ministériel.  Directeur 

Juan-les-Pîns 

OE3TNnPDFJLA.Ij  -A.C3^EI2NrOY 

Location  de  villas  et  appartements  meublés.  — Grand  choix.— 
Vente  d’immenblps  et  de  terrains.  — Renseignements  gratuits  et  précis.  — 
Adressa  : Central  Agenci/.  .fuan-les-Pins. 

MACGARIO  et  PORCHERON,  Directeurs 


^uan-Ses^Pins 

AOENOE  COMMEHOIALE 

Avenue  de  la  Gare.  — Téléphone  : 2-89 
Location  de  Villas  et  d’Apparfemcnts  meublés  ou  non.  — Renseignements 
commerciaux.  — t rêts  hypothécaires  et  sur  garantie*  sérieuses.  — Avances  sur 
successions,  etc.  — Enquêtes  avant  Mariages.  — Divorces  — Renseignements 
pour  tons  pays.  H.  COMBET.  Directeur 

LalouvesCf  Ardèche  (Vivarais) 

XjE3  3E2: 0 T 3E3  Ij 

S(a/ion  estivale  — Cure  d’air.  — Altitude  1 000  métrés 
i^ns  la  plus  belle  situation  du  pays.  — Panorama  superbe  sur  les  Alpes. — Bois. 
Excursions — Confortsans  luxe.  — Salles  de  bains.  — Cni'inc  et  cave  soignées. 

delà  gace  rt’Annnnay.  — Garairc.  — Té]  G tbriel  LAFOND 

Ca/na/ou-7es-Ba//is(HÉRAui-T)  Lamalou-le-Bas 

GRAND  HOTEL  MAS 

Etablissement  de  premier  ordre.  — Grand  confortable.  — ioO  ch.,  salons  et 
fumoirs.  — 80  ch.  laquées. — Appartements  avec  salle  de  bains  complète,  eao 
clnude  et  eau  froide.  — Terrasses  et  jardins  entourant  Thotel  situé  en  face  du 
• Casino  et  à ôO  m.  de  l’Etablissement  thermal.  — Garage  et  fosse  pour  automo- 
) biles.  — Téléphone  ; 2.  — Ascenseur.  — Teonis. 
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LIKIlLOII^Eli-BgillS 

Station  thermale 

Sans  rivale  contx'e  les  maladies  dw  système  ner= 
Teux  et  particulièrement  efficace  dan?  toutes  les  mala- 
dies chroniques  où  domine  l’élément  douleur. 

Piscines  chaudes  et  tempérées.  — Bains  carho-gazeux.  — 
Sources  abondantes  métallifères  e;  radio- actives.  — Installa- 
tions balnéothérapiques  perfectionnées.  — Hydrothérapie.  — 
Massage  sous  Veau  thermale.  — Massage  à sec.  — Institut^  de 
kinésithérapie  et  de  mécanothérapie. 

NOMBREUX  HÔTELS,  VILLAS  ET  MAISONS  DE  FAMILLE 

CENTRE  DE  TOURISME 

= Syndicat  d’initiative  = 

Renseignements  généraux  gratuits 

Promenades,  parc  et  jardins  publics 
O-âLSXlXTO  1®^  03FlL333a3E3 

Concerts  symnhoniques.  — Théâtre. 
Spectacles  variés.  — Représentations  en  plein  air. 
Semaine  de  fêtes.  — Batailles  de  fleurs. 


Névf  '^giques,  rhumatisants j surmenés  du  plaisir  ou  du 
travail,  tabétiques  et  ataxiques,  névrosés,  vous  tous  qui 
souffrez  : 

Allez  guérir  à Lamalou 

De  Paris,  quai  d’Orsay,  par  voitures  directes 
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Lille 

GRAND  HOTEL  BELLEVUE 

125  CHAMBRES  — 60  SALLES  DE  BAINS 
Eau  courante  chaude  et  froide 
Dernier»  perfectionnements  du  confort 
Construit  en  1913  et  remis  à neuf  en  1920 
Omnibus  automobile  à tous  les  trains 
Adresse  télégraphique  : Bellevue-Lille.  — Téléphone  662 


Lourdes 

BUFFET  ET  TERMINUS  TOURING  HOTEL 

Lauréat  du  T.  C.  F.  Téléphone  : 22 

CLAVERIE,  Propriétaire-Directeur 

Lourdes 

ORAND  HOTEL  HEINS 

Villa  Solitude  et  grand  Hôtel  du  Boulevard.  — Maisons  de  premier 
ordre.  — Grand  confortable.  — laO  chambres,  5 salons.  — Bains.  — Lumière 
électrique.  — Spécialement  recommandés  au  clerjfé  et  aux  familles.  — Pension. 

— Prix  modérés.  — Auto-omn.  à tous  les  trains. — Se  hablaespanol.  — 
Enylish  spoken  — Garage  et  fosse  pour  autos.  —François HEINS,  Prop. 

Lourdes 

^ét^ctxxxe 

En  face  l' Esplanade  et  la  Grotte.  — Hôtel  de  premier  ordre  très  recommandé. 

— Ouvert  toute  l’année.  — Site  unique  près  de  la  Grotte.  — Vue  superbe  sur  les 
Pyrénées.  — Confort  moderne.  — Gbauffage.  — Eclairage  électrique.  — Salles 
de  bains.  — Téléphone:  28.  — Service  postal. — Auto-garage.  — Prix  modérés. 

M et  Mme  BENQUET,  Proprietaires 

Lourdes 

GEAND  HOTEL  DES  AMBASSADEURS 

Situation  exceptionnelle.  — Tout  près  de  la  Grotte.  — Recom- 
mandable sous  tous  les  rapports.  — Chambres  a\ec  cabinet  de 
toilette.  — Ascenseur.  — Chauffage  central.  — Bains.  — Garage. 

— English  spoken. M.  ROMAIN,  Propriétaire 

Lourdes 

GRAND  HOTEL  DE  LA  GROTTE 

Rue  de  la  Grotte.  — De  tout  premier  ordre. — Recommandé  pour  son  confor- 
table. — Gbauffage  central.  — Bains.  — Douches.  — Electricité.  — Parc  de 
10  000  m.  très  bien  situé,  dominant  une  admirable  vue  sur  le  Gave  et  les  environs. 
De  l’hôtel  on  voit  les  processions  de  jour  et  de  nuit.  — Cuisine  renommée.  — 
Omnibus  à la  gare.  — Auto-garage  gt  aluit  dans  l’hôtel,  — Ënglisb  spoken.  — 
Se  habla  espanol.  — Téléphone  : 50. 


— 111 


Lourdes 

HOTEL  MOURA  ET  DU  COMMERCE 

Correspondant  du  Touring-Cluh  de  France.  — Confort  moderne.  — Arran- 
gements pour  Ion!?  séjour  et  pour  familles.  — Salles  de  bains. — ChautTage  centrai 
dans  toutes  les  chambres.  — Téléphoné  26.  — English  spoken.  — Se  habla 
espaùol.  — Chambres  Touring-Club.  — Prix  modérés. 

Mme  MOURA,  Propriétaire 

Lourdes 

GRAND  HOTEL  DE  L’UNIVERS 

Boulevard  de  la  Grotte.  — Très  recommandé  au  clergé  et  aux 
familles.  — Ouvert  toute  l’année.  — “Restaurant  en  renom”-  — Confort. 
— Jardin  d'agrément.  — Electricité.  — 'Téléphone,  36.  . — Se  ha.  la  espanol. 
English  spoken. J.  ARQUÉ,  Propriétaire 

Lourdes 

NOUVEL  HOTEL  ET  SAINT  LOUIS  DE  FRANCE 

A proximité  de  la  Grotte 

Tout  à fait  au  bord  du  Gave,  sans  vis-à-vis.  — Belle  rue  sur  les  montagnes.  — 
Terras.se.  — Confort  moderne.  — Chauffage  central.  — Bains.  — Electricité.  — 
Ascenseur.  — Cuisine  soignée.  — Prix  modérés. 

MIL  JACOB.  Propriétaire.  Membre  de  rUnion  fraternelle  catholique 

Lourdes 

SPLENDID-HOTEL  BEAU-SEJOUR 

Ne  pas  confondre  nom  de  l’hôtel  (En  face  de  la  gare).  — Vue  mer- 
veilleuse sur  les  Pyrénées.  ~ Chambres  Touring-Club  très  confortables.  — Cui- 
sine soignée.  — Magnifique  terrasse  ombragé^..  — Electricité  partout.  — Pension 
depuis  14  fr.  et  ai  rangements  pour  séjour  et  pour  familles.  — Table  d’hôte.  — 
Répas,  6 fr.,  vin  non  compris.  Porteurs  à la  gare.  — Tel.  18.  — Auto-garage. 

CAMPS-PEYROUZA,  Propriétaire 

Lourdes 

GRAND  HOTEL  DE  LA  CHAPELLE  ET  DU  PARC 

LANOË-SOUBIROÜS,  Propriétaire 

A proximité  ce  la  grotte.  — La  plus  beUe  situation.  — Grand 
parc.  — Adresse  télégraphique  : Hôtel-Chapelle.  — Téléph.  10. 
\isiter  les  grands  magasins  de  V hôtel 

Lourdes 

GRAND  HOTEL  DU  VATICAN 

Rue  de  la  Grotte,  95.  — Immeuble  et  mobilier  nouveaux  depui  «191 V.  — 
Tout  près  de  la  Grotte.  — Arrêt  du  tramway  devant  la  norte.  — 50  chambres 
très  gaies.  — Salles  de  bains.  — Grand  confort.  — Cuisine  soignée.  — Prix 
modérés.  — Téléphone  21.  — Automobile  de  l'hotel  à tous  les  trains. 
J.  CLAVERIE,  Propriétaire 

Lourdes 

VILLA  ESPÉRANCE 

Pension  de  famille.  — Près  de  Thôpital  des  Sept-Douleurs,  à 5 minutes  de  la 
Grotte.  — Tramway  station  Pont-Vienx.  — Ravissante  situation  aux  bords 
du  Gave.  — Jardin  très  ombragé.  — Api  artements  confortablement  meu- 
blés. — Cuisine  soignée.  — Prix  modérés.  — H.  DABAT,  Propriétaire. 
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Lourdes 

GRAND  HOTEL  D’ANGLETERRE 

Rue  Sainte-Marie.  — Tout  près  de  la  Grotte 
Restaurant.  — Téléphone  15.  — Garage.  — Box  — Télé- 
phone. — Ascenseur.  — Prix  modérés.  — Auto  à tous  les  trains. 
— Adresse  télégraphique  : Hôtel  d’Angleterre-I.oucdes. 

CAZAUX  -LANOË.  Propriétaire 

Lourdes 

Avenue  JPeyramale 

PRÈS  DE  LA  GROTTE 

Pension  premier  ordre  très  recommandée 

Lourdes 

Hôtel  d'Espagne  et  des  Missions  Catholiques 

Complètement  remis  à neuf.  — Tout  près  du  Pont-Vieux  et  de  la  grotte.— 
Confort  moderne.  — Terrasse  ombragée.  — Restaurant  à la  carte  : Cuisine 
soignée.  — Prix  très  modérés.  — Garage.  — Electncilé. 

J.  BIRA6EN,  Nouveau  Propriétaire 


Lourdes 

GRAND  HOTEL  DE  LA  BASILIQUE 

De  tout  premier  ordre 

Complètement  remis  à neuf.  — Tout  près  des  Sanctuaire*^.  — 
Vue  directe  sur  les  processions  à 60  mètres  de  toutes  les  fenêtres 
de  l’hôtel.  — Electricité.  — Garage.  — Cave  très  soignée.  — Télé- 
phone 166.  — English  spoken.  — Se  habla  espanol. 

Lourdes 

GALLIA-LONDRES  HOTEL 

Rue  de  la  Grotte  — Ouvert  toute  Tannée 

Parc  avec  vue  sur  l’Esplanade 

Ascenseur.  Chauffage  central.  Bains.  Téléphone  14.  Auto-garage 
J.-M.  LARENG,  Propriétaire 

Lourdes 

GRAND  HOTEL  BEAU  RIVAGE  & VILLA  J.  PÉCASSOU 

Avenue  Peyramale.  — Hôtel  nouvellement  construit,  installé  d’après  le 
dernier  confort  moderne.  — SUuation  centrale  et  tranquille,  à 3 minutes  de  la 
Grotte  et  de  l’hôpital  de  N.-D.-des-Sept-Douleurs.  — Vue  S|)lendide  sur  le  Cal- 
vaiie,  le  Gave  et  les  Pyrénées. — Jardin-terrasse. — Lumière  électrique.  — Salle 
de  bains.  — Ascens  ur.  — Propreté  irréprochable.  — Cuisine  très  soignée.  — 
Arrangem  ents  pour  familles,  prix  modérés. — Tél.  53  et  33.  — Omnibus  à tous  Icg 
trains  M.  BRUNON,  Propriétaire 

Même  Maison  : INTERNATIONAL-HOTEL  CHATEL-GUYOjJ 
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Lourdes 

Grand  Hôtel  Belge  et  de  Madrid 

Très  près  âiî  la  Grotte 

Confort  moderne.  — Ascenseur.  — Salles  de  bains.  — Autobus 
à la  gare.  - Garage.  MONTEAGUDO,  Propriétaire 


Lourdes 

GRAND  HOTEL  JEANNE  D’ARC 

Avenue  Peyramale.  — Téléphone  107 
Construit  en  1914  Dernier  confort 

TOULET-SAUMATÉ  


Lourdes 

IWC'y  OTESXji 

Ouverture  mai  1922 

nnartier  Pevramale  (A  proximité  des  Sanctuaires)  tenu  pur  M.  et  Mme 
EntfèS?“  n«at/-  feonfort  modéra..  - Prix  modéré».  - Reoom- 

’^-prtnd?^flTg^arfu  Ir^w^Tariadal  .1  d.»cendre  à l’arrêt  Poat-Vi.ax. 
— L’bôte!  est  situé  dans  la  3*  rue  de  TAvenue  Peyramale. 


Lourdes 

HOTEL  MARIS-STELLA 

Rue  La  Tour-de-Brie 

T a nlus  belle  vuô  et  situation  de  Lourdes.  - Confort  mÿerne.  --  Jardin 

gemeoU  J-  ~ ’ F.  ABADIE,  Propriétaire 


Lourdes 

grand  garage  central 

8,  Chaussée  Maransin 

Très  recommandé.  - Stock  xMichelin.  — Grand  atelier  de  réparations. 


Lourdes 

GROTTES  DU  LOUP 

10  minutes  de  la  Basilique 

Merveilles  incomparables  absolument  naturelles.  --  Pas  de 
trucage.  — Salles  impressionnantes  tapissées  de  cristaux.  — 
Lumière  électrique, - 
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OKOTTES  DE  BETHARRAM 
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î MERVEILLES  DES  PYRÉNÉES  j 


OROTTES  DE  BETHARRAM 

Les  Grottes  de  Betharram  sont  des  plus  belles  qui  existent 
par  leurs  richesses  en  stalagmites  et  stalactites.  Ces  grottes  ont 
été  aménagées  avec  un  goût  artistique  et  une  ingéniosité  remar- 
quable ; la  lumière  électrique  y est  répandue  à profusion.  Rivière 
souterraine.  Promenades  en  gondoles.  Visions  féeriques. 

Route  carrossable  jusqu  aux  grottes  mêmes. 

SERVICE  JOURNALIER  EN  AUTOS-CAR 

1"  départ 8 h.  matin  j 2*  départ.  1 h.  après-midi 

Retenir  ses  places  à l’avance,  Bureau  des  Grottes,  place 
Mgr-Laurence,  à côté  de  I'Hotel  Royal. 

NE  PAS  CONFONDRE 


GROTTES  E>E  BETHARRAM 


YO-YO 

Seul  chocolat  déjà  cuit  à l’usine 

UNIQUE  POUR  FAIRE 

Uae  Tasse  de  chocolat  cuit  sans  le  faire  cuire 

VERSEZ  VIDEZ  BUVEZ 

le  lait  ou  l’eau  chaude  le  paquet,  remuez  . . . . ^ 

dans  la  tasse  avec  la  cuiller  .... 


CHOCOLATINE  DARDENNE 

SUCRÉE,  CUITE 

Aliment  complet  de  restauration  et  de  force 
Convient  a tous  les  âges 

Déjeuner  Collation  >:  Entremets 

Délicieux  entremets  fait  en  dix  minutes  : sans  î 
8ucre>  sans  vanille 

— "W 

Société  du  YO-YO  Chocolat  cuit 

LUCHON  (Hte-G.) 

Écliantillons  sur  demande 
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I Luchon 

GRAND  HOTKIa  S AG  ARON 

De  tout  premier  ordre 

Eau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres. 
— Tout  le  confort  moderne. 

A.-J.  CERVELLI,  Propriétaire-Directeur 

Bagnères^de-^Luchon 

GRAND  HOTEL  BONNEMAISON 

De  premier  ordre.  — Situation  unique 
Allées  d*Étigny  et  parc  des  Quinconces.  — Le  plus  proche  des  Thermes 
GRAND  CONFORT 

Bagnères~de-Luchon 

GRAND  HOTEL  D’ANGLETERRE 

De  premier  ordre.  — Situation  exceptionnelle  allées  d’Etigny,  — 
Prés  du  Casino  et  de  l’Etablissement.  — Appartements  pour  familles.  — 
Beau  parc.  — Restaurant  à la  carte’  et  à prix  fixe.  — Enyltsh  spoken.  — 
Se  habla  espanot.  - Omnibus.  — Ouvert  «lu  1«»'  mai  au  l*'  octobre.  — 
L’Hiver  ; Le  Grand  Hôtel,  à Pau.  SEGHIN,  Propriétaire-Directeur. 


Bagnères-de-'Luchon 


De  premier  ordre.  — Allées  d’Etigny,  à 50  mètres  des  Thermes  et  des 
Quinconces.  — Clientèle  d’élite.  — Spécialement  recommandé  aux 
familles.  — Cuisine  réputée.  — Auto-parape.  — Enplish  spoken.  — Tél.  58. 

MERENS-MIFFRE,  Propriétaire 


Luchon 

HOTEL  CONTINENTAL 

Premier  ordre.  — Jardin.  — Terrasse  — Près  la  Poste  et  le  Funiculaire. 
— Chambres  avec  salle  de  bains.  — Garage  pour  20  voitures. 

Dirigé  par  la  famille  PELLISSIER 


/ Luchon 

LE  GRAND  HOTEL 

RESTAURANT.  — Allées  d’Étigny,  face  aux  Thermes.  — Nouvelle 

(direction.  — Entièrement  restauré.  — Jardins.  — Terrasses.  — Bains.  — 
Téléphone  46.  — Cuisine  et  service  recommandés.  — Prix  modérés.  — En«»!ish 
spoken.  — Si  parla  ilaliano.  E.  PRAT*’ 
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Luchon 

rtOYAL  HOTEL 

Place  des  Quinconces 

Face  à V Etablissemenl  thermal 

Tout  confort  moderne.  — Eau  courante  chaude  et  froide 
dans  toutes  les  chambres. 

Bagnères-^de-Luchon 

GRAND  HOTEL  BAQUÉ 

Allées  des  Bains 

Maison  de  1*'’  ordre,  spéciale  pour  familles,  tenue  par  le  pro- 
prietaire. — Situation  exceptionnelle  entre  les  Thermes  et  le 
Casino.  — Arrangements  pour  familles.  Prix  modérés. 

Gabriel  BAQUÉ,  Propriétaire 

Luchon 

HOTELS  DE  BORDEAUX  ET  PAEDEILLAN  RÉUNIS 

15,  Allées  d’Étigny 

Belle  situation. — Vaste  jardin  d’agrément  ombragé.  — Cham- 
bres confortables.  — Cuisine  soignée.  — i^rix  modérés 
SAFFORE8,  Propriétaire 

Luchon 

HOTEL  BELLEVUE 

RESTAURANT.  — 3,  allées  d’Étigny.  — Ouvert  toute  l’année.  — Chambres 
confortables.  — Chauffage  pendant  la  saison  d’hiver.  — Cuisine  très  soi- 
gnée, faite  par  le  propriétaire.  — Prix  modérés.  — Omnibus  à tous  les  trains. 
Gabriel  COUILLARD,  Propriétaire 

Luchon 

HOTEL  DE  FRANCE 

Allées  d’Étigny,  n«  10 

Très  bien  situé.  — Chambres  confortables. — Bains. — Auto- 
garage.  — Cuisine  recommandée.  — Prix  modérés. 
ARTIGUE,  Propriétaire 

Luchon 

MAISON  SALAMÉRO 

Cours  des  Quinconces,  en  face  les  Thermes.  — Admirablement  située,  au 
centre  de  toutes  les  promenades  et  près  du  Casino.  — Appartements  et  chambres. 
— Confort  moderne.  — Cuisine  très  soignée.  — Prix  modérés.  — Cuisines 
particulières. 
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Luchon 

AGENCE  BOULARAN 

Villas,  Châlets,  Appartements  meublés  à louer 

Pour  renseignements f écrire  : 

Mademoiselle  BOULARAN 

Cottage  Jo,  rue  Spont,  LUCHON 


Luchon,  Superbagnères 
Saison  d’été  : de  juin  à octobre  — Saison  d’hiver  : de  décembre  à mars 


L’Hôtel  de  Superbagnères 

Relié  à Lucho.n  par  un  chemin  de  fer  électrique  à crémaillère. 
— Installation  de  grand  confort.  — Pour  renseignements, 
s’adresser  : à M.  le  Directeur  de  l’Hôtel  de  Superbagnères,  Luchon 
(Haute-Garonne). 

Luc-snr-Mer 

PENSION  IDE  FAMILLE 

MAISON  ROXJOE 

Rue  du  Grand-Orient 

EN  BORDURE  DE  MER 

Service  soigné.  Garage 
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Luz-Saint-Sauveur 

GRAND  HOTEL.  DE  LONDRES 

Tout  le  confort  moderne 

Eau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — Salles  de  bains. 
— La  plus  près  de  la  gare  et  du  bureau  des  voitures  de  correspondance  pour 
Gavarnie.  — Correspondant  du  T.  C,  F.  — Auto-garaj^e  gratuit,  avec  fosse 
dans  l’hôtel.  — Automobile  de  famille  pour  excursions.  — Téléphone  : 9.  — 
Succursale  d Gavarnie  : Hôtel  du  Point  de  vue  du  Marboré. 
Prix  modérés.  FOÜEY,  Prooriélai'C 

Luz-Saint-Sauveur 
GRAND  HOTEL  DE  L’UNIVERS 

Ouvert  toute  l’année 

Sports  d’hiver.  — Vue  splendide.  — Maison  de  premier  ordre  très  réputée.  — 
Restaurant.  — Eau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — 
Bains.  — ELctririlé.  — Garage  ponr  autos.  — Correspondant  du  T.  C.  F.  et 
du  C.  A.  h.  — Téléphone;  8. 

Albert  PAYOTTE,  Propriétaire 


Luz-Saînî-Sauveur  (Hautes-Pyrénées) 

HOTEL  HIIVTÆT 

DES  BAINS  ET  DES  PRINCES  RÉUNIS 


«Partir  est  un  destin  funeste. 
Si  j’étais  chef  d’un  grand  Etat, 
J’aurais  pour  cui-inier  PINTAT 
Et  je  me  ficherais  du  reste.  » 
Armand  Silvestre. 


!«*■  ordre»  Ouvert  toute  l’année.  Près  les  Thermes. 
Ch.  T.  C.  Nouvelle  installation  d’un  magnifique 
restaurant  avec  terrasse  domin.  la  vallée  à 60  m. 
au-dessus  du  Gave.  Point  de  vue  unique.  Pens.  de 
15  à 20  fr.  On  parle  anglais  et  espagnol.  Cui- 
sine de  1er  ordre.  PINTAT,  Propriétaire 


Lyon 

ROYAL- HOTEL 

PLAGE  BELLECOÜR 

Prochâifiement  a^i'andissements  considérables 

150  Chambres  et  Salons  — 60  Salles  de  Bains 


Derniers  perfectionnements  du  confort  et  des  commodités  modernes 

^ / Téléphone. — Pendule  électrique.  ~ Toi- 

I lettes  à eau  courante  (chaude  et  froide), 
chaque  Chambre  < — Distribution  du  courant  électrique 

ou  Appartement  I “ Appels  silencieux 

I.  ^ (suppression  des  sonneries)  etc... 

Chambres  à 1 lit  pour  une  personne  depuis  1 0 francs  ; 

pour  deux  personnes  depuis  1 3 francs 
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Lyon 

LE  GRAND  HOTEL 

16,  rue  de  la  République 

Eau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres. 

— 4o  salles  de  bains.  — Adresse  télégraphique  : Granotel. 

— Téléphone:  2.00. 

Lyon 

GRAND  NOUVEL  HOTEL 

11,  rue  Grolée.  — 11,  quai  de  THopital 
Le  plus  tranquille,  le  plus  confortable.  — Vue  magnifique 
sur  le  Rhône,  — Garage  dans  l’hôtel.  — Adresse  télégra- 
phique : Nouvotel,  — Téléphones  : 2.65  et  29.96. 

J.  DÜGHEZ,  Directeur 

Lyon 

GRAND  HOTEL  D’ANGLETERRE 

21  et  22,  place  Carnot 

Le  mieux  situé,  à 2 minutes  de  la  gare  — Garage  dans 
l’hôtel.  — Eau  courante  dans  toutes  les  chambres.  — Salle 
de  bains.  — Adresse  télégraph.  : Hôtel- Angleterre  Lyon.  — 
Téléph.  : 0.69.  E.  VRAY,  Propriétaire-Directeur 

Lyon 

GLOBE  & CECIL-HOTEL 

21,  rue  Gasparin 

MAISON  RECOMMANDÉE 

PRIMAT,  Propriétaire 
Mâcon 

TERMINUS-HOTEL 

Le  plus  fréquenté  par  les  familles  et  les  touristes.  — Appar- 
tements avec  bains  et  toilettes.  — Eau  chaude  et  froide  cou- 
rante dans  toutes  les  chambres.  — Chauffage  central.  — Elec- 
tricité. — Téléphone  : 10*2.  — Garage  moderue.  — Route  de  Paris 
à Lyon.  A.  C.  F.,  T.  C.  F.,  A.  E.  C.  — Garçon  de  rhôtel  à tous 
les  trains  pour  les  bagages.  — Vins  et  cuisine  renommés.  1 

G.  DUPANLOUP,  Propriétaire 
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Marseille 

Grand  Hôtel  du  Louvre  et  de  la  Paix 

Gamiebière.  — Situation  unique  au  midi.  — Confort  moderne.  — 200  cham- 
bre». •—  100  salles  de  bains.  — Ghauffaçe  centrai.  — Electricité.  — 8 ascenseurs. 
Téléphone  dans'chaqoe  chambre.  — Agrandissement  dm  grand  hall  oi  plusieurs 
salons.  — Téléphone  0.64,  64.66.  — Télégrammes  ; Loarre-Paix. 

L.  EGHENARD-NEUSGHWANDER.  PropriéUire&.Direeteun. 

Succnrsales  à : Hyéres,  Grand  Eôttl  des  Iles  iTOr.  Restaurant,  Pension, 
Garage,  Grand  Jardin,  Tennis.  — Costebelle  Hôtel.  Golf,  Links,  8 croquet», 

I tennis,  Garage,  Parc  ; Les  Baux  (^ès  d’Arles,  la  ville  fantôme  et  fantastique),  i 
— hùstelUrie  de  la  Reine  Jeanne.  Restaurant,  Pension,  Garage. 


Marseille 

Le  Sranil  Hôtel  et  firand  Hôtel  de  Harselile 

Rue  Noailles,  26-28  et  Cannebiêre 
ordre.  — Confort  modem©.  — Prix  modérds.  — Grand 
*hali.  — Jardin  d’hiver.  — Chauffage  central.  — Appartements 
avec  salles  de  bains  et  W.-C.  privés.  — Chambres  avec  lavabos 
•au  chaude  et  froide.  Ascenseur.  — Autobus  et  interprètes. 
— Gare  et  bateaux.  — Garage  à proximité  T.  C.  F.,  A.  C.  F., 
U.  A.  F.  — Cuisine  et  cave  renommées.  — Arrangementt  pour 
familUi.  •—  Direction  trançaise. 


Marseille 

HDSGrX3Sr-âL  3HC  O T X3  Xj 

Tout  premier  ordre,  avec  prix  modérés.  — NouTellement  construit,  en 
ploin  centre,  avec  tous  les  derniers  perfectionnements.  — 160  chambres  avec  iûO 
salles  de  bains  ;W.-G.;  depuis  6 fr.  — Restaurant  !•»  ordre.  — Prix  fixe.  Carte. 
C.  GAVASSE,  Propriétaire 

Marseille 

GRAND  HOTEL  DE  LA  POSTE 

2,  ru©  Colbert  {face  Cours  BeUuncê).  — Meublé.  — Plein  midi.  — 
Chauffage  eeutral.  — Baina.  — 1 aseonseurs.  — Eau  conrante  chaude  et  froide. 
— 200  chambres.  — Prix  des  ehambres  depuis  4 fr.  — Amtobus  spécial  a tous  les 
trains  ot  bateaux. 


Marseille 

SPLENDID  HOTEL 

Si,  boni.  d’Athènes.  Le  plus  près  de  la  gare  et  & proximité  do  centre.  Hôtel  de 
1**  ordre.  Eau  courante  chan do  et  froide  dans  chaque  chambre.  100  salles  de  bains. 
Appartements  avec  salon.  Garage  dans  l’hôtel  avec  atelier  de  réparations.  Adresse 
Splendid-Marseille.  Télép.  18.77,  69.00.  — F.  LECLERC,  Directeur. 

5 Marseille 

GRAND  HOTEL  DE  PROVENCE 

11,  cours  Beisuttco Le  plus  central  et  le  mieux  situé  (à  nne  sainute  do  la 

Gannebière).  — Etablissement  de  1**  ordre  de  réputation  nniverselle.  — Prix  fixe 
et  Service  a la  carte  des  plus  variés.  — ^éeialités  de  la  maisoa  ttoms  les  jours)  : 
Bomillabaisse,  Langouste  américaine.  — - Confort  moderne.  — Aniobus.  — Télé- 
phone 12.99.  — P.  GARDANNE  Propriétaire. 
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GRAND  HOTEL 
TÉLÉPHONE 
14-44 


Marseille 

ET  RESTAURANT  DES 


ISNARD 


PHOCÉENS 

ÉLECTRICITÉ 


U et  6 rue  Thubaneau 

Restaurant  de  premier  ordre.  — Réputation  européenne 

c Bouiilabaise  ISNARD  s*  — (Expéditions  en  boite-panier) 


Menton 

GRAND  HOTEL  MONT-FLEURI 

Premier  ordre.  — Plein  midi.  — • Situation  exceptionnelle.  — Magnifique  vue 
de  mer.  — Très  abrité  à mi-côte.  — Chauffage  central.  — Ascenseur  électrique. 

Éau  de  source.  — Petits  appartements  privés  avec  salles  de  bains  et  W.-G. 
privés.  — Tout  le  confort  moderne.  — Bibliothèaue  : livres  anglais  et  français.  — 
Garage.  — Téléphone  1.03.  — L.  NAVONI,  Propriétaire. 


Menton 

GRAND  HOTEL  DES  ANGLAIS 


150  CHAMBRAS 
Appartements  avee  bains  et  W.-G.  privés 


De  tout  premier  ordre  et  prix  modérés 

Gr^:E^LA.Grm 

Renommé  pour  sa  cuisine  et  sa  cave 

G.  JOURDAIN,  Propriétaire 


Menton 

HOTEL  RÉGINA 

Au  centre  de  la  ville.  — Plein  midi.  — Bord  de  mer 
Restaurant  sur  la  mer.  — Cuisine  renommée.  — Appartements  avec  bains  et 
W.-G.  privés.  — Chambres  avec  cabinets  de  toilette.  — Ascenseur.  — Chauffage 
central.  --  Jardin  ensoleillé.  — Prix  modérés.  Paul  ULRICH,  Propriétaire 
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Menton 

HOTEL  ASTORIA 

Meilleure  situation 
Face  à la  mer,  en  plein  midi 
A proximité  des  jardins  publics 

= “TENNIS  — CASINO  

A 2 minutes  de  la  gare 

Confort  moderne.  — Chambres  avec  eau  courante 
chaude  et  froide 
Téléphone  : 4-24 

Télégramme  adresse  : Astoria-Menton 

Ch.  DURINGER,  Propriétaire 

Menton 

Hôtel  Restaurant  Balmoral  Réserve 

Centre  de  la  ville  et  bord  de  mer 

Maison  française  de  ^rand  confort.  — Restaurant-véranda  sur  la  mer,  à la 
carte  et  à prix  üxe.  — Cave  et  cuisine  de  grande  renommée.  — Huîtres,  pois- 
son<  du  pays,  langoustes. 

En  saison.  Lunch~concert  les  dimanche,  mercredi  et  vendredi 

Menton 

HOTEL  PRINCE  DE  GALLES 

Promenade  du  midi  — Avec  vue  sur  la  mer. 

40  chambres.  — Ascenseur.  — Bains.  — Chauffage.  — Eau  chaude  et  froide 
dans  toutes  les  chambres.  — Grand  jardn.  — Tennis. 

A.  GUILLEVIN.  Nouveau  Prop.  

Menton 

HOTEL  PENSION  MIGNON 

Villa  Elise  — Promenade  du  midi 
Ouvert  toute  l’année.  — Plein  midi.  — Très  abrité.  — Jardin. 
— Chauffapre  central. — Cuisine  soignée.  — Tél.  3-20.  — Garage 
à cô  é de  1 hôtel. Cbangement  de  Propriétaire. 

Menton 

HOTEL  DU  OLOBE 

21,  av.  de  Verdun.  — Restaurant,  — Cuisine  soignée.  — Excel- 
lente cave.  — En  face  le  Casino.  — Confort  moderne.  — Chauf- 
fage central.  — Salles  de  bains.  — Electricité.  — Arrargemonts 
pour  familles  et  séjour.  — Prix  modérés.  — Téléphone  : 3.03. 

P.  ASTOLFI,  Propriétaire 
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Menton 

HOTEL  DES  COLONTES^ 

Avenue  Félix-Faure  (près  du  Jai  dio  public  et  du  Casino).  — Recommande 
— Dernier  cotifopL  — Asceuseur  — Appartements,  chambres  avec  cabinet  de 
toilette.  — Salle  de  bains.  — Pension  depuis  i2  fr.  au  nord.  14  fr.  au  m'diet 
saison  d’été  prix  moins  élevés.  — Ai'raniremt-nts  pour  séjour.  — Omnibus  à tous 
les  trains. Madame  J.  SOMAZZI.  Propriétaire 

Menton 

HOTEL-PENSJON  STELLA  BELLA 

Complètement  remis  à neuf.  — Plein  midi.  — Promenade  du  Midi  et  avenue 
Carnot,  10  — Situation  centrale.  — Magnifique  vue  sur  la  mer.  — ChaulFage 
rentrai.  — Bans.  — Hall.  — Jardin.  Cave  et  cuisine  recommandées.  — 
Pension  depuis  22  fr.  et  arrangements  pour  famillef  et  séjour.  — Terrasse,  cure 
de  soleil.  — Téléphone  4-47. Edmond  LEFÉVRS,  Propriétaire 


Menton 

HOTEL  DE  BELGIQUE 

Restaurant.  — A une  minute  de  la  gare  à droite.  — Chambres  confor- 
tables. — Restaurant.  — Cuisine  très  soignée.  — Déjeuner  et  dîner,  5 fr.  — 
Arrangements  pour  séjour  et  familles.  — L’été  a Chamonix  Mont-Blanc, 
Hôtel  du  Dôme-les-Bossotis. Michel  SIMOND,  Propriétaire, 


Menton 

j^GriEîJxrG:Es  .^Ts>a:.A.:RA.T>3‘*xr:ES 

Place  Saint  Roch.  — Téléphone  l.co.  — - Grande  Agence  de  Menton 
fondée  en  1867.  — Vente  et  achat  de  propriétés.  — Location  de  toutes  les 
villas  et  de  tous  les  appartements  meublés  ou  non  à Menton  et  Cap  Martin. 
Renseignements  sérieux^  précis  et  gratuits. 


Menton 

AGENCE  UNIVERSELLE 

Rue  Partouneaux,  1.  — Location  de  villas  et  appartements  meublés  ou 
non.  — Grand  choix.  — Vente  de  villas,  terrains,  propriétés,  hôtels,  f<  nds  de 
commerce,  magasins  divers.  — Gérance  d’immeubl-  s.  — Change  de  monnaies 
étrangères.  — ^"Excursions  en  aulo-cars  sur  la  Côte  d’Azur.  — Vente  de  billets 
de  cKemins  de  fer  de  la  Compagnie  P.-L.-M.  — Téléphone  4.04. 

JEAN  JOSSERÀN,  Propriétaire-Directeur 


LE  MONT-DORE 

“ Providence  des  Asthmatiques  ” 

8!ation  liyilroiiiinérals  d’altitude  (liso  ni.) 

Juin-Octobre 

Brochure,  renseignements,  échantillons  pâte  pectorale, 
C‘*  Fermière  du  Mont-Dore,  i9,  rue  Auber,  Paris 
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Le  Mont-Dore  (i  o52  m.  ait.) 

Hôtel  Sarciron-Bainaldy  et  Hont-Dore  Palace 

OUVERT  EN  1910.  — 300  chambres  et  salons.  — Apparte- 
ments complets. — Grand  garage. — Automobile  à tous  les  trains. 
Villas  meublées  à 1 100  mètres  d’altitude 

Mont-Dore~les~Bains 

Grand  Hôtel  des  Etrangers  et  Métropole 

Très  près  de  l’Etablissement  thermal.  — Ascenseurs.  — Chauffage  central.  — 
300  chambres  hygiéniques. avec  tout  le  confort  moderne;  cabinets  de  toilette,  avec 
eau  courante,  chaude  et  froide.  — Appartements  complets,  avec  salles  de  bains. 

— Prix  modérés.  Vve  GOURTIAL,  Propriétaire 

Mont-Dore 

IE3COTE331*  X3XJ  V-A.TIO-A.jXT 

Près  de  l’Établissement  thermal 

Recommandé  aux  familles  et  à MM.  les  Ecclésiastiques.  — Lumière  électrique. — 
Confortable  pension  ; prix  modérés,  suivant  chambre. — Chambre  noire. — Garage. 

— Vaste  parc.  — Omnibus  à tous  les  trains.  DUCROS,  Propriétaire 

Mont-Dore 

3E3COT:E3Xj  3FIIOI3C3E3XjI3E3XJ 

Offrant  le  confort  des  hôtels  de  premier  ordre  et  la  tranquillité 
d’une  maison  de  famille.  — Conditions  très  rigoureuses  d’hygiène. 

— Installation  moderne.  — Excellente  cuisine.  — Prix  avanta- 
geux^  A.  MAISONNEUVE,  Propriétaire 

Mont-Dore 

Grand  Hôtel  du  Nord  et  de  Londres 

Sur  le  Parc  et  près  les  Etablissements.  — Grand  confortable.  — Cham- 
bres hygiéniques.  — Electricité.  — Garage  et  fosse.  — Cuisice  recommandée.  — 
Prix  modéré.s.  — Omnibus  gare. 

E.  AGNELY,  Propriétaire,  Chef  de  cuisine 

Monte-'Carlo 

.AuC3rŒ33XrOE!  XlOXJST-A-3Xr 

FONDÉE  EN  1880 

Location  de  villas  et  d’appartements  - Vente  et  achat  de  propriétés 
Gérance  d’immeubles  — Renseignements  gratuits 

Ecrire  : AGENCE  ROUSTAN,  Monte-Carlo 

Monte-Carlo 

AGENCE  SOCCAL 

La  plus  importante  de  la  Côte  d’Azur  pour  transactions  immo- 
bilières et  commerciales. 

Téléphone  : 0-63  — Adresse  télcgraphiqüc  : Soccal-Montc-Carlo 

Monte-Carlo 

AOENCE  DEER.ESSIIXE 

8,  boulevard  des  Moulins 

La  plus  importante  pour  la  vente  et  la  location  de  châteaux, 
villas,  propriétés  d’agrément  et  de  rapport,  appartements,  etc. 
Téléphone  2-65 
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MONTE-CARLO 

(Ouvert  toute  l’année) 

SAISON  D’HIVER  ET  SAISON  D’ÉTE 

25  minutes  de  Nice  — lo  minutes  de  Menton 


LE  TRAJET  DE  PARIS  A MONACO  SE  FAIT  EN  l3  HEURES 
DE  LYON  EN  8 HEURES,  DE  MARSEILLE  EN  4 HEURES 
DE  GÈNES  EN  6 HEURES 


Casino  de  Monte-Carlo 

Le  Climat  le  plus  sain 

Le  Séjour  le  plus  agréable 

Traitement  Mécano-électro-hydrothérapique  à V Établissement 
thermal. 

Buvette  de  toutes  les  eaux  de  cure. 

TOUTES  LES  MANIFESTATIONS  ARTISTIOÜES 

TOUS  LES  Sf^emrs  - aolf  - Tennis 


MOIfTE-CARLO 


a SEUL  DANS  LES  JARDINS  DU  CASINO 

HOTEL  DE  PARIS 

Somptueusement  et  entièrement  reconstruit 

OUVERT  TOUTE  L’ANNÉE 
RendeZ’Vous  du  high-life  français  et  étranger 

4oo  CHAMBRES 

Salons  et  appartements  particuliers  avec  salle  de  bains 

INSTALLATION  SANS  RIVALE 

CINQ  ASCENSEURS  FONCTIONNENT  EN  PERMANENCE 

Annexes  de  l’Hôtel  de  Paris 

RESTAURANT  DE  PARIS 

En  communication  directe  avec  tous  les  étages  de  l’hôlel 

CAFÉ  DE  PARIS 

Somptueusement  installé,  rivalisant  avec  les  premiers 
établissements  similaires  de  Paris 

BAR  AMÉRICAIN  ET  GRILL-ROOM 
Dans  l’intérieur  du  Casino  : BARS  et  BUFFET 


BUFFET  AU  TIR  AUX  PIGEONS 


NOUVEL  HOTEL  DE  PARIS 

(Annexe  de  Vhôtel  de  Paris) 

4o  appartements  munis  de  la  plus  parfaite  installation 

GEORGES  FLEURY, 

Administrateur-Délégué‘Directeur 
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Monaco  (Condamiise) 

HOTEL  DE  LA  PAIX 

Près  gare  et  casino.  — Ouvert  toute  Vannée 

Viiesur  raer.  — Plein  midi.  — Chauffage^entral.  — Ascenseur.  — Lunch,  Sfr. — 
Dîner,  Sfr.  — Prix  modért?.  — Best  situation.  — Latest confort.  — Lift.  — Bath. 

V.  DEBAY,  Propriétaire 

Monte-Carlo 

NOUVEL  HOTEL  DU  LOUVRE 

Ouvert  toute  l’année.  — Près  du  Casino.  — Vue  splendide  sur  mer  et  mon- 
tagnes.— Spécialement  recommandé  aux  familles.  — Confort  moderne.  — Aacen 
seur.—  Chauffage  central. — Téléphone,  etc.  — Prix  consciencieux.  — English 
spoktn.  J.  BOURBONNAIS,  Propriétaire 

Monto-Carlo,  Beau^Soleîl 

tîOTEL  SXJIÎSSE 

Ouvert  toute  Vannée 

Tout  le  confort  moderne.  — Plein  midi.  — Pension  de  30  à 40  fr. 

Téléphone  0-42 

Montpellier 

HOTEL  DE  LA  MÉTROPOLE 

Près  de  la  Gare.  — Premier  ordre.  — Tout  le  confort  moderne.  — Trèa  re- 
commandé aux  familles.  — Appartements  au  midi.  — Restaurant.  — Grand  hall. 
— Jardin.  — Salles  de  bains  privées.  — Chauffage  central.  — Ascenseur  élec- 
trique. — Téléphone  1.69.  — English  spoken. 


Morgat 

GRAND  HOTEL  DE  LA  PLAGE 

Le  mieux  situé. -80  chambres  très  conforlables.  - Électricité.  - Salles  de  bains 
hygiéniques.  -W.-C.  à chaque  étage,  -3  salles  à manger. -Sïvv.  par  petiles  tables. 
Diplômé  T.  C.  F.  ; recommandé  des  A.  G.  A,,  A,  G.  F.  - Garage  gratuit.  - Téléphone 
n®  i.-  Autobus  au  débarcadère  du  Fret,  desservi  par  fiidïcL  — Bateaux  et  voi- 
tures pour  excursions.  - Tennis.  - Parc.  - Arrangements  pour^séjour,  - Adresse  télé- 
graphique : TERRNE-CROZON,  TÉRÉNÉ,  Propriétaire 

Morgat 

Grand  Hôtel  de  la  Mer 

Premier  Ordre 

Accès  direct  sur  la  plage.  — Situation  unique  sur  la  mer. — Ajtpartemenls  avec 
salle  de  bains.  — Eau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — 
Salon  de  coiffure.  — Vaste  parc-tennis.  -'•Voitures  et  bateaux  automobiles  pour 
excursions.  — Service  automobile,  desservant  tous  les  bateaux,  du  Fret  A Morgat 
et  vice-versa.  — Postes  et  Téléphone  dans  l'Hôtel.  — l*r prix  du  T.C.  F.  Concours 
du  Bon  Hôtelier.  — Location  de  villas,  vente  de  terrains.  A.PECHIN,  Propr. 


— 129  — 


Type  a-5 


Nantes 

PLACE  DU  TKÉATRE-GRASLIN 

Grand  confort  moderne,  — Ascenseur.  — Appartements  avec  bains  et  toilette 
— Salons  privés.  — Garage  dans  l’hôtel.  — Téléphone  6.35.  — A.  G.  F.  — 

A.  G.  A.  Direction  : F.  GASNIER-CRÉTAUX 


Nantes 

HOTEL  DES  VOYAGEURS 

24,  rue  Crébillon  et  place  du  Théâtre-Graslin. 

Ascenseur.  — Ghauflage  central.  — Salles  de  bains.  — Eau  courante,  froide 
et  chaude,  dans  les  chambres.  — Vaste  hall.  — Garage.  — Téléphone  4.08. 

Direction  : F.  GASNIER-CRÉTAUX 


Nantes 

CENTRAL  HOTEL 

Ouvert  en  1914 

i6o  chambres  modernes.  — Restaurant  à prix  fixe 


Néris 

GRAND  HOTEL  DUMOULIN 

DE  TOÜT  PREMIER  ORDRE 

£N  FACE  DES  THERMES 

y illas  pour  familles 

Garage  pour  autos 

Electricité 

Omnibus  à tous  les  trains 


Néris-leS"Bains  (Allier) 

GRAND  HOTEL  DE  PARIS 

Établissement  de  premier  ordre.  — Situé  en  face  de  l’Etablissement 
thermal.  — Pavillon  et  villa  avec  vaste  terrasse  bien  ombragée,  eu  face  le  parc 
et  le  Casino.  — Excellente  cuisine  sous  la  direction  du  propriétaire.  — - 
Arrangements  pour  familles.  — Auto-garage  fermé  avec  fosse.  ~ Electricité 
dans  toutes  les  chambres.  — English  spoken.  — Téléphone  6,  — A.  C.  F. 


Néris-les-Bains 

GRAND  HOTEL  LÉOPOLD 

PREMIER  ORDRE.  — Le  plus  près  de  VEtablîssernent  thermal.  — Res- 
taurant. — Arrangements  pour  familles.  — Régimes.  — Service  parpeiitefi 
[ühles.  — Electricité.  — Téléphone.  — Grand  jardin  ombragé.  — Garage  avec 
fOsse.  H.  CHARTROU,  Propriétaire-Directeur 
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3>TIC1:E3 


HOTEli  HEGtîESGO 

Le  plus  luxueuY  hôtel  du  monde 


Situation  unique  sur  la  Promenade  des  Anglais, 
près  de  la  villa  de  d ?c  du  hivoli. — A deux  minutes 
du  Jardin  public  et  Casino  municipal. 

Renferme  le  tout  dernier  raffinement  du  confort  moderne 

Restaurant  avec  grande  terrasse  donnant  sur  la 
Promenade.  — Grand  hall.  — Grill-room,  Bar.  — 
Salle  de  Fêtes  et  salle  de  Concert.  — Salons  de 
coiffure.  — Postes  et  télégraphes 


Nombreux  appariements  — 3oo  chambres 
Chaque  chambre  avec  antichambre^  Salle  de  bains 
et  IV. *C.  privés 

TÉLÉniomi:  dans  toutes  les  chambius 

Chauffage  central  par  eau  chaude 

INSTALLATIOxN  SANITAIRE  MODÈLE 
Direcleiir  général  : Henri  NEGRESCO 

du  Casino  municipal  de  Nice  et  Enqhien-les-Baîns 


LE 


Nice 

G R A ND 


HOTEL 

1 il  nrnvir 


E„^co“  Nlas^éna  - 000  salons  Jt  groxtoé 

i ccn™'- Vp%“ 


I rommunicaotes.  

— Nice  ^ 

t~TOTEL  BEA.U  R1VA.GE 

Quai  du  MidU  gj  /■“i'ifl  danrioutes  les  chambres. 
■’Applnemtts't  SSoVave^  sallos  do  bains  privées  commun.- 

I cantL*^,  - Arrangements  pour  séjo..^ SSjTTSrEXÎmc 

Nice 


Nice 

ATLANTIC 


HOTEL 


I {muvelternent  construit,  en  plein  l,s  dioicr» 

Un  tics  hùlels  les  i-lus  modernes  cl  "“^“«OO  chambres’  avec  eau  fhauÿ  et 
Dcifcriionnemenls  de  confort  cl  d hygie  ®’  calle  de  bains  privée  et  toilette. 

fJoTde  courante.  - 'OOShsmbres 

I Ma(jni/ii]ue  Restaurant  Louis  XVI.  oHïN  — Maison  suisse  rcnommce- 

' Annexe  de  VHOTEL  ATLANTIC  : HOTEL  f et  des  casinos.  - 

I ^...'.:' - ÀSaeme'’ntB  ppjrMSISliiSaJi^^ 

HOTEL  'W^ÉsTMINST  ER 

, ....... 

Plein  midi.  - Jerdio  d hiver  g^Y  ^%laison  très  recommandée 

I ,,eliles  tables.  - Arran.eme^nj^  dcp^.;s^3^0^  propriétaire 

- ■""*  ~ ^ Nice 

HOTEL  DU  LUXEMBOURG 

Promenade  des  Téléphone  ô.*?!) 

„.U - fr«  “Xi  ’ 


Loui 
HOTEL  DES  E" 


inée.  - L/mu//«ÿc 
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Nice 

HOTEL  PETROGRAD 

MAISON  DE  FAMILLE  DE  PREMIER  ORDRE 
AVEC  GRAND  JARDIN  FACE  A LA.MER 
H.  LANZREIN,  Propriétaire-Directeur  


Nice 


HOTDEÎllj  3V®ÉST’:FtOI»OXjiEï 


ENTIÈREMENT  NEUF 

Ouvert  en  janvier  1920.  -rr-  Construit  dans  Tarière  la  plus  aristocra- 
tique de  la  ville.  — A 3 minutes  de  la  mer  et  des  Casinos.  — Situé  en 
plein  midi,  très  tranquille. — Muni  des  derniers  pertectionnements  de 
confort  le  plus  moderne. — 150  chambres  avec  eau  courante,  chaude 
et  froide.  — Salle  de  bains.  — W.-C.  et  salons  privés. 

GRAND  HALL  - SUPERBE  RESTAURANT  - CUISINE  RENOMMÉE 

Nice 

OECIL  II  OTEE 

En  face  la  Gare 

Ouvert  toute  Tannée.  — Maison  de  premier  ordre 
CONFORT  MODERNE.  - GRAND  RESTAURANT 
TÉLÉPHONE  22-56 


mice 

LE  SPLENDID  HOTEL 

Boulevard  Victor  Hugo,  50 

150  chambres.  — Téléphone  à grande  distance  dans  toutes  les  chambres.  - dO  ha 
prités  communicants.  ~ Le  Splendid  hOtel  a sans  contredit  les  chambres  les  plus 
spacieuses  de  Nice.  •—  Il  est  situé  en  plein  centre  et  en  plein  midi  dans  un  jardin..  — 
Arracgemenls  à partir  de  35  fr.  — Téléph.  : 25-81  et  35  94.  — Acb'esse  télt'if  capjiiçtie  : 
Splcndid-Nice.  Eugène  TSCHANN,  Propriétaire-Directeur 

GRAND  HOTEL  DU  LOUVRE 

Boulevard  Victor-Hugo 

Plein  midi  «t  plein  centre.  — A trois  minutes  de  la  mer  et  des  casinos.  — Dernier 
confort.  — Chauffaga  ceDlrtrl.  — Eau  courante,  chaude  et  froide.  — Ascenseur.  ■— 
Appartements  avec  salles  dé  bains  privées  et  doubles  W.-C.  — Cuisine  réputée.  — 
Arrangements  pour  familles  etséjour.  — Garage.—  Téléphone  24-93. 

MARTIN,  Prop.  M.èrnti  maison  : Le  Grand  Hôtel,  Saiul-Gervais-les  Bains 
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M/ce 

HOTEL-PENSION  SUISSE 

Maison  suisse  renommée-  — Premier  ordre.  — Silualion  magoifique  sur  le  bord 
de  la  mer.  — Vue  splendide.  — Jardin.  — Bains.  — Calorifère.  — Téléphone.  — 
Lumière  électriqu».  - Ascenseur.  — Arrangemculs  pour  familles  — Chauffage  central  à 
eau  chaude  partout. J. -P.  HUG,  Propriétaire 

MÏc® 

HOTEL  CÔKTÎHENTAL 

Place  Mozart  et  avenue  Durante 

Près  de  la  mer  et  des  casifios,  attenant  an  TENNIS-CLUB.  — Entièrement  trans- 
formé. — Plein  midi.  — Grand  jardin.  — Tout  le  confort  le  plus  moderne. — Automobile 
à la  gare.  Nouvelle  Direction 

M/ce 

HOTEL,  VOLIVA.Y 

Jardin  Albçrt-h^.  — Lapins  belle  situation  de  Nice,  face  au  casino  delà  jetez. 

— Plein  midi.  — De  premier  ordre.  — Vue  sur  la  mer.  — Dernier  cri  du  confort 

moderne.  — Lavabos'  à eau  courante,  chaude  et  froide.  — Nombreuses  chambres  avec 
salles  de  bains  privée.  — Chauffage  central.  — Ascenseur.  — Tclcphone  dans,  chaque 
chambre.  - Prix  modérés.  MM.  P.  BARABEAU  et  G.  BUZDLIN,  Prop 

Nice 

Boulevard  Yictor-Hugo.  — Ouvert  toute  l’année 

J.irdin  plein  midi.  — Situation  centrale,  dans  le  plus  beau  quartier  près  des  casinos 
cl  de  la  mer.  — Eau  courante,  chaude  et  troide  dans  toutes  les  chambres.  — Cliambres 
avec  salles  de  bains  privés,  — Cuisine  réputée.  — Arrangements  spéciaux  pour  fa- 
milles. — Prix  modérés,  — 'Téléphone  25-70.  — John  AGID,  Propriétaire-Direc. 

MfcS 

GRAND  HOTEL  DE  PARIS 

Boulevard  Carabacel 

Ouvert  toute  l’année.  — Plein  midi.  — Très  beau  jardin.  — Tout  le 
confort  moderne.  — Ascenseur.  — Téléphone  27-57. 

Madame  LEBRUN,  Propriétaire 

Mice 

&EAND  HOTEL  DU  MONT  BOSON 

Le  plus  beau  panorama  de  la  Riviera.  — Tout  le  confort  des  Palaces  à des  prix  ; 
Irks  modérés.  — Plein  midi,  — Eau  courante  dans  toutes  les  chambres.  — Grand  jar-  i 
din.  — Forêt  de  pins.  — Service  d'aulos  avec  la  ville.  — Garage.  — Téléphone  5V-bo. 

J. -A.  CAVIER,  propriétaire-directeur 

Nice 

C3r:O.X3Vr.A.LXîX  - laiOTEïL. 

Place  Grimaldi.  — Ouvert  toute  l'année.  — Bureau  de  poste  sur  la  place.  — 
deux  minutes  à pied  de  la  mer  efdes  casinos.  — Plein  midi.  — Plein  centre.  — Chauf- 
fage central,  — Lavabos  à eau  courante  chaude  et  froide  dans  chaque  chambre.  — 
Appariements  avec  bains  et  w.-c.  privés.  —Grand  jardin.  — Ascenseur.  — Auto-garage. 
~ Autobus  gare.  POLLIAND  ET  VAILLANT,  propriétaires 

M/ce 

GRAND  HOTEL  DES  PALMIERS 

Boulevard  Victor-  Hugo 

Ouvert  toute  Cannée.  — Entièrement  remis  à neuf  en  1921  avec  tout  le  dernier 
confort.  — Sitnation  centrale.  — Plein  midi  — Eau  courante  partout.  — Bains  privés. 

— Jardin.  — Garage. 
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Nice 

KCOTB3L.  SOr^IBE 

Avenue  GeorOes-Clemenceau.  — plein  centre.  — Ptein  midi,  — A K mlnnles  de 
ia  ^are.  de  la  met'  et  des  casinos.  — 80.  ciiambres,  toutes  avec  salle  de  bains,  la  plupart 
avec  W -G.  privé.  — Cuisine  de  tout  premier  ordre.  — TEREILLE,  Propr  -Direclcur. 
i1/dme  direction  : Hôtel  Prince  de  Galles 

^ Nice 

HOTEL  DE  SUÈDE  ET  COSMOFOLITAIH 

42,  avenue  du  Maréchal-Foch 

Situation  centrale.  — Plein  midi.  — Contort  moderne.  - Chauffage 
central.  — Ascenseur.  — Arrangements  pour  familles ^et  pour  séjour.  — 
Téléphone  34-50.  — Direction  française.  E.  6ÂINVILLÈ  et  G’'. 

Nice 

HOTBIu  DE  3L.IÉC3-E 

Boulevard  VictoF’Hugo,  48  — Angle  rue  Gounod.  — Position  centrale  et 
tranquille  en  plein  midi  — Ascenséur.  — Lumière  électrique  — Bains.— 
Chauffage  central  dans  toutes  les  chambres.  — Prix  modérés.  — Télé- 
phone  34.28.  — L'été  à Vichy  \ Hôtel  du  Palais.  — TACHARDf  Propr. 

Nice 

OOjXOOÏiDI  A-MOTEL 

12,  rue  Cotta.  — A 100  mètres  du  Crédit  lyonnais.  - Téléphone  32-37. 

— Cabinet  de  toilette  avec  eau  châude  et  froide  courante  attenant  à 
chaque  chambre.  — Cuisine  de  famille  très  soignée.  — Bains.  — Elec- 
tricité.  Ascenseur.  Chauffage  central . Plan  et  tarif  envoyés  sur  demande. 

Nice 

Ï3COT-EÎ1L.  GrOTJlSrO’JD 

3,  rue  Gounod.  3,  boulevard  Victor-Hugo-  — Ouvert  toute  l’année.  — 
l'^ntièrement  neuf.  — Confort  et  élégance  d’un  grand  hôtel  dans  un  cadre 
plus  intime.  — Ascenseur.  — Salles  de  bains.  — Lasvn-tennis  et  jardins, 

— Pension  l’été  depui.s  15  fr.  ; l’hiver  depuis  18  fr.  — Très  recommandé. 

Wei 

I-IOTÆSXi  X>Æ3  JEIJEL  jsr  m 

EX  RESTAURANT  DES  PHOCÉENS 

Face  gare  P.-L.-M.  — Ouvert  toute  l’année.  — Cuisine  soignée.  — 
Cave  renommée.  — Eau  courante,  chaude  et  froide.  — Bains.  — Chauf- 
fage  central.  — Ascenseur.  — Téléphone  : 25-08-  BOUIS,  Prop. 

^ Nice 

IIOTEL  rtlCHEMOIST  KT  DE  I\USSIE 
Avenue  Durante,  11,  près  de  la  p;are.  — Entièrcinenl  remis  a neuf  et  ouvert  de 
'■epicinbre  a juin.  — Plein  midi. — Grand  jardin  et  parc.  — Chau/fhqr.  central.  — 
Ascenseur.  — .Magnifique  liall-rcslauraut.  — Salles  de  bains.  — Cuisine  renom- 
niée.  — Gave  de  premier  ordre.  — Service  assuré  par  personnel  des  plus  stylés  — 

• tarage.  — Box.  — Téléphone  23.  60.  — Pension  depuis  16  fr.  et  arrangeraenls  pour 
' Ed.  FEOLDE,  Propriétaire-directeur 

Nice 

HOTEL  DE  E-IVOLI 

Rue  Pastorelll.  — Entièrement  remis  à neuf.  — La  situation  la 
plus  ventrale  - Plein  midi,  — Confort  moderne.  — Chauffage  central. 
Ascenseur  — Téléphone  25.11.  — Très  reoominand'é. 

EdifïOiid  VERMEULEN.  Nouveau  Propriétaire  
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Nice 

HOTEîXj  ODESKTT'Il.^Xa 

37 , Avenue  dü  Maréchal-Foch  (angle  avenue  de  la  Gare).  — Ouvert 
toute  Tannée.  — Remisa  neuf.  — Electricité.  — Ascenseur.  — Bains. 

— Chauffage  central  dans  toutes  les  chambres.  — Arrangements  pour 
familles  et  pour  séjour.  — Téléphone  33.^7.— J.  VIALE,  Propriétaire- 

Nice 

ÜOTEL  E.iaÜEIL,IEXJ 

30.  rue  Assalit.  — Ouvert  lo»rlc  l’aanée.  — Près  de  la  gare,  à deux  minutes.  — 
EDlièremenl  Iransformé  en  1919.  — Plein  midi.  — Confort  moderne.  — Bains.  — Electri- 
cité. — Cuisine  très  soignée.  — Pension  depuis  16  fr.  et  arrangements  pour  familles. 

— Chambres  depuis  6 fr  — .lardin.  — Garage.  — Chauffage  central.  — Téléphone  38-00 

Paul  RICHARD,  Propriétaire. 

Nias 

GRAND  HOTEL  NOAILLES 

Meublé.  — Ouvert  toute  l’année 

Avenue  de  la  Victoire,  70.  — Eau  courante.  — Chauffage  centra!.  — Salles  de 
bains  à tous  les  étages.  — Chambres  avec  salle  de  bain  et  cabinet  de  toilette.  — Con- 
fort moderne.  — Ascenseur.  — Hall.  — Salles  de  correspondance.  — Salons.  Tél.  37-94 
J.  JONDET,  Propriétaire  

Nice 

GRAND  HOTEL  DE  LA  POSTE 

16,  rue  Chauvain  (angle  rue  Hôtel-des-Postes) 

Meublé  très  confortable.  — Chambres  depuis  8 francs.  — Chauifage 
central  assuré.  Tél.  — Bains.  — Mme  MARTIN,  Propriétaire. 

L’été  à AIX-LES-BAINS,  Hôtel  Lafayette.  — Recommandé 

Nice 

ECC3T3E33L  OOTTA. 

45,  rue  du  Maréchal-Jolfré  (ancienne  rue  Cotta).  — Plein  midi.  — Plein 
centre.  — Confort  moderne.’—  Lavabos  à eau  courante  — Chauifage 
central.  — Grand  hall.  — Salle  de  bains.  — Cuisine  très  recommandée. 

— Téléphone  33-03-—  Prix  modérés.  — Mme  PANIGHETTI,  Propriétaire. 

Nice 

HOTIDIj  OOIjDB3E!H.T 

Rue  Lamartine,  34.  — Belle  exposition  au  soleil.  — Jardin.  — Vastes  et  belles 
chambres  — Cuisine  soignée.  — Confort  modei  iie.  — Ascenseur  élecirique.  — Chauffage 
central.  — Elcctricilé.  — Salles  de  bains.  — Installation  entièrement  neuve.  — Tél. 
24>38.  L’été  : Hôtel  BEAUPARLANT,  Vichy.  — L.  BAUDART,  Propriétaire. 

Nice 

HOTEIX.  3Vr.A.33IS03Sr 

Hôtel -villa,  ouvert  en  tPSf 

Dans  un  cadre  intime  et  élégant  le  confort  des  Palaces 
Plein  centre.  — Au  midi.  — Superbe  jardin. 

Nice 

HOTEL  SAINT-GOTHARD  et  Beau  Séjour 

Meublé.  — Ouvert  toute  l’année 

Rue  Paganini.  20,  à droite  de  l'avenue  Thiers,  é une  minute  à pied  de  là  gare.  — 
Grand  hall.  — Ascenseur.  — Chauffage  central.  — Salles  de  bains  — Chambres  depuis 
6 francs.  — Téléphone  29-41.  — DELON,  Propriétaire  
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fücê 

HOTEL  MIRABEAU 

15,  avenue  Malausséna 

Ouvert  toute  l’knnée.  ~ Confort  moderne.  Chauffage  central.  — 
Ascenseur.  — Téléphone  33-67.  VIAL,  Propriétaire 

Nice 

HOTEL-PENSION  BEAU-SOLEIL 

1.  Avenue  Notre-Dame 

Ouvert  toute,  l’année.  — Silualion  tranquille.  — Plein  midi  — Chauffa^re  central.  — 
Jardin.  — Salles  de  bains.  — Service  par  petites  tables.  — Cuisine  soifjnée.  — Pen- 
sion d’hiver  de  décembre  à avril  depuis  20  francs.  Pension  d’été  depuis  16  francs. 
G.  DUCOEUR,  Propriétaire 

Nice 

HOTEL  VILLA  SAINT-PIEEEE 

2,  Avenue  des  Fleurs 

Pré»  la  promenade  des  Anglais.  — Arrêt  du  tramway.  — Ouv«  rl  toute  l’année.  — 
Recommandé  aux  familles.  — Chauffage  central  .^Salles  de  bains.  Jardin.  — Cui- 
sine soignée.  — iService  par  petites  tables.  — Pension  d’hiver  depuis  18  francs.  — Pen- 
sion d’été  de  mai  à novembre  depuis  15  francs. VAÜDQUX,  Propriétairfe 

Nice 

ï>EIVSIOIV  MASSELirsr 

115,  boulevard  Gambetta 

prein  raidi.  — CliaufFage  central.  — Jardin.  — Chambres  confortables' 
et  cuisine  très  soignée  faite  par  le  propriétaire.  — Pension  depuis 
16  francs.  — Saison  d'été:  Châtel-Guyon.  Hôtel-Pension  KRJBMER 

__ 

HOTEL  D’ORSAY  ET  DE  LA  GARE 

20,  rue  d’Alsace-Lorraine 

Complètement  remis  à neuf.  — Plein  midi.  — Chauffage  central.  — 
Salles  de  bains.  — Téléphone  45-02. 

Nice 

HOTElIji  T>TJ  3VHX>X 

MEUBLÉ 

16,  rue  d'Alsace-Lorraine.  — Ouvert  toute  l’année.  — A une  minute  de  la  f/are.  — 
Ohaùifagc  central.  — Salles  de  baius  — Chambres  confortables  et  propres  deimis 
S francs.  Mme  BRETON,  Propriétaire 

Nice 

HOTESXj  T3ELIA.3>a'03Sr 

15,  Avenue  Auber 

Elégant  et  gracieux  bétel,  près  de  la  nier  et  des  Casinos.  — Situé  sur  la  magnifique 

Cia  ce  Mozart.  — Eau  courante  chaude  et  froide  partout.  — Appartements  avec  salles  de 
ains  privés.  — Ascenseur.  — Téléphone  30-69.  — Prix  modérés.  — Arrangements 
}>our  famille.t  et  séjour  prolongé.  GONIN,  Propriétaire 

Nice 

HOTEL  MIGNON 

9;  rue  Alphonse-Karr  et  18,  rue  du  Maréchal  Joffie 
Très  recommandé  -r-  Près  la  promenade  des  Anglais  — Tout  le  confort.  — 
Ouvert  toute  Vannée.  — CliauQhge  central.  — Salons.  — Fumoir.  — Jardin  ensoleillé.  — 
Pension  complète  depuis  16  fr.,  l’hiver  — Arrangements  pour  familles.  — 
Prix  réduits  pour  rété. 
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Nice 

■V«riIjIjIA.3VE’JS  XKOVæSXa  {Meublé) 

33,  rue  de  l'Hôtel 'des -Postes.-^  Ouvert  toute  Plein  contre — 180  chambre» 

avec  téléphone. — Eau  courante  chaude  et  froide.  — Appartements  avec  baius  et  W.rC 

RESTAURANT,  56,  riæ  Gioffredo,  près  la  place  Masséna 
Autobus  à tous  les  trains  E.  RAVON,  prop.  de.sdeux  établissements 

__ 

RESTAURANT  DES  GOURMETS 

9,  place  Masséna 

Plein  centre.  — Prix  fixe,  6 fr.  25  et  10  fr.  25.  — Service  à la 
carte.  — Spécialités  niçoises.  — Cuisine  très  soignée.  — Cave  réputée. 
--  English  spoken.  — Téléphone  32-63.  Fils  PBAT,  Propriétaires 

Nice 

r»EIVSIOIV  IIVTEE-IVOS 

2i,  rue  Hôtel-des-Postes, 

Ouverte  toute  l’année.  — Eau  courante  chaude  et  froide.  — Salles  de  hnios.  — 
r.hauflage  central.  — Prix  modérés.  — liéductidn  en  été.  — Arrangements  pour 
familles  et  séjour  prolongé.  — Maison  très  recommandée. 

Mme  Vve  Eug.  AUTRIQUE.  Propriétaire  belge 

ffiico 

MARCELL’S  HOUSE 

41,  avenue  de  la  Victoire 

Plein  centre.  — Très  recommandé.  — Confort  ultra  modetme.  — 
Chambres  luxueusement  meublées.  — Chauffage  central.  — Salles  de 
bains.  — Eau  courante  chaude  et  froide.  — Ouvert  toute  l’année. 

Mcê 

PENSIONNAT  POUR  JEÜPŒS  FILLES  (La  Maison  Blanche) 

Ancien  hôtel  Bristol,  boulevard  C^abacel.  Inîernal  pour  les  élèves  du  lycée.  — 
(Classes  élémentaires.  — Institut  des  arts  féminins.  — Cuisine.  — Repassage.—  Modes. 
Danse.  — Piano,  violon.  — Langues  étrangères,  etc.  — Grand  jardin  ensoleillé.  — 
Toutes  les  classes  et  les  chambres  en  plein  midi.  — ChaufTage  central,  etc.,  etc. 
Directrice:  MH*  AZîNIERES,  agrégée  de  rÜDiversilé 

ÏVic© 

Villa  ‘ ‘ LES  DÉLICES  ” (Maison  de  repos  et  de  régimes) 

16,  boulevard  du  Mont-Boron  et  2,  l'oute  Forestière  (2Vfi.  : 

Grand  confort  moderne.  — Chambres  ensoleillées.  — Véranda,  terrasses  et  bal- 
(,1'iis.  — Grand  jardiu  en  plein  midi.  — Allilude  naoyenne.  — Vue  splendide  sur  la  ville, 
la  mer  cl  les  montagnes.  — Site  merveilleux  au  voisinage  d’une  forêt  de  pins.  — Train- 
ways  à lOOmèlres,  — Soins  familiaux.  — MARTINAUD,  Médecin-Directeur, 

Nice 

CH  JOÜGLA,  JOUGLA  ET  PAYEN  SÜOC" 

Rue  Gioffredo,  55  (PI.  Muss.êna).  Aoence  fondée  en  1888  et  depuis  fonctionnant 
a Aice,  sans  interruption.  — Location  ue  villas  et  d’appartements.  — Propriétés  d'agré- 
ment, hôtets  cl  pensions  à vendre,  à Nice  el  sur  le  littoral  — La  plus  ancienne  agence 
et  la  mieux  réputée.  — Ad.  télcgr.  : Jougl\-P.\yen-Nick  • 

MCG 

AO-EîKrOEî  Xji^T'3?:Ê3S 

10,  avenue  Félix- Faure  (GRAND  HOTEL).  — Fondée  en  1842.  — La  plus  anc  ienne 
(tu  littoral.  — Lot-ation  de  villas  el  appartements  meublés  el  non  meublés.  — Ventes  et 
achats  de  propriété*.  — Ventes  el  achat.*  de  fonds  de  commerce.  — Adresse  télétjra- 
phique  : AGENCE  LATTES,  Nice.  — Téléphone  21.82. 

Henri  VAGNAIR,  Directeur-Propriétaire 
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Nice 

^C3r3E23SrOE  IFÏ. XJ 3B* -âL 13  ^ 

37,  boulevard  Dubouchage.  — Téléphone  38.78 
La  plus  important-  du  liltoial  pour  les  transactions  immobilières,  lu  location 
ûes  villas  et  des  appartements  meublés  on  non  irienblcs.  — Vente  de  tous  fonds  de 
commerce.  — Iir-KJc  d’immeubb  s.  J.  RUFFARD,  Propr. -Directeur 

Nice 

AGENCE  COSMOPOLITE 

45.  rue  de  l’Hôtel-des-Postes,  45.  — Syndicat  foncier.  — Agence  de  la 
•Méditerranée  (les  plus  importantes  maisons  du  Littoral  réunies).  — Maison  londée 
en  1888.  — Ventes  et  locations  : Villas,  imm-ubles,  propriétés  et  terrains,  ap- 
pariements, fonds  de  commerce.  — Toutes  transactions  immobilières.  — English 
spoken.  — Si  parla  italiano.  — Tél.  2'».o8. 

Nice  (Gôte-d’Azur) 

TÉLÉPHONE  23-31 

Si  vous  voulez  acheter  ou  vendre 
Villas,  Domaines,  Propriétés,  Hôtels,  Fonds  de  commerce,  ou 
Louer  villas  et  apparterr^ents,  adressez-vous  au 
COMPTOIR  FONCIER,  35,  rue  Giolfredo 
/Vice 

AGENCE  H.  GARA  G 

1.  rue  Maréchal-Pétain  (1er  étage),  ex-rue  Garnier.  — Transactions  immo- 
bilières et  commerciales.  — Maison  fondée  en  1904,  — Sérieuses  références. 

— Tél.  42-38.  — Service  spécial  pour  les  Fonds  de  Commerce  et  Industries 

André  POULAIN,  Directeur-Propriétaire 

Nice 

Le  service  immobilier  du 

ioü:e=l:ms-a.ü 

4.  rue  J.-Serraire  (près  église  N.-D.),  tél.  44-81  (locatien  et  vente  de 
villas,  appartements  meublés  et  fonds  de  commerce),  est  ouvert  toute  l’année, 
de  9 h.  à 12  h.  et  de  14  h.  à 19  h.,  sauf  dimanches  et  fêles. 

Nice 

Vente,  Achat,  Location,  Propriétés,  Terrains,  Villas, 
Appartements,  Fonds  de  commerce 

House  and  Estatc  Agents  under  direct  English  Management 

AOENCE  MÉTROPOLE 

21,  nie  d’Anixlctcrre  ; 1,  me  .racques-Serraire.  — Tél.  30-70. 

Nice 

BUFFA-OFFICE 

10,  rue  du  Maréchal -Joffre 

Agence  de  location. — Vente  de  villas,  immeubles,  fonds  de  commerce,  etc. 

— Sérieuses  rcf&epnces.  — English  spoken. — Se  habla  cspaiiol. 

Nice 

“ 0-ÉlSrÉR.AL  OFFICE  ” 

Transactions  immobilières.  — Locations,  33,  avenue  Maréchal- 
Foch.  — Téléphone  : 23-72.  — Comptoir  commercial.  — Impor- 
tation. 
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Nice 

COMPTOIR  IMMOBILIER  LYONNAIS 

18,  rue  de  la  Buffa 

Vente,  achat,  gérance,  location  de  villas  et  appartements.  — 
Téléphone  : 37-44.  A.  BLANC-GONNET,  Directeur 


Nice 


POUR  COLLECTIONS 

qRAND  CHOIX 


19.  RUÉ  H O T É L-  DES  - POSTE  S ; ( PL  WàSON  ). 


Nîmes 

GRAND  HOTEL  DU  LUXEMBOURG 

!•*  ordre. — La  plus  belle  situation'sur l’Esplanade,  près  des  Arènes.  — Gonfor" 
table  moderne.  — Vaste  hall.  — Electricité.  — Garage.  — Cuisine  très  recom- 
j mandée.  — Ascenceur.  ^ — Téléphone  2.75.  — Chauffage  central.  — Apparte- 
I ment  salon  et  salle  de  bains.  — Ènglish  spoken,  AURIG,  Propriétaire 

Nîmes 

GRAND  HOTEL  Dü  CHEVAL  BLANC  ET  DES  ARÈNES 

1*'  ordre.  — Bien  situé  en  face  des  Arènes.  — Chambres  modernes  au 
ripolin.  — Exposition  au  midi.  — Vue  agréable  sur  iardins.  — Lavabos  avec  eau 
chaude  et  eau  froide.  Chauffage  central.  Bains.  Doucnes.  W.-G.  à chasse. Garage 
gratuit  à l’hôtel.  Cuisine  et  cave  soignées.  — Prix  modérés.  — Omnibus  gare: 
Tél.  0.03.  Correspondant  Auto-Club  France  et  Belgique.  — L.  AUBERT,  Prop 


Nîmes 

GRAND  HOTEL  D’EUROPE  ET  DE  PROVENCE 

Place  de  la  Couronne 

Chauffage  central.  — Electricité.  — Cuisine  très  recommandée.  — Omnibus 
L tous  les  trains.  — Prix  modérés.  — T.  C.  F.  — T.  G.  B.  — The  C.  T.  G. 

E.  FISCHBACH,  Propriétaire 


Nîmes 

ID  XJ  n.  -A.  KT  x> 

Maison  fondée  en  1790.  — Boulevards  de  l’Esplanade  et  Amiral-Courbet  sur 
la  route  Nationale  de  Montpellier-Lunel  à Remoulins.  — Restaurant  de  tout 
premier  ordre.  — Réputation  mondiale  comme  cuisine  et  cave.  Chauffage- 
central.  Tél.  0..34  pour  toute  la  France.  DURAND,  Propriétairg 


Orléans 

GRAND  HOTEL  SAINT-AIGNAN 

Square  Gambetta,  Orléans,  — De  tout  premier  ordre.  — Appartement» 
avec  salon  particulier  et  bain-toilette.  W.-G.  — Chauffage  à vapeur.  — Auto- 
garage.  — English  spoken.  — Lift.  — Autobus  à la  gare.  — Téléphone  : 0.13. 
André  LEMAIRE,  Propriétaire 
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GrT=L^isrx^  ::i^<o^desXj 

• OUVERT  TOUTE  L'ANNÉE.  — Entièrement  remis  à neuf.  — Situation  unique 
au  raidi  sur  le  boulevard  des  Pyrénées.  — Appartements ‘avec  bains.  — Eau  chaude  et 
froide,  — Luic,  confort,  hygiène  moderne.-- Ascenseur,  téléphone;  garage,  jardin  d hiver. 

— ChauITage  central  dans  toutes  les  chambres.  — Arrangetpents,  pension  pourséjoug. 

A.  MEILLON,  Propriétaire  de  ï Hôtel  d' Angleterre,  à Cauterets 

GRAND  HOTEL  DU  PA-LAIS  ET  èEAUSÉJOUR 

Sur  le  boulevard  des  Pyrénées,  à côld  du  Palais  d’Hiver,  — Ouvert  toute  l’afinée.  — 
De  tout  l*r  ordre.  — Recommandé  aux  familles.  — Vue  unique  sur  la  chaîne  des  Pyré- 
nées. — Plein  midi.  — 160  chambres.  — 25  salons.  — Grand  confort.  — Ascenseurs*.  — 
Chauffage  central.  — Electricité  partout.  — Bains  et  appartements  avec  salles  de  bains. 

— Beau  jardin  abrité.  — Arrangements,  pension  pour  séjour.  — Garage.  — Tél.  1.07. 

T-  BONNAFON,  Propriétaire 

IP^SÈii 

SIXTES 

De  tout  1«' ordre  — Ouvert  du  1«^  oct-.d)?©  l""  juillet.  — Tout  le  confôi't 

moderne,  avec  chauffage;  central,  ascenseor,  salles  de  bains,  etc.,  étr.  — Grands  ei 
luxueux  appartements.  — Select  Society.  — Arrangements  pour  familles  et  pour 
séjour.  — Cuisine  de’tout  l*«^  ordre.  — L'éié,  Grand  Hôtel  d’Angleterre,  Luchon 
F.  SEGHIN,  Propriétaire-Directeur,  Successeur  de  GUICiBARD 

GRAND  HOTEL  DE  LA  PAIX 


Place  Royale.  — La  plus  belle  situation.  — Grand  confortable.  — Electricité.  — 
Bains.  — Chauffage  à vapeur.  — Lavabos  à eau  courante  dans  les  chan\bre.s.  — 2 élé- 
phùne.  — Ascenseur.  — kestaurant • — Prix  en  pension  et  arrangem.ents  pour  familles. 
— Correspondant  du  T.  C.  F.  — Garage  attenant  à l’hôtel.  — Autobus  à la  gare. 

BERNIS,  Propriétaire 


Remeublé  par  la  Maison  Maple  et  G^.  — Magnifiques  hall  et 
salons.  — Appartements  et  chambres  avec  salle  de  bains.  — 
Vue  incomparable  sur  les  Pyrénées.  — Ascenseurs  électriques.-*' 
Garage  moderne  et  grctuit.  — Le  Grand  Restaurant,  à l’instar 
des  meilleurs  de  Paris,  est  ouvert  toRte  l’année',  f—  Chauffage  à 
vapeur  dans  toutes  les  chambres. 

F.  CAMPAGNE,  Nouveau  Propriétaire 


Paw 


HOTEL  DE  FRANCE 

Place  Royale  et  Boulevard  des  Pyrériées 
Entièrement  reconstruit.  — Clientèle  de  arrandes  familles 
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Pau 

GRAND  HOTEL  DE  LA  POSTE 

Près  le  château  et  les  promenades.  — Entièrement  transformé.  — GhaulTage  à vapeui 
dans  toutes  les  chambres.  — Electricité.  — Bains.  — Téléphone  O.pl.  — Ascenseur.  - 
Le  plus  vaste  auto-garage  gratuit.  — Cuisine  et  caves  recommandées.  — Restaurant.  - 
Arrangements  pour  familles. — English  spoken.  — Se  hebla  esp.anol.  — Correspondant 
\.  G.  F.  — Omnibus  gare.  — DABBADIÈ,  Propriélaire. 

S^au 

HOTTE  0 0]VTTlINEiXTL"A.L 

Arrapgemenis  pour  familles  et  séjour.  — Appartements  avec  bains, 
W.-C.  — Ascenseur.  — Chauffage  central.  — Autobus  à tous  les  trains. 

1 NANTES,  Ceiitral-Hôtel  ; 

Meme  direction  j pqitiers,  Hôtel  du  Palais. 


PLEG-IKTA.  KLOTJBL 

10,  rue  Gassion 

Euticrement  neuf.  — Confort  moderne.  — Chauffage  central.  — 
Bains.-—  Depuis  M fr.  — PRAT,  Propriétaire. 

Pau 

XIO'T'EXjp  HHISI  T O 

• Ouvert  toute  l’année.  — Au  centre  de  la  ville,  près  la  Poste,  le  boulevard  du 
Midi  et  le  Palais  d'Hiver.  — Inslallaiion  nouvelle  et  confortable.  — Hydrothérapie.  — 
Jardin.  — Garage.  — Téléphone  2.98.  — English  spoken.  — Se  habla  espanol.  — Pen- 
sion depuis  20  fr.  — Même  Maison  : Cauterets,  33,  rue  de  la  Raillèrc. 
RAYMOND  COUTURE,  Propriétaire 

Pau 

HOTEL  DU  COMMERCE 

9,  rve  de  la  Préfecture.  — Situation  la  plus  centrale,  près  la  place  Royale  et  le 
Palais  d’Hiver.  — Entièrement  remis  à neuf.  — Confort  moderne.  — Elcclricilc.  — 
Chauffage  central.  — Recommandé  aux  touristes.  — Garage  gratuit.  — Téléjdione  5.02. 
~ Se  habla  espanol.  — English  spoken.  — Pension  depuis  15  fr.,  vin  compris 

J.  LACOUETTE,  Propriétaire 

Pau 

HOTEL  DE  L’EUEOPE  ET  MODERNE 

Situation  la  plus  centrale.  — Entièrement  transformé.  — Confort 
moderne.  — Cliauffage  central.  — Bains.  — Garage  — Appartements 
pour  familles.  — Pension  depuis  22  fr.  par  jour  (vin  non  compris) 
Téléphone  3.40.—  Recommandé  du  T.  C.  F.  — *D.  GRABETTE,  Prop. 


Pau 

LOCATION  D’APPARTEMENTS  ET  VILLAS 

Vente  d’immeubles,  propriétés,  terrains 
L.-O.  SARRADET  et  fils,  12,  rue  Taylor 

Ln  plus  ancienne  Açience  fondée  en  1847.  — Tél.  2-53. 

Pau 

A O E TV  O E H Y H É IS  É E IV  IV  E 

PLACE  DE  LA  HALLE,  6,  près  de  la  Pré.*'ecturc.  — Location  d’appar- 
tements et  de  villas  meublés  ou  non  meublés  à Pau  et  dans  la 
région  pyrénéenne.  — Vente  et  achat  d’immeubles  de  toute  nature.— 
Liste  et  renseignements.  — Téléphone  458.  P.  BARRERE 
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LOCATION  D’APPARTEMENTS  ET  VILLAS 

^ Vente  de  TerrainSy  Propriétés,  Immeubles  ^ 

(Renseignements  gratuits) 

AGENCE  MODERNE,  rue  Samonzet,  5 (près  la  Poste) 
JP^u 

O E3  3\r  rr  -ÆL  X-a  o x o 3E3 

Ancienne  agence  Bonrtlila,  2.  rue  G:iinbcll;i.  — L’agencp  la  mieux  placée  pour 
l'iustallatiofi  (h-s  Etranijers.  — Location  de  Villas  et  Apparie ments.  — reA/f«'.v 
d'immeubles. — Fonds  de  Comineicc.  — Assurances.  — Publicité.  — henseirjnements 
f)valuUs.  — Télégrammes  : Central  Office  Pan  — Tcléplioiie  2.39. 

Marcel  LESIRE,  Directeur 


Perpignan 

Gr  XX  ^ T<r  XD  3E3CO«3?EIXj 

Quai  Sadi  Carnot,  près  de  la  Préfecture  et  de  la  Poste.  — De  tout  pre- 
mier ordre.  — Hall  .superbe  — Ascenseur.  — Bains.  — Chaufl'age  central.  — 
Téléphone.  — Eleclricilé  pariouj,  —Arrangements  sanitaires  parfaits.  — Cuisine  et 
cave  spédalemeyit  recommandées.  — Prix  modérés.  — T.  G.  F.,  A.  C.  F. 

Eugène  CASTEL,  Propriétaire ^ 


Piei*r’effiteNesiaSas 

GRAND  HOTEL  DE  FRANCE 

Vis  à vis  de  la  gare.  — Ouvert  toute  l’année.  — Belle  vue  de  monlagne.  — Point  de 
départ  pour  Caulerets,  Gavarnie,  etc. — Neur.  — Confort  moderne.  — Electricité.  — 
Bains.  — Garage  avec  fosse.  — Cbarnbre  noire.  — Fumoir.  - Salle  de  billard.  --  Pnv 
modérés.  — Téleph.  IL  — T C.  F.  — Madame  RECOLIN.  Propriétaire 

Plontùières"ies"Bains 

GRAND  HOTEL  MÉTROPOLE  ET  DU  PARC 

Adresse  lélégrapbique  ■.  Métropole-Plombic.res.  — Téléphone  18. 

Entre  les  Parcs  et  les  thermes.  ~ Salles  de  bains  à tous  les  étages.  — Eau  cou- 
rante chaude  et  froide  et  chaufl'age  central  électrique  dans  chaque  chambre.  — Ascen- 
seur. — Tables  de  régime.  - Auto-garage.  — Vaste.s  jardins.  — Les  Villas  du  Parc 
(annexes).  — English  spoken.  — BAUDOT,  Propriétaire 

Poitiers 

GRAND  HOTEL  DU  PALAIS 

Le  plus  recommandé  aux  familles.  — Diplômé  du  Touring-Club.  — 
Chambrés  avec  toilette  à eau  chaude  et  froide  courante.  — Ascenseur. 
— Appartements  avec  bains.  — Chaudage  central.  — Garage.  — 
Téléphone  0.56.  — Omnibus de  l’hôtel  aiix  trains.  — PRIX  MODKRES 


Ramhouiiiet 

HOTEL  SAINT-HUBERT 

Sur  le  parc.  — Ouvert  toute  l’année.  — Electricité.  — ChauHago 
central.  — Eau  chaude.  — Restaurant  à prix  fixe  et  repas  fins  à la 
carte.  — Téléphone  : 38.  — Cave,  grands  vins.  — Tennis 


Rennes 

3E3COTEXj  CC>lXrTI3XrE3Xr  T./k.X* 

Ouai  Lamartine  et  rue  d’Orléans 
De  premier  ordre.  — Central  et  dans  le  plus  beau  quartier.  — 
Garage  pour  autos  — Chambre  noire.  — Grand  confortable.  — Grand 
estaminet.  — Omnibus  éi  la  gare.  — Pierre  DIOTEL,  Propriétaire 
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Biouen 

GRAND  MOTEL  DE  LA  POSTE 

De  tout  premier  ordre.  — Grande  réputation.  — Entièrement  transformé 
en  1911.  — 150  chambres.  — 50  appartements  privés  avec  bains  et  W.-C.— 
2 ascens.  — Chauffage  d’eau  chaude.  — Mêmes  maisons  : Royal  Hôtel,  Paris 
Gd  Hôtel  du  Parc,  Châtel-Guyon  — Majestic  Hôtel,  Tunis. —P.  LEBRUN,  Prop. 

tioyan 

^ O æs  - 3E3: 0 ’XT  ^ Xj 

A.  G.  F.  — De  tout  premier  ordre.  — Ed  façade  sur  la  mer.  — Appartements  avec 
salles  de  bains  pour  familles.  — Chambres  avec  eau  courante,  chaude  et  froide  — 
Arrangements  spéciaux  pour  longs  séjours.  — Garapc.  — Téléphone  22.  - 
Omnibus  auto  pare.  FANCIOLA  et  BIONNIER,  Propriétaires 

Royan 

GRAND  HOTEL  DE  PARIS 

Maison  de  prernier  ordre  ouverte  toute  l’année.  — Vue  sur  la 
mer.  — Bains.  — Electricité 

DEJEAN,  Propriétaire 

Royan 

FAMILY  HOTEL  AU  PARC 

Ouvert  toute  l’année.  — Situation  unique.  — Chauffage  central.  — 
Salles  de  bains.  — Electricité.  --  Garages.  — Téléphone  1.  — Cuisine 
soignée.  V PINSON,  J.  VERDAGUER.  Propriétaires 

Royan>«Rontaiiiac 

3E3C  O "3C*  ES  Xjb  1MT.1EL  jGl,'3PL 

OUVERTURE  EN  1913 

Sur  la  plagei  — Situation  exceptionnelle.  — 2’rés  recommandé  aux  familles.  — 
Ameublement  neuf.  — Electricité.  — Eau  chaude  et  froide.  — Téléphone  dans  chaque 
chambre.  — Salle  de  bains.  ^ Excellente  cuisine.  — Pension  tout  compris  depuis  14  fr. 
— Téléphone  131.  L.  DESPAGNET,  Propriétaire 

Koyan-RoutaîÊlac 

NOUVEL  HOTEL  DE  LA  PLAGE 

Entièrement  neuf.  — Vue  superbe  de  la  haute  mer.  — Chambres 
très  confortables,  éclairées  à l’électricité.  — Cuisine  très  soignée.  — 
Prix  très  modérés  — Arrangements  pour  familles.  — Service  automo- 
bile pour  gare  et  promenade.  - Tél.  214.  — BLANCHARD,  Prop. 

Hoyan-Saini-Geoi*ges-tie-Di€loane 

GRAND  HOTEL  DE  L’OCÉAN 

Sur  la  plage.  — Ouvert  toute  Va7inée.  — Téléphone  no  8.  — Chambres  confor 
tables.  — Lumièie  électrique  dans  tous  les  appartements.  — Table  d’bôtc.  — Restau- 
rant. — Cuisine  très  soignée.  — Prix  modéi'és.  — Arrangements  pour  familles.  — 
Garage  pour  autos.  — Agence  de  location-  — Omnibus  à tous  les  trains. 

A.  LAÇAGE,  Propriétaire 

Royan 

LOCATIONS  DE  VILLAS 

AGENCE  MODERNE,  34,  rue  Gambetta.  - Tél.  24.  - Paul  BROTREAU, 
directeur,  correspondant  du  Crédit  lyonnais.  — GR.\ND  CHOIX  de  villas,  à louer 
ou  à vendre. 

Royan.  Saint-Georges.  Pontaillac,  Saint-Palais.  — Renseignements  gratuits. 
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Royan 

TDESXr3EÏ^ÜX> 

31,  rue  Gambetta.  — Téléphone  0.23 

Fondée  en  1888.  — La  plus  ancienne  de  Royan  et  du  littoral 

VENTES  ET  LOCATIONS  DE  VILLAS 

Grand  choix.  — Renseignements  gratuits 

Téléph.  1.36  Roy^n  Téléph.  i.36 

PoDtaillac,  Foiicillon,  les  Parcs,  le  Chai,  le  Bureau  St-Palais.  8t-^orges,  Maschon 

0:F^X03E3  X>E3  Xji’OOET.A-I^J' 

Ménard-Léger,  directeur,  iO,  boni.  Thiers,  d lioyan  (Char.-Inf.).  — AGENCE 
SPÉCIALE  pour  la  vente  et  la  location  balnéaire  d’immeubles  (meublés  ou  non),  do 
villas,  chalets,  terrains  à bâtir  ; 300l)  dossiers  où  vous  trouverez  le  'plus  beau  choix  de 
la  Côte  d'Azur.  — Renseignements  gratuits  en  joignant  timbre  pour  réponse.  

Royat"lGS«Bains 

GRAND  HOTEL  MAJESTÏG-PALACE 

Pavillon  Majestic 

Veste  parc  privé.  — A proximité  de  l'Etablissement  tltermal 

SERVANT,  Propriétaire 

Royat^^Ses^Baêns 

0-âLST3E3X^-:0:C>*Œ?ES21« 

Sur  le  parc  de  l’Etablissement 

Ouvert  dû  lîî  mai  au  Vî  octobre.  — Table  d’hole  et  salle  de  restaurant.  — Lumière 
électrique.  — Téléph.  1-lî. — Ascenseur.  — Garage.  — Arrangements  pour  familles. 

— Fau  chaude  et  froide  partout.  HERPIN,  Propriétaire-Directeur. 

Stoyat  ' 

HOTEL  DE  FRANCE  ET  D’ANGLETERRE 

A 100  m.  de  l’Etablissement  thermal.  — Vaste  jardin  ombragé.  — Eau  courante 
(chaude  et  froide)  dans  toutes  les  chambres.  — Ckauffaije  central.  — Ascenseur. 
Rains.  — Pri.v  modérés.  — Plan-tarif  sur  demande-  — L.  COHENDY,  Propriétaire. 
ex-Direrleur  des  Hôtels  de  la  Compagnie  des  Wagons-Lits. 

Royat 

GRAND  HOTEL_^DE  LYON 

Dans -là  plus  ;be.lle  situation,- avec  tout  le  .eônfoft  mederne. Vue  splendide  sur 
toute  la  vallée.  — Hall.  — Ascenseur.  — Chambres  avec  eau  chaude  et  frjidc  courautc. 

— Salle  de  b.iias.  — Eleclricilé.  — Terrasse.  — Jardin.  — Garage.  — Arrangements' pcuii’ 

familles.  — Téléphone  0.12. DELAVAL,  Propriétaire 

Royai-iasiBaiiis 

HOTEL  DE  LA  PAIX  ET  FAMILY  HOTEL 

Près  des  bains.  — Belle  silualion.  — Vaste  jardin  ombragé.  — Appartements  privés 
pour  familles.  Salle  de  bains.  — Appartements  avec  eau  courante  chaude  et  froide.  — 
Electricité.  — Téléphone  1.23.  — Garage  (gratis)  attenant.  — Prix  des  plus  raisoii- 
nables.  — Arrangements  pour  familles. Mi»-  PRADET,  Propriétaire. 

Royat 

HOTEL  HEG-UNTA. 

Ouvert  en  1922 

La  plus  belle  situation.  — 70  chambres  modernes 

La  ineilleure  table  de  régime 
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Pioyat 

xrxxjiajA.  3E»Aii.x<siiaM-i<r3s 

Holel  Léoty  près  le»  thermes,  le  parc  et  les  casinos.  — Situation  très  trannuille.  au 
mi.ieu  des  viUas,  — Beau  jardin  ombra^'é,  avec  chalet  indépendant.  — Chambres  con- 
fortables. — Cuisine  soignée  et  de  régime.  — Garage.  — Téléphone  1-60. 

A • . . LÉOTY,  Propriétâire. 

Anciennement  au  PUY-MARIE  (Cantal) 


Royat 

Visitez  la  GROTTE  DU  CHIEN 

Identique  à celle  de  Naples,  au  pied  du  Vésuve 
mais  bien  plus  vaste 

.^Jie^tileJ^f^ROTTE  DU  CHIEN  de  Royaivaat  le  voyage  d' A uvergne 


RIage  de  Saint-Cast  (G.-d,  N.) 

LOCATIONS  ET  VENTES  DE  VILLAS,  TERRAINS 
V.  BERRY,  Directeur  Expert,  Géomètre,  Membre  du  T,  C.  F. 
Renseignements  gratuits.  — Ouvert  toute  l'année.  — Téléphone  n<>  2.  — Englisli 
spoken.  — Descendre  gare  terminus  Saint>Cast-Isle.  — L’agence  est  à 200  m. 
(le  la  Gare  et  de  In  Plage. 


Sais?t-Cyt*"8US*-iVleî*  (Var)  Plage  des  Lecques 

ENTRE  MARSEILLE  ET  TOULON 

XjJE3  Or  3EX -A.  3NT 13  * X3C  O T 3E3  Xji 

Premier  ordre.  — Parc  de  40000  m.  carrés  de  pins  et  mimosas  en 
pente  douce  jusqu’à  la  mer.  — Chaufjage  central.  — Eau  courante 
chaude  et  froide.  — l’ension  depuis  18  francs. 


i.e  FayetSt-GGfvais-Êes-Bains  (H.  Savoie) 

TERMINUS-HOTEL^ ET  MÉTROPOLE 

P.  GILLES,  Propriétaire.  — Près  iu  Parc  de  1 Établissement,  de  la  Poste  et  de 
.a  gare.  — Vue  splendide  sur  les  glaiiiers  du  Miage.  Cuisine  particulicremcnl 
recommandée.  — Auto-garage.  — Grande  terrasse  vitrée. 

l Grand  Restaurant,  col.Yolza,  altit.  1700  m.  / CrémaiUèrc 
Même  direction  < Buffet.  Glacier  de  Bionnassay,  altitude  2V00  m.  ( du  mjiit  Blanc 
( TERBJINUS-HOTEL.  CANNES  (A.-M.) 


Saint-GeB*vais~ies-Rains  (Village, Cure*  d’air) 

X.E  HOTEL 

Admirablement  sRué.  — ; Vue  incomparable  sur  la  vallée  de  l’Arve,  la  chaîne  du  luonl 
Blanc  et  le  mont  Fleury.  — Dernier  confort.  — Grandes  terrasses,  vaste  bail.  — Chauf- 
fage central.  — Bains'.  — Installation  s.Toilaire  perfectioniréc.  — Appartements  avec 
salon.  — Salle  de  bains  particùlicre  et  cabinet  dctofletle.  -r.  Ascenseur  électrique. 
— Parc  et  terrasses  ombragés.  — Tennis.  — Garage.  — Fosses.  — Téléphone  n<>  o. 
Adr.:MARTIN,  Le  Gd-Bold.St-Gervaîs-les-Bams.-'Mèmcüiv.:  Hôteldu  Louvre, Nice 


StmGervais-lesmBaÊns  (Village,  Cure  d’air) 

mojsTT-aroxnY  je»a.Xa.a.oei 

Premier  ordre.  — 200  chambres  et  salons.  — Appariements  et  chambres  avec  salle 
de  bains  et  cabinet  de  toilette.  — Lavabo  eau  courante.  — Ascenseur.  — Chauffage 
central.  — Grand  parc  et  jardin  ombragés.—  Tennis;  croquet.  — Le  plus  prés  de  la 
pare  du  tramway  du  mont  Blanc. G.  DORIN,  Propriétaire-Directeur 


Saint-GervaiS’‘las>’Bains 
NOUVEL  HOTEL  et  de  GENÈVE 

Altitude  810  m.  — Cure  d’air  et  thôrmale*\^  Entièrement  neuf,  à côté 
gare  Mt-Blanc.—  Vue  splendide  survies  èlaSpiers.  — Arrangement  pour 
séjour.  — Electricité.  — Téléphone  34.  — Jardin  ombragé.  — Terrasse,  -r- 
Garage.~»  Recommandé  dn  T.C. F.  et  dnClut^Alpin.  Camille B0SSET,Pr'~*.. 
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Saint"  Jean^de^Lux 

GRAND  HOTEL  DE  LA  POSTE 

Exposition  midi  et  nord.  — Belle  vue  des  Pyrénées.  — Chautiage  à va- 
peur.— Ltimière  électrique. — Salles  de  bains.  — Magnifique  jardin  devant 
rhôtel.—  Prix  modérés.  L.  BRANQUET,  Propriétaire 

Saint- Jaan"de"Luz 

GOLF-  HOTEL  - BEAU-  RIVAGE 

le'  ordre.  — Situation  unique  «ur  la  mer  avec  panorama  des  Pyrénées.  Le  mieux  expose 
pour  séjour  d’Iiiver.  — /Appartements  complets  avec  tout  le  ronfort  moderne.  — Cuisine 
très  soignée.  — Chauffage  central.  — .iardin.  — Tennis.  — Garage.  — Tél.  0.40. 

Changement  de  propriétaire,  Henri  SAVAGLIO 

Saint"  Jean"He"Luz 

>I  O T>  E FL  IV  HOTEL 

(TERMINUS-PLAGE)  Situation  incomparable  au  centre  delà  Date  à côté  det 
Daim.  P.morama  splendide  sur  l'océan  et  les  Pyrénées.  Eau  chaude  et  froide  dans  toutes  les 
chambres.  Chambresaveccabinetdctollette et W.-C. privés.  Chambres  avec  vérandas  sur 
la  mer.  Grands  et  petits  appartements  avec  salon  et  salle»  de  bains  pour  familles.  Arran- 
gements amiables.  Electricité.  Chauffage.  Ascenseur.  Garage.  Plans  des  chambreselappar- 
tements  sur  demande. HIGNY,  Propriétaire 

Saint"  Jean"d&"Lux 

HOT3E3XJ  XDX2 

Boulevard  des  Pyrénées,  presque  en  face  la  gare.  — Chgimbres  confor- 
tables. — Bains.  — Douches.  — Téléphone'n*30.  — Pension  depuis  12  fr. 
tout  compris.  — Restaurant.  — Prix  modérés.  — Service  à la  carte. 
GELOS,  Propriétaire  

Saint- Jean-tte-Luz 

HOTEL  DE  PARIS  ET  DU  PARC 

Grand  restaurant  en  face  la  gare 

Entièrement  remis  n neuf.  — Vue  jplcndidc  sur  les  Pyrénées.  Golf  el  plage  â 
proximité.  — Electrii;ité.  — Chauffage  central.  — Bains.  — Garage  avec  fosse.  — Cui- 
sine et  cave  recommandées.  — Pension.  — Arrangements  pour  familles  cl  pour 
séjour.  — Téléplione  62  DULOUT  Fils,  Propriétaire. 

Saint- Jsan-îta-Lux 
HOTEL  BEAU-SÉJOUR 

Grand  restaurant  — Service  à la  carte  et  â prix  fixe 

Boulevard  Thiers  au  centre  de  la  ville 

Confort  moderne.  — tau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — 
V UC  splendide  de  la  monlagne  et  vue  de  mer.  — Chauffage  central.  — Salles  de  bain.*;. 
— Ascenseur.  — Cuisine  très  soignée.  — Prix  modérés.  — B.  Deirieu.  Propriétaire. 

Saint"  Jean"de"Luz 

Gr03>jaS.âuXjX3aS 
BOULEVARD  THIERS 

Location  de  Villas.  — Vente  de  Propriétés,  Terrains,  Villas  Agence 
de  la  C‘*  internationale  des  wagons-lits.  - Librairie-Papeterie  de  luxe. 
Adresse  télégr.  : Agence  Gonzalez  --  Téléphone  : 2.25. 

Saint"Wiaio 

GRAND  HOTEL  DE  FRANCE  ET  DE  CHATEAUBRIAND 

Seul  sur  la  mer.  — De  tout  premier  ordre 

Chauffage  central.  — 135  chambres.  — Eau  rourante  chaude  et  froide  — Salles  de 
bains  et  appariements  privés.  — Gara^je  pour  25  voitures.  — Même  direction  : Grand 
café  restaurant  Continental.  — Orchestre  et  cinématographe.  — Ouvert  toute 
1 année.  — Téléphone  0.39  et  0.10.  F.  TIBERGE,  Propriétaire. 
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SAINT-NECTAIRE  (Albuminuries) 

Auvergne  (Puy-de-Dôme) 

Par  la  rjarc  d'issoire  {P.-L.-M.)  et  par  celle  du  Monl-d'Or  (P  -0  ) 
Services  automobiles.  ~ Cure  des  ALBUMINURIES.  - Trois  étafdisseymnts 
tàermaux.  — Cure  de  buvette.  --  Hydrolhcrnpie.  — Affusions  lombaires  par  les  Eaux 
minérales  à domicile  sur  prescriptions  médicales:  Source 
du  PARC,  Source  ROUGE.  — Eaux  de  table  et  de  régime  : Source  des  GRANGES 
repose  le  rein.  — Hotels  recommandés  : Chauffage  central.  Eau  courante  chaude  cl 
U'oidc  dans  les  chambres.  Fortes  réductions  eu  Mai,  Juin  et  Septembre.  — Hôtel  des 
■ 1 luxueux.  Situé  sur  rétablissement  meme  des. Bains-Romains 

7 = Le  mieux  situé,  dans  son  propre  parc,  en  face  de  l'établissemenî 

p-f  Thermes.  — Hôtel  du  Mont-Cornadore  : Le^lus  Iranciuillc.  Relié  a 

vpii  ^'^o«^-Cornadore  par  une  galerie  vitrée.  Casino.  — Parc  — Tennis 

— A illas.  — Centre  d’excursions  merveilleux.  — Saison  du  15  mai  au  !<>'  octobre' 


Saini>mHaphaëi 

HOTEL  BEAU-RIVAOE 

PREMIER  ORDRE 

Magiiifiquenient  situé  plein  midi  avec  grand  jardin-terrasse 
sur  la  mer.  — Chaiiflage  central.  — Ascenseur.  — Appartements 
complets  avec  bains,  et  W.-C.  privés.  — Garages. 

BRUNET,  Propriétaire 


Saini^Raphaël 

HOTEL  DE  LA  PLAGE 

Premier  ordre.—  Le  plus  récent  et  le  mieux  situe  avec  grand  jardin.  — Terrasse 
central.  — Ascenseur.  — Appartements  complets  aveé  salle 
de  bains  et  \v  -C.  prives.  — 'loules  les  chambres  avec  cabinet  de  toilette,  eau  coii- 
rantc  chaude  et  froide..-  Garages.  ANDRAU,  Propriétaire 


Saint-Haphaëi 
T O TJ  3Ft  1 3Sr  - H O T 3ES 

_ , * OUVERT  TOUTE  L’ANNÉE 

Sur  le  port.  — Plein  midi.  — Vue  sur  le  golfe  et  les  Maures.  - Chauffage.  — Elertri-' 
nie.  — Bains  - Auto-garage.  - Pension  (prix  modérés).  - Correspondant  du  T.  C.  F. 
— necoramandc  loul  parliculicrcmenl  aux  ramilles. 

A.  LASCOMBES,  Propriétaire 


Saint"Raphaëi 

HOTEL  DES  ALGUES 

l^estaiiraiTt 

Pension  pour  familles.  — Boulevard  de  la  Corniche-d’Or.  — Très 
recommandé.  — Cuisine  très  soignée.  — Confort  moJertte.  — Vue  sur 
la  mer.  — lEnglish  spoken.  G.  AMIEHL,  Propriétaire 


Raint^RaphaëS 

heittjmci'ïe'-ag-je:  jetoteïXj 

Confort  moderne  — Beau  jardin 
Vi^lE  SUR  LA  MER  - Téléphone  AS 
J-  MONTAZ,  Propriétaire 
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I Saint-Raphaël 

LE  GRAND  HOTEL 

1«'  ORDRE.  — Magnifique  situation  plein  midi.  ~ Entièrement  remi*  à 
neuf  eu  1921.  — Grand  parc.  — Garage.  — COUTTET  frères,  Prop. 

Mêmes  propriétaires  : Hôtel  Neva,  Cannes 
Eté  : Grand  Hôtel Régina  et  Hôtel  National,  Les  Praz  de  Chamonix 

Saint- Raphsièl 

THE  ANGLQ'AMERICAN  BANK 

Toutes  Opérations  do  Banque 

Location  et  Vente  d’immeubies  ~ Places  de  Luxe  et  Wagons-Lits 
W F.  KING,  Propriétaire 

Salies->de-Béarn  (liasses-Pyrénées)  | 

Grand  Hôtel  du  Parc  et  de  l’Etablissementthermaî 

Hôtel  de  tout  premier  ordre,  médaillé  et  diplômé  par  le  Touring-Cluh  et 
V Automobile -Club  de  France.  — Attenant  aux  bains  et  aux  douches.  — 
Eclairage  électrique.  — Tél.  n»  2.  — Eau  chaude  et  froide  dans  les  chambres. 
— Guaulîage  central  à eau  chaude. — Appartements  privés  avec  salles  de  bains  et 
water-closets.  — Ascenseur.  GRANER,  Propriétaire 

Saliea-de-Béarn 

Boulevard  de  Paris 

Maison  de  toute  confiance  pour  familles,  dames,  jeunes  filles.  — Cure  d’air 
et  repos.  — - Chapelle.  — 12  fr.  60  a 14  fr.  60.  — Grand  parc.  —Ins- 
tallation spéciale  pour  enfants  : 6 à 8 francs.  Mme  CURTET,  Dir, 

Salies-de~Béarn 

Grand  Hôtel  Moderne  et  Pavillon  Médicis 

Situation  idéale  au  milieu  d’un  vaste  parc,  à côté  de  l’EtabUssement,  dans  le 
quartier  neuf.  — Installation  entièrement  neuve  et  moderne.  — Eau  courante  chaude 
et  froide.  — Chauffage  central.  — Salles  de  bains.  — Garage.  — Tennis.  — 
Téléphone  : 17.  — Location  de  villas.  — Prix  très  réduits  en  mars,  avril  et 
octobre. TRIBOLET.  Propriétaire 

Salies-de- Béarn  (Basses-Pyrénées) 
GRAISTD  KOXEL.  BBILLEVUE 

T.  C.  P.  — Tout  premier  ordre. — Chauffage  central.  — Eau  courante  chaude 
et  froide.  — Salles  de  bains.  — Ascenseur,  — Téléphone  n*  6.  — Garages.  — 
Tenni*.  — Vaste  parc  attenant  à l’Etablissement  thermal.  — Ouvert  toute  l'année. 

Saujon  (gharente-inférieüre) 

I GRAND  ÉTABLISSEMENT-  THERMAL 

Villégiature  médicale,  dans  laquelle  les  malades  peuvent 
s’isoler  ou  vivre  en  famille,  avec  une  direction  médicale  constante. 

Maladies  nerveuses . — Maladies  d’estomac.  — Rhumatismes 
Hydrothérapie  — Massage  — Electrothérapie 

Tarbes 

OFtA.TVI>  HOTEL  MOOEHNE 

Place  Maubourguet.  — Ascenseur.  — Chauffage  central.  — j 
Bains.  — Electricité.  — Eau  chaude  et  eau  froide.  — English 
spoken.  — Se  habla  espanol.  — Grand  garage.  — Prix  modérés. 

Jean  BESQUHS,  Directeur  
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Tarbes 

TERMINUS  HOTEL  LOUSTAU 

En  face  de  la  gare,  entièrement  neuf.  — Chambres  Touring-Glub.  — Gonfütt 
moderne.  Electricité.  — Téléphone  0-33.  — Garage.  — Petit  déjeuner,  2 fr.  — 
Déjeuner,  o fr.  — Dîner,  5 fr.  — Cuisine  très  soignée.  — Chambre*  depuis  5 fr.  ; 
grand  lit  2 personnes,  de  G à 8 fr.  ; à 2 lits  depuis  12  fr.  — Corospondant  du  T. 
G.  F.  — Transport  des  bagages  gratuit.  Madame  Vve  LOUSTAU,  Prop. 


Toulon 

GtFLj^N  JD  H O T DE  Xj 

Plein  midi.  — Vue  sur  la  mer.  — Ascenseur.  Ghauffaee  central.  — Bains 
privés  avec  W.-G  — Appartements  laqués.  — A.  T.  G.  et  T.  G.  F.  - Tarifs 
affichés  dans  les  chambres.  J.  EOUILLOT 


Toulon 

SOCIÉTÉ  RÉOIONALE 

{Spécialiste  des  propriétés  agricoles  du  littoral) 

AU  CAPITAL  DE  2 MILLIONS 
16,  place  de  la  Liberté,  16.  — Téléphone  : 76. 

VILLAS  — DOMAINES  — FONDS  DE  COMMERCE 


Toulouse 

Hôtel  de  la  Compagnie  des  GHemiiis  de  fer  du  Midi 

En  communication  directe  avec  la  gare. 

Tout  le  confortmoderne.  — Géré  par  la  Société  des  chemins 
de  fer  et  hôtels  de  Montagne  aux  Pyrénées. 


Toulouse 

Grand  Hôtel  et  Hôtel  Tivollier 

(RÉUNIS) 

Rue  de  Metz,  rue  Boulbonne  et  rue  d’Astorg.  — Installation  de 
ordre,  avec  tout  le  luxe  et  le  confort  désirables.  — 200  chambres  et 
salons.  — Appartements  de  luxe.  — Salles  de  bains  à tous  les  étages  et  dan>; 
les  principaux  appartements.  — 3 ascenseurs.  — Chauffage  central.  - 
Eclairage  électrique.  — Téléphone.  — Hôtel  diplômé  par  le  Tcuriug-Glub 
de  Fr.  nce.  — Dans  rhôtel  : postes  et  télégraphe.  — Garage  pour  automobiles, 
avec  fosse  de  réparation.  — RESTAURANT  TIVOLLIER  ET  GRAND 
HOTEL.  — TOUT  PREMIER  ORDRE.  — Service  à la  carte  et  à prix 
fixe.  — Cuisine  et  cave  renommées. 


Toulouse 

GRAND  HOTEL  DE  PARIS 

Rue  Gambetta,  66  [Capitole,  centre  de  la  ville).  — Très  recommandé. 
— Gonfort  moderne.  — Ghauffage  central,  etc.  — Ti-ès  belles  cbarnÉ-es.  — Cui- 
sine soignée.  — Service  par  petites  tables.  — Salie  à manger  vitrée.  — Bonnt 
exposition.  — Hall.  — Garage.  — Tram.  Gare-Capitole.  — Arrangements  pour 
familles.  — Prix  modérés.  A.  METTEIX,  Proprietaire 
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Toulouse 

GRAND  HOTEL  DE  LA  POSTE 

36-38,  rue  Alsace-Lorraine.  — 150  chambres  — Electricité.  — Ascenseurs  élcc- 
Iriqiies.  — Chauffage  à eau  chaude  dans  toutes  les  chambres,  — Eau  chaude  et  froide.  — 
Oains  ,i  tou.s  les  elages.  — Salles  de  lecture  et  de  correspondaace.  — Jardins  d'hiver.  — 
Chambre  noire.  — Téléphone  urbain  et  interurbain  0.78,  Se  /tabla  espanol. 

CARDON,  Propriétaire 


TIMBRES-POSTE  AUTHENTIQUES 

des  MISSIONS  ETRANGERES  | 

garantis  non  triés,  vendus  au  kilo 

Demandez  not.  explic.au  Directeur  de  l’Office  des  Timbres-  ! 
Poste  des  Missions,  14,  rue  des  Redoutes,  TOULOUSE  (France)  | 


Le  Touquet  Pair^Ss^Plagie  (Pas-de-Calais) 

ta  ISER  - LE  PSRHDIS  DES  SPORTS -L9  FORÊT 

A 3 heures  de  Paris.  — A It  heures  de  Londres 
Plage  de  sable  Pin.  — Forêt  do  sapins  de  8oo  hectares  en  bor- 
dure de  la  mer.  — Golf.  — Tennis.  — Concours  hippique.  — 
Polo.  — Pêche.  — Chasse  en  rivière  et  en  mer.  — Aviation.  — 
Canots  autompbiles.  — Eau  de  source.  — Gaz. — Eleclricilé. 
Casinos. 

Grands  Hôtels.  — Nombreuses  villas 


Le  WouquetmS^aris-Plage 

AGENCE  CLARISSE,  rue  de  Paris 

Téléplione  8 — Location  de  villas  et  appariements.  — Vente' de  terrains,  chalcfs, 
fonds  de  commerce.  --  Les  prix  de  location  de  toutes  le*  villas  et  appartements  sont 
afficliés  dans  les  Bureaux  de  l’Agence.  — Renseignements  par  courrier.  — Plans  et  pho- 
tographies sont  adressés  gratuitement  en  communication. 


Le  Touquet‘0*anÊs-f*iage 

AGENCE  PRINCIPALE  ROBERVAL 

Fondée  en  1886.  — Rue  de  Paris 

Location  de  Villas  et  Chalets.  — Grand  choix  d’apparterneuls  meublés.  — Vente  de 
lcrrairis  et  propriétés.  — Gérance  et  garde.  — Renseignements-  gratuits  et  précis.  — 
Téléphone  rm  G.  — Adresse  télégr.  : Robcrval-Le  Touqiiet-Paris-Plage.  — Location  de 
cabines  et  de  tentes.  BUZELIN-ROBERVAL'  Successeur. 


Le  Touquet" f^aHs"Plage 

A.OE1IVOE!  1*.V  10 

Fondée  en  1893.  — Rue  de  Paris 
Location  de  Chalets  et  Appartements.  — Ventes  de  Propriétés  et 
Terrains.  - RENSEIGNEMENTS  GRATUITS.  — Téléphone  13. 

Le  Teuquet-PafismPlage 

Agence  générale 

114,  rue  de  Paris 

Location  et  vente  de  villas  et  terrains 
Renseignements  gratuits.  — Téléphone  1*20 
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Tours 

HOTEL  DE  L’UNIVERS 

Tout  premier  ordre.  — 200  appartements  avec  salles  de  bains 
et  W.-C.  privés.  — Grarage.  — Golf.  — Tennis.  — Jardin.  — 
Téléphone  0.50.  — Laurent  TREYNET,  Directeur. 

Tours 

GRAND  HOTEL  DE  BORDEAUX 

Sur  le  Boulevard  en  face  de  la  Gare 
Premier  ordre.  — Renommée  uaiverselle.  —Prixréduit  pour  séjour.  — Chauf- 
fage central.  — Garage. — Téléphone  0.32.  — Chambre  noire.  — Salles  de  bains. 
— Omnibus  à tous  les  trains.  — Jules  BLANC,  Propriétaire 

Tours 

IKCOI-æSXâ  IVE  É!  T ïî.  O C3  Xji  DE3 

14,  Place  du  Palais.  — Téléph.  0.51 
Entièrement  neuf  et  pourvu  de  tout  le  confort  moderne.  — Eau  chaude  et 
froide  dans  tous  les  appartements  et  chambres.  — Salles  de  bains.  — Ascen- 
ceur.  — Jardin.  — Garage.  — Prix  modérés.  — Arrangements  pour  séjour. 


Tours 

HOTEL  DU  CROISSANT 

Rue  Gambetta,  en  face  de  la  Poste.  — Chambres  et  appartements  confor-  • 
tables.  — Eau  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — Gave  et  cuisiae 
renommées.  — Chauffage  central.  — Electricité.  — Salles  de  bains.  — Télé- 
phone 1.93.  Maurice  MARIE,  Propriétaire 

Tours 

HOTEL  DU  PALAIS— RESTAURANT  TELLIER 

6,  Place  du  Palais.  — Face  à l’Hôtel  de  Ville.  — Chambres  très  confortables- v 
— Chauffage  central.  — Electricité.  — Restaurant  attenant  à rhôtel,  à prix  fixe 
et  à la  carte.  — Cuisine  recommandée.  —Prix  modérés.  — Téléphone  4.47.  j 
BRUNET,  Successeur  ' 


Le  T rayas  (Entre  Cannes  et  Saint-Raphaël)  ' 

R.ESER.VE  DU  TR.AYAS; 

Hôtel-Restaurant  de  l*»"  ordre.  — Grande  salle  à manger-véranda,  terrasse 
et  jardins  surplombant  la  mer.  — Site  merveilleux.  — Spécialité  de  langoustes 
et  poissons  vivants.  — Chauffage  central.  — Electricité.  — Garage.  — English 
spoken.  — A.  G.  F. 

W.-H.  HARRIS,  Propriétaire,  Jean  MASSELLI,  Directeur 


Le  Trayas  (Entre  Cannes  et  Saint-Raphaël) 

ESTÉREL  GRAND  HOTEL 

Dans  une  forêt  de  pins  dominant  la  mer.  — Confort  moderne.  — Lavabos  i 
eau  courante.  — Salles  de  bains.  — Chauffage  central.  — Electricité.  — Billard. 
— Tennis.  — Garage.  — Voitures  et  mulets  d’excursions,  — Prix  modérés.  — 
T.  G.  F.,  T.  G.  R.,  F.  G-  A.  GUICHARD,  Prop. 
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Tr>ouvSiE® 

HOTEL  DE  LA  PLAGE 

Ouvert  toute  l’année 

Situation  splendide,  face  au  Casino  municipal.  — Vue  sur  la  mer 

— Restaurant  renommé.  — Bar  américain.  — Télépiione  68.  — Corifori 

moderne.  — Salles  de  bains.  — Ascenseur. 

Vais 

GRAND  HOTEL  DES  BAINS 

■premier  ordre.-:-  Electricité.  — Bains.  — Garage  avec  boxes.  — Pan^. 

— Tennis.  — Tout  le  confort  moderne.  SAINT-BONNET,  Directeur. 

(Voir  pape  de  gardé  à la  fin  du  volume.) 

Vannas 

HOTEL  DU  COMMERCE  & DE  L’EPÉE 

Rue  du  Mené,' au  centre  de  la  ville.  •—  Premier  ordre  — Electricité.  — • Chadllagc 
central.  — Eau  courante  chaude  et  froide.  — Appartements  avec  salle  de  bains  et  W.-C. 
attenant.  — Omnibus  à la  gare.  — Téléphone  n»  11. 

H.  MENARD,  Propriétaire 

West*nost 

Roule  nationale  182  (macadam),  80  kil.  de  Paris.  Route  Paris-Dcauvills-Rouen. 

RESTAURANT  DE  LA  TOUR  DE  CLAIRE 

Place  Chantereine,  aux  bordsde  la  Seine. Jardin.  Toiti  ordre.  Cave  ordre. 
Cuisine  tJTd/jrocAaOlc.  Bâtiment  neuf.  Grand  confort.  Site  admirable.  Chambres  de  luxe. 
Petits  salons.  Chauffage  central.  Electricité.  Salle  de  bains.  American  bar.  Télép.  166. 
Jules  DEVRON,  ex-chef  de  chez  Bignon,  Paillard  et  Foyot  (-24  ans). 

EN  VOYAGE  ou  EN  EXCURSION 

avec  quelques 

COMPRIMÉS 
VICHY- 

on  rend  inslanlanément 
toute  boisson 
ALCALINE  et  &A2EÜSE 


^ans  toutes  pharmacies 
en  flacon  de  100  comprimés 


ÉTAT 
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VICHY 

Hôtel  du  Parc 

^ Majestic 

400  CHAMBRES  ~ 200  SALLES  DE  BAINS 

restaurant  Z3""  ■ 

Golf  - Tennis  - Croquet 



Thermal  Palace , 

300  CHAMBRES  - 300  SALLES  DE  BAINS  1 

T--:-—::—  RESTAURANT  ~ 


Vichy 

HOTEL  ET  VILLAS  DES  AMBASSADEURS 

200  chambres.  — Salles  de  bains.  — Grand  jardin.  — Situa-  ; 
tien  unique  entre  les  deux  parcs  — Le  tout  dernier  confort.  — 
Garage, 

Vichy 

INTERNATIONAL  HOTEL  ! 

SUR  ue  PARC  EN  PLSIIf  CINTRE  TBERMAL.  INTISrEMENT  NEUF 

DE  TOUT  PREMIER  ORDRE  — FIRST  CLASS 

L.  SOALHAT  et  ses  Fils,  Propriétaires 

Vichy 

.A,STO:ggLXA. 

Hôtel  de  grand  luxe  sur  le  parc.  — Ouvert  toute  Vannée.  — ÂpparU 
ments  complets  avec  bain»  et  W.-G.  — Eau  chaude  et  froide.  — Toutes  W 
chambres  cnauffées.  — Deux  ascenseur».  Restaurant  de  premier  ordre  i 
— Même  maison  : Royal  Hôtel  Aubrac,  Aveyron.—  Cure  d’air  — AUitud.  ' 

1 430  mètres.  I-  GILBERT 

Vichy 

SCO>X*3E3Xi  33DE3S  FZlXlXrOISSie 

Sur  le  Parc  en  face  le  Casino.  — Entièrement  reconstruit  et  remis  à neuf.  — 

De  1*'  ordre.  — Appartements  avec  salle  de  bains. — Chambres  avec  cabinet  de 
toilette  à eau  courante  chaude  et  froide.  — Table  d’hôte  par  petites  tables.  — 
Restaurant  à la  carte  et  à prix  fixe. — Hall,  Ascenseur,  Chauffage  central.  — Tél. 
1.6S,  * H.  COFFIGNEAu,  Prop.,  chef  de  cnisine  Thiverau  Gd  Bétel  de  Cannes. 
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HOTEL  DE 


Vichy 

LA  PAIX  (Excel  sior) 

Sur  le  Parc.  — En  face  le  Casino  et  les  Sources.  — Vaste  hall.  — Jardin.  — 
Ascenseur.  — Electricité.  — Lavabos  à eau  courante  clans  toutes  les  chambres. 
— Menus  de  régime  pour  diabétiques,  dyspeptiques.  — Arrange- 
ments spéciaux  pour  familles  en  mai  et  septembre.  — LESAGE-GONIN,  Prop . 


Vichy 

3E3COT3S3ÏJ  X3E  03E3CE!ïnt.SOXJ3El.C3r 
ET  RESTAURANT  PRINTANIA 

Sur  le  Parc  et  les  jardins  du  Casino.  — Eau  courante.  — Pension  depuis 
20  francs,  — Marcel  PERIN,  Directeur. 


Vichy 

GRANDE-BRETAGNE  ET  QÜEEN’S  HOTEL 

Situation  tranquille,  dans  le  Parc  de  l’Ailier,  face  aux  bains  de  classe 

- REGIMES  - 

m BELLAM 


HOTEL  DU 


Vichy 

NOUVEAU 


PARC 


ex  DESFARGES 

Le  seul  attenant  à V Etablissement  Thermal  de  P*  classe 
Rue  de  l'Etablissement  et  boulevard  des  Etats-Unis 
Toutes  les  chambres  avec  cabinets  de  toilette,  lavabos  à eau 
courante  chaude  et  froide. — Salies  de  bains. — C h aull'age  cen- 
tral. — Ascenseur.  — Chambres  avec  salle  de  bains  et  \V.-C. 
privés.  — Restaurant.  — Service  par  petites  table.s.  — Régimes. 
— Grand  jardin  ombragé.  — Anglais.  — E.^pagnoi.  — Tél.  1.72. 
Léon  PAU  LME,  Propriétaire 


Vichy 

HOTEL  DU  HAVRE  ET  DE  NEW- YORK 

SUR  LES  PARCS.  — En  face  le  Casino.  — Ascenseur.  — Salle  de  bains.  — 
Electricité.  — Ghaulfage  central.  — Toutes  les  chambres  avec  cabinet  de  toilette 
et  lavabos  à eau  courante  chaude  et  froide.  — Restaurant.  — Régimes.  --  Table 
d’hôte  par  petites  tables.  — Arrangements  pour  famille.s.  — Pension  depuis 
20  fr..  suivant  la  situation  et  l’étage.  L.  THAUREAUD 


Vichy 

HOTEL  DE  PLAISANCE  ET  DE  BELLECOUR 

Sur  le  Parc,  près  le  Casino  et  les  Sources.  — Situation  unique  sur  le  Pare. 
— Confort  moderne.  — Ascenseur.  — Eau  courante  chaude  et  froide.  — Télé- 
phone 0.61.  — Chauffage  central.  Restaurant  avec  vue  sur  le  parc.  — Ronne^ 
cuisine.  — Se  hahla  espanol.  — Prix  modérés.  SERVAGNET,  Propriétaire 


Vichy 

GRAND  HOTEL  D’AMÉRIQUE 

Meilleure  situation  entre  les  deux  Parcs,  les  Bains  et  les 
Théâtres.  — Régimes  spéciaux  strictement  observés.  — Chauffage  central.  — 
Kau  courante.  — Ascenseur.  — Tout  confort  moderne.  — Tel.  2.04.  — DEST- 
GAUD  et  G**,  Propriétaires.  — L’hivrr  k Nrm:  : Hôtel  InternaUonal. 
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GRAND  HOTEL  DE  LA  CLOCHE 

Boulev.  des  Etats-Unis  et  rue  d’Angleterre.  — Siiuê  p.ntro  IoscUmix 
gares.  — 100  mètres  du  Casino  et  près  des  Sources, — Ascen.sour.  — 
Lavaijos  eau  courante.  — Salles  de  bains.  — Maximum  do  confort. — 
Minimum  do  prix.  -Téléphone -2. 8S.  — V -G.  COUDRET.  Propriétaire 

ia:0«3?EXji  3333  0-3FlIC3rlSr  A3NT 

Place  Sévigné.  — Près  des  Sources,  du  Parc,  du  Casino.  -•  Entiè- 
revient  neuf.  — Ascenseur.  — Lavabos. — ■ Eau  courante.  — Salles  do 
liains.  — Garage.  — Cuisine  soignée.  — Tables  de  régimes.  Arran-  ‘ 
gements  pour  familles.  — Tél.  3.50.  J.  BOISSEAU,  Propriétaire 

yfichy 

HOTEL  DE  L’HERMITAGE  ET  DU  PONT  NEUF 

Square  de  la  Marine  et  place  Sévignè.  — Au  centre  des  Sources  , 
et  des  Parcs,  à proximité  du  Casino.  — Toutes  les  chambres  avec  oabi-  ' 
net  de  toilette  et  lavabos  à eau  courante.  — Prix  modérés  — Electri- 
cité. — Tel.  0.74.  — Garage.  B.  LAFAYE,  Propriétaire 

IfSchy  ' 

FAMILIAL-  HOTEL  DES  CHARMILLES  ? 

Sur  les  Douveaux  parcs.  — Boulevard  des  Etats-Uni.s,  62,  64,  66,  Rue  du  ' 
Pont,  1,  et  rue  Batillat,  3 et  5.  — Confort  moderne.  A proximité  dns  sources  cl 
du  Casino.  Véritable  imii^on  de  l'amillo  1res  recommandée.  — Tal)le  d’iiôle  et  petites 
bibles.  — Restaurant.  — Régimes.  — Prix  modérés.^  Eleelricilé.  — Garage.  — Télé-  ' 
phone.  — Omnibus  ^ tous  les  train?. 

A.  TIXIER.  Propriétaire,  A.  CAMPAN,  Successeur 

^Bchy 

HOTEL  DU  PALAIS 

Ihie  du  Maréchal-Focli.  — Près  du  Parc,  du  Casino  et  des  Sources  ' 
CONFORT  MODERNE.  - PRIX  MODÉRÉS  { 

A.  TACHARD,  Propriétaire  — L’iiivrr,  ffôtel  de  fAêqe,  à Nice  ‘ 

_____ 

O I"  3S  Xj  æ;  avt  33  3>jr  «r  <0  3NT  ; 

En  face  l'entrée  des  Céleslins,  4,  rue  du  Général-Gallieni.  — Au  contre  des 
Sources  et  près  du. Casino.  — Couloi  t moder  ne.  — .lai  din.  - Restaurant.  — Régimss 
— Cuisine  renommée  laite  par  le  propriétaire.  — Conditions  pour  séjour.  — 
Garage.  — Automobile  à tous  les  trains." “Teléplionc'l. 91.  CASANOVA,  Propr 

X3CO‘X*3SSXi 

Rue  du  Maréchal-Foch 

Maison  moderne. — Recommanrjé aux  familles.  — Près  des  Sources, 
du  Parc  et  du  Casino.  ~ Lavabos  ii  eau  courante. — Table  de  régime. 
Grand  jardin.  — Prix  modérés.  Mme  VERNET,  Propriétaire 

Wichy 

HOTEL  DE  LA  POSTE 

Rue  de  Parié,  près  des  Sources.  — Table  d’hôte.  — Restaur.mt,  cuisine  très 
recommandée,  faite  par  le  propriétaire.  — Confort  moderne.  — Lumière  électrique.  — 
Giarul  jardin  ombragé.  — Arranïernenls  pour  familles. 

A.  LEYMARIE,  Propriétaire- 


15G 


’l  O T E L 


Vichy 

VILLA  PARMENTIER 


'1  V 1 t-  4-  ■ „ aara  22  — Près  des  Sources,  4 une 

PeDSion  de  lamiUe,  a»f.“"®J*L  jnslaUatioD  sanitaire  i,a^  '“’Æè 

' ~~Vichy 

lÈïoTEai.  3DBS 

^ et  restaurant  parisien 

5 5-7  TA  i minutes  des  Sources  et  du  Parc) 

Vichy 

^ax.fxtA  HOTEL  et  HOTEL  DU  RHONE 

SAVOIA  . O minutes  delà  Grande  Grille  et  du  Parc. 

8,  Rue,  de  Paf'®-"Entirreraenl  remisà  neuf.-  Lavabos  a eau 

— Près  le  Casino.  — _ Sorvice  par  petites  tables. 

courante.  — Cuisine  recommandée.  ^^qullIon!  Propriétaire 

— Prix  modérés. 


buffet 


Vichy 

HOTEL  DU 


PRINT  EMPS 


En  face  la  Gare.  - 

— Salles  de  ^ains.  — mod  et  arrangements  pour 

ü-  «EjjsgJig- 


Vichy 

HOTEIa  BEÏaEEVUE 

t Toileu/f  e^fcZante  cbaude  et 

fr^ide*^-*Bdirir.  2.  Téléphone  Î--5.  GALLI-EIOT,  Propriétaires. 


Vichy 

HOTEL  DE  PROVENCE  et  VILLA  D’AMIES 

HOlE-l-'  U ,j.„  „ J»  iFtablissemeat  thermal  et  de  la  Grande- 

Avenuo  Vicioria,  IbO  J service  par  petites  tables.  — Splen- 

Grille.  — Cuisine  soignée.  --  «dérés  — Arrangements  pour  familles, 

ïide  terrasse.-  Eau  courante.  - Propriétaire- 

.-  Téléphone  2-73.  — 

Vichy 

HOTEL  ET  VILLAS  DES  LILAS 

Près  du  nouvel  Etablissement 
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Vichy 


HOTEL 

o“a|i' - Gra?d1rndi„7-’SS£^^^^^  '-“f.*"'  àlectriqa..  _ 

d^  I^hiver  a N,c.,  hdtel  I 


Vichy 

GRAND  HOTEL  BEAU-SITE 

et  d„  ca,ia„.  - 

l>e  lies  tables  - Chambres  confortables,  eau  co^uratile  -Te'îtiôn'^ 


HOTEL 


Vichy 

s/4‘S=S%'P~^^^ 


Vichy 

HOTEL  DE  RUSSIE  ET  DE  BLOIS 

mi„“ta''d«“”asi„7  - L^^bo'  a S:;''ro„?L!l"eT‘e.',.1h‘‘*d  '’d"*'  ~ ^ 
f tage, S.  — Cuisine  de  famille  soignée.  - Ké^imw  ^ îïrH^  ^^ns  lo, 

^farmn  ombra,,.  - Tel.  6.lo.  - Pri^CdérZ.  ^ " GE^N^Ïra  Prôp 


Vichy 

Maison  ^ Ti- 

fonds  de  commerce.  — Locations  de  magasins  C Çt  location  d immeubles  et 

--Location  ae  villas  et  dimmeublev- Publicité. 

seianements  gratuits.  - Ll  commrsstons  ^ ~ 

Aciresse  télégraphique  : Agence  BOUCULAT  ViPh^l^vv 

Vichy 

-A^GrFllNrGE  TsTOTTVT^T  T ir» 

Maison  fondée  en  1890.  - Rue  de  Par^.  TnYï-  , ^ 

emenls  meuhlés. _ V^n(«  tissn^liol Locations  de  villas  et  appar 


Vichy  ' 

-A.G-E3KT 03E3  0H^H.TIE3:EL 

Venus,  achats  et  locaÙons^æfmn^.^f.P, 9,11,1..  ,...j..  j_  _ 


r;-  J • ^V©HU0  Cl©  __  

VrofÀéiés^A%and  VhÔiTde  fS- “ awaS?«"s  «< 

— MI.I,  r— gratnits.  - Téléphone 

Wimereux-yiage 


E,h 


I E ^ 

<,'a/ati)."La  pîurrVDutïe  "au  uuini  ai  ''"ï' ■ Ooulogne-sur-iter  et 
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IV.  ALGÉRIE.  - TUNISIE 


ALGER 

T\eine  des  Stations  hivernales 

(à  24  heures  de  Marseille) 

Temps  printanier  tout  l’hiver  (tempéraluremoyenne  : 
i5®  centigrades).  — Hôtels  confortables.  — Grandes 
facilités  d’existence.  — Nombreuses  fêtes  à cachet 
local.  — Promenades  sans  pareilles.  — Excursions 
admirables  dans  l’intérieur  du  pays. 

Pour  tous  renseignements  sur  séjour  et  organisation  d’excursions 

s’adresser  au  SYNUIGHT  B’INITIBTIVE  mm 

(ex-comité  d’hivernage  algérien') 

3,  rue  Dumont-d’Urvilîe,  à ALQER 

{Réponse  par  retour  du  courrier^  contre  envoi  du  timbre-poste) 


L’ALGÉRIE 

Pays  de  tourisme  incomparable 

(Voies  ferrées.  Autobus,  10  000  kil.  de  route  en  parfait  entretien) 

Sites  pittoresques.  — Populations  originales.  — 
Régions  d’une  infinie  variété  île  littoral,  la  plaine, 
la  montagne,  les  hauts  plateaux,  les  monuments 
de  la  domination  romaine,  les  oasis  et  le  désert). 

Tous  renseignements  sont  transmis  immédiatement  par  la 

FÉDÉBeilON  des  SYNDICHT8  d’iHITlflTIVE  d’OtBÉRiE 

3,  rue  Dumont-d’UrvîUe,  à ALGER 

[Prière  d'adresser  an  tirnbre-posle  pour  la  réponse) 
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Mustapha  Supérieur 

ALEXANDRA  HOTEL 

Merveilleusement  situé 

Vue  sur  la  mer 

Appartementi  avec  salle  de  bains.  — Cui- 
sine renommée.  — Ascenseur.  — Lumière 
électrique.  — Ghauffaee  central.  — Labora- 
toire pour  photograpnes.  — Service  auto- 
mobile pour  bateaux  et  chemins  de  fer,  prix 
spéciaux  pour  hiverneurs.  — Station  de  tram- 
ivays  devant  l’hôtel. 

Direction  : Edmond  SOURCIER 


Alger 

GRAND  HOTEE  DES  ÉTRANGERS 

Place  de  la  République 
Maison^  de  -1*^  ordre.  — Téléphone  ; 2.67 
Émile  GOUIiOT,  Propriétaire 

Alger 

GRAND  HOTEL  RÉGINA 

Adr.  tél.  — Régina-Hôtel.  — Téléphone.  — Ascenseur.  — Om- 
nibus. — Eau  courante  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres. 
— Chambres  depuis?  fr.  — Pension  à partir  de  25^fr.  — Chambres 
avec  salle  de  bains.  — Cabinet  de  toilette.  ÉMIEL.  Propr. 


Bîskra 


HOTEL 

DAR  DIAF 


Maison  de  tout  ordre.  - Si- 
tuation exceptionnelle  dans  ma- 
gnifique pax'c  de  palmiers.  — 
L’awn- tennis.  — Eau  chaude  et 
froide  dans  toutes  les  chambres. 
— Salles  de  bains  privées. 

Direction  BABEY 


Constaniîne 

:e2:ot3EsïLb  ^ 

OUVERT  TOUTE  L’ANNÉE.  - 4 façades.  — Vue  splendide.  — 120  lits.  — 
Tranquillité  absolue. — Lits  T.  C.  F.  — Chauffage  central.  — Eau  chaude  et 
froide  dans  toutes  les  chambres.  — Nombreux  appartements  avec  cabinet  de 
toilelte  et  W.-G.  privés.  — Grand  hall  mauresque.  — Tout  le  confort  moderne 
à ce  jour.  — Automobile.  — Téléphone  4.64.  — Arrangements  "pour  séjour. 
— Visite  du  Rummel  et  de  la  vieille  ville,  nombreases  excursions  autour  de  la 
ville.  — Toutes  langues.  Direction  GURUS-MOROSINI 
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Tunis 

MAJESTIC  HOTEL 

Ouvert  en  nB'iB 


La  perfection  de  l’hygiène  et  du  confort 
RESTAURANT  — AFTERNOON  TEA  — ORCHESTRE 
Téléphone  : 10.22 
VÉDRINE  Frères,  Propriétaires 

Tunis 

HOTEL  DE  PARIS  ET  IMPÉRIAL 

Maison  de  1"  ordre  et  recommandée 

Tout  à fait  au  centre  de  la  ville,  près  la  Poste  et  le  Télé- 
graphe. — Vue  splendide  de  la  terrasse  de  l’hôtel  sur  la  ville 
arabe.  — Cave  et  cuisine  réputées.  — Chauffage  intérieur.  — 
Omnibus  à chaque  train  et  bateau.  — Coupons  Cook,  Lubin, 
Universels,  Pratiques,  etc.,  etc.,  sont  acceptés.  — Prix  modérés. 
Guides  et  interprètes  dans  V hôtel.  — On  parle  toutes  les  langues. 

Sucsession  AUDENARD,  Membre  du  T.  C.  F. 

Tunis 

RÉGENCE  HOTEL 

15,  avenue  de  France 

De  tout  premier  ordre.  — Le  plus  central,  le  mieux  situé.  — 
Toutes  les  chambres  sont  exposées  au  soleil.  — Spécialement 
recommandé  aux  hivernants. 

Auguste  EYMON,  Propriétaire-Directeur 
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Type  A“~6 


Tunis 

I HOTELS  appartenant  à MM.  J.  EYMON  & 

Grand  Bdtel  et  HOtel  de  France,  de  tout  premier  ordre. 

Tunis -Hôtel  et  do  Genève.  Prix  très  modérés. 

Hôtel  Eymon  (sans  Uestauraut).  Vue  sur  la  ville  arabe. 

“ Au  Souifle  du  Zépliir”  Hôtel  a Marsa-Plage,  baalieu»  de  Tenis.  Vue 
sur  la  mer. 


l 


I V.  PAYS  ÉTRANGERS 

! Belgique  — Espagne  — Grande-Bretagne  — Suisse 


: VOYAGES  EN  BELGIQUE 

Pour  préparer  votre  voyage  de  vacances 

consultez  la  Notice 

VOYAGES  EN  BELGIQUE 

indiquant  les  combinaisons  de  billets 
avantageuses  et  décrivant  les  sites  et 
curiosités  ; 21  vues,  carte  en  3 couleurs, 
plans,  histoire  de  Belgique,  hôtels. 

Expédiée  franco,  contre  envoi  de  Deux  francs  en 
timbres-poste  ou,  de  préférence,  en  un  mandat- 
carte  à 

M.  LIBOUTON 

32,  rue  de  Richelieu,  PARIS 

Directeur  de  l’Office  des  Chemins  de  fer 
et  de  la  Marine  de  l’Etat  belge 

Cet  Office  fournit,  gratis,  tous  renseignements 
sur  les  Voyages,  les  Transports,  la  Douane. 

Salon  de  lecture.  Journaux  et  livres  belges 

Téléphone  : Louvre  07  09  — Métro  : Palais-Royal 


La  Ligne  d’Ostende-Douvres 

est  la  voie  fa^Jorite  des  touristes  comme  des  gens  d’affaires 
qui  se  rendent  en  Angleterre.  Lu^ueuîc  paquebots  rapides 
à turbines  de  l’Etat  belge.  TROIS  SERVICES  PAR  lOÜR 
DANS  CHAQUE  SENS,  en  correspondance  à OSTEMDE 
a^ec  des  trains  directs  a>?ec  lagons -lits,  de  et  vers 
l’Alsace-Lorraine,  la  Suisse,  Tltalie,  etc. 


Anvers 

0:Ft,  A.  IV  1>  HOTEL 

^ EX-WEBER) 

1 et  3,  avenue  de  Keyser  *—  Tél.  6784  et  6875 

ordre  et  à proximité  de  la  Gare  centrale» 
avec  le  tout  dernier  confort  moderne.  — S^^rvice  de  baffajres  à 
tous  trains  et  bateaux  — Cuisine  française  à prix  fixe  et  à 
P meilleurs  crus  ^ 

HOTKL  est  ^ Ut  spécialement  recommaudé  aux 
Hacheue,'’de  Paris  ® édités  par  la  Librairie 


Anvers 

HOTEL  ASXORIA 

16-i8y  rue  des  Arquebusiers 

THÉ  dansant.  — Soirées  et  Matinées.  — Unique  en  son 
genre.  — Salles  Japonaise,  Orientale,  Louis  XVI,  des  Gobelirif 
Moderne,  Empire,  et  autres  pour  Cercles  et  réceptions.  — Cour 
historique  Renaissance  flamande.  - Installation  des  plus 
modernes^  avec  2000  places  assises  - Fréquenté  par  l’élite  do 
la  aocieté  Au  centre  de  toutes  les  communications.  — L’une 
des  plus  remarquables  curiosités  d Anvers. 


Anvers 

TERMINUS  PALACE  HOTEL 

(A  la  sortie  de  la  Gare  centrale) 

LE  PREMIER  HOTEL  DE  LA  VILLE 
400  chambres  et  salons.  — 100  chambres  avec  bains.  — Grands 
et  petits  appartements.  — Téléphone  dans  toutes  les  chambres 
communications  avec  l’étranger.  — Grandes  et  petites  salles 
pour  soirées,  banquets,  réceptions,  conférences,  etc...  — Bureau 
de  poste  et  télégraphe,  bureau  de  change  et  salons  de  coiffure 
établis  dans  1 hôtel.  — Téléphones:  11.351  à 11.360. 


Bruges 

Sraoil  itel  et  Graol  ilel  au  CoDUDarce 

Téléphone  : 110 

Maison  de  tout  premier  ordre  et  confort  moderne 

Propriétaire  ; Edg.  VANDEN  BERGHE 
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Bruges 

Memlinc  Palace  Hôtel 

En  face  du  Gouvernement  Provincial 
Grand’Place  — Téléphone  : 29 

Maison  de  tout  premier  ordre.  — Restaurant.  — Déjeuners  ei 
Dîners  à prix  fixe  et  à la  carte  — 20  salles  de  bains  privées. 
— Ascenseur.  — Garage.  — Chauffage  central.  — Prix  modérés. 

Bruges 

HOTEL  DE  LONDRES 

Téléphone  : 35 

ÉTABLISSEMENT  MODERNE  AVEC  TOUT  LE  CONFORT  MODERNE 
Place  de  la  Station 
Propriétaire  ; R BLAKE-HALES 


Bruxelles 


PALACE  HOTEL 

500  chambreg,  toutes  avec  salle  de  bains 

ASTORIA  HOTEL 

Rue  Royale 

ARISTOCRATIQUE 


Bruxelles 

HOTEL  BRISTOL  et  MARINE 

9,  boulevard  du  Jardin-Botanique 

(A  proximité  immédiate  de  la  gare  du  Nord) 

Cuisine  de  premier  ordre.  — Confort  moderne.  — Prix  modérés. 
— Adresse  télégraphique  : Bristine-Bmixelles.  — Tél.  6191. 


Bruxelles 

HOTEL  TAVERNE  JOSEPH 

56-58,  boulevard  Anspach.  — Téléph.  : Bruxelios  5887 

Hôtel-Fiestaixr*arxt  St- Jean. 

1,  rue  du  Progrès.  — Téléph.  : Bruxelles  5710 

Veuve  VANDERHEYDEN,  Propriétaire 
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Bruxelle:^ 

HOTEL  DE  L’ESPÉRANCE  ANTOGNOLI 

En  face  de  la  Gare  du  Midi 

200  chambres  avec  tout  le  confort  moderne.  — Restaurant  et 
cave  renommés.  — 60  ans  de  réputation. 

A.  ALESSIO,  Directeur 


Bruxelles  {Bourse) 

HOTEL  DES  NÉGOCIANTS 

Taverne-Restaurant 

Âocien  Hôtel  de  Cologne  (Centre).  — Confort  moderne.  — Tout  spécialement 
recommandé  aux  négociants.  - Dîners  à prix  fixe  et  à la  carte.  — English 
spoken.  — Rue  de  la  Fourche,  17-19-21.  — Tél.  6923. 

G.  Van  Lancker-Rubbregt,  Prop.  ] 


Bruxelles 

Hôtel  et  Restaurant  du  Moulin  d’Or 

30,  rue  d* Assaut  (Eglise  Saînte-Gudule) 

Dernier  confort.  — Restaurant  à prix  fixe  et  à la  carte.  — Spécia- 
lement reconnu  pour  noces  et  banquets,  — Service  et  cuisine  de 
tout  premier  ordre.  — Téléph.  : 16998.  Suce.  F.  HENNOCQ 


Bruxelles  (Porte  de  Namurj 

MORTIER’S  FAMILY  HOTEL 

Rue  d’Edimbourg,  5 

Près  du  Palais  du  Roi  et  des  Boulevards 
Pension  moderne.  — Eclairage  électrique.  — Bains.  — Chauffage 
central.  — Maison  recommandée  pour  sa  bonne  cuisine. 


Bruxelles 

TAVERNE  ROYALE 

Rue  d’Aremberg  et  Galeries  du  Roi 

Téléphone  : 7690  à 7692 
Café-restaurant  et  Tea  Booms. 

Cuisine  de  tout  premier  ordre.  — Cave  renommée. 

Service  à la  carte  et  à prix  fixe. 

Concert  de  8 h.  i/2  à 6 heures 
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I Bruxelles  (Porte  Louise) 

(près  du  Palais  do  Justice) 

RESTAURANT  “L‘ AMPHITRYON” 

j L’établissement  le  plus  réputé  de  la  ville.  Déjeuners  et  dîners 
à la  carte.  Rendez-vous  de  l’aristocratie  cosmopolite.  Maison 
annexe  : 

THE  BRISTOL  CLUB 

American-bar.  Grill-Room 

Réunion  du  High-life  de  la  capitale.  English  and  américan- 
drinks.  Tel.  : 2637,  et  183  69. 

Propriétaire,  Jules  BODART 

Bruxelles 

RESTAURANT  à la  RENOMMÉE 

I 87-89,  rue  Saint-Lazare  — Tel.  8789  Bruxelles 

Succursales  : 49,  rue  Longue  et  61,  digue  de  mer,  à Ostende 
I Tout  spécialement  recommandé  à l’attention  des  Tou- 
ristes pour  la  bonne  renommée  do  la  cuisine  et  de  ses  caves. 

Le  Restaurant  à la  Renommée  est  le  plus  renommé  des 
Restaurants  tout  en  ayi^nt  uno  cuisine  supérieure  avec  des 
caves  réputées  et  une  spécialité  d’huitres  et  de  poissons  qui  ne 
sauraient  rivaliser  avec  aucun  établissement  similaire.  — 
Rendez-vous  des  Journalistes  français  les  plus  célèbres,  du  Corps 
diplomatique  et  mondain  de  Bru.relles. 


Bruxelles 

RESTAURANT  LE  HELDER 

Ancien  café  Riche,  fondé  en  i85i, 

29,  rue  de  TÉcuyer,  29 
LE  PREMIER  RESTAURANT  DE  BRUXELLES 

CUISINE  ET  CAVE  INCOMPARABLES 

Bruxelles 

RKSTAURANT  IaKYMAN 

PREMIER  ORDRE 

64,  rue  Grétry  — Téléphone:  B.  126.70 
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j Bruxelles 

I Restaurant  italien  MARIANl 

' 49,  rue  de  la  Fourche 

Spécialité  de  plats  français  et  italiens.  — Plats  dn  jour.  Hors-d'aeavre  à 
▼olonté.  — Gares  renommées.  — Orchestre.  — Tél-  : B.  9699. 


Bruxelles 

SOCIÉTÉ  HOLLANDAISE  DE  BANCIUE 

Société  anonyme.  — Filiale  de  la  Banque  JORDAAN  et  G>%  Paris. 

Rue  des  Colonies,  4648,  Bruxelles  (près  la  cathédrale  Sointe-Gudule). 

Correspondants  en  Hollande  « de  TWENTSGHE  BANK  » 

Achat  et  vente  de  billets  et  monnaies  étrangères  aux  meilleurs  cours.  — 
Achat  de  tous  coupons.  — Achat  et  vente  de  chèques  snr  toutes  les  places 
étrangères.  — Ordre  de  Bourse.  — Garde  des  titres  av«c  vénCcation  gra- 
tuite des  tirages  et  l’encaissement  des  coupons.  - Comptes  courants, 
comptes  chèques,  comptes  de  dépôts  à courtes  et  longues  échéances.  — Trans- 
ferts, virements,  lettres  de  crédit,  mandats  télégraphiques  sur 
tous  pays. 

Téléphone  : BRUXELLE  6498 

Bruxelles 

I>3E3KriS 

CHAlSraE  DÈ  BANQUE 

19-21,  place  de  Broukère 

Succursale  à Louvain,  place  Marguerite,  1 
Agences  et  correspondants  dans  les  principales  villes  de  province 
Les  ordres  parvenus  dès  le  matin  sont  exécutés  le  jour  même  en  Bourse  de 
Bruxelles  aux  courtages  ordinaires.  — Paiement  des  coupons,  sous- 
criptions aux  émissions.  — Prêts  sur  titres,  reports  et  papiers- 
monnaies.  — Changes  de  monnaies  belges  et  étrangères.  — La  mai- 
son se  charge  de  l’exécution  des  ordres  sur  toutes  les  place.<  européennes.  — Un 
service  de  renseignements  financiers,  continuellement  tenu  à jour,  est  à la  dispo- 
sition des  clients  à qui  seront  fournies  gracieusement  les  indications  réclamées 
[>ar  eux.  


Bruxelles 

GRAND  GARAGE  DE  LA  MONNAIE 

13  et  15,  rue  de  l’Écuyer 

Garage  moderne  et  central 

recommandé  tout  spécialement  par  Les  Guides  Diamant 

Téléphones:  B.  14730,189.65 
CHEVALIER  ÉMILE  DE  SPIRLET 
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Bruxelles 

OFFICE  DE  PUBLICITÉ 

Anciens  établissements  J.  LEBÈGÜE  & C“,  Éditeurs 
(Société  coopérative) 

Adr.  télégr.  : OFPÜLEB  36,  rue  Neuve  Téléphone  : 5589 

Librairie  noureiL^  : Littérature,  Beaux-Arfs,  Sciences,  Industrie,  Droit,  etc.  - 
Cartes,  Plans,  Goides,  Manuels  de  conversatiou,  etc.  — Librairie  et  fourniture- 
classique*,  matériel  scolaire,  cartes,  sphères,  etc.  — Abonnements  à tous  les  jour 
iiaiix  et  publications  périodiques.  — Annonces  dans  tous  les  journaux  de  Belgique 
et  de  l’Etranger.  — Fermiers  de  la  publicité  des  ppincipaux  journaux  belges.  — 
Publicité  murale.  — Imprimerie  commerciale,  lUtéraire  et  scientifique, 
7.  me  du  Sureau.  — l'éléph.  : fi'eW. 

Bruxelles 

OABITVET  üETVTÆirtE 
Rayons  X et  ultra  violets 
RAY  MONO  GOORIS,  Chirurgien-Denti  ste 

62,  rue  du  Fossé-aux-Loups  — Tel.  : Brux.  6287 


Bruxelles 

Ch.  VA2NT  E20V3E 

6,  rue  Royale,  6 — Maison  fondée  en  1800 
Antiquités,  Curiosités,  Ameublements  et  Tapisseries 

Vaste  collection  d’objets  d’art  anciens  qui  appellent  tout 
spécialement  l’attention  des  etrangers  visitant  la  Belgique. 

Bruxelles 

MANUFACTURE  ROYALE  DE  DENTELLES 

Maison  OSWALD 

3,  place  de  Brouckère  - 9,  Galerie  du  Roi 

(PASSAGE  SAINT-HUBERT) 

GRAND  CHOIX  DE  DENTELLES  EN  TOUS  GENRES 


Ostende 

MAJESTIC  PALACE 

Digue  de  Mer 

CONFORT  MOOERNE 

CHAUFFAGE  CENTRAL 

OXJVEFAT  TOUTE  X.*A3ST2SrÊE 
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Type  A—6' 


San  Sébastian 

(ESPAGNE) 

La  plus  belle  plage  du  Monde 

Climat  incomparable  toute  l’année 

La  mer  et  la  montagne  réunies 

IJ  heures  de  Paris 

20  minutes  de  la  frontière  française  (Hendaye) 

SAISON  D’HIVER.  Printemps.  SAISON  D’ÉTÉ,  Automne 

Tirs  aux  pigeons.  — Courses  de  taureaux,  les  meilleures  en 
Espagne.  — Grandes  régates  internationales,  les  plus  importantes 
du  littoral.  — Concours  hippique  international  avec  des  prix  très 
importants.  — Football.  — Tennis.  — Golf.  — Pêche.  — Tous  les 
sports.  — Centre  d’excursions.  — Pays  splendide. 

GRANDES  COURSES  DE  CHEVAUX 
Deux  meetings  par  an  : Avril-Mai  et  Septembre-Octobre 
Un  million  et  demi  de  prix 


GRAND  CASINO  Ouvert  toute  Vannée 

niËNIES  ATTRACTIONS  QUE  SUR  LA  RIVIERA 

Orchestre  de  80  musiciens.  — Deux  concerts  par  jour.  — Con- 
certs classiques.  — Concerts  artistiques  avec  les  plus  ^ands 
artistes.  — Festivals.  — Représentations  théâtrales.  — Grands  bals 
cotillons.  — Fêtes  de  nuit.  — Restaurant  de  tout  premier  ordre 
^âprix  fixe  et  à la  carte.  --  OUVERT  TOUTE  LANNEE. 
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San  Sébastian  (Espagne)  \ 

HOTEL  MARIA  CRIST8NA 

Sous  le  patronage  de  la  Famille  Royale 
OUVERT  TOUTE  L’ANMÊE 


Vue  splendide  sur  la  mer  et  sur  les  montagnes 
Superbes  terrasses  et  galeries  pour  fivo  o’clock  tea.  — « 
200  chambres  et  salons.  — 100  salles  de  bains.  — American-bar. 

— Salon  de  coiffure.  — 2 ascenseurs.  — Garage.  — Auto-gare. 

— Téléphone  5-7-6. 

Saint-Sébastien 

üOTaESIL* 

Sur  la  promanacio  de  la  Zurriola.  — Délicieuse  ?ue  du  Mont  Ulia.  — Premier 
ordre.  — Appartement»  arec  salle  de  bain».  — Chauffage  central.  — » Cuisine 
française  très  soignée.  — Electricité.  — Ascenseur.  — Garage. 

FILLES  DE  EZGURRA,  Propriétaires. 

Saint-Sébastien 

Complètement  transformé 

Restaurant.  •—  Calles  Fuenterrabia  et  Principe.  — Situation  centrale. — Con- 
fort moderne.  — Eau  chaude  et  froide  dans  toutes  les  chambres.  — Chauffage  cen- 
tral. — Ascenseur.  — Prix  modérés. 

I.  SESMA,  Propriétaire. 
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GRANDE-BRETAGNE 


LONDRES 


RESTAURANT  DES  GOURMETS 

47  et  49,  Lisie  Street  ; Leicester  Square,  W.  C.  2 
Cuisine  française  de  tout  premier  ordre 
Téléphone  : Gerrard  9980 
M“*  A.  GOSSON,  Propriétaire 

LONDRES 

Téléphone  Regent  5131 

Lorsque  vous  allez  à Londres,  vous  êtes  cordialement 
I invité  à visiter  le 

I Restaurant  Monte-Carlo  (in  Tbealre  Land) 

1 et  2,  Leicester  Street  ; Leicester  Square  W.  C.  2 

où  vous  trouverez  la  meilleure  cuisine  anglaise  et  conti- 
nentale et  des  vins  excellents  à des  prix  modérés.  Sous  la 
direction  personnelle  des  propriétaires  : ROCCA  et  RIVA 


La  Pharmacie  JOZEÂU  1 


Pharmacien  de  l'Ambassade  de  France,  Directeur-Pharmacien  , i 
de  VHôpital  français  de  Londres,  s'adresse  principalement  à la  l 
clientèle  française.  Produits  de  première  qualité  seulement,  à des  ^ 
prix  modérés.  Toutes  les  spécialités  pharmaceutiques. 


49,  HAYMARKET,  49,  piccadilly  circus 

WILCOX  JOZEAU  éè  C%  Pharmaciens 

Téléphone  Gerrard  iV®  252/ 


LONDRES 


SUISSE 


Baie 


J3LOT:E3JLm 


O DF*  E IX 


Vis  ii-vis  de  la  Gare  centrale 
Prix  modéréi.  — Arec  tout  le  confort  moderne.  Restaurant.  — Garage.  — 
Membre  du  louring-Glub  de  France.  — Recommandé  par  le  e Guide  Dia- 
mant ».  


Genève 

GRAND  HOTEL  DE  LA  PAIX 

PREMIER  ORDRE 
Entièrement  remis  à neuf 
Situation  unique  au  bord  du  lac 
Vue  du  Mont-Blanc 

J.  BAEHL,  adm.  (Français) 


Genève  (Suisse-Lac  Léman) 

HOTEL  TOURING  ET  BALANCE 

Place  Loapemalle.  — Téléphone  : Stand  929.  — Tout  le  confort  moderne.  — 
Cuisine  française  très  soignée  et  service  par  petites  tables.  — Prix  de  pension 
à partir  do  14  francs.  — Tout  partleulièrement  recommandé. 

A.  VIQUERAT,  Propriéiaire 


HOTEL 


Genève 

DE  FRANCE 


Rue  Pradier,  4 (en  face  de  la  Gare) 

Restanration  & la  carte.  — Gare  renommée.  Concert  el  dancing  tout  les 
soirs. 

Spécialement  recommandé 


Geneve  (Suisse-Lac  Léman) 

PENSION  RÉGINA 

Qnai  du  Mont-Blanc,  7.  — Maison  de  famille  de  tout  premier  ordre  et  en  face 
du  bord  du  lac.  — Séjour  depuis  trois  jours.  — Cuisine  et  cave  renommées. 
Prix  de  pension  ; 12  à 14  trancs,  suivant  chambre.  (Tél.  : Mont-Blanc  28-67). 
E.  KAHR,  Propriétaire 


Genève 

GRAND  CAFÉ  DE  LA  COURONNE 

Grand  Quai,  16  (Place  du  Lac) 

Reitaurant.  — Déjeuners  et  dîners  à la  carte. 

Orchestré  et  attractions 
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Genève 


SOCIÉTÉ  DE  BANQUE  SUISSE 

6,  rue  de  la  Corraterie,  6 
Fondée  en  1872 

Capital  actions  — Réserves  : 153  millions 

Toutes  opérations  de  banque  et  de  change  aux  conditions 
les  plus  favorables. 


Geneve 

Comptoir  d’Escompte  de  Genève 

FOlSiDÉ  EN  1855 

Capital  et  Réserves  : frs  51.000.000 
Siège  social  : GENÈVE  — 2,  rue  de  la  Confédération 
Bâle,  Lausanne,  Zurich,  Fribourg,  Neuchâtel,  Vevey,  Leysin 

Tüuks  opérations  de  banque  aux  conditions  les  meilleures 


Geneve 

ERN.  CHEVALIER,  fabricant 

Place  Bel-Air,  4 — Tél.  : 1298  Stand 
FABRIQUE  D’ARTICLES  DE  VOYAGE 

Succursale  : rue  du  Rhône,  58  — Tél.  : 6^/50  Stand 
MAISON  D’ANCIENNE  Rl^JPUTATION 


Geneve 

OFlAIVr>^  3WTAOASINS 

PARIS  — « Au  Printemps  ” — PARIS 

LAOUIONIE  <& 

Succursale  de  GENÈVE,  40,  rue  du  Rhône 

Exposition  permanente  des  dernières  nouveautés  de  Paris 

Tous  les  articles  sont  vendus  en  argent  français 


IfUerlaken 

HOTEL  NATIONAL 

Maison  de  lamillc  de  premier  ordre. 
— Appartements  avec  salle  de  bains. 
— Garage.  — Prix  de  pension  depuis 
30  fr.  en  argent  fr.  nçais. 

Même  maison  : LE  GRAND  HOTEL  (Wyders  Grand  Hôtel), 
à MENTON  (A.-M.) 


SAVOY  HOTEL 

!•' ordre  — Construction  nouvelle,  au 
rentre  des  promenades.  — Apparte- 
ments avec  cabinet  de  toilette  et  salle 
de  bains,  — Chambres  à eau  courante. 
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Lausanne 

LA  LIBEAIEIE  NOUVELLE 


Rue  du  Grand-Chêne 

{En  face  du  Lausanne- Palace) 

Editions  pour  bibliophiles  et  toutes  les  publications  étrangères. 

20-07.  


- Téléphone 


Lucerne 

HOTEL  DU  CHEVAL-BLANC 


Particulièrement  recommandé.  — Confort  moderne, 
renommées.  — Prix  modérés. 

E.  MEYER,  Propriétaire 


Cuisine  et  eave 


Lucerne 

HIGH-CLASS  HAIEDEîSSING-SALOONS 

For  Ladies  and  Gentlemen 
E.  GRUETER-KEEL 

Hôtel  National.  — Kursaal  Corner.  — New  Improremonts  Leuis  XVl, 
6 places  tor  ladies.  — Shampooing.  — Ondulations.  — Dying,  Wigs,  Face- 
Massagc.  — Manucure,  Sponges,  Perfuraeric  of  ail  kind,  Tortoise-shcli.  — 
Téléphone  : 11-29.  . 


Lucerne 

Assurez  et  expédiez  vos  bagages, 

par  l’entremise  de  J.  SüCHSLAND  et  C'®,  18  Lovenstrasse,  18  (Gr.  Panorama). 
Lucerne.  — Agents  de  la  Compagnie.  Générale  Transatlantique,  Paris.  — 'Wells 
Fargo  et  Company  Express,  New-Yorh.  — Pitt  and  Scott,  LTD,  Londres,  Paris,  New- 
York.  — Nous  emballons  et  prenons  sur  place  vos  marchandises  et  bagages,  et 
assurons  le  transport  dans  n’importe  quelle  ville  de  la  Suisse  par  la  voie  la  plus 
rapide  et  la  meilleure  marché.  — Demandez  notre  tarif  pour  n’importe  quel  pays 
du  monde;  vente  de  billets  de  chemins  de  fer  et  de  navigation.  — Tél.  686. 


Lucerne 

0-37TC>  -STCTT:  G J3L1SI 

2,  SGHWEIZERHOFQÜAI,  2 

Librairie  française  et  étrangère.  — Engllsh  and  american  Bookstore.  — Télé 
phone  : n®  269.  — Postchek  : Konts  VU  7i6.  Librairie  ayant  à la  disposition  des 
touristes  tous  les  journaux  français  et  étrangers.  — Tout  spécialement  recom 
mandé  par  les  « Guides  Diamant  ». 


Lucerne 

c.  DANN,  photographe 

Successeur  de  G.  HIRSBRUNNER  and  G® 

Appareils  Kodaks,  développement  de  pellicules  et  plaques.  - 
soigné.  — Zurichstr  : 4.  — Téléphone  148. 


• Travail  trè 


Lucerne 

SCHÜRMANN 

THE  ANGLO-AMEEICAN-PHAEMACY 

àchvjanen  Platz  — Grendel  Strasse 

Tout  particulièrement  recommandée  aux  touristes.  — Possède  toutes  les  spé- 
cialités étrangères. 
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Lucerne 

JARDIN  DES  GLACIERS 

Une  des  plus  intéressantes  curiosités  de  la  Ville  i 
de  Lucerne.  — En  face  le  monument  du  Lion.  — j 
.S2  moulins  de  glacier  datant  de  l’époque  glacière.  | 
— L’ancien  glacier  de  la  Reuss  a couvert  complète- 
ment  le  lac  des  Quatre-Gantons  et  la  contrée  de 
Lucerne. 

En  1S72,  on  a découvert  les  premiers  glaciers  et 
on  y a trouvé  également  des  pétrifications  de  plantes 
et  de  nombreux  animaux. 

Il  existe  un  musée  de  tous  les  spécimens  existants, 
dans  le  « Jardin  des  Glaciers  ». 

La  visite  est  recommandée  aux  touristes  du  « Jar- 
din des  Glaciers  ». 

(Alpineum)  Lucerne 

GRAND  DIORAMA  MEYER’S 

{En  face  le  monument  du  Lion) 

Une  des  Cnriosités  les  pins  intéressantes  de  Lucerne 

Entrée  : i franc 
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AN  Émis -CONVALESCENCE 
Pâles  CoDleon  suiru*  flL%| 


^ Recommandé 

aux  Personnes  Affaiblies 
!a  Maladie,  les  Fièvres,  etc. 
t.  Paris,  16,  Rue  de  Rocroy. 


GRANDE 

Pharmacie  Centrale  ou  Nord 

132  et  134,  Rue  La  Fayette,  PARIS  ^ 
Service  spécial  poar  les  Cxpéditioas  rapides  es  ProTînee 

Mr  te  M Ei^ 


VI.  SUPPLÉMENT 
Spécialités  pharmaceutiques 


ÜSINB  À VAPEUR  ET  MAISON  D’EXPÉDITION 

Nalsoi  Hig.  BBFFHBD,  a flariliac 

APERÇU  DE  QUELQUES  PRODUITS  SPÉCIAUX 

Ayant  obtenu  les  plus  hautes  récompenses  dans  toutes 
les  Expositions  où,  ils  ont  figuré  : 

Fébrifuge  Gaffard,  infa,illible  contre  les  lièvres  paludéennes  ; 
prix  6 fr.,  franco.  — Pilules  panchymagogues,  dépuratif  àu 
suprême  degré,  contre  toutes  les  humeurs;  prix  6 fr.  )a  boîte.  — 
Produits  des  montagnes  d’Auvergne  : Gland  doux,  Moka 
français,  Malt-Gaffard,  Cafés  hygiéniques  recommandés  par  les 
sommités  médicales;  — Mélanogène  Gaffard,  poudre  pour 
encre  noire,  violette,  rouge  et  bleue.  — Muricèe  phosphorée, 
pour  la  destruction  dos  rats  et  autres  rongeurs.  — Spécialité 
d*Encens  pour  églises. 

Envoi  de  notices  détaillées  sur  demande  affru.tcMe 
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BANLIEUE  DE  PARIS 

Allas- Guide  des  78  Communes 
du  OéparlemenI  de  la  Seine 

DRESSÉ  PAR 

LOUIS  HERMANN 


78  PLANS  EN  COULEURS 

AVEC  TEXTE 


Deux  volumes  in -16,  cartonnés  : 

jRÉGION  OUEST.  41  plans 

3* édition.  Un  volume,  cartonné.  10  fr.  » 

EÊGION  EST.  37  plans 

Un  volume,  cartonné 7 fr.  50 


LIBRAIRIE  HACHETTE 

79,  BOULEVARD  SAINT-GERMAIN,  79 

PARIS 
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Contre  l’Asthme 

POUDRE  D’ABYSSINIE 

EXIBARD 

Efficacité  certaine. 

Soulagement  immédiat. 

6,  Rue  Dombasie,  PARIS  et  toutes  PharmaciM. 


eo  JLN&  r»!E3  STTOGÉSB 


Pilules  MORISON-MOULIN 

1 et  2.  DÉPUR^TÏVES  — PURGATIVES 

Puj'gatif  végétal^  dépuratif  du  sang.  Guérison  des 

Douleurs,  Maladies  de  Foie,  de  l'Estomac,  Hydro- 
pisie,  Affections  nerveuses.  — 2 fr.  20. 

PlUULES  IVIOUL.IN  sur  chaque  boîte.  Guérissent 
aussi  les  Maladies  de  la  Peau.  Eczéma,  Prurit,  Hémor- 
roïdes, 2fr.50.  — 30,  rue  Louis-le-6rand,  PARIS,  et  les 
bonnes  Pharmacies. 

I 


NEURASTHÉi^SE 

de  Cœur,  Anxiété,  Paralysie  agitante,  Crises 
d’Asthme,  Tremblements,  guérissent  par  l’emploi  du 

“BÊLLONAL" 

NOM  TOXIQUE 

FABT  DORMIR  LA  NUIT 

Le  Flacon  : 5 fr.  80;  1/2  Flacon  : 3 francs 

BE'wwirts:  Soc.“LEBILLONAL”.  SO.r.dfîMiromesnil  Paris  (8®1 
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JlfitlDÉ  VICTOR 


£«r*s'L‘  INOevirtToR 


RISQUE 

SOUFFRANCE 


LINDEVIATOR 


M/^IWmNT  LE  mON  D'APLOMB 

flOSWÎAToR.*», 


CHAv.c/'unc. 

SArts't'iftftcviftToR'- 


«UR£TC 


rt-ETRC 


I SEUL  "L'iNDÉVIATOR' 

^ Ê Conservera  à la  Chaussure 

sa  jolie  forme  pour  toujours 
Seul  il  mettra  (în  à vos  tortures  et  supprimera  le 
gaspillage  de  vos  chaussures 
■E  DEMANDER  dans  tous  les  Grands  Magasins 
Bazars  et  Cordonneries;  à défaut  envoyer  un  manda, 
(le  3 francs  à L’INDÉViATOR,  11,  rue  Linné,  Paris  (5'> 


CORS 


FEUILLEdeSâULE 

Willow  leaf  corn  plaster 

Soulage  de  suite 
GUÉRIT  en  quelques  jours 

Envoi  franco  contre  2' 45  timb.  adressés  ô 

MICHOTTE  &.  GILBERT,  3I,Ruede  LUbeck,  PARIS 
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Ir^ 

Ju  Al 


ALCOOL  DE  MENTHE 

^RICQLÈS  ^ 


? 


la  saveur  fraîche 
le  parfum  agréable 
les  vertus  hygiéniques 

RICQLËS 

le  rendent  indispensable 
en  voyage 


^tCOOtOEVltNTMf  li 

Ï^ICULË^ 




Au  bord  du  Lac  du  Bourget,  en  Savoie,  à 8 heures  de  Paris  M 


AIX=LES=BAINS 


A 


Cure  Thermale 

célèbre  dans  le  monde  entier 
pour  la  g[uérison  de  la  goutte  et  du  rhumatisme 

Le  plus  beau 

Centre  du  Tourisme  dans  les  Alpes 

Deux  somptueux  Casinos 

TOUS  LES  SPORTS 

C-OLF  - TENNIS  - YACHTING 

Pour  renseignements  et  brochures  écrire 


L 


Au  Comité  d’initiative,  à Aix-les-Bains 


In 


^nl 

^I^Eau  de  table  gazeuse  idéale 


VA  LS 
SAINT-JE  A 


? 


Dans  tous  les  bons  % ,s 

et  cafeiK^  .f 

EN  BOUTEILLES,  T/2  BOUTEILLES  ET  QUARTS 

OIREOTI'>v  V >’ S-GÉNÉRALE 

Boul.  Haussmcnj  US  (g*).  — Té 


< 


LE  TaDPET-PPIS-PLfiuc 


(pas-de-calais) 


LA  MER  — LE  PARADIS  DES  SPORTS  — LA  FORÊT 
à 3 heures  de  Paris.,  à 4 heures  de  Londres 
DIGUE-PROMENADE  DE  i 600  MÈTRES  DE  LONG 
Plage  de  sable  fin  — Forêt  de  sapins  de  800  hectares 
en  bordure  de  mer  — Golf  — Tennis 
Concours  hippique — Polo  — Pêche  — Chasse  en  rivière 
et  en  mer  — Aviation  — Canots  anlomobiles. 

Eau  de  source  — Gaz  — • Électricité 
CASINOS  — GRANDS  HOTELS 
NOMBREUSES  VILLAS 


i 


5#* 


